LE VERITABLE 
ART DU BLASON, 

ET L'ORIGINE 
DES ARMOIRIES. 
PAR LE R.P. CL... 

Claude François Menestrier 



Digitized by Google 





X Bibliolheca 
lori Coll. Rom. 
>ociet. Jcsu 



i 

V 



* < 



7 î 



'à 



.-4 



» r 



. » 



T 



t 






■» 

» 



> 





it. 1 



•T» 



t r 



Google 



■^y:, LE VERITABLE 

M^A R T^^S 

iDV BLASONr 

ET L^ORIGINE . 
des Armoiries. ,;<2Îî;^* 




Chez Benoist Coràl , ruë Mercière 

à la Vidoire. 



M. DC. tXXI.+ ' 

AVEC FRIFlL£.G^X:vJ2:,. 



* A M O W S E 1 G N E V R. 

. LE PRESIDENT 

DE S. ANDREV 

MARQyiS DE VIRI£V,&c 

Confeillcr du Roy en çoas {c$ 
Confeils , & fon AmbalTadeut 
ordinaire auprès de laSereîiiÇ; 
iime Kepubli que de Y 



: 





ONSEîGNSf'Vr 



: S* il faut €hmber de fùtjfans 
*f[m âtix entrefrifes dijjkiUsl 



a 




Digitized by Google 



I, V I s T R E. 

la retherche que te fah de tOrir 
gin f du BUfon ^ m engage neçefl 
fénmmt à demander la frote^ 
Mtonde VOSTKB EXCEL.' 
LEHC E, "Pour Jecouurir tons 
les mj^fti^res, df çes marqties de Na^ 
blejjè > qni nont iamaif efié ny 
moins conuuès flus recher^ 
chées il faut dèhrotâlîer tous les 
Suclts & pénétrer dans les fi* 
êrets de la fUu haute antiquité. 
Il n èfi ri$n ou Ut Vérité paroi f[è 
flffs enveloppée, parce quil nefi 
rien oté la vÀnité des hommes Je 
fùit domti fltts^ di^ Uhfrtfdefeitf^ 
dre^is* iimpofer au fuhlie par 
des mcnfinges délicats , ^ des iu' 

ttemims efi»dim£^^ cis fortes 

d^fumm qim (m parfume o^fdibt 

•il'- ' » ■ ^ 

• : natrf^ 

* 
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EPISTRÊ. 

nairmm les Grands ^ ((s* put 
les faire lomoure dans U monde 
au€€ tm .feu d'attantage , // fam 
qiiibsne fe tonnoijfent plus êusf 
mefmes dans l'Origine qu on leur 
donne, S^ily a quelques nçms que 
U Hafard m fait naître farnÂ 
hs/ahles-^ qu ^mjfoîent abandon^ 
nez. dans les titres des premiers 
peeles ^ ce font ceux que hn adol 
fte pur ftu de rapport qui /y 
tfuinfe ^ O* comme f l'on auoit . 
honte deftre né fins le ciel que ton 
habit e^ il faut for tir des Grecs 
des %omains chercher chè\ 
Us. efhrangers' • des témoignages ■ 
ambigus , qui paffmt fowpent 
pour oracles parce quon ne ks e»-* 
tend pas, 

a. I 
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E PIS T R Ê. 

• Uefi fe.fi iEffrmMOmBK 

GNEf^K y auffl clairtfoyant que 
-te; Vofire foiir àuouyvir /<t yerité 

' dîfliaguez^ ïans feins atte diucr^ 
i^d^tyenemms , qui f^tk Hem- 
rra^yrJi^ thifioir^^ Cefi. dans ces 
iumter^ df* pafsé que y>ohs dec^a- 
yrez^, tou-i le^ iûUry les my^ms de- 
H ayemr attec tant de . fânkrattqtf^ 
qti£ la, flm [âge . RefùUiqfse qui- 
(oit OH monde À rec^mu qm i^oH». 
e^ez. de ces Génies extraordinaf^ 
nés À qui rien ne , peut jfè cacher, 
Vëm iUgez^ des eyemmens yCf*dii 
(koctZi dès affaires' avant quon 
les ait entrefrifes y les refie^ 

r' ns q«ifont aux auires des fi- 
cours 
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E P I S T RE. 

4^ l'exferîence quils natZ 
qmerent qH*^ecque peine 9 fipt 
€n "Vom des lumières naturelles^ , 
parce que, vom^vom efies fait rune 
eftiêde fartteulkr^ de U juite de 
. tories temps. Les langues que y<n^ 
entetidez^ fi hien ^v^us font yotr 
en original ce que tant dautris 
n*app>enmnt que dans, de faujfh 
copies, des tràdu&ims fi feu. 
fidèles que quelque foin que ton 
f renne de les tendre régulières yla 
hérité . y ferd .tûufiaurs 4:es grâces^ 
îiaturéles , i^iiàfpés qti^ tkm f^^ 
rendent fiamable. 

Ce font ces fecowfs jnefUz^ à cé' 
grmd fends de ^prudeme que la 
Nature çy* t application Vous onf 
donnée , qui Voue- font - acquti(er 

a 4 

■m 
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EPISTRE. 

éfuecfftcce^de toutes Vos entre pri- 
fisy0* font lomr en mefme-temps 
le choix mdicteux fingulier^ qm 
le flus fage de nos Rots a fait de 
yoflre ferjonm , pour entretenin 
l* amitié ^O* W bonne intelligence 
duec a/ne République , qui efiant 
née des débris de la Romaine en 
mn férue encore auioHrd*huy les 
JAaximes , ^ la conduite. Cette. 
Ajfemblèe de Sages que les Nego^ 
iiatîons dans toutes les Cours 
étrangères rendent ft fuhtils , 
fi penetrans , ts^o 'ûe au die na 
Joint "Pu de Minijîre plus éclairé^ 
flm iudicieux , ^ plus modéré que 
U, E, Us admirent cette égalité 
^tAme touftours ferme^<(s' touftours 
tançante , que le changement des 
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EPIS TRE. .. ^ ■ 

affaires^ des evenemens natz, 
' terc ^oiiU , cette viuacjti d^Efprît^ ^ 
qui n/oid , ((s* W découvre tout, 
mute à cette maturité qui peje , 
g/ qui me fur e toutes chofes ^com^ 
■ me fi elle fi dt fioit de fis lumière^ ■ 
les plmfeures. Les tours quey.our 
^ieuez^ parler j fent des tours de- 
Jèfle pour le Sénat 3 qui uom^ écoute- 
auec plaifir 3 parce que ^otts fi\tt$ 
varier toutes les Grâces auec uoî'is, 
' • le fçay qu'il ajou^ a propofiy 
comme nm m&dele â imiter a ceux 

ûuil dejïitmt am Jmhaffad(?/, tÛ 
ûtfe perjuadé parVos difiours aur 
tant de la force de nuofire Efprit, 
Çf* de l'efiendue de a/ojhe Çemes^ 
que des chofis que uot^s lujn expo- 
fez, de la part de noftre Monarque, • 
. ^ il 



EPIS T RE. 

il emîé à la France la naijjance 
quelle ^ous a donnée j ^ fait 
four fa République , des Tfffux qui 
nous feroient iniurieHX s ils nefioient 
à yojîre auantagey^ à la gloire de 
celuy qui rvous a mis dans cet 
Emploj. ^ 

// femhle que les Bripnnets , g/ 
les Sellieures , dont njous defcen~ 
d îz^roous ayent infpiré leur fageffe, 
^ que ces deux grands Chancelliers 
célèbres par tant d'AmhaffadeSy 
^ de Negoriations ayent fait paf 
fer iufques a nuous leur JSfprit 
auecque leur Sang. Vous nous auez, 
rcnoHueUé l'exemple de la fermeté 
de ce dernier , qui dans nune con- 
tejîation de prejjeance auec ^n 
Miritftre ejîrangerjft a/oir par la 

yigueur 
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-.E PI S T R E. 
^igumr quH etit à mainienir Jes 
/droits de "F^mme, que la fa- 
geffe fçait agir aufsi hien qtte de-^ 
itérer, £êUe aBtm que ^zmts fftips. . 
•À. la '<i/uê de^ fiûfietirs Primes 
étrangers , du Nonce de fa Saintetéy 
de diuçrs autres, Mmfires des fre^ 
m^r4S couronnes, de f^Mtofe^ têJ^ . 
jdela fmmeH îf^UJfe nefi pas léf- 
^mo'ms glorieuje que V, E, eût pu 
pùm four les ituerefis de laFrance^ 
qui fourtois ic 4$ac. imeux ad^ ~ 
.dreffjB^ Us manques les fbu beHes d€ 
. i'mimeur^ ^/m: celùy qmhs ffoif^ 
fi bienconferueri ^ fit origine des 
^jîmwrks d^dMttde des luges fia- 
4tam dam Ih^asiredetotu ksfeur 
ifles * ^dmsXeUtdikBlafony quel 
autre potirrois ie. tmmt^tflusedûû'- 
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E P I S T R E. 

ré 3^ mmx mflrmt de ces My* 
fteres que V. qptifiàt fis efti^^- 
des_ dittentiffantes éi^ Jks delajfe^ 
meps de fou £fpnt de ces c<m* 
noiffaiKes emeufis ? Je ne me flatte 
pas aujsi de Uy rien offrir de nou^ 
. maté a fi» égard en Itty frefientann^ 
.^et oMêtage i neft pas 
piuf fin apfrehatiàn que ie recher-^ 
che j ce fi, fia froteUion qm'u de- 
mande. Je nay fosaffez^de weri^ 
fowr fêmmr fretmàn l*nmi > ^nêie 
nmsefteismp genertiêx pour a/d»' 
lair me refhfier l'autre, [en ayj'efii 
finti les effets en plut dlrime 4Ccar 
fanj^iofi hfiferer p&ur^t ûuu/n^ 
ge , pause fèdtft'di *^fâfhe goufl» 
^ que *vùus mauez, témoigné qujs 
*vow wm:^ auec pléfit ce (Jhaos 

de 
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E P I s T R E. ■ 

fii'mray pùfjrçftuer ajjez^di^iot^r 
curieux 5 <-uom en wgerez, ^QNr 
cojîé fleimment fatisfkit dê-m^ 

rattachement j ^ le rej^0 met^ 
kquelie rueux ejîre toute ma '^iei 
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AVIS AV LECTEVR. 

CE font icy les deux premières par- 
ties du véritable Art du Blaion , 
L'origine des Armoiries ^ & leur prati- 
que. Il refle à donner la Théorie du Bla- 
fon^le Didlionaire des Termes Héral- 
diques y Se leurs Etymologies , la prati- 
que des Généalogies, & des preuves de 
Nobltlle y & quelques reflexions eu- 
rieufes , avec les queftions de Droit , 
qui peuvent naiftre fur le fait des Ar- 
moiries. Apres ces foins rien ne man- 
quera à la parfaite connoilîàncc de cet 
Art , qui eftplus eftendu qu'il ne fem- 
ble à ceux qui y font moins verfez* La 
petite méthode fuffira à ceux qui n'en 
veulent fçavoir que les Principes , ceux 
qui veulent pénétrer plus auant trouve- 
ront dans ces cinq traitez dequoy fatis- 
feire leur curiofîté • : s'ils ont attendu 
long-temps ces deux premières parties, 
ie tâcheray de leur donner les trois 
autres d'icy à quelques années , quand 
des occupations plus necefTaires me 
permettront de m*y appliquer. 
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O R I G I N E 




DES ARMOIRIES. 

L n'eft rien de plus diffi- * 
cile que d'entreprendre dai 
réduire en préceptes , & 
en Méthode ce qoi femblc 
n'auàir crtéquVa pur effet du caprice 
en Ton inftlcufibn. La pratique defs ar- 
moiries eft de cesibrtes déchoies que 
le hazacd à fait naître,que la coutume 
à eftablies & quci^rage à infenfibiew 
. ment amhorifces. Ccoendant quoi- 
que le luzai;d foit prcfqucFvnique.hi*» 
- * A 
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t Artâu BUfon , 

iientcur d'vne partie des Arts, ils -ttc 
laidènt pas d*eftre réglez , parce que la 
Raifon conduit toutes ces opérations , 
qui nous paroiflTent ibrtwices. II faut 
donc diftinguer trois temps dans Tin- 
uention des Arts , leur naiflancc , 
leur progrès, & leur perfedion. Sou- 
uenc c'cft: le hazard, qui les fait naiftre; 
mais l'expérience qui luy fuccede, cor- 
rige les premiers défauts , & enfin vn 
long vfage nous fait voir ce qu'il fauc 
ofter, & ajouftcr à ces inuentions heu- 
reufes pour les rendre plus parfaites. 
L'Efprit qui void le fuccez de ces lon- 
gues expériences , en cherche la raifon, 
& les principes, & s'en faifant des ma- 
ximes , & des règles pour fa conduite 
fait infenfîblement vn Arr. 

Edàyons de faire le raefme à l'c- 
gard du Bl^fon. Réglons cet i^rc 
indéfini , & ces figures de caprice , 
qui ont fait dire à quelques-vns , que 
chaque Siècle à fa manie , &: que le 
iioftre eft trauaillé de celle-cy. Que 
c'cû vn Art , qui n'efl: pas fixe , & 
qui ne le fçauroit eftre , puiiqu'on ne 
conuientpas encore allez vniuerfelle- 
ment des Règles que l'on luy donne ; 



Origine des Armeiries. 3 

, & qu'ail y à quelque apparence que 
,ron n^en fçauroic conuenir , pour 
, réduire à certains principes cette di- 
, yerfité Çi grande , de Figurer , d'E-. 
, carcelures , de Traits , de Couleurs, 
, d'Ornemens , & de Situations que 
/Ton danne aux Armoiries. Qu'il y à 
dans les fcntimens des Autheurs , qui 
, en ont écrit plus d'imagination que 
^ de raifonncment , & que la feule 
, chofe qui pourroit furprendre dans 
^ vn A^t Ci étendu , eft que du déchif- 
^frement de tant de fortes d'Armoiries, 
,il Te foie fait vn largon particulier, 
, qui n'efl: myfterieux, que parce qu'on 
,ne Tentend pas } & que Ton ait pu 
, relferrer dans vn efpace auflî petic 
,que celuy d'vn Ecullbn tant de pays 
, & de familles pour rcprefenter les 
,Eftatsdes Souuerains , les alliances, 
, & les dignitez de ja Noblefle , fes 
, droits , & fes prctenfions par diuer- 
^ fes écartelures. 

Il n'cft point d'Arc , dont on n'aie 
pli dire ce que l'on dit de celuy-cy. 
Les commencemens des chofes font 
fi ambigus , &: fi foibles , qu'il eft 
mal aisé d'établir des Règles , & des 

A t 



j^finïripes certains fur ces premières 
ébaucîxes, Ç'eft ce qui fait que tant * 
•d^Aiitheurs ëcrittent fi difFeretntnent: 
fur vue merme matière feloQ qu'ils la 
connoilFent plus ou moins. Les pre- 
niier$ ne font guère .qû^Ebauch^^ 
ce que d^autres acheuen( après eux» 
Tout Art imite la nature, , mais cette 
imitation cft d'vnç vafte étendue , & 
tout ce que Ton imite nVft pas d'abord 
Il parfaitqtie ron nY puilfe Js^n ajou-, 
ter. Auant que l'on eut trouué les cinq 
ordres d'Architeâutes/» cotnhen a 
Von fiit 4e colomncs de corniches &c . 
d^ordennancés'fans conuenirde leurs 
modules,: 6( de leurs proportions?Tot3s 
les Arts pcuuent reccuoir de pareils 
accroiflèmens > & poms écrire aujour- 
d'huy apj:esvn grand nôbre d'Autheurs 
qui en ont^éja traité 3 nous ne {btn^^ 
mes pas obligez de redire ce qu'ail ont 
dit. Ils nous fourniflént ^ts lumières^ 
qui noùs peuuent mener plus loin 
outils ne font îamais allez , & s^ils re- 
iienpiefit anjouffd'huy , ils admire- 
soient- bien des chofes que ces deinj^crs 
temps'ont produit. * ■ 

U xii'ay pas la pre/cvnption de croire 

que 
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Origine des Armoiries. y 
<|iiei6 fols capable 41nuçucer de jfiou- 
uclles cbpfcs , pvi de les perfedionneri 
mais Toie bien aoancer que la plufparc 
de ceux c^ui oac éçiii iu£ques-icy des 
Armoiries , ne l^ont pas fait félon U . 
forme & la mecliode 4es .Âtts^ , quieit 
l^vniqûe manière d'inftruiie folidc-; 
ment. Auifi n'a t'on pas lieu 4^ s^^« 
toaner du peu de progrez qu'ona fait 
ààxis Ia% connailiaticç du 01aâ>n , dé. 
j^uis le ninps que Tgn nauaille à le 
perfeâionner : quand on confîdcrera. 
que la plûpai:cdecMx qui en ont écrir». 
ont manqué des- aydes nccelFaires 
poury ttaùailier aticc fucce^z. Lès pre-* 
œieçs qui^onr pris foin d'en faire quel- 
ques recueils , cilôienc des Hérauts 
a^c^chez aa ièf uices des Princes y Se 
4es grands Seigneurs & ces charges 
n^étanc la plus fouuent données qu'à 
des Soldats > ou à de vieux domefti* 
^es , qui n'auoient preique aucune 
connoilTance des letrres^ ny aucune 
teinture de Thiftoire» en des fiecles très, 
ignorans ils'^'out donné au public 
que des fables > ôc des Romans , donc 
ils chargoient leurs tegiftces. Noiis 
pouuons. iuger iàingmenc de i'i^o* 



é Art Âfè Blafon , 

wnce de ces forces de gens^ par les - 
xAttuiom impercinenreis qu'ils nous . 
ont lailTécs : car les ridicules hiftoires 
êt Valentin ^ & Orfon > <fè Melufine> 
ifOgitr k Danois > des quatre fifar 
jtymons , de Lancelot du Lac , de 
Tiiftan» & de Priinaleon de Grèce > 
ibnc de leur inuçnrion. Ils alloient 4p 
pirp&mefc ttk prouince » & padbietk 
iufqu'aiix terres ecrangeres^où ils s^in« 
ibrifioient aoec âflèz de ibi li^es attfies 
de chaque famille > des ditieries bran- 
trhes de ces femillcs , & de leurs allian- 
ces* Cefl; ce que nous auOns de plus- 
remarquable dans leurs Manufcripts 
qui Aoiis ifeftenr » omré hjl termes èt 
l'Art pour le dechiâremcnt des Arrnoi^ 
ries. Pour le refte ils ctoient fi credû?* 
les qu^ils ont hii des My ftere^ de cent 
fables impertii^enres qu'ils apprenoient 
dani leurs voyages. 

, Te rendirent reconimandables pat. 
des narrations ettraûâgaiiteS cft vu 
iîccle 5 ou les lettres n^apoient guère 
|)lu$dè commerce auecTes hommes, 
' 4$c comme il eft aflez naturel à ceox 
qui ont voyagé de groi&r les chofes 

qtfîU 
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^ Origine dei Armiries\ j 

ont vues pour s'acquérir de Te- 
ftime pour* fè faite aiiïi dai»'les 
cercles i ils (ransforracccnt des hom^ « 
mes .en beftcs , & en n^onftres , & re*^ 
acuiueilei^ent les ancieHnes K4etamor^ 
pliofes donc ils firent des copies auÛî 
ricjicules que les originaux en font 
genieux chez les^ Grecs > & che% les 
.Homains^ ? 

Ceu«- ont tc^naillé apce$ ces 
Hérauts à la pcrfedion de l'Art , ont 
•ilela ploijparc de vieux Gemils^hom-- . 
mes > qui ay^ant fait toute leur vie pro*- 
ftffion cteArmeg de de ta giief ré, n'om:^ 
tBis que Sq£1 peu, de temps à Feflude»' 
& fe font contentez défaire dès re- 
oïdls des Armoides des iamilles qui 
leur eftoient connues 3 & d'expliquer 
li'vfiige dss termes Héraldiques lar des - 
figures faites à plaific dà&rils ont 
grofS des Volumes* 

Il t& auf£ des fçauans y xjpÂ ont en« 
trepris àdiuers temps de régler la pra- 
tique du llafbn ; mais ils fefbiit trop 
attaclxez à Êiire montre de la connolf^ 
fiioce qu^fls auaientdes Antiquitez» & 
ent xemoly leurs euuiages de temar-» 
^es i^lus belles 9t plus fçauamcs 



8 jirt du BUfon , 

qu'elles ne font necelFaires pour h^in^ 
ftruire des inyfteres de cet Art, qui 
demande comme toucs les autres vne 
méthode réglée^ qui établifrc fes priiOr 
eipes 5 & qui aille pas à pas fur ces 
principes établis pour deuolopper tout 
le refte. 

,11 y à diaerfes chofes qui rendent 
cet Art difficile ; les vfages ditFerens 
des nations > ignorance des ouuriers, 
qui rcprefcntent les Blafons , les mé- 
moires peu fidèles fur lefquels on eft 
obligé de trauailler > la diuer/iré des 
langues aufquelles les BlalOns de tant 
de diftcrens cftats font énoncez , & les 
erreurs qu'ont fait les premiers Au- 
ihcurs y qui palfent des vns aux autres. 

Comme les inclinations des peuples 
font différentes 5 & qu'il y à dans leurs 
mœurs :> dans leurs manières ^ & dans 
leurs fentimcns vne efpece d'Antipa- 
thie , elle paflèiufques aux Arts. Les 
Orientaux écriuent de droite à gauche 
contre la pratique des autres nations, 
qui écriuent de gauche à droite ^ & 
les Chinois qui forment leurs lignes de 
haut en bas rrouuent les ncftres ex- 
trauagantes. On fait le même pour le 

Blafon 
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Origine des Armoiries. ^ 

Biafon les pièces les plus- extraordi- 
naires y & ùs plus irreguUeres (ont du. 
bel vfage paniiy les Sepcétnouaux. La 
difpoiïtioii des Armoiries des £fpa- 
gnois nous parcMC bizarre » Ôc celles 
des meilleures familles de Pologne 
parleraient tn France pour des maf«» 
qucs de Marcliands ôc d'Artifans. Les 
Alletnans contournent les Animaux» 
6c diipoicnt les quartiers à Fancai^es. 
pour les, rendre plus agréables à la 
veuë» cette diueriîcë d'incUpation k 
faicnaillre la diuerfîcè des fentimens 
des Aothedrs , qui'ont ëcrit en diuer«- 
fes langues chacun ièlon legouft de 
leurs nations. ' ' ' 

Llguoranc^ deis otturiers eft^ (bu'^ 
nent ce qu'il y à plus à craindre pour 
lesreflexkwsque l'on peut faire fur la 
pratique de cet Art. lU ne fuinucnc 
que leurs caprice y ils changent les or- 
oemens félon leur fantaifîe , ils alte« 
rentles Emaux , & la pofitiondes piè- 
ces, & i^en ay vû <|ui ne fat (oient point 
dedifiicùlté de retrancher quelques- 
wes des* Figures , afin difoient-ils 
qu^ils puiFent tenir les autres, plus lar- 
ges pour les faiic mieux paroiftrc.PauC 

As 
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It) Jrt âtt Blafon^ 

cuiter cet inconuenient , ie confeille- 
rois à tous les Gentils- hommes d'à- 
iToir dans leurs Sales vn Tableau, 
de leurs Armoiries , f^ic exaiStement 
àuec tous les orhemens 5 & le^norh de 
la famille au bas , afin qu^il (èruit d'iii- 
jftrudion à tous ces ouuriers , qui 
h^auroient qu*à les copier fur ces mo- 
dèles. Si cette jpràtique eftoit intro- 
duite dans le mande on s'inftruiroit 
du Blafon en vifîtam fes Amis , & l'on 
Âe cônnoîtrôir pas moins les familles 
par leurs armes qiîe par leurs norns > 
quand on les verroit fouuent de cette 
forte» . ^ 

' Les mémoires peu fidèles font cait- 
fede plu heurs fautes dont les Autheurs: 
aie doiuent pas eftre chargez , puif- 
qu'ils ne les commettent que fur les 
inftruftions qu'on leur donne. Pour 
cuirér ces erreurs , il ne faudroit ia. 
mais receuoir des Armoiries qui ne \ 
fufTent deflînees , Se peirttes de leurs, 
couleurs pour éuiter les manquemens ^ 
que Pon peut faire aux Figures & auîc ^ 
Ëmaux fur des mémoires peu corrects» 
l'en vois tous les jours qui prennent 
hs Paux j les Fafces 5 & ks bandes 
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poâHf des Barres , & il n'y à pas long 

teipps <}a\n. Genciriioipine auoic 

<scartelé dç finoplc & de gueules les 

jArtQokie$.de Vaycax 9 p^GC qu'on luy > 

IHioic die qu'elles eflioieac^cairelée^jdej 

^ vair & de gneoles; Il prenait, le vai^ • . 

poiK d^ ,yerd , ^ apoit ims çecce.çour 
. leur au lieu de cette fourrure. 

_ ;;La diue;i;âtj&. des bagues m 
pas vnempîndre cqCuûoh. Ce (ont ces 
langues inal .eatendaës qui o&t efté. 
- i'occaiioa de iaoc débutes que noujji. . 
xemarquons .daits tous Ie$ tiare», de 

j&lalon. Parce que le xkQvaM yimt ^ 
quelque rapport à c^luy de Verre , M. 
•«&f Clm3uiii?Àt de nos Vain des Vec* 
yes faospicd -.Mdùeri Sen^ fiedi. Le 
JPeroodb» Lohs deftUados > d'Argoce 
deMolii)» a. £^it .de^ Loups a^t^x yeux 
xreuez , au lieu d'en faire des Loups 
icorches.. BoilTeaa <à tjrad^it. fimple^ 
. ment 3^<y Trois quexad^a ' 

MU lieu àc tfois Macbokes* Le mot 
furfuamt L^tin qui i^gniâe iiMliâ[e-* 
leinment toute (brte de couleur roa» 
4^ > a ^ dpnjUfts du pourpre^ btoa^ 
coqpde gens qui ont du gueules dans^ 
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a pris l'enguiche du cor de chafFe pour 
fon arrache tjuoy que ce foir fon em- 
boucheure. Il y à d^aurres erreurs qui 
naifïènt dumauuaîs vfage que l'on fait 
de quelques Termes , comme de celuy 
d'Epi'yéi pour l'Aigle à deux tefl:es> 
&de Cleché> pour Icschofesqui font 
à jour. 

Ceux qui fe contentent de copier les 
Autheurs qui ont écrirdeuant eux, ie 
chargent ordinairement de toutes 
leurs fautes. Le P. de Varennes ayant 
n-janque au Blafon de la maifon de 
Saint Prieft en Lionnois , à laquelle il 
adonné d^Or à quatre billettes d^A- 
2ur mifes en croix ^ au lieu de cinq 
points dA3r equipoUez à quatre d'A- 
zur^ Le P. Petrafanda a fait la mefine 
faute pour Tanoir fuiui ^ & a dit y La*' 
teres quatuor cyami in crucem traieBi 
hitrk parmuUm auream f mt Saim-Prie-- 
fis familid in Gallia. fol. 222. 

D^aurres errent en voyant cenaines 
figures d'armoiries qu'il ne connollfeiK 
pas 3 dont ils iugent fur le rapport 
qu'elles ont auec quelques autres. 
Cela arriue afTez fouuent pour les Bla- 
fons des p^^s. étrangers paxticuliere- 
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tnetic des Allemands, On a pris les 
boaceroles d^Angrf e poor des cœots, 
& pour des cornes d'Efcarbocs volans» 

. L'ortie de Holftein pour vn œillet & 
desclouds. i'Ëfpine de tonneau des 
Spinola pour vne fleur de lys , ou vn 
ck>ml de la PaiSon » les hàûts bonnl^cs ^ 
des cimier^ d'Alletnagnepour des cot ' 
lomncs ou des canoiîs/ Les arrooiriei 
. de Medicis font dçs boules9& non pas 
des tourteaux comme on les blafonne 
erdinairementé Ëlks fonc rondes en 
marbrcen diuers lieux de Rome & de 
Florence > & en pluiieurs lieu où eilei» 

, font peintes 3 on leur a' donné vne 
proieâiôn d^ombrc pour- feke voir 
qu^eiles iont rondes de tous, coftez?.. 
Pafîauino Genois,& après luy Zazze- 
(ta ont pris les broyés* des AniAoiries de 

. loinuiile poi^r des ferres d'Ëcr.euice'^. 
Sei krawhe dÎGrancbio. ^*^ittes fcs ont 
prifes pour des Morrailles«Il faut aulll 
prendre garde à la pratioue de dioer^ 
ies étions touchant Pviage de certan 
nesipieces.Par exemple les Eâoiles de^ 
'Armoiries dè France * Amt- ordinaire'^ T 
ment *de cinq lais feulement ^ celles 

des i^uues naticms j^aiaculkreineiic 
; ' - . des 



1 
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14 - - du BUfon > ' ^ ^ 
des Icaiics & iks AUema^sfo^ dcilx# 
Les pièces ondées en France font feii-^ 
lement vn peu tortillées y celles 4^I<*^ 
talic &.d'£fpagnefont coinraç les pic^ 
ces entées nebuiécs. Ceft ce qui acau^ 
l'erreur du P* Pecraiànda.tQachatu 
les Armoiries, des Rufpi.pt^rce qu'a- 
yant lu dan$ le P.Pe Vairènnes qu^ils 
fpitoknt vn cheuroo ondé^^n^e^ 
ayant pas vu la figure > il l'a répre- 
itnU onde à la cruuûere d'Italie > c e^^ 
à dire enté nd3ulé«i, Les EfpagnoU 
prennent nos Vairs spour des ondes ^ 
&L les nommeiit onàas az^nltSi, <|uoy ^uc 
les pbs intelligeitt d'entre eux le» 
^cxïi nommez Veroi % *aa Vims. U 
faut peu fe fier à la manière de bla-* 
ionncr des Ëftrangers > iSc il faut voif 
ies figures plutoft .^c leurs defcrir 
|»tîon6» Salasar Uafbnnant les Arm(>i<i» 
d' Arragon.> .qui feint d'Or à qua^, 
'tre Paux de gjieules^(|it Simfre hm 

2ff4ïd0 é»i^ir0f'^é0^ à jbamrés woféiéé 
X^'ilsont toujours ^orté les quatre 
^igcs ou baiN::es ffouges» £t pour ka 
Vargas qui portent d'argent à quatrflf 
^^esond^s d'ai^ur y il dit Trahen han^ 

- ' ' «il 
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Origine des Armoiries^ 
efl: faire de quatre fafces quatre ban-- 
des 3 comme il a fait quatre barres de 
xjuatre Faux. 

Il y a des Hiftorîens qui fè mêlent 

de décrire les Armoiries des familles, 

fans fçanGir les principes duBlafbn, 

Comme Guillaume Morin en fon hi- 

♦ 

ftoire générale du Gaftinois^Senonios,.. 
&c Hurepoix, où il a fait prelqu^àutaht 
de fautes qu'il à voulu décrire de Bla- 
fons. Enfin pour le malheur de cette 
i^dtncQ il s^eft trouué qu\n Peintre^ vn 
Graueur^ vn Enlumineur, vn Librai- 
re , vn Vitrier , &vn Imprimeur Ct 
font érigez en Autheurs deTArtHe- 
raldiquc , & nous ont donne cinq ou 
lîx ouurages pleins d'^extrauagances, 
& de fadaifes. Ain fi pour faire voir la 
nccefïîré qu'il y à d'écrire fur cette ma- 
tière après tant de gens qui en ont 
écrit, ie n'ay qu'a faire le dénombre- 
ment y Se le caradlere de touts les ou- 
urages qui ont paru fur ce fîijet en di- 
uerfcs langues : afin que Ton voye ce 
qui peut manquer à céc An en Tcftat 

auquel ie k uauut» ^ 

" . . ■ ' - 

m 

" . EXAMEN»- 
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EXAMEN" 

m m 

Des omrages Héraldiques , qtti ^ 
ont ,fam iufqii€s-icy. • 
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Chapitre I. 

Ans la haute antiquité il n'y 4 
rien qui nous inftiuife de U pra- 
tique de cet Art 9 &c les plus anciens 
ouurages que nous ayons fur ce fujet % 
font grand nombre de Manufcripts> 
liopt aucun n'a efté écrit auant le rè- 
gne de Philippe Auguftè. Ils font la 
plufpart des ouurages de quelques an* 
ciens Hérauts d'armes» 

faqùes Bretex decrîuît en rîmes 
l'an z2Sj«de§ lotiftes faites, à Chau<» 
ucncyaOvi il blafonne les Armoiries 

des Ciieualiers' qui s^y trouueren& 



Sm les ieffmxpm dê* cmUt 

£.ftoie»t monté les Ct^sgentUs» 
' Mf Cantate de Jjtxsïï^otirg 
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Origine des Armoiries. ij 

: Et mai me Dame deValour > ! . 
Dontie ne futé conte tenir 
Lors efgaraay vy venir 
for du chaftel de Chauuency 
Hiraux crioient tretous ainjî. ^ * 
Comme s'ils f^Jfcnt forfeney . 

* \ ' - '"W "- • 

Cil trompoôurs fi trompe oient 
Êt les hache 1er s ame noient v ^ 
D^armeZs fi e?npapîllonnez. " 
Que puis V heure que ie fm nés ^ v 
Ne vis a mon telMermilles 
Vn Cheualier d'armes Vermoilles , 
u4 cinq annets d'or en V EcH 
Vi àeuant tous y qui fans EcH ^. 

ient à voir la prem me joufie 
Comment qu'il foit ne coi quil confie» 
Si quier as autres quon luy doigne* 
Lors oi écrier Chardoigne^ 
Et puisY iznné i ces HirOUXy 
Garçons glatir y huier Ribaux 
Cheueaux hannir > Tambour fonner 
Ne fefit pas bon^ermonner. . , 

Petit après cete auanture 
Vne ioufte crueufe & dure 
Se fut tantôt apparillié 
fie tonte part fi attilUé 
« * C* ont 



8- AnâuMafm,^ * 

Ne fc tenait mk^jwrpris. 
Li Chemlier âèmm ks hgif ^ 

N'ot kacheler de mllor taiHe 
JH Êimmf iam féit Uinemêi^ 
lfEoH^erm<M0 P'W anUux » 

fit bien li femfire 
La grojfe lance en ei foing dejlre , 
^ Si fiét pkmi smi W e^ 
,S»r le sheual ^ va fthmt ^ 

Et HiroM crient k%m çns^ 
Vtmme meiMMÊtpià^ 
Vianne m milUr de tU^ 
jQue eft tailke à tout bknfahti 

Qna ammàerp ^'avalm» 
li»fMUnemmmapir4Nm 
Vh ChifêaUêr e»mewh^^ Y 
* Et certes ie ne vi ne hj^ ^ 
- P\m^f\m hek 4ffmili^^^ 
Ne fment mieux en^rfilUé 
, Si fimmem^^ém* efio^. 
^Eandm. jie gnles appé^âent 
A mis e9qmUettÊi^0Mj^ 
Et tamy^ fiveneit gut * 
^ue nnl pins belÀe hy ne vU 
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Origim des Armoiries. 19 
La dat te dt foa otiurage eft mârqutîé 
. de cette forte en tncfmes rimes, 
bien fa fait laqms Bretex^ 
^mint le fimx. de U. Vierge omit 
Cil ijui tout bien feit (jr voit 
M* Cr C* & ef^Mrt vint 
EtFlie ne fuis pas denifu 
A in fois le fan de veriti , . 
A la fainte Natinité 
La Vierge mère m Roy p^ffant 
Huit jours après Aoufi entrant • 
Mon liure à faire commen^ay ^ 
Tout droit a faumes en Aufay , lt^^*tfj>^ 
En le Chafiel le gtntil comte 
Henri cni diex détour 4( honte» 

Monfieur Chifflct me comtnit- 
niqaa ce Manufctipt à Bruxelles, 
Pan Il y à vn autte Manufcript 
en rimes d^'vn Tournois fait !^an 1 189. - 
en là Ville de Huy au pays de Liège, 
du Ibnc blafonnces les Armoiries de 
plufieurs nobles ^ anciemies famillesi. m 

Guillaume Guyarc Héraut du nom^ida*^ 
d^Orkâns dédia l'an 1306. le Roman ^^Jg^t^, 
des Royaux lignage* au Roy Philippe 

le bel. - kAfcr' 

Il y à vn ancien Manufcript fous ce^*^^*^ ^ 

titre, ^^i^^ ' 
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10 Art du Blafon^ 
titre» Ordonnances appanenans àlV>f^' 
fifîc d'acmes ^ <§c les couleurs apparce*. 

' nans %ax Blafons , & la manière de la 
iandation des ordonnances des He«-c 
rauts. C"*eft vn extrait d'vn autre Ma-^. 
nnicript plos ancien écrken vieux lan- 
* ^age Picard qui fut trouuc à la prife ^ 
de Calais &c. copié l'an 1380* L^ori- 
ginal demeura enue les mains de Mo- 
' lieur Dur|)hé Gouuerneur du Roy de 
France, - - ^ . 

Il y a vn Afmoirial jMi.S.de l'ani 3 x 2» 
fous ce cicre^ Les Noms & Armes des/ 
Cheualiersjqui furent à Rotpeaucou^ 
ronnement d^ l'Empereur Henry VU. 

11 y à^^quelques jtermes aiTez parucu-^ 
liçrs y ôc pluiieurs mal appliquez. Il 
appelle le faycàîf fmmt » il diicoj^ 
pour compotm4 EmbilHoté pour billtf- 
té il appelle^ Vne.eoquille de S,Iaques 

de Guichenon m'a. autrefois, comrau* 
m,, nîqaé ce M* S» / * ' 
^liiil^ Le. fameux lucifconfulte fiartole de 

Saxoler^tà après l'ân 1 3 5 o. fit .vn pe«» 

rit Traité Latin ^ Infigmis & Armis^ 
Ce Traité n^a jKispIus de fix fueillets, 
Edoiiard dela^j^yiTe l'a i^c imprimer 
^ \ panpy - 




% 
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^ ' Origine des Armoiries. 1 1 

parmy fcs notes latines fur Vpton. 
JL'ancicn M. S. de Guillaume Le Neve 
Roy d'Armes d'Angleterre ibus le ti- 
tre de Clarence à ces mots au bout du 
Traité. Traitât nm de Injîgmis & Ar- 
mis k Dornino B^iriolo de Saxoftrrato 
excellemijjimo legum pnfejfore y quem mn 
credo complemjfe , cornpojitum > public anit 
pofl rnortem dicli Domim Bartholi Ale-^ 
xarider funs gêner folemrnjfmiîis Legnm 
docior 3 cjui dij putauit primam (jUdfliorjem 
fub ^Ktiis Dorm^i i 3 5" S • h/dîBio.ye 1 1 . 
die lo. Me?^ijis lanuarij Arnen. Il traite 
luccindlement cinq ou fix queftions 
de Droit. 

1 . Iy)fîgma conccffa dignitati , vel offi- 
cio > portât ille cjui hahet dignitate7n ilUrny 
vd i jjiciPim alij non. ■ - ^ 

2. Ifijigma fmguUris > put a Régis j 
wo dcfert j nec rébus fuis depingere facit 
principaliter > aceejforiè Jïc* 

5 . H^bentes ex conccjfione injlgnia y & 
4Lrma illi foU i/lîs vtuntury Scc: .. » 
Il traite enfuitc des ^niraaux que l'on 
peut porter en armoiries , & de la ma- 
nière de les placer. Il dit après quelque 
chofe des couleursi& comment il faut 
peindre les Armes furies Drapeaux de 

£»uerre* 



titre. Ordonnances appartenans àl'of-^ 
û&^ à'zîxatSi&L les coukuc$ apparte-»' 
nans aux Blaibn^ , & la manière de la 
fimdatton ordônnaipces des He^* 
xauts..Ceft vu extrait d'vn autre Ma- 
liufcrîptplus ancien écrit eh vieux lan- 
gage Picacd qui fut irouué à la. prifè 
de Calais &, copié Tan 1380. Uori- 
' ginal dem^tità eaue lesmain» de Mô«t 
iîeurPur|^hi Gouueiueur du Roy de 
France. - \ • ^ • 

Il y a vn Arœoirial M*S«de l'an 1 3 ix. 
fous ce titre. Les Noms & Armes des. 
Cheualîers qui &rens i Rpcpe au cou- 
ronnement de l'Empcteur Henry y IL 
Il y à jqoelques termes aflTez'partku^^ 
]içr$5& pluiieurs mal appliquez. Il 
appelle le fautoir fautant , il dit copele 
pour componn^ EmbUliùté pour bilk* 
té il appelle vne coquille de S Jaques 
vn Jacobin. Feu l&BVk&sta^ k Cheu^ec 
de Guichenon «Wtcefais^ cofiimu* 
nîquc ce M. Si * / - 

Le. fameux lurirconfulte Battole de 
Saxofcrrato après l*ân 13JO. fit vn pe^ 
cit Traité Latia ^il^ Infigniu & jémis^ 
Ce Traité n'a pas plus de fîx fueillets. 
£do«ard de la «^yile Ta i^c imprîiiiet . 
" * . r . parmy 
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parmy fcs notes latines fiir Vpton. 
L'ancien M. S. de Guillaume Le Neve 
Roy d'Armes d'Angleterre ions le ti- 
tre de Clarence à ces mots au bout du 
Traité. Tra^latum de Injîgmis & Ar- 
mis k Domino Barîolo de Saxoftrrato 
excellemijjmo legum pnfejfore > (^^em non 
credo complcmjfe , compojitim > puhlicmit 
pofl mortem dicH Domini Bartholi Aie- 
xander futts gêner folemnijfirnus Legum 
doclor y qui dij putauît primam cjîtAfltonem 
fub amiis Dornini 13 58. Indi^ione 1 1. 
die 10. Afenjis lanuari] A?nen. Il traite 
luccinélement cinq ou fix queftions 
de Droit. 

I . Infigma conccffa dignitati , vel offi- 
€10 ^portât nie qui hahet dignitatem ilU?/!^ 
vd ifficiPirn alij non. 

^ • If^fig^i^ Jîngularis > put a Régis 5 w- 
7no dcfert a nec rebtis fuis depingere facit 
principaliter > aceejforiè Jïc* 

3 . H ente s ex concejfione infîgnia ^ & 
4irma illifoU ill^s vtnntury &c. 

11 traite enfuicc des Animaux que l'on 
peut porter en armoiries , & de la ma- 
nière de les placer. Il dit après quelque 
cliofe des couleurs^Sc comment il faut 
peindre les Armes furies Drapeaux de 

- pucrre* 




tx Art duBUfe» ^ 
guerre , fur les Echarpes des Trompetâ- 
tes i fur les houlfes des Cheuaux , de 
couuertures des Mulets » fur les Mv^- 
railles » fur les Boucliers , fur les Ha-* 
birs> Se fur les Sceaux & Cachetii. 
, Honoré Boahor Prieur de SaJan 
iDoâeur en decrer » compola fou;s 
^le règne de Charles V. peu deremps 
après 6ucok> TArbre des BacaUes di* 
uifé en quatre parties. Dont là premiè- 
re eft des tribulations de l'EgUfe auaQC 
Ifi venue de Usv^rCHJWSx. La fécon- 
de des tribulations des quatre grands 
Roya^uraes.La troiiîéme dont vient lu* 
rifdidion & Seigneurie 5 & la qua- 
trième de quel droit vient bataille. 

Il traite en cette partie par occafîon 
des Armoiries depuis le chapitre 149. 
iufqucsàiép. ou il parle des armes 

& bannières en gênerai & en Efpecial. 
Et décide cinq ou fix queftions en fait 
d'Armoiries. Comme i. Se vng homr^ 
rnepeut prendre les armes d'vn autre* 

z.Sevn Alleti^md appelle vng Fran^ 
çois de g^igc ; parce quil le troune por- 
tant fes arrms y s'il y dm atioir champ de 
bataille i &c. 

11 commence ainfi fon ouurage. A 
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la fdmte Couronne de France en laquelle 
AHpurdhuy par ordonnance de Dieu reg^ 
ne Charles V»^ de ce nom trei- bien aimé y 
far tout le monde redouté -> [oit donné los^ 
gloire 3 & viUoire fur toutes Seigneuries 
Terriennes. Très haut Prince ie fuis nommé 
far mon droit nom Honoré Bonhor prieur 
de Salon indigne > Do[ieur en décret^ &c. 

Le Roman du pctir Saintre fut écrit 
au niefme-ceraps. Il à les Armoiries de ^^yt^M: 
quantité de familles du Royaume 
auec leurs cris de guerre. François Des- 
FolFez enuiron ce mcfme temps com- n 
pofa vn petit Traité des Armoines^*^^^ 
qui feruitde Modeleà lean de Bafdor 
fon Difciplc , qui compofa peu après 
à la requefte de la Reine d'Angleterre, 
vn petit Traité Latin fur ie méme^ 
fujet fur la forme de eeluy de ce ' 
François Des-Follèz. Edouard de la 
Bylfe, qui a publié ces deux Traitez 
aucc ceux d'Vpton , & de Spelman, 
s'efl trompé quand il à cru que c'eftoit 
Nicolas Vpton^qui auoit fait ce Traité 
fous vn nom fuppofé.Car ce Des-Fof- 
fez eftoit François,& Bafdor dit de luy 
après auoir rapporté fes fencimens fur 
les Armoiries de France Fran^ 

Cl] eus 




V 
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cifcusdeTerrafualoqmtHT. Bafcloréroîé 
Anglois,& viuoit fous le Règne de Ri-> 
chaud ILRoy d'Angleterre, & ce fut la 
Reyne Anne de Luxembourg femme de 
ce Richard^qui luy commanda d'écrire 
fur cette matière comme il dit luy mê- 
me, QHoniam de Armis multociens in 
^ dyfeis def iEiis finguU difctrnere 3 & de- 
f :r ibère imematur difficile , sd irifiamiam 
• igitur quarumdam perfonarHm » & Jpecia-^ 
luer ^Dominét Anna: quondam Régine 
Anglid hune lihellum compiUui f equensin 
parte dogmata ac traditiories exceUemiJfi-' 
* rni DoUorif y & pracep torts tnei Magi- 
firi Francifci de fouets. - ^ 

Nicolas Vpton Anglois ayant ap- 
pris des François les myfteres de cet 
^ Art comme il Taduouc luy méme^com- 
pofa vn Traité Latiji de militari officia^ 
à la perfuafion du Duc de Gloccftue, 
Comte de Pcmbroch , à, qui iJ a dé- 
dié fonouurage. Il Ta diuiféen quatre 
parties. En la première il traite de la 
Noblelfe , & des exercices militaires. 
En la deuxième des guerres & de la 
conduite des Armées. En la troifiémc 
,^Qs couleurs des Armoiries >& en la 
quatrième des figures du Blafon. Il ci- 
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te fouucnc Bartole , & d*aurres luriT- 
confultes félon la couftume de ces 
temps-là.Edoiiard de la ByfTea publié 
cec ouurage depuis l'an 165-4. auecce- '% 
luy de François Dcs-Follcz , & leaii 
Bafdor. v' ^ 

Tay vu en la Blibliotheque du Rory^^jBi 
vn M.S.en Velin enluminé, d'vnTour-' ^ ^ 
noy fait en la place du marché de (M^^ 
Bruges par lean de laGruthufc.& Icân 
de GhilUllcs Maréchal de France le 2. ^ 
Mars 139Z.0U parurent outre ces. deux 
tcnans cent Gentilhommes , dont les 
Armoiries y font rcprefeniées, côme ie 
les ay vues à Brugges dans vn vieux ta- 
bleau chez Monficur Lothins. 

Gilles leBouuier Héraut du rirredc 
Berry recueillit fous Charles VII. les -^t^^^ 
armes des Nobles de la-Royauté d'Ar- 
nies des François. 

Diego deValera Efpagnol, fous Iea« cA^^^ 
I I. Roy de Caftillc compola vn Trai- 
té Manufcript des Armoiries qu'il 
auoic veucs en diuerics louftes , &: 
Tournois. Ce Manufcript qui eft cii 
langue Caftillane dans la BibLorheque 
• dcTEfcurialfut dc^puis mis en François 
par Hugues de Salapreuoft de Furaesj^ 
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Diego Heinanclcs de Mendozaprc-- 
fcnta^u Scigneiu Pedio Nunea de Ta- 
Icdo va liure Manufciipc fous ce titre 
Tatadoâe BU fortes y ou 11 parlé de lit; 
Noblcllè 6c des moyeus, "d'acquerii:' 
des Aimoiries. 

L'an 1465. Jean Le Eebùrc Sei* 
■ : t|- ^g"^'^^^ S. Rcmy Premier Roy cî'Ar- 
mes de l'ordre delà Toifbn dX)r,èqin^ 
pofa à Bruges vn Tiaicé de-s Arraoî- 
lies 3 ou il fait trois décorations d'Af*- 
nioiries. Métal, couleur , penne« 
Il met les /îgnifîcations des couleurs,^ 
les différences des pièces > £c Quelques 
que liions touchant les Armoiries; A 
fcauoir eemment nul' m doit- porter Ur 
0rimj ny ie jîgnet d'vn/u^re en fon prciu^ 

dice. ' • / . " ' * ' \. 

- aiuonm J^Ht^fid/fe ne ditner les ah- 
mes de fon lignage* Touchant B^^fiards^ 
& céiix ^ui peUffUM & doiMftt pûffer ar^ 
n»es*Del0 nufmere demies £mmes Us 
doivent porter^ ^ • 
• Il y a vn chapitre des fleurdelyi , 
ou il y a beaucoup de fables. £t il ' 
^^^^jf j^i^ enfin par vne decUration ton^ 

^ant les brifures. '" V ' , v 
^^^oniieur Chifflet me cotmotet»* 
ce .M. S* à Bruxelles. : 
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Skfl&Herdilt d'^rm^s .d'Alphoné 
d^Arragon , de Sicile , He Valence, 
de Maîllorque ^ de Corlè , & «de Sai^ 
^ dcigne^Qmie de Bai:celf>i)n6:CÇ 
au UiCi'ne-teipps le Blafon des eouhursx ^ 
lui cft vne application jmyfterici^ 
les çouleurs en Uiirées & Armoîr 
' rift. Il ftit depuis îmjpriDâé^ à Paris 

^.&.à,Lioji fous le règne vdc Gharlcs/^^ / ^ 
• V 1 1 1. & on vid paroittc en mém^--.> v 
tenips/^ BUfon dès jirms &c UCri^^ : 
qmt 4e iV^^/<?^^ par Hongriç Ic He- 
raur,. Le premier de ces acox petits ^ 
ouurages après déuxx)u trois règles d^^^l^!^ 
filalbn/» contient; les armoiries dé 
France &c des douzç pairs t auec celles 
de quelq^ues Souverains. JLe dcrniei: 
D^eft! autre choie qu'vfie applicâiioa^ 
^es Emaux du Blafon aux fep br4t%|PII^^ 
ciîes du Crequiêr d' ArttioiEÎès* 

Olivier, de la Marche officier deJa. 
Waifon des Ducs de Bourgogne au ^Jh^ 
•Siège de k Viilc de Nuys l'an 1474,61: 
vn petit Traité d'ajcmoirics , ^idé de T**^* 
Toifpnd'Ôi Roy' d'aunes. Il ne leile 
. ^dece Traité <ju!vn ftagment tiré des / 
papiers dot fieur Arnould VvwhtÇû- 
4<9iiiic CluuiQiine de Liège.. 
- B 4 
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. Geornc Rixner Herauc-d'acines des 

Pues de liaiiicLC l'ai) i4S4« dcciiuii en 
rimts Alieràandcs le Tournoy d'In-/ 
golUadc , ou il parie iles , principales 

fkuiilles de Bauicre fous.cc turc £ay- 

rifekir Thonier Rhejm. Il ûmisdn& 
fou Traiié. : • ' V * 

, jilfo hnb ich nach der kng 

Witter vnd^Àie Vverdtend Krie^t 

Dis Tkurmertn hahm-, Rpehf^ . 
Ane Vvorc Georgtn Rjxncr titroldts* 

MaQuel Roy tie PortTigal yjoulaitc 
régler la Nubkire de ibn Ri^j^unie..» 
ènuoya fes Hérauts d'armes aux cours " 
4e F4Mnc£»& 4'Auglé];erre»4>our obièc^ 
lier la manicre qu'on y tenoit aux 
fimbltes lie ia NobleiTe. Il fit auffi 
^chercher diligemment le Ëkion de ia 
Nobkire de Portugal, fur iou5 lcsmo«*' 
numens ai^ciens door il hi dreifei:. va 
liure ^ue l'on garde da^is ks archives 
Royales de Ltôbon^^ Il les âc auffî 
peindre. d4iisJ^ Saie du Palais de Sin- 
cre. Au milictt dii Plafond- rfattt . lès 
Axmts Royaks de Portugal ^ & tout 
ai^r^ùr celksdes Princes Infans , D. ' 
1Louys> D. EecQaod.» D« ÂliibiiièJ) om 
• *' Henry, 

» 
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Vienry , D. Duarte , Donne Ilabcl , Dv ' . 3^ 
Bncis. Dans la Frife qui règne le long 
de la Sale. 11 y a 74. Armoiries pendues 
chacune au col d'vn Taureau qui a le 
Timbre entre les Cornes.' Ces armoi- ^ 
ries fonc des Abreus Aboim' , Ag»jf« 
jar, Aibergaria / Albuque i. , Aime? ^^^jj^^ 
da , Almcida , AndraJa , Area^ Az'e- 
iiedo 3 Atfahide , Barreco y Beuncor, 
Borges, Britto, Cabrai Catualho,^ .^^^ 
Caftelbranco\ Caftro qui porte C\x 
Tourteaux ^ & Caftro qui en porte 
treize. Coclho , Cortereal ^ Cofba,. 
Coutinho ^ Cnnha , Eca , paria , Fcr- 
reira , Garna , Goes , Gouea , Govos, 

nriqiîes y Lima , Lobatas 5 Lobci- 
ras 3 Lobo , Malafaya , xMaaocl 3 M if- 
careiihas, Meira, Mello' Mendo.a, 
Menefes, Miranda , Monis 3 Mocta^ 
. Moura , Nogueirà , Noronha, Paça- 
iiha 3 Pacheco 3 Percira , Pimente! , - 
Pint0 3Qj5iros3 Ribafria 3 Ribciro, 
Sà 3 Sampayos , Sequeira 3 Serpa, Scr- 
ueira 3 Silua 3 Silueira , Sou(a , Taua*^ , . , ^ 
res, Tauora 3 Teixeira, Valenta, Vaf- ^ ^ 
concellos 3 Vieyra. • ' 

Ces q'iarre Vers font fur les quatre 
Fafces de la Sale. . - ^ 

. B 3 
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fois coH es força e leais : ^ 

^eruiços forad GMhadas 
Corn eftes e-omros Mis 
Deuen de fer cor2ferhadas. 
Gracia Oei Roy d'acmes d'Efpagnë 
çoiîipofa en rimes Efpagnoles qu'ails 
^ppdknï redorjdiUas. Vn Blafon 
ral de todas las ifjfigmas del vnmerfo» 
ôc Argote de Molina dit de luy t^ue 
Mnqneen lalgund a ceno 9 en lastrias fe 
vio lo poco que fabia. Il eft allégué par 
la plu /part de^êus^ qui bnc écrii; éts 
familles d'Efpagne , ie ne l'ay point 
t^Téti en briginaf, & il eft fî rare que 
quelques- vns \s tiennent pour rufpeâi^ 
parce que bien des gens Vont (cherché 
ians le pouvoir trouver, & on luy fait 
dire^ bîen des chofçs auxquelles il n'a 
Jamais pênfée Cependant o« dit qu^il- 
a eflé imprimé à Coria par Maiâre 
Barthélémy de Lille flamand en Tan 
i4^9. Il eftoitH&raut d'aruTe^ du Roy 
Ferdinand le Catholique. 
m Frideric Roy dé hfaples de la maiV 
fon d'Arragon fe ^yoyantpriué d^ fpn 
Royaume partagé entre. Les Rois 
L%ys X I L âc'Ferdinand^ fe retira en 
Frànce auec fa femme & fes enfans. 
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durant ce /ejour il drellà. vii liurô 
.de Blâfon foqs ce titre. C'y commence 
toute matjier«^Tataff<imts > & de termetf 
dom on, fem faire .&j. coM,poifer armes > 
'tnife's par ordre , par le jtres ïaaut &.Ext 
,ceUemJ>riftce,le.iiây Dom Federich d'Ar' 
ragon Roy de Secile » &Cé 
-. Tay eu duxant trois mois entre les 
mains le priorifte M. S. de Fiorerice,'* 

ionc toutes les. familles de cette^ 
ancienne RepubUqiiç a aucc les noms, ^ 
Iqùalitez . &. armoiries, dcs^ jperfonnes^, . » 
- ' Vu quantité d'autres Manuf- 
criptis en la Biblîothequè de l'Eleârcur 
dc Bauiere à MunicK i;e^i celle de .Sj 
Vaaft d'Arras, en. celle de Saint Vi- ^1/0 
de Paris ,.cn celle 4u -Roy •» & ^ 
à Padoua> & à Milaiv tous ces 4^0fjg0 
Manufcripts font (ans dattes, & {àift / 
nom d'Autheut. Le P. Labbc e» ^cice ' 
fbuuent v,n de Monficui- Pétau. 

*' \Àntoine Auguftin A.t:chevcrque de 
Tarragone fcauant lyriiconruite ôc 
bien ver fé enlavconnoiflanccdesime- ^^^^ 
daiile«., & des Antiquitcz. eftant ea^0^r 
rvniucrfitë de Bologne en italie,com- 
polâ vn , Traitë E rpagnpl du^lafou, 
aucc VA recueil d'armoiries qui n'a ia- 
. B 4 
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mis ofté imprimé. 11 n cil qu'en que£^^ 
^es Bibliothèques fous ce citre Libra . 

jirmas 3 y Lin aie s y ^nti^dades • 
C^mofds dffi d^ JiffaUay de fiê^Noble^s^ 
ffmo de otra^ fartes dfil ^niHnd$^ 
• ^/ \ Ce que Von trouve de plus viile 

& de plus curieux dans ces ManuAr , 
""^^ cfipts eflt vn grand ncmbie d^arrroi- 
r ric& diuei^fe^ fansilks doAC pluii^urs 
nous font inconnues 5 parce qu'elles 
ibnt éteintes depuis iQng-*temps. Ces 
araioiiîes y foni: exaûement reprefeçi» 
tées & décrites; parce qu^elks eftoienc 
recueillies par .les Hçï^tui5 , & pour- * 
iuiuans pour ïeroir aux louftes ^ &; 
Tournois. On f trouve cinqou.fix^e-* 
gles générale^ du &la{bn ; qu'il y tL 
en armoiries deux Meitaux^ quatre eoiK ' 
leurs y ôc deux pennes , qu'il ne fauc 
pas metrre couleur far couleur, ny : 
métal lur meul« lis alignent quelques- 
fois la largeur, & la iîtuaiion du chef^ 

de la Falcé du chevron j de la bande» 

pal 3 &C«/» " • , > 

Il y en a d^aotres^î^s^étendent à 

dcs.applicationsmyftcrieufes des.figuw , 
ifes , & des Emaux , Icfqu elles ne font - 
«ç^iîl^remenc que des: exuauagançcs \ 

> ' • , ridicules 
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ridicules , & des rêveries impcrrîn li- 
res de deux ou trois Ilecles ignorans, 
qui faifoienr myftere derouc : puifq le 
ces applications fonr auHl mal appro- 
priées qu'elles font d'aill/urs fas preu- 
ves , & fans aucune authorité L^s pl^s 
curieux de ces Manufcripts, '0*^t ceux 
qui contiennent les f nmvrs des Gt);!!- 
bats 5 Emprifes , To u'nois , Ditcls , St 
Carroofels , & qiulques queftions de 
droit en matière «.l'armoiries : de l'^or- 
donnance des funérailles , & des hon-^ 
neurs^qui y doiuent eftre prefenrez, 
comme l'Efpéîî, les gantelets , l'Ecu, - 
le Hcaumô , labstnnierea &c. 

Il n'y a guère de vieux Romans de- 
puis le Règne du Roy lean , qui ne 
fbient remplis d'armoiries faites à plai* 
fir, & attribuées à des^ Héros fabu- •^^^'^^ 
leux. Ce Prince , qui prenoit plaifirà 
ces fortes de fîdions y fut caufc qu'ort 
s'y appliqua en vn temps ou les belles 
lettres eftoient à peine connues. On 
continua (bus les trois Rognes qui 
fuiuirent , & cette fantaifiedu Blafoii 
s'attacha (î fortement à tous les Efcri- , . 
vains de ce temps-là ^ qu'elle paifa aux ^^^^^ 
Hiftoricns. Froiffart , Monftrelet, ôc 

B c 
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Olivier de la Marche en groflîrenC: 
leurs Chroniques, Annales, & mémoi- 
res. Et ilne/ut pas iufqu'aux liures de 
prières y & de pieré ou elles n'eu lient- 
quelque part. De la vinrent les Ar- 
iDoiries d'A^^^"^ 3 <^cs Patriarches , des 
Propheres,des Rois de lerufalem , d^E- 
fther,deludi:h,& des autres Héroïnes . 
de r Ancien Teftament, queBara,le 
Feron 3 Furften , & quelques autres 
Aut heurs ont recueillies comme des 
Pièces rares 3 & dignes d'eftte confer- 
vees. lean le Maire en fît à Prîam , Pa- 
ris 5 Idomenée , & quantité d^lulres 
illuftres de l'ancienne Grèce* 

Depuis Tinueniion de l'Imprimeriej^ 
les premiers liurcs de Blafon, qui ont 
l^^tM^ÇomleBUfon des conleHrs de Si- 
cile le Hcraut. La deuife des armes des., 
Cheualiers de la table ronde,qui écoict 
du temps du ttes renomme & très ver- 
tueux ArtusRoy delà grande Breta- 
gnCjauec la defcription de leurs armoi- 
ries. l'Authcur attribue Torigine des 
armoiries à Alexandre ^ôc à Iules Ce- 
far. Il traite enfuice de la mariere des 
armes^ôc delà fignificadon des Emaux. 
Des neuf chofes qui font en TEcu, fai- 

faut 
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fant la ttcrce part d'içeluy,& du nôbre . 
iufqucs auquel on doit nombcer rou- 
tes c ho fe s qui font en artnbines , Sc' 
'quand .on^lc* .dfiàt.diiû faiis npmbre 
ou ./ewe'es. Le Blafon des arnm > & U- 
Crémier 'de^ NMeft de Hongrie ic, 
Hcraut , furent aufli imprimez à mis 
& à Lion fous- le Regiie de Cki^ki 
VII I. cooHnc i'ay dé)a cem^qué. 

On peut réduire à quatre Ciafies- 
èoûs ceux qui ont écrk depuis des ai;^ 
njoirics. La première efl: de cciixqur- 
ont écrit du Blafott* .dfr detf'ein foç- 
mé r ■& qui i'oat traité à fonds au- 
tant que le pouvoient permettre- les 
connoitfànces. de cet ârti Lafccoiîde 
eft de ceux qui fe. font attaché à quek: 
■qu'vne de fcs pardc». La trojlîéme de 
ceux qui en ont écrit quelque cnofe par 
^.occafion en notant 4'autrCs naacietes.- 
La quatciéme.de ceuxquiont écrit de&. 
Gen.ealogies , ou qui ont fait des re- 
cueils des amioiije& des Ê^mill.es > de 
diuerfes Proyipces , & dedioers cftats. 
. Pour cortuncncer par les, premiers 
qui ont fait deiuftes traitez de Bla- 
^ fya , les. plus confiderables font le Fe- 
xon > fiasà > ScQhiet v Campanile» 
... h C 
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Guillîm , leP.Monct , le P. Varenhes, 
le P.Petiafanaa, Vulfon la Colombie- 
rs , le Sieur de Charmettes , & Se- 
going. Tous ces Authearsfoi^c Fran- 
çois , Italiens, ou Anglois : n'y ayant 
aucun Allemand , n'y aucun Efpagnol 
Sue*Se fcache , qui ait fzitÀz de&ein 

aucun Traité de la méthode d« Bla-* 
Ion. ^ ' ^ ' 

lean le Feron Aduocat an parlement 
oe Paris l'an 1/44. fît imprimer vn re- 
cueil de Nobleilè , & grand Blafon 
d'armoiries ou fous des figures vagues, 
& incertaines , il dechifîic diuers 
Ecu(îbns i à quoy il a ajouté les arme» 
«les Souucrains , & de quelques grands 
Seigneurs de l'Europe auec les ar- 
moiries fabuleufes des anciens preux. 

Hicrome Bara , qui vint après luy. 
p»blia vn Traité de mefme nature fous . 
^ pareilles figures, & l'intitula Blafon- 
^' -Armoiries . Apres les Principes de 
l'ârc qu'il fait confifter en cinq ou ftx 
règles , il donne vn recueil affez grande 
d'armoiries fabuleufes des Héros 
Grecs , qui furent au voyage de Col- 
chos pour la conqueft'e de la Toifon 
d'Or. CcUc\s de& lliuftrcs Troyens, 
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d'aottes qu'il ^xt luy auoir efté cora-^ 
îbutiiquées pat le Siear Pirhôu Gcn- 
tii'koTBme Chai»pcnoi$ , & urez auili 
en partie d'vn viciix liure attribué à 
Pymalioii : c^êft à dire d'vn vieûx Ra-* 
man de là nature de ceux dont i'ay par- 

'Wc^y-dcffàS* G'Cft la qu'il prit îcs ar^ 
paairies des anciens Gouverneurs , lu-. 

. ges, Rois, Ôc vaîllaftsGapitainesIuifs 
depuis Itaifuë : des Amaz^nnes > ^es 
Neuf Preux ^ & des Cheualiers de la 
Tablé ït>nde> / ' V , \ 

lean Scohier Beaumontois^Proto- 
irotaire Apeftolique , & Chàneinfr de 
Bérghes , a - Bdt , vu Traité de l'Eftac . 

. & comportement des armes contenant 
l^nfticution des armoitics > & metho- 
de de drelïër des Généalogie. A 
appàniefit de {oeceder auiiite^ àrrnes» 
.«le pQtcer Tymbre , ou Heaume &c la 
cBfferencc qu'il y à entre Gentils honi- 
mes de race- ou d'Anobliflbment,^ L'o- 
rigine des couronnes des Rois>P;rinces, 
£>ucS9 Marquis, Gomies, Vicomtes, & 
Barons. . Le titre de fon ouorage eft 
fpecieux, & profnet beaiicoûp decho- 

- ifes ; mais^iin'apas répondu à vn titre 
fi magnifiijue : car lès principes de 
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art quil a mis au corftmencetncnrTont 
copiez deBara, & Traiiez.fou fliccin* 
âement. Il s'cftend après fort an long 
à enïeigner la manierie; de dr^iTer les 
lignes- Genealogi<^ues dc$ dcfccndan- 
ces des familles* * / ; . 

/ Pliilîeurs^ Aftelois ont écrit fui;^tcV 
te matière prefqu'aLifli-tôt que nos 

François ; pai:ce quecetteviiatioi^ a ce^ 
nu durant. long-çemps vne partie, du 
Rd)taum€. Elle yÀ'fsLh des Toiiî^nbis» 
dcsconibats cclcbres>& des feftes d'ar^ 
taes ou les Chciiàtîeirs/ic m>uuoicnt 
aiieclcurs cotte^s d'armes & leui^s Bia<9 
fbns. Nicolas Vpton Chapoine , 
pretentcurde i*£glife. dç -Sa^dsbcry, 
dont i'ay déjà parlé entre les Autheuri^ 
qui ont écrit auant rvfage de rimpri*;* 
nierie^fit eilaïuea Fcâce vu petitTvaitç. 
d^arraoiries > qu'il condamna depuis , 
pourl^auoif. écrit ainfi qu'il diibit iuy 
'mcmeauant que d'eftre pleinemêt in* 
ftruic dés nayftercs de cet Art. Il iêruoit 
alors Thomas de Montaign Çqiute de 
Satisb^ry , & après la mort de ce Sei- 
gneur s'eftanc fait Eccleâaâique » il 
compofa le Traité de Militari officia^ 
J "'ay paxlécy-deoant* . 

y ■ • Henry 
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Henry S peiman* tte la nrefifle natioti 
enuironi^an ijpOir couapoiàvn autre 
Tiaité Latin fur le mefmcfujec i mais 
d'viifr n^auière* bién pli^ Icaxiante; Il 
li^y donna ce titre Grec jifpilogia» ç'^A y 
.àdUre'traitëàtt diicoflrs-des >Eciisid*ar- * 
mes. lia diuifé ceî.ouurage en ttçis^ . * 
parties. La prèmiereeft desenfeignes, " m 
&c arrriQiries . en gênerai. -La deuxiéf ' ^^lilêb 
ttie des boiicliersjecutîbns, cottes d'ar- , % 
mes, & autres .choies iuc lefouellés^^ 
on porte des. armoiries > &l dans la ^ 
troifiéme il traice :des;eCOirkors , des 
diuifîoûs de TEcu-., . & .des figuccs du ^ 
Blafon. Il a -des remarques aflèz eu- / . . 

la f râcétf& ie4we pcrfuade que s"*!! auoit ^-^^4^ 
pu reuoit cè Tratcé> qu-'il latffa parrny ; 
les écrits en mourant , il i'aui'oit reiî- ' , ' 
du plus exaâ; & plus compIet.Edoiiard / ^ 
de la Byffe, .fit imprimer à Londres cec . , 
Autheurauec Vpton , & lean Bafdor 
Taà i:6|4. & y ajouta des notés 5 qâi * 
font pleines de belles,remarques>& d€P'W:- , 
quantité d'exemples d'anijoiries de , 
lanpays* - ^ ' 

Les autres Aucheiirs Anglois dont 
i^ay p4 voir les -àuttirageç font leau- 



V 
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30 ArtâuBUfon^ 

^ Tois con esforço e Icais 

Seruiços forao G^hadas 
Corn efics e outros tais 
JDeuen de fer conferuad^s. 
Gracia Dei Roy d'aniies dT/pagne 
coiTjpofa en rimes Efpagnoles qinls 
appellent redondillas. Vn Blafon gène-- 
ral de todas las uijîgmas del vmuerfoi 
&C Argote de Molina die de luy que 
<iu'rjqîie en algum a certo 5 en Us 7nas f ? 
vio lo foco que fabia. Il efl: allégué par 
lapliî/parc de teiix qui ont écrit des 
familles d^'Efpagne , ie ne Tay point 
,Yeu en original , & il eft fi rare que 
qnclques-vns le tiennent pour fufpeâ:, 
parce que bien des gens Tont ^cherché 
fans le pouvoir trouver^ & on luy fait 
dire bien des chofcs auxquelles il n^'a 
iamais penfc. Cependant on dit qu'il- 
a cfté imprimé à Coria par Maiftre 
Barthélémy de Lille flamand en l'an 
i4(îp. Il efloit Héraut d'armes du Roy 
Ferdinand le Catholique. 
« Fridcric Roy de Naples delà mai- 
^*^fon d'Arragon fe voyant priué de fôa 
Royaume partagé entre. Les Rois 
Louys X H. & Ferdinand^ fè retira en 
France auec fa femme & les enfans, 

Se 
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4^ duranc ce fejouiLil drellà vnliurô ^ 
.de Bfafon fous ce^titre. Cy commence 
tme manière d'^rvfûims > & de termes, 
dont on feht faire comfofer armes 3 • 
mfes par ordre 3 par le très haut & Ext 
^eekentPrinceJe Àay DomFederich d'Ar'- . 
ragon Roj de Secile 9 &c. 
V Tay eu durant trois mois entre ie^ J^j^l 
mains le priorifte M. S. de Florence, -^^^ 
où font toutci les familles de cette ^wW*^^ 
ancienne Republique ^ ^uce les noms, 
qûalirez . & armoiries des^ petfbniies.' 
• ' Tay. vu quantité d'autres Manufr 
ciripts en la Bibliothèque de l'Eledteur 
de ^auiere à MunicK i. en celle de S« 
Vaaft d'Arras, en_ celle de ^^^"^ Jte[4f 
de Paris 3 en celle du Roy , & ^ 
à Padouë> & à Milan^ Mais tous ces ^j^^g^if 
Manuicripts font fans dattes 3 de i ins / 
nom d'AutJieur. LeP. Labbeen cite,' 
fo uuent vn de Monûeur Petau. 

Antoine Auguftin Archevefque de 
Tarragone fcauant li^rifconfulte & 
bien verfé en la.connoiflfànce des roe- 
daille^ ^ & des Antiquitez eftant en^ 
rvniuerfité de Bologne en ItalicjCom- 
pofà vn Traite Erpagnol du^lafon, 
auec VA recueil d'armoiries qui n'a ia** 

• ; B 4 
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32 ' Art du Blafon^ -J- 

mais efté imprimé. Il n'cft qu'en quel- : 
4jues Bibliothèques fous centre Lihra 
de Armas » y Linaies y ^ntic^itedades 
Curiofas ajfi de Efpamy de fu Noblez^a» 
como de otra^ panes del mmdon ^ • ^. 

Ce que l'on trouve de plus vtile 3 
& de plus curieux dans ces ManuA 
criptseftvn grand nombre d'arrr oi- 
' ries cfe diuerfes familles dont pluficrurs 
* • nous font inconnues } parce quelles 
/ lont éteintes depuis long-temps. Ces 
^ armoiries y font exactement reprefeiv- 
tées & décrites; parce quMles eftoicnt 
1^^!^ recueillies par les Hérauts , & pour- • 
fuiuans pour feruir aux louftes , & 
Tournois. On y trouve cinq ou fix^e- 
A générales du Blafon : qu'ail y a 

en armoiries deux Métaux^ quatre coiî- ' 
leurs y Se deux pennes y qu'il ne faut 
pas mettre couleur fur couleur, ny 
nierai lur métal. Us affignenr quelque-- 
âT' fois la largeur , & la fîtuation du chef^ 
kîW^^ la Fafce, du chevron , de la bande^ 





^pal,&c. 

»^ Il y en a d^autrcs qui s'étendent à 
des applications myftcrieufes des figu- . 
res 3 & des Emaux , lesquelles ne font 
ordinairement qiie des cxtrauaganccs 

* . ridicules 
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Origine des Armotrif. 15 
ridicules , & des rêveries imperrîn ri- 
tes de deux ou trois liccles ignorans, 
qui faifoienr inyftere de roue : puirq ie 
ces applications loiK au (Tî mal appro- . 
pt ées qu'elles fovit d'aill> urs fas pieu* 
ves 5 & fans aucune authorité Les plus 
curieux de ces ManufrriptSj (owx ceux 
qui contiennent les foimcs des Gt)m- 
bats , Emprifcs , To u*nois , DikIs , 5t -^^ 
Carroufels , & quelques queftions de* 
droit en matière .i'armoiries : de l'or- 
donnance des funérailles , & des hon- 
neurs , qui y doiuent eftre prefenrez, 
comme l'Efpée, les gantelets , l'Ecu, tfi\ 
le Heaume^, la bannière 3 &:c. «JL 

Il n'y a gnere de vieux Romans de- 
puis le Règne du Roy lean , qui ne ^2S8l^ 
foient remplis d^armoiries faites à plai- - ^ 
fir,& attribuées à des^ Héros fabu- •'i-'^*^^ 
laix. Ce Prince , qui prenoit plaifir à 
ces fortes de fîdions , fut caufc qn'oiî 
s'y appliqua en vn temps ou les belles 
lettres eftoient à peine connues. On 
continua fous les trois Rcgnes qui • 
fuiuirent , & cette fantaifiedu Blafoi 
s'attacha fi fortement à tous les Efcri- - ^ 
vains de ce temps-là , qu'elle paifa aux •^^^'^ 
Hiftoiiens. FroilFart , Monftrelet , 6c 
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34 Art duBUfon^ . 

Olivier de la Marche en grofîîrenc 
leurs Chroniques, Annales,&: meuioî-» 
rcs. Et il ne fut pas iufqu'aux liures de 
prières y & de pieté ou elles n'euiïènt^ 
<juelque part. De la vinrent les Ar- 
moiries d^Adam , des Patriarches , des 
Prophetes^des Rois delerufalem , d'E^ 
flher,de Iadith,& des autres Héroïnes 
de r A^îcien Teftament, que Bara, le 
Feron , Furften y & quelques autres 
Autheurs ont recueillies comrae des 
Pièces rares 3 & dignes d'çftre confei:-- 
vces. lean le Maire en fit à Priam , Pâ- 
tis 3 Idomenée > & quantité d^autrcs. 
illuftres de l'ancienne Grèce. 

Depuis l^inuention de l'Imprimerie^ ' 
les premiers liures de Blafon, qui ont 
p^^^^font le BUfon des coulenrs de Si- 
cile le Héraut. La deuife des armes des., 
Cheualiers de la table ronde,qui écoicc 
du temps du tces renommé & très ver- 
tueux ArtusRoy delà grande Breta- 
gne^auec la deicription de leurs armoi- 
ries. TAuchcur attribue Torisine des 
armoiries à Alexandre 3&: à Iules Ce- 
far. Il traite enfui re de la matière des 
armes, & delà fignificacion des Emaux. 
Des neuf chofcs qui fout en TEcu, fai- 

fant . 



.lu 
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• ' ' Origine des Jrmoiries\ 3 5 " ' . 

- fiittt h tierce pacc d'içeluy , & du npbre . 
iufques auquel on doit uombrerrou- 

. tes chofcs qui fom en àraioiries ,^ 

quanti :On. lc& -doic^dite Cms- npmbie ^ , 
ou Cesaées.Le Blafon des armet^t &c le- : 
Crt^ief de-' NebUfe. •. de Hongri^lc v • 
Hcraut , furent auui imprimez à mis . • 
& à Lion foiis. le Règne de Oi?xks 
V I 1 1. cottHue i'ay deja.remaqué. • 
nbn peut réduire à quatre Claflfesi 
tous ceux qui ont écrit depuis des ar- - . 

œoirics. La première eft de ceux- qui 
. ont- écrit, du Biafon' .der deflêiix foç^ 
; nié » & qui rojiit traité à fonds .au». 

tant que le pouvoient : ■perrnBttte- les . 
' connoiiTances. de cet ?.rt, La fccoiidc 
eft de ceux qyi fe font attaché à quel- : <. 
quVne de &s parties. La tioijîéme .40- 
ceux qjiien ont écrit quelque ctiofe par 
..occafiotoéntrahaht 4'autres inatietes,-. 

La quatrième ,dc ceux,qui ont écrit de^ . 
Généalogies , ou qui ont fait des rie- 
cueils des artnoides des ^miiks 9 à& 
diuerfesproyipceîj, &dediuers eftats. 
' - Pour commeticer f ar les premiers J'^' '^ 
* qui oiît fait- de iiiltcs traitez de Bla- ^ 'h- 

- . fon , les plus coDÛderables fom le Fe- . * 

^ son , ÛAca y Sc^Wer V Campanik» . ^ ^ 
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3^ ' Jrt duBUfûf$\ \\ 

Guillitn , IeP.Monet , le Vatenhes, 
le JP.Pec£â(ài^a, VuiioA U Cqlomjbie^ 
le 3 le. Sieur de Charmetces, & Se- 
gofngl.Tous ces AmhetuCsibi^L Frati- 
ij^ois ^ Iralien>^ qu Angloû ^iry aryauc 
aucun Allemand, n^y aucun Efpagnoï 
qudilefcacho> <)uiaiir fainda deCem 
aucun Traiié de la metWde du^ Bia-** 
ion. , - ' ;r . 

lean le.Ferojtï Aduocac aiU^pailemeiu 
de Paris l^àïi i J44. fit imprimer vhT»- 
cueil de NQbldIib » grand Bla^oti 
lâ^'armoiries ou fous des figures vagueSr> 
incbrcakiès 9 il dechiffire dioefir 
£cuâpns > à quoy il a ajouté Iç^ arines 
des Souuerains > & de quelques grande 
Seignciirs de i'ËttCope. auec les a^*-' 
inoiries ^buleuies^ des anciens preux. 

Hierome BMa , qui. vîm arpros iiiy^ 
publia vn, Traité de (uefme nature fous- . 
4e pareilles figures^ & l^imkola Blafon- 
ëAtfnHms. Apres les Piificipes dr 
l^art qu'il feit con^ifter en cinq ou JÎx * 
règles 3 il donner reci^U aiTear grandie 
d^àrraoiries fabulei^fes des Héros 
Grecs 3 qui ffirene au voyage d« Gol^ ^ 
i^^s pour la conquefté de ; la Toifon * 
Çclk« des< llluftres ti^yens. 
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l ^,^ Orl(^ne des Amoiris. 

cî*autfes qu'il çiit luy auoir efté coni-^ 
mumquëc$ par le Sieuir Pithôu Gen- 
tii'honuiie Champenois , & tirez auifi 

•«n pa^rtre ^vn vîeéx liure atcribué à 
Pyinalio» : c'eft à dire d'va vièftx Ra-* 
man dè la nature de ceux dont i'ay oar- 

' lé cy. deflus- Ceft la qu'il pfîtOe^B? 
nioiriesdes anciens Gouverneurs > lu-^ 
ges j R^is 5 & vailla^s Capitaines lui fs 
depuis lofuë : des Arrtazonnes , its 
Neuf Preux y & des Chcualiers de la 
Table ronde^ . - ' <^ ^ 

lean Scohier Beaumontois Proto- 
noraite Apolh)l^ue , & Chanoine de 
Berghcs a feic . vu Tfaué de l^Eftac . 

. &; cOîiip'orf eftiènt des armes contenant 
l^inftitution des armoiries 9 & methb-- 
dede drelfer des Gcnealogie. A 
appari^en^c^ de fueceder audires àr'mes» 
de porter Tymbre^ ou Heaume , &^ 
d&li^rence qu'il y à etitre Gentilshom- 
mes de race ou d' Anobliflemcn t. ^ L'o- 
rigine des couronnes des Rois^Princes, 
X)uc5, Màrqaisj Comtes, Vicomtes; &\ 
Barons., Letitrede fon ouurage eft 
ipecteoXj & promet beauccirp de cho- 

.;fcs î maisil n>pas répondu à va ricrc 
û magnifique : car les principes de 



' Origine des Armoiries. ' ' ^ 

Henry Speliiian de la meime nation ^ # 

cnuiron Tan 1590. compola vn autre '^^^ 

Traité Latin fur le mefmc fujet ; nuis C^^gh^- 

d'vnc manière bien plus fcauanuc. Il 
Iiiy donna ce titre Grec Afpilogia, c cft ^ 
, à dire traité ou difcours des Hcus d'ar- 
mes. Il a diuifé cet ouurage en trois 
parties. La première eft des enfeignes^ ''^'^^ 
& armoiries en gênerai. La deuxié- "^n*^-^^ 
me des boucliersjecufFons, cotres d'ar- 
mes, &c autres chofcs fut Icfquelles' 
on porte des. armoiries , & dans Ja ^ Vo^ï 
troifîéme il traite des couleurs , des - 
diuilîons del'Ecu , & des figures du '^^'-v ^ 
-^Blafon. Il a des remarques allez cu- 
rieufesjmais il eft fort enuenimé cotre 
la FrâcC5& ie me pcrfuade que s'il auoit * V. 
pu reuoir ce Traité:> qu'il lailfi parmy 
fes écrits en mourant , il Tauroit ren-. K . 
du plus exad & plus complet.Edoiiard " 



l'a. 4 



de la Bylfe, fit imprimer à Londres cet 
Autheur.auec Vpton , & lean Bafdor .j^fer 
Tan i6j4. & y ajouta des notes 3 qui 
font pleines de belles rcmarques^^: de- ^ii^ ii^'. 
quantité d'exemples d'armoiries de , % 
{on pays, ' ' ^ / . 

Les autres Autheurs Anglois dontr* - 
l'ay pi\ voir les onurages font leaii 



^^'^ Fcrnc, 
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40 V, Art du Blafons 

Ferne 3 Gcrard Lcigh , VvinKynrhe-;*/ 
vvord 5 Bofvvcll 5 Vvivlcy 5 & Guil--.V' 
v,^(^ lim y qui ont écrie en leur langue/ 
, VvinKyncevvord a blafonné quel-. 

>faW ^^^^s armoiries en trois langues,Laci-* 
V^^** tine Françoifc 5 6s: Angloife. 

A- * Ican Fcrne à intitule Ton oiinra^e. 
^''^ V The Blnfon cfgeritrie le Bialon de race. 
•nM^ Il a diuifé en deux parties , dont il-^. 
^^^^nommc la première The glorie ofi^ene- 
rofité. La gloire de la vaxcur. Et îa fe- 
^ conde L^cyes rjobilitié. / ;**■. * 
- Gérard Leigh a fait Englïsh Gentle^ 
men. Le Gentilhomme Anglois. . 
Vvirley The true vfe cf armes. Le • 
, ^Vray vlage des armes ^ Boivvelafait 
^ l'Armoriai d'honneur. . J • 

Ten ay vu vn autre en Dialogues 
fous le nom d'Elemens D^'honneur, 
The Eléments ofhonour. v '.'/; 

^ ' meilleur de tous eft lean Guil- , 
Vtr«^^^* lim , pourfuiuant d'armes d'Angleter- 
i f / 3 qui fitimprinrcr à Londres Tan 
^t^Uo^^i I. vn Traité Anglois d'armoiries * 
^ fous le titre d'Explication de l'Art He- . 

raldique. it^ï Difplay of Heraldrie* Il 
a diuifé cet ouura^e en fix Se(5lions. ' 
C'cftle plusMethodicjuc de tous ceux 

qui 



* • ■ 
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. V ^ Origmi des Armùiries^ * ^ 

aat écrie deuant Iny. Il met eu tefte. 
de chaque Seéfcion r^bbrcgé deschq- \' 
fes qu'il y doit traiter en. ublcs à cro- ' 
chcts , qui fofit voîç^n'vn t®^f d'oeil 
toute la.. fuirc des nuticres. Dans la ' ' * 
.première il traite de la définition , & ^ 
de U diuiiiaii ëes armoiries ; des 
Emaux, des diujerfcs fuites d'EculIbnSj 
Se des bcifures/: Dans li deu^iénge 
des figurer de. Umples . traits. Dans , / ; 
la (roitîéme des figures' iiafur^l4es dc^^^ 
. Anges Aftres , nieteoces , plantes V * 
animaux parties du çorps humain^ . 
fi^nftres^ .&. cfeiimires v^i« eiîtrent V- 
cix,^rmoiries. En la quatrième il ^laitc 
'dbs inftnimeiis , & oônragésdw Arts, 

eBrsem dans k ^lafon. Qansia ' 
cinquième des paititions de TEcu , & . 
de* pièces de i^n en l'aHtre , drr paâlc^ ^ y 
Pafeë , &ç* Dans la fixiéme il traite ' 
des^E^rreîurtfs / & de k londion ^ ^ ^ 
de diuçrfes armoiries en vn Eçuilbn^^W^^ ^' 
aiiec to us fcs ornemcns , le e^que , le ^ ^W ^ ^||y *^ 
tortil , k Mançeiei > &c. Il u^a guei- 
re^ue des Exemples de fa nation pp^c 
laquelle îl a écrit: ' 

..Abraham Frans de la mefîne nation ^ium^ 
a écrir en Latki y n^eçit Traité fous ^^^J^ 
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4^ y^r/^r/ BUfon^ * \ 

morurn 9 Emhlematum y Hieroglyphico' 
rurriy & fymbolcrum quA ab italis Im- 
j frefe nomimntur explicntio* Londini 
ij88. ce titre promet beaucoup , & 
au (onds c'efl: très peu de chofè. il y 
a trois liilres , le premier traite en gê- 
nerai des marques d^honneur des an- 
ciens* Le deuxième des armoiries fort 
. fuccindement , & le troifiéme des iîe-^ 
uifès ou il rapporte les fentimens de 
, loue , Rufcelli, Farra, Gontile, & / 
-Bargagli aflTez confufemenr/ ' 
. Tay vu vn autre Traité d'armoiries 
en langue Angloife In folio , dont le 
titre eft la Sphère D'honneur. Sphère 
^//7^w//r.Mais comme ie ne Tay pas lû, 
ie n'en puis décrire les parties ny for- 
mer le Carav5lere. 

Philibert Campanile Ncapolirain, 
voulant donner au public Tan iGio. 
les Généalogies, & lesarmoiri^ de 
^^^^uJUtiClQ^^elques familles Nobles du Royau- 
OKtf»*rt>* me de Naples , mit en tefte vn petit 
Traité des armoiries compofé de trei- 
ze chapitres y. ou en peu de mots il dit . 
plus que pluficurs Autheurs n'ont fait 
^^i^j^^ en de grands Volumes, puifqu'il traite 
J^^'^^^^ auec méthode de la définition , des 
'^'^^ Efpeccs, 

» 
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V Origine des Jmoiriefi 43 
^Efpec€s,& des parties du Blafon}majs 
Vn pèii trop iactin€lc<nent pcMir ert 

donner vne connpilïançe^'auflîparfaiîe 
^*ofi Ja ponrroit deiîrer. 

. Le P. Philibert Monet leruite, Pvn 
d^s plus fcauans Gïammairiens de ce' 
fieçle > après âùoir publié tti Piaralklie' 
deA langues Françoirc', '& Latine , 
ou il ' audit inièrë* les teriiiés proprês 
& particuliers de pluiieurs arcs > entrer 
prie dix ou douze recueils de ces ter- 
mçs pour la Peiatiire, Sciikure^ Archt. 
tcdure^Mufique, Chaire^Fauconncriej 
l?eIche,Orfeyferie,Fonté & alha des 
metaux^pour la çuerre^ ôc les exercices 
dc^ Armes 5 &c. Et comme il cftoît 
9my de Moniieurr de Salagny de la 
n\ziCon des Che vriers du Makonnois, 
alors -luge XSeneral: des Blaibhs , & ar-^ 
moitiés de-France : & de Monfieurdé 
Bojflîea 5 premier Prefident -d« là 
Chambre des comptes de lîauphinç» 
que nous deuons appellcr les reftaù- 
rateurs du Blaibn^ils luy perfuaderent 
dV ioindre les^açmoiries. Il trauaillaà 
ce deflcin fut- les membim iju'ils luy 
fournirent, &iùtles leûttres qu'il fie 
de Basa , de.rÀllouctce , & de quel- 

. qucs 
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qiies vieuxManufcripts delaBibliothe- 
que de Moiîeur le Marquis d'^Vifé^lans 
auoir d'autre penfce que de donner en 
Lacin tous les termes d^ cet Art. Ce- 
pendant Ton ouurage a eu vn fnc- 
cez beaucoup plus grand qu'il ne le 
pouuoit Efpercr 5 puifqu'au lieu de le 
receuoir comme vn limpie diâ:ionaire, 
on Ta confideré comme vnMQdele de 
cet art ^ qui a ferui de guide à plufiç.urs 
de ceux , qui ont écrit depuis fur ce 
fu'jct. Il diuifa cet ouurage en deux 
pariiesjdonnanr pour titre à la premie- 
Origifie des Armoiries à la ganloife» 
& à la féconde Pratique des Armoiries 
à la Gauloife. Dans la première partie 
il rapporte au fîecle d'Angufte l'Ori- 
9^ gine des armoiries ^ & fur des exem-. 
pies tirez de la notice de l'Empire 3 & 
des commentaires de Pancirol , il pré- 
tend- de iuftifier qae les figures des 
bducliers que portoient ks Soldats 
Romains ont efté U s premiers Blasôs. 
Dans la féconde qu'il diuife en trente 
'quatre Sellions 5 il traite de la défini- 
tion des arnioiries y du champ &• du 
fol qui les reçoit ^ des partitions de 
TEcu, des Enuux , & des figures qu'il 

diftin 



• ■ Origine des Amciries. 4j 
«liftingye par leiirs dwer£es formes ca 
figures longues ^ places, , rondes y 
qbaîrées , Et après vn Alphabet 
d'vnç partie des Termes <jui conuicn- . 
wenr à ces figures : il traicedu Tymbre, v 
j& de toiJs ies çrnefiien^* lUiç mir aur* 
çune figure en cet ouurage s p^tce.que 
fie n'eftoirpasibn^ellèin d'cnfeigner le 
Biafon couiine i'ay* déjà -dit. Mais de- 
puis le Sieur D^ Brianvillé en changea , 
le tirrjB , a jQUta.vue prefoçe ^ &4^el- 
ques figures paur le rendre, de plus 

4*vûg& - ' . V / V 

^: J-ePer^ Marc Gilbert de Varennes 
«^oinpa£i pcp de tempîi après le IBLey 

g^r y brifer ^ Ijimbrer ^ (jr par cenje^ 
fient filafotmer mêtes [mes aarmoifiei 
Jelo^ UinMximçs le^^^^ aJfHréçj» & les 
'ferMesles plfu gehetatefkemreceus. Ç'^ft 
vn ouurage diiûfe, en quatre parties, 

. Itne, traite en la première -que de la^ 
.£^rme di) champ das annoiries > & du 
ftielangc des Emaux. En la féconde des 
£gurcs natoreiles » inficufibles » Se ani«- 
n^ées, qui entrenc en arnioiries, Ea^ 
lafroifiéme de l'homme 4k de les ou-* 
^ages j nietteni; en armoiries. 

* ^ En 



Eivla^ quatrième des bL'i(iu:.es..(|e KËo» 
d'aimes>& de fes orneuiens exrerieuj;:?^ 
Pour ce grand oÎHirage il s^eft eon«- 
: tciué de donner lèulement deax Xa*- 
bles de figures ^ qui ne fuffifent pas 
,pou£ rintelligençe ^.nti^re de ""cet 
Arr. ' ' ' ' ' ^ ' 

: Le Pcre Silueftre Petraianâa kfuiV 
te Roioain ^ ayant fuiui eiirAllemagnc^ 
le Nonce Carrafa Evéquc de Tncari* 
ca > qui. f ut depviis^ Cardinal^ & ayant 

{>a(ré auec luy quelques années à Co- 
ogne^à Liège , ôc kuk pays bas, s'9,ff^ 
iÛionna a Tetude du Blafon^ corn- 
tnenca ett mefme-ccmps le^rand Trai- 
té Latin qu'il pui;^iia^ depuis à Rojme 
fous ce titre. TeJferA Geotilitu à 

ex legtbtu fdcUliim âefcrifjd. Çkft 
â^ns diltculté le meilleur qtie nous 
ayons fur ce fujer^ i parce- qir'il 
'€ft raethodiquemenr traire. Aprça. 
pluilears .çiiapitr^s de l'origine doi 
àrjnoiries , qu'ail tire des habits ^Ui. 
ciens , il fuit ja loetlïpde du P.Monec^ 
.& donne vn gr an cjBoi^bre d'armoiries 
par J'ofdre dés figur^s\ faicé 3 chef > 
- bande , pal , ciaeYton> . Tous 

^- * . : exemples/ 



' Origine âes Arwctrles. 47 
exemples qu'il/ alkgue ibm. tirez dé ^ 
dmer&Manufcripts Romains,eIu grand 
ATmarialde-Simi^ du P.Monèt^ 
De VarcQue , & de Içan Guillina. Çe 
qui fait que ces Exemples font Ita* 
liens >AUemaus3r Français & Angloi$; 
Ocft àce Pcre que l/oji 4ttiibuc lln- 
vetîtfon des hachfrres pourHiftkxgi^t- 
les Emaux des tailles douces j parce 
qu'ilr eft le premier qui s'en eft ierui 
dans l'cmvrage qu'il a piiblië. , 

* Vulfibn la Colorobiere , a donné 
deiix ottûrages fut; cetre maciece. Le 
premier n'cftoitqu'vn ex craie d'vn Ma- 
nafcript du cabinet, de Jideniîeur de 
Sautercau Goçfeiller au Parlement de 
Dauphiné 3 auquel il ajbiira (eulemenc 
qjtielqaes principes du B.la£>n aueç vne 
Prefaçe aflcz-longue. Le fécond ou- 
vragé' qu'il pulifl^r qpe^^^ 
après, eft ia fcience héroïque , où il 
a fidtii la tnechode du PkFetra(an<9:a« Il 
a de%remarques allez curieuiès à. Toch 
cafion des cholçs naturelles , qui en-i 
CientenarcnoirieS) & il eft le premiec 
qui ait traité des marques, des dignitez^ 
entre lefquelles il y i»^ a-donc iNfagè. 

a'eft p^s picoie recôiiu^; la pratique 

\ iïitro 
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iiuroduité. La plus grande partie des 
armoiries qu'il a inférées dans Ion ou- 
vra^^c ionc rirccs des familles de Dau- 
phi né 5 &c de Bretagne , & après vn 
difconrs alfez long des Hermines , & 
des Eci'S des anciens 5 il explique les 
dîners points de TEcu fur des figures 
faites d'opres celles de Bara , & duPe- 

^ re Petrafant5la. II. donne des reflexions 
myrtcrieufes des Emaux , & leurs 
noms qu"*! l a tirez de Sicile le Héraut^ 
ôc de lean Guillim. Apres quoy il a 
mis vne partie des figures irregulieres 
de fon premier ouurage 3 qu'il fait fui- 
vre d'autres figures diftinguées par* 
l'ordre des pièces honortibles , & des 
chofes naturelles , & artificielles^dont 
les plus extraordinaires font emprun- 
tées de P Armoriai Allemand de Sib- 
machen 5 & les Italiennes de Peira-* 
fairûa. Apres ces diucrfes fortes d^ar- 
moirics y il traite du cimier 3 des Tym- 
bres 3 fupports , tenans 3 deuifes^t cris 
de guerre, auxquels il ajoute quel- 
ques cmprifes qu'ail a décrites de- 
puis en deux Volumes (bus le titre de 
Théâtre d'honneur & de Cheualerie, 
qui eft vne defcription des Tournois^ 

• Iouftcs> 
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j^fi:^5 y Duels ^ combats à la l>f crieix^ 
Çarrou(cls^ &c* ^ 

Xçan Ckude Fa^^>iK||icur de Char«^ 
tnécces Cheualicr aù^S^ Cham- 
beri , Fils du,,graipk4,Pfl^^ 
qu^pu nomme ordina^çeçaent le Prcfi- 
de«r.Paber^ ^ frère de 

Vaiigelas» Et pour fon diuer^i^pgH^ot: 
vn pf^jric.onitrage du Blason > qui h^a 
pas eii bfijuiCQup de couis^ , quoy qu'ii 
îoic vn des plus laifonnables êc des 
plus me^odi<|ues« Mais il eft (i mal/ 
. imprime ?^;^lçs figures en bois fi mal 
grauëcs , que ie penfe que c'eft la feu- 
le choie qui. L'a fait demeurer dajis , 
VohCcunié. Les figures fonc de fan-p. 
taifie poutrexplicarioa des ccrnues y 6c 
il, y a quelques règles quinelontpas 
^ vniuefiçllemêi; receuës* Il femble qu*il 
$\ ft ferai de Bara , & dç. Louuaa 
liot y &: que ce foienc les deux origi^J 
«taux d'après lefqucls il a trauaillé« ^ 
Çharles Segoing Aduocac au Par- 
lement de Pari$ ) a mt depuis quelques 
années deux ouurages Fur ce fujet, 
rvn de figufes pour les Orfevres^Gra-* 
veurs> &. ai^trcs pareille^ gens qui font 
obligez de peindre j grauer, «Scrcpre- 
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leiiter des Armoiries. Les premiq:^ifi- 
gure&ronc de facaifie^ les autres iont de 
diuerfes familles , defquelles il^n'a £iic 
ny choix hy diftinélioii du moins pour 
quelque&rynes. Api^es^uipiritms c^ics 
des Ducs,Conite§^&MarquisJl a aj9u- 
an bout les armoirierdes Plenlpo». 
tenciaires enuoyez à Mun^çr^À; cei|j^ 
des Cardinaux. L'autre ouiirdge^ cet 
^uiheur^cû le Trcfor HcrétlàiqHe: on 
M^rchU > Armoriai^ > oh [ont demm- 
tries tontes 4es. ehofes ^ef^ffmres^ fôstr, 
acquérir vne parfaite coi^êjffanee 
l'art de blaf )nner* Ce tifre promet beau^ 
coup iinais ie laide iuger à ceux qui 
Tont lu y ou qui le lironc s'il s'acq^^te.. 
de fes promellès. Il eâ; diuiià^ en dnq 
arcicles.Le premier eft de l'antiquité ^ 
origine des armoiries gcneràlemenc 
prij^s. Le fécond contient les deiini- 
tiens des armoiries , & la difFereiice 
qu'il y a entre ces termes, ^rwwfrii^j,& 
Blafon. Le troifîémc eft vn difcours.de 
la noble{{è9& de (es difFerêcesXe qua- 
trieme eil vne recherche des ngnifica- ' 
tiens myftiques qu'on peut tirer des 
a.nimaux t plantes^ & autres chofes - 
qui entrent ou pepuenc entrer en la 

compolition des armoiries. Au cm- 
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Origine des Armoiries. 5 1 
quièroè il eft traité de$ régies genera«« 
les du Blafon ^ des armes fauilès > ou 
Darlahtes>& de quelques familles No^ 
blés qui ont ckangë ou ^^oucé a leurs 
armes. A ces cinq articles du traite des 
^moidès » il a ajouté vn Tre(br Héral- 
dique ^ qui eft vn ramas de Blafons de 
quantité de familles rangez fous cha- 
que pièce* ^ - . 

Les^ autres Traitez que i'ay vus fur 
cette matière ne meritèiit pas qu'on en 
failè le caradere n^eftant que de iim-, 
plcS extraits^ ou des abbregez de ceux 
que ie viens de reprefenter. 

La S£cond£ Clalïè des £fcj:iuains 
d'Armoiries,efl; deceux,qui iàns entre- 
prendre de donner vn corps entier des 
myfleres de cet Art, fe font contentez 
d'expliquer quelquesrvnes de les par- 
ties. Tels font Moreau Fauin 3 Geliot 
Paillote Mt Le Laboureur , Moniiéur 
Clinftin, &c. 

Philippe Moreau ; a Êiir lé tableau 
des armoiries de France » diuifë en on-* 
ze chapitres ou à roccafion des armoi- 
des de ce Royaume^ Il traite des ar- 
moiries en gênerai, des Hérauts d'Aç- 
mes >dtt PauiUotr , de r£cu' , du Tym« 
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are > de la .couronne , 4es ordres^ 4es 
fupports , de la cotte d'armes , des ac- 
KDoiries quarrëes ou en bannière Si: 
lies iii;^i:es &c ceintures funèbres Jl a des 
remartjues curieufes fur coûtes ces 
ibrtesdejcKoiès.' • * . , - 

André' fauin Aduocac au parlement 
de Paris 3 a donnë deux VoUinciesfbus 
le nom de Théâtre d'honneur > ^ de 
/Gheualerie , ou d'hiftoire . des ordres' 
militaires diuifëe en dix liures. Donc 
le premier traite des armes & Blafbns, 
ôc de leur^ntiquité : des Ërcusi;Targes> 
&c boucliers 1 des heaumes cimiers Ôc 
lambrequins. Des ' Rois, Heraats , & 
pourfuiuans d'armes » des honneurs^ 
& recompcnfcs utilitaires , couronnes, ^ 
colliers » ceimttires > & annealfx d'or , ^ 
Se des cérémonies obfcruées iadis don- 
nant l ^s armes aux Efcuyers , & l'ofw 
dce.aux Cbeualie4:s. Les z« 5^4* 5. 6^ f 
7. 8. & 5^. traitent des ordics de di- 
uer^ feuueraîns , & le dernier conjoent . 
les traitez des neiif preux ^ des duels Ôc 
coaibars à ootrancc , des louftcs ^C. 
ToiKnois»des peines miliiajres>& de— 
gra/iirion de NoblclFe y des funérailles^ 
ét^ Rois» Prhices &c Cheualiers de 

a. 
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rotdre. Il y a peu d'ordres donc il aie 
* donné les véritables marques pour 
. n'àuoir pas ^cherché ks^ietisma^ 
iiuniens, ll-a des coUiers.desordres de- ' 
i l'Eftoilc, du gencft 3<le lagcnetre ^ du - ! 
croidTaar > & de pluiîeurs autres qui ne , 
furent iamais tels qu'il les rcprefenrci 
cofiiaie ie /iullifieray au chapitre des | 
marques de Chcuakrie^ ; | 

X^aouatié Geliot Adtiocat aXi Rarle^ 
mencde Bourgogne j a dotuié au pu^ ; ^ : 
blic vu Indice armoriai des Termes du 
Blafoiîi>) auec deç figur;^s pour l^expli»-^ ^ 
cation xie ces Terraesè - . » 

Pierre Pailiot ' Imprimeur libraire 
& graucur^ a augmenté cet Quvrage . 
de plusses deux tiers , & Ta rempli- < , ' \ 

d\ne infinité- d'excn)|xlês^ -de dîucrlcV 
familles. Il en a change le titre 3 & au 
Jiea de celny.dlndice ^ar^mocial i il luy \ 
a donné. celuy de Vrayc & parfaite 
iciehcedes Armoiries. , i 

MtClaude le Laboureur ancien Pre^ 
uoft de riflc Barbe,publial'ani(îj8.vii 
discours de l'origine des Armes ^^Sc " j 
des termes rcceus & vfîtez pourl'ex- • 
piication de la Science ^Héraldique, j 
. ou il monrre que les Armoiries oac 

c 3 • 
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commencé par les habi($ &:^jrcs 
aupir donné les cauies hiftoriques de 
certaines amioiries; Il paiiè aasc Ecy-^ 
niologiesdes noms des Emaux ^âc à ' 
celles de quelques termes. - . 
. Claude Oronce Finé de Brianvillfi^ 
Abbé de Saint Benoit de Qu^inçay les 
Poitiers > a f^ir vn Ieii.4e Carrés d*Stt^ 
moiries pour faire vn diuertilïemét.de 
cette forte dlBftude > & iUa açcèmpa-* « 
gné. de femaïquçs hiflojriques ^ Chc»-* 
nologiqucs. Géographiques, & gc- 
nealogiquesfoçt curieulès;. 'l".' 

B.ernabc Moreno de Vargas a fait en 
Eipagnol vu difcours de la Nobleiïe» 
ou il y. a. quantité de remarques ca« 
rieufes pour la pratique jdes armoiries 
de fa nation. 11 ainiiWé Difcurfos de - 
la Noble z.a de Eff?ana* . ' ^ ' ' 

. Le P.Anièlme Auguftrii dechaiifle 
a publié ious les titres de Palais.de' 
l'honneur ôc de la gloire vn traite du 
JBlaiba » aaec vn ..auue des ordres de 
Cheualerie , & vn Alphabet .de diuer- 
ùi familles -dont il donne - vne partie 
des delcendances, • • 

lean-le Feron Adiiocat au Parlement 
de Paris mit au iQuri'an ijj^.vn crai- 
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Origine des Armoiries. y y 
ci de llnftitunon Pritnitiue des^ Rois 
Hérauts.^ & . pourfuluans^ d^'armes , ou 
il traite des qualitez qulls doiucnt 
auoir«.ll allègue cnçtc oaarage , crois 
ou quatre Auiheurs d'ouurages d'ac^ 
moirics que ie n'ay iainais vâs*^ leaft* 
des Docmans Chancelier de France* 
lean Herard Teutonique ^ & Pable 
Èiicfque de Burgos. . V . ' , 

Théodore Hoepingus , a donpë 
vn grand -Traici de /nr» ^nfigfiwm % 
ou il traite diuerfes queftions de droit 
fut cette matière. Iladanseet outira* 
ge vn recueil » & vue compilation de 
diuerfes chofes mal arrangées & mal 
digérées* Ila^éattaoÛl vn tr^uité^^ ha^ê 
S^iBonm qui appartient encore à la 
connoiâance des atraoiries/ 

Pompeius Rocchius Lucquois 5 a^ 
fait vn petit traité Latin, àe Infignibas 
fmniUé&um > ou il n'y a rien de forrfin- 
* guiier. II. contient deux liures 9 & c'eft 
proprrâneAt'vn cotïimemaire du ctair^ 
. de Bartole. Il e(t in^prlme depuis 
Tan 1576. ^ * r 

Paélànc par Bologne ie* vis le Sietu: 
Galpact Bon^bacci Gentil^'honime Bo« 
- ' C 4 ^ 
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lognois y qui me donna vn traité de 
Blafbn qu^il auoit £ût imprimer ibus 
k ilii^ l' AraUo owro delC armi delU 
fémiglte tpanato comfemtiofo S iSaJ pén^^ 
j^pthaççi* In cui fi rnoftra ^ori^ne > la 
Comfofitiom^ e Imerpmmiône di iptel^ 
k ÇQU Mire particolarùaA^he fom deJia ia^ 
ro dttinenzji* H n*y a que quatorze cha*i 
pitres dans Icrquds il expoiè ksfen-^ 
timens de Louuau Çeliot , du P. Pc- 
trafanâa 9 De Grkio ^d^ PvDe Varen* 
nes.& de quelques autres. Il a quel-», 
ques reorràrques particulières touchant 
la ISoblciTe de Ton. pays. ^ 

Pietro Giitio de Gicfi en Italie, a 
écrit en ià langue vn traité d'aroiioiries 
en Pialogue , qu'il a intitulé. liCafih 
glione ouero deW arme di Nobiltà Dia^^ 
logo dd S'tgnor Pieira Gritio da lej?. Il- 
Iny donna le no.m de Caftiglione à 
câcfiê4u Seigneur Gamillo Gaftiglio* 
ne Pere de Bahafar Caftiglionc qui a 
fait le Traité duCourtifank GeDom 
Camille cftoit fon Amy , & ce fut Iny - 
qui le follicita d^écrire de: cette matiè- 
re. 11 &'eâftnd fort far les .am^ennes ^ 
marques des boucliers , & fur les ar- 
ttooiries en rebos. Cs Traité n'eft 

* ' • ■ pas 
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Origine àes Amoiïies\ . 57 
pas< 'grand cHofe ; mais fur la fin il 
pcofioic vQ dcâein-d\n Traité hifto^ 
rique 3 Iuridi(jue , & dogmarique du 
Blafon ^ qui eut eftë ibtr béàa'& fort 
vcilc^^ilauoir exécuté ceyiime il auoic 
proietté. Il parie auflt d'vn dc^s amis, 
€[ui auoir rtduic cet Arc en propoû«« 
rions à la manière des Elemens d'Eu- 
clide diuifô en jfix^ liures. le he criiîi 
pas que cet ouurage aie paru. ' - 
. Monfieur ChriftiA Con(eiIler ail 
eonfeil iecrer de Flandres 9 publia Tan 
166S. vn Traité Lo^tin I/^foUo des ar- 
moiries fous 'ce ntre'^ Inris prudentfa 
Heràîc^k Sine de lure BeUarum circa 
NMimttm & i^^fig^i^' demùpffhàtio in 
com/Mntario ad EdiBnm, Seremjfmarum 
^Hgij Primifum Jllberti & IfabelU 
EnHlgatum 14. Dêcemkris i <» i 6. Jn qui9 
Jnterpr€t4tion€s feu dccUrationes RegtA 
fUifdem ediiii » leges Ruifinané^ mrUjU'-^ 
>frmorHm fsnatumn deqtjimer^ hifiorid» 
jintiquitam , fragments geneahgica 
Tit$iU^& ôrdines E(jmfins kRegecA^ 
tholico cowedifûliti > "Btlgii^ue > alia^ 
fum gfftfi$m mares coîjjmnaritùr 9 cof^ii^ 
tmtur. Il traite dans ce grand ouurage 

attpremiec A2;tiijle «de la Noble^e ^SC 



* 
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5 s An du Blafo» ~ " 
des manières de l'acquerir^des digiiiter- 

^ auxquelles elle eft vnic , des titres -de 
Clicualiers, d'Efcuyets , &c. Il a vingc 
petits paragraphes des Afmoiries , de 
rHcu , du Cafijue, du Tymbre i du . 
-Ciiirier i&c. auec diuers exemples, 
de lettce* d'AnohliUcraenc dc lrehabi- . 
litation , &c. des drpits des Nobre&. 

.Au 2. Article des notons , & furiiomsir 
des ^ Gentilshommes » des acmoiries , 
equiuoques aux noms , des brifures, . 
des fubÂicutionsau nom& anœes-d'v» 
ncforaille , auec quelques queftions. 
d« droit j, comme fi IW peut prendre 

6 porter les armoiries'' d'vn autcek- 
l'Article tioifîéme eft delà difpofitioa . 
des quartiers. qMattiécûe eft des. 
fbcceflions & acquificions de fiefs. - 
L« cinquiéraeeft des brifitresvLe fijiîëi- 
me des manières par iefquelies on pcoï 
déroger à la Nobkirc. Le feptiéme dé 
la dignité de Bacon de celle de Vi- 
comte , des fuppbrs & tenans , & de& 
couconneis. Le hoitî<:~me eft de h csea- 
tion des Cheualiers , ôc en particu- 
.4ieç de l'ordre delà Toifon d'or, & de 
celuy de S.. Jacques , de celuy de Cala- 
«Jftua.» de celuy d'Alcanwia^deeelujr 
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Origine des Armoiries. fS) 
d*Avîs , de celuy de Monte fa , èc de ce- 
luy de Chdft en Portugal. ^ - 

^ le ioints à ces Authcuis^qui ont fait 
des Traitez particuliers en matière de 
Blafon ceux qui en ont Traité par oc- 
cafion en écriuant d'autre chofes. 

Le Prefident ChafTeneu au liure ^ 
qu'il a intitulé Catdogtn glorU mm- 
. di y a- traité la matière du BlaTon, en 
cenc conclu fions qui comporent fa 
trente neuvième confideration. Il a 
ouvert après Bartole le cJiemin aux 
queftions de droit en fait d'armoiries, - 
& c'eft le grand original que les Efpa- 
gnols, les Anglois , les Italiens , & 

■ généralement tous les écriuains da 
Blafon ont fuiui , particulièrement les 

• Etrangers -, parce qu'il eftoit le feul 

■ qui en eut écrit en Latin auec vn-peu 

• d€ méthode» 

Claude Faucher , à qui nous deuons 
tant de remarques curieufes tirées des 
Antiquitez de France , qu'ila recucil-^y|^» 
, lies-auec foin, a fait vn traité del'ô- 
rîgincdes Chcualiers , armoiries , 8c 
Hérauts ,. en fes Antiquités Fran- 

çoifes; . " 

VlvCe AldroUatid au premier Volu^ 
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xne de ion Ornithologie » qui i^Aiie 
Traité des Oifcaux > & la première 
partie de Çon hiftoire natiîrdle des 
animaux , a, .fait vn petit .Traite dç* . 
principes du Blafon , àToccafion des 
• > entrent en armoiries. 

François L'allouctte a fait vn traité 
^>des Nobles , -& des vertus dont ils 
.^ont formez >leur charge ^ vocation, 
rang & degré , des marques, généalo- 
gies, & diueries efpeces dlceux y de 
Torigine des fiefs ai & des armoiries 
auec vne hîftoire généalogique de 
latresilluftre ^ & tçe^ ancienne m^û-. ^ 
fon de Coucy y & de fes alliances,^ > 
^aidius Gelenius en foii traité. iÈr- 
iUfififibus familiis in ciuitatem yhiorum 
Mima deduBis , qui eft le-iecond liufe.. 

àtÏQXiyïzgt c^%^ £ixii de Admirand^ 
Sacra y ac ciuili magnitudine Cploma^* 
• j ^ Çlmdia Agripppfenfis Augufia né^ 
: Vîfbis» Donne par ocçauon vn petit 

Traité du Blafop , oui! a les fig«riei . 
'^dç cent EcuIToUiS d^aripoiries la^plqi^ 
fifX du pays de Cologne. Il appelle 
e|i ce Traité les Girons , & Rais d'£«* . 
carboucles , rajo^s, du Soleil, p & Phi-..i 

lofgpljie fur CCS ligures, hors de fojen - 

^ ' li 
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Il tire toutes les famiiks donc il traite 
' ^ dc$. ^milles Romaines auxquelles il 
' donne des armoiries des le temps de la 
Republiqcie. 11 a écrir âpres le P*Pccra4 * 
lanâa > donc il dit qi^'il a veu T.ou- 
yrage; ' • - i ' ; ' ' ■ - 

' lean Benoit Guardiola Benediûia^ 
Efpagnol traite auffi par occafîon du ♦ * 
Blafon dans l'ouvrage qu'ail a publié 
fous ce titre i Tratado de la Nohlezk 
y de los titulos , y dit ados que oy did 
tunên Us V atone s claros ^ y grandes de 
JEfpa^a compuejio par fray luarn Bénit a 
Guardiola profejfo del mnafierio de fan 
Benitoel Real dejahagtm. Ceft peu de . | 
cbofe qde <%U ute. il commente à traï* 
du Blafon aux chapitres i z. 1 3 . & 
14. & après trois çhapitres entiers de - 
, digre0ioii ilJb reprend au xS. Il .&îi: 
enfuite des applications myderieqfe^ 
ibr la fîgnification des couleurs. 

François Dczype Chanoine ofiicial, 
& Archidiacre d^Anvers en (a Notice , - 
^ do dfolc de Flandre liure XIL au titre 

de dignitatibui & Nokiiitate > a dix ou 
douze ordonnan(;es toudianc le faic 
dcsariiîoiries^ • 

FUiiieurs autres luiifconfultes ont 

parlé 
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6i jfrtduBlafôtty^ ' \ . 
parlé des. armoiries en diuers lieux jde- 
leur mitez., * ' " 

•André Tiraqueilu& en cejluy qu'il 
a ^ir de Nobilitate ^ Antoine Sola, An- 
toine Tcfbrc, <îuy Pancirol, Arifmi- 
nus Tepatus , lean Lymnasus> qui en a 
plufîeurs chapitres. Il (è-trouue aiifÈ ' 
diuers Arrêts rendus fur cette matière», 
particulièrement dans ks recueils du ' 
P^refident Ëxpilly>de k Roche-i^aûyd» 
&c* Plufieurs^ Hiftoriens ont des re- 
lïiarques fur ce fujer , & plufîeurs Au-- 
theur^ meûez. 

Mon(îeur Hauteferre a remarqué 
diuérfës choies cuneu&s fltrle fujee 
des armoiries en fbn Traité de DucibHê 
- & Comtihs\ Vvolfeng Laziu^ea ce-i 
h}y de Migratione gentitm^: 

Den M ederUnfchen Herauld ofte tra-' 
Baet vm Fvappenen en polit j^ehen Ade¥x 
dç.ar Thtmas de Jiûuck:.Ùc& le Herauld 
des pays bas ou traité de la Nobleile* 
politique par Thomas de Roucjt. " - 
C^eft V41 liure Infblio ou il traite 
ptcmierement en gênerai de h Nb- 
blelTe EccJcfiaftiqiie , ciuile, & Poli-' 
tique de tous les Siècles. De celle des. 
3iuifi>die celle des Gtccs> & de cellfr 

• •• » 



• » * 

écs Romains. 11 y a cnfuite quelque 
chofè da Blafon / & ptiis àcs ordres, 
de Cheuakrie 3 entre krqueis il y a 
chofe curieufe de la compagnie des 
ibls yeftablie par vn Ducde^ Cleges.. 
A la fin il y av» Alphabet des. teunes. 

Nicolas Strabon i a écrit vn Traité 
de NobiUtate gemris & CodiciUariy qui 
cA Manufcript en la Bibliothèque de 
S. Vaaft a Airas. 

vera fis da corpi délit Armi che reprefen^;^ 
tano i cognomifi pojfi argome^tare igna^^ 
Ink^if^eêà JkmigHa ehe h vfa^ difcàf^ 
fo di G^Hges de Goz^z^e da Pefarfi. C^êft 
pendit» ^faiDle que ce difcours* Il y % 
vn dcnombrerncnt de quelques famil^- 
les Ixalietihéé. ^ dont les acmoid^s fori^ 

Thomas Milles Autheur AngIois>. 
qui a fait le Catalogue d^Honncur des . 
Cheualiers de la larretiere ^ a fait auifi 
vn Traité curieux en langue Latine de 
lia NoblelTe d^ Angleterre Ibus. ce titre^> 

Nobilitoi Politica vet ci4iilis per fanas fch 
ëcet diftirjguendl 3 & ah origine irfter 

j^entis^ tx principum gratta mkili^^^di 

^ ' formai 
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f0rm4 : & apnd An^os qui fm ^whïlium 
fradm^^'li a diftingiié tau» les Ëilars 
de Princes , Ducs ^ Marquis ^ Cooiies, 
Vicomtes^ Barons , & a rapporté lav 
forme. 4eJes créer eivAngkurfe aucc« 
les. figures, des veftemens propres à 
chacun de ceis Eftats» • • ' - ; 

Seldea a fait auffi-eU' langue An- 
gloiie 9 vn lii^e^< très (cauam Ôc 

. i^rieux des digniiez ^ ^ des marques 
de Nobiefle. ' , ' ^ 

' Guilkume Rucher Héraut d'armes 
du tiirede Haynaut , a fait vn gros 
Voluwe Rois 4c l'Eprattté- à 
L'iflç en Flandres. Ccil vne ccremo-: 
nie , ou vne fcfte dont il a décrit les 
jouftes 9 Tournois > noms > armoiriesj 
jurées >& équipages de diuers Sei- 
gneiirs^qui s*y reridoient de dîners en- 
droits , aue^ le catalogue de Rois de 
cette feûe* * : 

Gam» AUnfi de Terres ,J\e Al^-^ 
nos Linaies y tArtnas de Efpafia* 
VvuKbn la.Cok»mbiere>.&mble^ubir 
emprunté de ce liure ce qu'il a écrit ^ 
de la manière <de reprefenter les Gen^; 
tîlsboron>es furiéuxs tombeaux ^ puiA. 
^le cet Autheu|: , auoit cçtir long-- 
• t . tcmpa 

t • 
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^ temp&auparauant lamefnie chofe fous 
ce tit re , ^denamms bêchas por Carté 

. magna Empcrador de cofno la Imagen 
0 refreftntacton de* qualquiefa noble 
bomkre ha. de.efiar fobre U fepuliÉira en 
armasl f^g^n los hechos y merecimientos 
epiêinfusdiashix.û^ 

• Le P. Binec en fes E(ïay s des mcr- 
^EdUe» de nature y êc, le PXeon Carme 
reformé > en fà Icience vniuerfèlle ont 
lait chacun vn petit Traité du Blafonj 
ixuis ny i'vn ny l^autre n'en à entendu 
le fin. 

LaBrophetie de &r Malachie furies 
SQuuerains Pomifices auec les Blaibns/ 
par le R.P.Gorgeu Minime. ^ 
Louys Golut ^ en fes mra^Miies iu« 
^ ftoriques delaRepublique Sequanoife^ 
• & 4e» Princes de la Franche comté dç 
^ Bourgogne 9 a des cbofcs fort curieu- 
fts des Hérauts des Ducs de Boiir* 
/gogne, • 

Guillaume D'Oncieu Seigneu^ de 
Cogna eftant Aduocat au Sénat de 
. GJaambery plaida pour les Nobles 
d'vne- PareoiiFe, fuit vh diâ^tenr en 
cas de preifcance comré les Scindics 
du tiers oilat > &^ejpuise(lant Sena- 
\ / teur. 
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leur , il publia ion plaidoyé ancc^ 
quantiiné de remarqués turkufes fpus 
le nom de Prccedence de la Nobleffc 

. Modij Pandeâd THumphaUs, Il 
rapporte la forme des anciens Tour- 
nois, les noms & ks armoiries en 
bois de ceux qui fe font irouuezaux 
Toiirneis d'Allemagne. Favsn en à fart, 
vn extrait en fon Théâtre des ordres^ 
de Che4jalcrie. ' ' -^^'^ y-^ ^" 
D, Vincent Turturet Siciliep ehap- 
;:ptllain de Philippe I V. Rôy d^Efpa- 
ghe publia l^an i éiif.vîî Xnticé Lâtip, 
de Nobilitatt ^emilitU > où il rapporte 
dfuerfes manières* d*acquerir la No- 
-blelTe , & dit quelque ckofe des ar« 
moiriesau chap»7. duliure lecond. * 

' leân HoUander a fsdt vne drâforti- 
tion latine de la Noblede ^ où il parle, 
des principes du Blaîbn. ' ^^.^^t^v' 
Monâ^iir du Cange a inferë dstas 
fes^ notes f^r rhiftoire de Villehar- 
doih V Se dfmsvceiles de l'hiftoîre ^e S. 
JLouyspar loin ville , des dilîcrtatioAis 
^ cùrieuirt^^ftir diuci^s chbiès qui cov^ 
cernent le Blafbn. " ' ' ' • 
Mathias Maréchal , a ^it vn Trai- 

. 1^ d by GoogI 
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Origine des Armoiries. 

. té exprezdes droits hon6rifî(jues des 
Seigneurs es Eglifes. ^ \ 

Joames Selinus de Mirabilihus mun- * 
di traite par occafîon de diuerfes 
familles. - . 

Claude Maling dit S.Lazarc ^a fait 
l^hiftoirç des dignitez Souuerames de 
France. . ^ . . . , 

Theodorus de Bry , Emblemata; 
Nobiliratis* 

Francifcus Mennenius, delicia^ or- 
dinum Equeftrium. 

Fra Paolo Luchini Ercmitano di 
S. Agoftino Eptak)gi délia Nobiltà 
Mondana. 

Il y a des remarques curieufes tou- I 
chant le Blafon ^ dans la lettre de 
' Beatrix connefTe de Chalon , & Ber- 
nard! genus illuftre du P. Çhiftlet. 
La Troisième Claile eft deceuxjqui 
^ ont fait des Nobiliaires des rccucils^& 
des catalogues d'armoiries 3 nous en 
auons deplufieurs fortes : qiielques- 
vns ont recueilli toutes les familles 
d\n Eftat , d^vne Prouince , ou d'vne 
Ville. D'autres 5 celles de diuers corps 
comme des Parlcraens 3 Cours des ay- ' 
des 3 &C.. d'autres, celles des dignitcz,. 

offices^ 
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. offices,, honneurs , & commiflîons^ & 
de ceux qui- les > cm exercées » comme 
Sont les .recueils desConneftables; Ad- 
niiraux.Marechaux de FcanceS) €han« 
. celicrs . Secrétaires d'E^ftat ^ Doges de 
Venife , Papes , Cardinaux , Eve- 
quer 9 Gheualie^s de diuers ordres^ 
&C. voicy ks Principaux^ dc diuerfes 

nations. ' ' \ ' " 

» Les- Allemjins ont diuers. recucik 
""armoriaux , dowt le plus grand > & le 
plus eonfiderable eft- celuy de lean 
Sibi^chen de Nuremberg , qui l'an 
i 6qG. donna èn dedx Vorawès 5 3 2o« 
Ëcullbns des Souuerai^ls ^ Ducs > & 
Gentilshommes d'Allemagne parTor^ 
dre des dignité^ » & par ks Prouiiites 
où font ces familles , auec les armoi- 
ries de toutes les Vilks d^Alletïiagne} 
C^Aceliure que cane d'Autbeurs onc 
cité fous.le nom d^yvape^hchyqpi ne 
lignifie autre chofc que Ijutç dîAc^; 
môiries : ce fout figures fans aucun 

^ JL*an 1^57. Paul Furften fit reim- 
^fk;^îmÀ' ce recueil , & l'augmenta de ' 
j^Mpiix Voliijines ,'auec quelques pi^fa- 
ces* Il mit en.tefle du premier ks Bla- 
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Origine des Armoiries. 69 
fons feits^ plaifir d'^^^ Noé, lofuc, 
luiias Machabée^ Eilker » ludiiix» laël^ 
Alexandre , Iules Cefar > quel- 
que-temps après il âs parQiti:e, Y%ciiï* 
quicme Volua^e des Seigneurs Eftran* 
gers , qui k fbnt^tracbezati fetiiîc^ 
des Empereucs^dcs familles eftrangp-^ 
res eftablies en Allemagne , des grands 
mai Ares de Tordre Theu conique^ de 
quantité de C lie ualier s > & de familles 
Patriciennes. . ^ ^ v r 

Tan I J76. Martin Schrotten d'AuP 
bourg publia vn r^ueil des armoiries 
4e la pluipart des dignitez>.£cclieiiaâi^ ' 
ques,& feculiercs de TEurope^auec 
les tiomsj & .dçuires des Académies* » 
* L'an I J78. Il parut a f raiicfort viv 
petit liuce des Ecull^as^ de diuetAs^ 
dignijtes auec pluûeurs. EcufTons v^i* 
des, pour àjoufter les armoiries qu'on' 
voudroiCj (elon^la cpuftaixie des Aikr 
maps^ qui ne. voyagent guère .fans 
auoir'vn liure 5 on t|s- mettent les 
noms , les qu^licez ^ & les armoiries 
de ceux aiiec qui'ils font amitiés aucc 
quelques Semences. - . . 

L^an ij 79/' [parut en mcfme-temps 

àtt mefme lieti depx Utues iulbUo^ Tvn 
' - V de 
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de lodoque Amman citoyeit de Nu- 
remberg , ou eftoienc des Ecuâbu^ de 
" toutes loites de dignitez pour feruir 
aux Peintres > Statuaires, & autres <nf^ 
vriers , Tautre >qui éft fans nom d'Au-- 
theur contient les armoiries des Em- 

" pereurs , Rois Ëkdears » DucvCom- 
tes > Barons.^ ClieualierSj» & Villes da 
TEmpirc, - 
L'an 1 5 80. on imprima a Vienne ea 
Auftrichc vu liure infolio qui 'corrte- 
noit treize, hidoires » cent armoiries^ 
fautant de fentencès à propos de ces 
-armbiries.Et l-an 1591. Elie Hofmans 
peintre en fit paroiftre vn de^la meime 
taille rempli de diuerièsarmoiriesîtous 
çes liures à la reierue de Sibmache aug- 

' mente par Furftcn font peu de cliofe. 
Pluiieurs Efpagnols ont * fait deis 

; Nobiliaires > &c des recueils de leur 

" nation, 

D.Seruando Evéque d'Orenfe a mis 
dans fbn hiftoire les armes de pluficurs 
familles Erpagneles ^é- ^Sc leurs arigi--^ 

> nés i mais jiles dcriue la plufpart des 

4 TroyjsfiS^ des Romains fans aucune 

^^j^robabilité* • 

1:^^ ^ Roderico SiluaMendez en fa Po- 

blacioii 
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bUcioii général de Ë (pana a bla- 

fonné les armoiries de. toutes les villes * ^ ' 

' Alonro T^iez dç-Meuefez Luzeja 
de la Noble za, .- \ » . ^ 

Argote de Molina, a r^dèiyiles fa- 
milles d'Andaloufie fous le nom de 

Tay vu aytre-fois vn petit recueil 
dç ccilès de <])ai»logne , àt l^Javar- 
re ; nuls le nom de rA^^heur m'cft 
échappé. 

' Hieroiîimo Parde^^& Dom^ Awo* / 
niû.deXalderon Avchevéc^ue de Gre- 
uHt > ont fait cous deux vn Tr^iîté 
4es Excellences de Saint ^laqi^s au J^f^ 
bo.ut duquel ils ont rois vn recueil 
des Êimilks^, de ^Gali^ aueç leurs ar« 
BQoifiw» , - 

Antoine Méfia publia vn -Nobiliait^ 
œdes familles. d'£ipagne Tan i6qz. 
& l'an 1 640 on imprima a Madrid ce- 
luy du Comte Dom Pedro auec les 
additions de Lauana ^ Faria>.& mar- 

quis de Montebelo. /Ui^^^^ 
Nobleza de Galicia de Mogrouejo. JjtfT^ 

l^eft vn liure inquarto imprimé a Ma- a. v-»^' . 

.dri4l'anïtfio* ^.^J^. 

Le 




V 
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Le Licentié Molina de Malaga a 
fait en Vers ETpagnols, la defcripdon 
/|iA|u^du Royaume de Galice en huitains 
/ju auec des commenuires* Son ouvrage 
^ft diuifé en cinq parties , dont la cin- 
quième eft de los l'maies que ay enGali- 
^ ' • cUy fol ares > y caja/. conocidas , de que 
proceden inuchas en Caftilla. 

François Cafcales en Ton hiftoire 
SÊÊÊÊff^t Murcie , a donné le nom y & les 
If 0 ' armoiries des familles de ce Royaume, 
//li^^^^epuis le difcours dixhuitiémc.Le titre 
de fon liure eft ccluy-cy , Difcurfos 
hiftoricos de la muy noble y muy real du- 
dad de Mttrcia del Licmciado F^^ncifc» 
^ • , Cafcales. Il y niec par ordre Alpha- 
- betique, 

Louys Ariz de l'ordre de S. Benoit, 
J^jLA^ a fait en quatre parties Thiftoire de la 
Ville d'Avilla. Toute la quatrième 
M44êi4^' partie eft des faîTii}les Nobles de cette 
^ * Ville là. Hifioria de las grandez.as de U 

ciudad d'Avila. H n'cnu ndoit pas le 
Blafon i car il a fort mal décrit la 
plufpart des armoiries qu'il rapporte. 

Il y a vn petit Traité des familles 
de Navarre fous ce titre. Drecho de 
ilj^^ Naniralez^a qui los naturaUs de la Me- 
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rinékd âf fan Imn del piè del pueriâ 
rienenm los Reynos de la Corona de Ca- f^^\ 
fiiUa.Por Don Martin de - Vifcay Pref* 
imiro^ Il eft pkia d'Ecuilons vuidcs 
de quatre en quatre par pagé^, & au 
4cl{bus;-lcs acmaii:ieïS '£;>nc d^crices^ 
Jlean, ,d'Efpagne Roy d'Armes de Phi-^J^^If 
'lippe (ecc2id> a^Êiic Vn KcûeîJd'Arr 
moiries. - ^ 

^ ^ Le fcanànt Gafatouél a publié vn /^^^ 
Traixé-de^ Acmoiriês - des R.oya^iro^< 
^d^Efpagne fous ce titre. DeclaractoH 
^myftitad^ Us. àmnas dt Effanaimfi&à^ 
mnt^lhelmfat^ 

Surnma Nobilitatis fiif^aniea&im'' 
mmkatU Regtûrum tr^mornm ^thare ^ 
lû^me Arce ab Otalora^ll ya deschofes ' 

cocieures pour la I^obMiè d'EC* 
pagne en ce Traité. ^ , 

■ Il y a plufieiirsiiobilîmces Efpagnols 
Mânufcripts^celuy de iuaa del CousÀ^^ j • ' V 
\ JSftienne Tamborih Catalan viuanc /L^mmc^ 
au tcmpsde Léo» X, .&;^de Ghàries ¥• 
auaiit qu'il fut Empereur ^ compofa vu ^u^^ 
petit traité du Blalbn en langue Cara- 
îane que i'ay vû Manufcript , en loi.^ 
Bibliothèque de Monfieur Chiftiet à 
. Bruxelles. ^ • * * * 

— ' . ^^^^ 
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Les Portugais ontaudi diuers rd« 
\cueils de leur nation. 

Le Principal eft celuy de Manuel 
- Scuerin de Faria , quia diuifé les dis- 
cours qu'il fait des familles de Porcu- 
gai , par celles qui portent des Lions, 
.^^^ des Aigles , des Loups , des Scrpens, • 
& autres animaux. 11 mec les noms de. 
ces familles fans fpecifier leurs Armes. 
V II paflè à celles qui portent des fafccs, 
^^^^ bandes , barres , échiquiers 3 enfuite 
aux croix de diuerfes formes y fautoirsi^ 
coquilles > croiflTans , eftoiles , Bezans, 
Tourteaux , fleurdelys , &c* le titre 
du liure eft celuy- cy en langue Porta- 
gaife , Noticias de Portugal As origens 
de todos os appeUidosyC arrnas dasfiêmilias 
mbres doKeyno. 

Emanueldc Silua Nobîliarîo de las 

famillas de PortugaL Frey Bernardo 
de Brito , & Frey Antonio Brandaro, 
ont aufli traité des familles en leurs 
chroniques de la Monarchie Porta- 

Francifco de Saa Cauallero Portu- 
Efcriuio en trobas de algunos 
(j^ iinages de aquel Reyno. Dit Argote de 
Molina en fa préface. ' 

Geroni^ 
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Geronimo Quintana en fes Anii- 
àt Madrid » traite de diaedcs 
familles <|ui y fotH cftabli^jB ians dôa^. 
ner leurs armoiries, . - - 

.Orhon Cardinal 4îAiii^b^^ 
feata à Philipe X L Roy d*Efpagttc>* 
<|mtre libres Mânulcripts de Biaians 
bien enluminez j die ÂrgQce de Mali 
Tiz. Oihm Car^denal de Auffifia quatt 
iàra efcriptùs de exeetente Sbmh 
n^ion dedico > 7 prcfemif ai Rey Muefirê 
Stnor de la NoblezA vniuerfal y parti-* ^^jPwpNI » 
cnlar de los Eêad^s f memriéMies^ 

Il dit au(fi vn Barbe Regnaut Ar« 
dbidiaere de iTEgliiede i^erdim , qu'il 
dit auoir écric^ deia Nobie({è de la 
Grand Bretagne. ^ ^ 

^ D^Iniga Femamks de Y ela^ço Con« 
deftable de C^ftilla» De los folares y 
dienifas de Algnnos Liaages» . 

Martin Lopex de Leçana Herauc 
du Duc de Mcdina., en i'hiftoire du wf^^^iT^ 
Comte Pedro traite de plofiears w ^ 
milles. ' • • 

Ambroife de Salazar Eipagnol na- * ' 
. turel de Murcie eibnt vena a Paris» ^4*^^ 
ouilenfcipioic kkfigue Efpagnole, ^ 
y publia ran 1641. vn recueil d'aï*, y 

D j. ■ 
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tuoiriies des^ principales familles àt 
parion fous ce titre. Libro de Armas 
df lof tnaycres fenorei de la Efpana cm 
Us, colores en^c^da Efcudo > fit (dos y c^Jm^ 
/ Les EcuiTons foîit àlà plume 

allez mai fairs, &c le dcchiiFremenc des 
armoiries eft.iaipiimé au^ delFous en 
^ langue Elpagnole àaec les rentes à ïi 
''1^» ♦ Émarge à.cpftë de chaque Ecufîbn. 

Il y a plus Je recueils d^Iràlic^que de 
tpute.a|;tic naciô. Datre le Piiprille 
Jloréce que i'ay vu Manufcript infoiio. 
Il yaSçipion Ammiraco délie faniiglie 
. nobili Fioreniine* Vinceiizo Borohitii 
Ljl^j^ ^ ^^^^^ fiuiiglie di Fircnze. Giacomo 
• , ^Gaddi delleikmiglie nobili dif irenzè. 
• ; Paul Mii>i eu a fait aufli va Traite qui 

n'eft pas veîiu en mc^ mains. Pour le 
^» Royaume de Naples Scipion Arnmi- 
raio a fait vn grand ouvrage infolio > 

dette famiglie Nobili NapoHtane. Garlo 
deLclis dellefamigliedi Napoli* ^ 
' ^ Francifchelio Marcheïî ayant aju- 
fté Ton npm à la forme de>s noms anti- 
ques, fie eftant encore Jeune fous le 
nont^de Firahciicas !£lius Marcheiîus 
^ yn traité Manufcript des familles de 
Naple^ ^ ou il noircit la plufpart 'de 

. CCS 
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CCS flimilles : & comme fon Maniif- 
fcnpc aiioïc cours , &c auoit déjà pafle ;:. 
en pliilîeurs Prouinccs^ Charles Borrel- . 
clerc Régulier fit vn ouuraee Larin 
pour réfuter ce Manuicript ^ & kiy 
donna pour ritre 3 F'wdex Neapolitam 
ISIohilitaîis Cdroli Borrelli Clcrici Regn-- *i 
laris rninoris ammndtterjio in franciÇci 
ty£lij //farchejîj Libntm de Ncapclitahis 
fawtUis. H expofe dans ce Traite les 
icncimens , & les textes de Marchcli 
qu'ail réfute après. Il a jfiiit grauer en,, • - 
boîs les armoiries de ces familles 3 & 
il a ajoute à Ton ouurage des prcuucs 
fous ce titre. Literamm ab ^ntlquitate "' '^^ 
repetitarum mommenta quds. Fraricifci 
t^lij Jïdnrchefi] Errata detegiwt 5 " .^ 

ninlque retegmit prdflnritiarn 5 atque am^ 
j^lîtudincm Neapolitan^ hohilitatis.^ ^ • j^^ 

Scipione Mazella defcrittionc jel flfjféfm 
Regno di Napoli. - ' ^.-^ 

Francefco Am.adi NÔbiltà di Bo 
logna. 

P. Lorcnzo Tajoîi famiglie di ^ 
P J ia , 

Roberto Pifanelli famiglie di Pifa.,..^ 
Alfonfo Ciaccone Catalogo dcUe 
Armi délia Nobiltà Genovciî. . >r 

• ■ V 
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Auguftin Franzoni a aiiilî fait 
«er tous ks Blafons des ^milles de 
Gcncs , réduites fous lés vingt- huit 
fous ce titre. Armi deUe cafate NobiU 
Md cittk di Gemua ammeffe al gouem» 
4etta.Republic4t. rifartîte mlli 2 8 . Alberohi 

• «on folo ^mlle che per legge vi furom ri- 
fop queV anm> ma, wfieme tjueltabre che 
frima vi furom aggregate di volofità deHt 
fATUi t^ueUeancora , ehe dappo dettoanm 
tfino aquello de i % 7 6. vifomfiate aggion- - 
ue quelle che doppofeno fiate fatu mhUu 
taccolte e fatte mtagïiaye da Agoftiw 

FranzMne nobiU Genouefe, In Genê- 
ttai6^6. . 

(^AuWl^^,^"^!:eàTorelli dellc Aimi delà 
^ , . Nobiha Piaccmina. 

filadcJfo Mugnosl^an 1^47. donna 
^ -V\ ^"P"b^ic deux Volumes des familles 
Jidk»^ Siciliennes fous ce titre , r^^/^,, C?^;,^. 
^^j^ iogico délie fam'tglie'3S(jbUititolate feuda- 

S\ Jiegfjo di Sicilia ritiem ed efiime. 
^ François Auguftin de la Chieza 
(rièiJui^^^^q"'^ de Saluées a donné ks ar- 
- moines des Prouinccs des Eftats , du 
i^ucde Sauoyctanc de deçà que de 

de 
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iife là les monts, & Forigincde la pluf-- 
-part des familles en d€ux:^^Vollimes de 
CorouA di Sauoia & en a.blafonné les 
armoiries dans yn autre ^érit Volunae 

itimulë fim di hlafonma fer mtàt U 
Corom di Sauoié con i frçggt d^lla No^y 

Tay vu vn liure des fami|les Véni- 
tiennes , ou tomes leurs armoirieis 
eftoicnt grauces , & lancées par ordre \ 
'Aiphabeci^ue ians aucun nom d Auif . 

:Piccro Maria Çainpi en Ion hiftoire j|t % 

de Plaifance en trois Volumes, blafon- ^^^^^ 
ja» les atiafiokies des facnilks du Plai^ * 
*fântin 

Pkifienrs airtces Iraljens ont ecrir 
m geacEal éc toute Tlsaiie > & mcCcnc - 
-4|uelques-viis de toute l'Europe. " • 
^ • Ftancefce San(baino delk 6tigirie e 
4e fatti délie ^mîglie llluftci d'it^lid. . . 

Corrado Papa andche hmigUt J^tJsik^ 
dlcalia* 

• Francefco Za2zg:a dclle ilkmiglie Jj^Jk» 

Gio PetEo Creicentie» Cocon» (kl-ii#^^ 
k nobiltà d'italia. ' - ^ 

Ptnna Dtcaaô deli Artai «k Potei»-»!»^ 
tati d'£ui:opa# ' D 4 ^ 
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Flaminio Roflî Teatro délia NoI- 
.dZÉ^ hikk d'Italia e di Enropa. 
^^^r^^ Fanurius Carnpanus de familii^ 
JaUi^ Iraliœ. • . . 

Dom Ferrante délia Marra Duc de 
Giiardia dans le Royaume de Naplcs, 
Toyant que quelques alliances que /à 
^ famiJle auoit faites n'eftoienr pas efti- 
^^^^ mées des plus auantageufes j parce 
9â^ f * <îu''on ne trouuoir pas les noms de ces 
familles parmy ceux de la NoblelFc 
des Sièges de Naples ^ qui eft eftimée 
^ % plu^ ancienne & la meilleure de ce 
^ Royaume là 3 il fit vn ouvrage exprès, 
infolio dans lequel il a fait voir la No- 
bleife de ces familles ions ce titre 
Difcorjî délie fjîmiglie eflinte 3 forafiiere y 
e non cowprefe ne feggi diNapoli impa-^ 
rentate colla cafa dçlla Marra. Ce fonç^ 
. ^ les Généalogies de quelques Maifohs 
Françoifès. d'Artus ^ des Baux , de Sus 
^'It de Pontieu,dc S. Denis 3 de PEften- 
dard , des Vicomtes de Tremblay , & 
Lautrec > Ôçc. de quelques autres 
familles Florentines 3 Romaines ^ Pie- 
montoifes , Genoifes ^ Efpagnoles^&rc. 
Acciaioli ^ Adimari , Conti ^ Frangi- 
" aJ;- pani^ Orfmi^ Andrei ^ Diano , Gn- 

maldi^ 
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nmidi, de Tai'lia , cklla.Raita^ &c. 
Pour la Pologne il y a 

OrhUfs PolafJMs jpletidorihHs . cdli > ÛLA^j^ 

. Tr 'mmphis mundi : f idclrrïtiidine amman-* ^ 
tium 9 décore aquntiJiuin ^ hàfuré^ excel-- » 
le^tia reptUiHm condecoratus. In qup^an-^ v*^*^** 

1 tiqua Sarm^tarum gentilitia pcntetujin^^^ 
nchilitatis- PoIom ififigniavetera ^ noua^ 
indigemtus ^ meriîorurn prdmia arma ; . 
jpecifieantur 5 & reluçent^ Jiuthore R.P^ 
Er. Smove . Okolskj ^\ TheoL^ Baec» Or^ - 
d wis Prdidkatortm ProuiricU Rujfu Pria ^ - 
re Carmen. En Uu/hiffimi Potocij Cawj?i^'^ ' * wi 

^ dpt6ioris Regrà ordinariç Concionatore. 
' Il a trois Volumes des fiimilles p iji 

•ordre Alphabétique;, & pour chaque 
famille après auoir donné l'armoirie^ 
il la décrie fous ce titre deUneatio. En- 
fuite il donud'orij^jne fous celuy-cy 

. Origo. Il fait après vn Eloge des grands 
hommes qui en font foitis fous ces ti- '^^^ 
très yMaximiin Rcgm. Palrna P^irm-^'^^^^^i^ 
tum MnximiSciemiayfumm Rdigione. 
Enfin il finit par la defcendance^Xi^^^?^ « 
familU* M feit quelqpe-fois des appli-^ ^ 
cations à perte de \cuë> fur leseradi'- 
tions anciennes. C'cft de ce iiure que- 
Mon/ieuc Le Laboutetfj: a tirë^ies ax^^ 

Pi*, 
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moiries des principales familles de 
Pologne , dans la dcfcription du voya- 
ge qu'il fit dans ce pays là au ec Mada- 
me la Maréchale de Guebrianï. 

Tay vu a Rome dans kBibliothe- 
■que des Pères Auguftins , vn Armoriai 
'Polonois en langue Polonoife auee Içs. 
figures des armoiries» Dont i'ay fait 
quelques extraits. U ne me fouuieat. 
»as du titre du liurc > ny du *nom de 
l'Autheur. * 

M.f Bartholontàti Paproeij £q^ttith Folonk 

On me communiqua a Rome vn Ma- 
/AJ^^ifcripcdes familles nobles d'Hibernie 
i^^^^^ecla dcfcription de leurs Armoiries^ 

Tay^ vu en la Bibliothèque Eieélo- 
if L ^^^^ MunicK 'y quinze Volunies Ma- 
é****» nufcripts d'Armoiries , douze des fa- 
^Li^ilks d'Italie, deux des Maîlbns d'Al- . 
icmagne , & yrt des Cheualiers dei 
idres dc France» . 

tour les Pays bas,Suiifes Grifons^ 

I)oMdi Chroniiche tnde hifiorien van 
fjslb indt met V 'jcft P^nejtmd,van ZetanÀ' 
fan Vtrecht doer Vv, van Gomheetien'^ 
Vaa d^RidderJdap enÂ9 edelen in H oh- 
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fo;?//? , vieille chronique & hiftoirede< 
Hollande , & de la Frize Occidentale/ ^ . 
de la Zélande 3 & .du pays d'Vrreclïît^ll» 
jpar V-v. de Gouthioaen , des Chcua- '* • ' 

liers nobles HoÙaadoisi. Il decLii4«»»< 
• Jfeurs Armoiries.. . » . 

.Jardin des^ Axtnotaeseohtonafit les ' 
armes de plufieur^ nobles Royaumes, 
& Maiions^de Germame Inferietife hn- 
jpunié a Gant j'an 1^67, li camtnçnçe^ 

.parles armoiries de ÏBsvs-^îfJ'ysT, ' 
qui font, «canelées aa premief de$ 
cinqplayes,au fécond du. glojbe Çe- 
iefte aiiec le Soleil , Ta Lnne » Se les 
Efteiles, au troifiénae eft.TArchc dfe<V«;.< 

'Noé, auqtiatrierocAdara & Eve aue<L_^., 
le fcrpènt , & fc ponirater , fur It tout5% v. 
la figure du S. Eipric , pous cimier 
vne Croix , vn Agneau & dcu*'*»^W' 
^ieft. Apres font fes '"armoTries dé^**' *? 
.y^mpercuT Charles V.. De Ferdinand^ > 
•Roy des Romains , des Rois de Fran- 
fe , d'Efpagnf j-d'Anglererre , &c^i, 
âuec vu Alphaibec des^^ fàmiUes- des> 
.pays bas» 

Hy atrois grandes faeilies gtauéés , 
, des armoiries des Villes , Abbayes,^ 



♦V. 
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Coniré c^e Haynau , du Brabant ^ & de 
* la Comrc de Flandres. 
_ Il y â auflî vne grande Carte des fa- 
^ ^oj^mWts de la Chaflcllenie de J'ifle.^ 
é^^^^^^I y a vne chronique Allemande du" 
^ pays d'Alface en dix liures' ^ dont . ' 
^ics cinq derniers ont les armoiries. . 
des Evcfques , des Bourgmaiftres y & 
de la Nobleïîe du pays. ' ^ 

^ iean StumpfF en Tes chroniques Suif- 
5,e'Ui*'# ç^^ écrites en fa lanene 3 a les armoi-- 
nies de phi (leurs Abbayes, & de pju- 
fîeurs familles Suilfes^ *• - 

Dom Bucelin a donné celles des' 
^J^Grifons. . . " ^ \ 

.j^A^ Les Trophées de Brabant par Dom 

de ButKens. • > 
0 Philippe de l'Epinoy Vicomte de 

■^ÇjjgJ^Theroiieniie , a donné les armoiries - 
. >cM44c des bannières de Flandres > & des». , 
^ Efcheuins de 'Gand en fcs recherches 
des antiquitez de Flandres. 
^ A Rerum , familiarumque Belgîcarura, 
'^^•^^'Chronicon Magnum L Piftorijv — • 

^ Iean Le Carpentier qui a compofc 

l'hiftoire du Cambrejfîs en trois Volu- 




\ rnes ennployé les deux^ derniers à 
décrire les armoiries , &: les Genea-^ 
logîes du Canibrelîs. 
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Origine des Ârmoirhs. 8f 
pQUi: la France nous auons diiiers/^ ; 
recueils pour les Prouînccs/ 
. Pierre dç S. lulich de B4leurre en ^^uj^yt^ 
Tes ancitjuiçez de Mafcon , Mcflanges ' 
iiiftoricjacs 3 & autres traitez 5 a décrie \^f^M 
vne .piartie des familles. dç Eourgo- ^^u^ 
gqe ouec içius armoiries, particulière- * " ; I 
mentcelksi^urantdMgiieûlèsenb^ ■/ • * ' 
Blaibns. . 

Lè P. Anguftin de Paz , a doniic 
riiiftoire Ge^iealiogique des principa- 
les Maifons de Bretagne , & le célèbre ^ 
Moniîèur D'Hozitc a fait le fecoeil ^ 
entier des armoiries des femilles No- '^vv^^^l^ 
bles de Bretagne ^ au bout de MiiftoFi- 
xe de çene Prouince ià, 
. Adr|en de la Morliere dans fçs an- 
tiquitez de la Ville d'Amiens , à feit .^^^^^ 
vo^rccAeilde placeurs nobles a,. 6c il- 
luftres maifons viuantes 5 & efteirites 
dans reftenduë du Diocefe d'Amiens. 

Noftradamus en fpn Jiiftoire de 
Prouerfce 3 a décrit les annoirîes de la 
jjlufpart des familles de ^a Pr ouince, 
qu'vn des Fils de Monfieur D'Hoziei "^'^ 
prometde donner-vn jour plirs cxaûe- 
mÉnt en quatre parties. Donjc la pre- . ,^ 
micrc comprendra les cointes, vicôtesy 
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S<f - jtrt d» Slafon , 

êc Marquis félon Tordre des créations, 
La féconde la nobleffe de Prouence 
par occire Alphabétique , la tf oiiîeme 
la noblelTe d'Arles, Marfeille , A vi- 
gnôn , Comtat Yenayffin «cbiîitéde 
Nice , & principauté D^orange , 1» 
«[uatrfeme la nobleffe de la Robe. ' 

Samuei Guicbenon , a donné 
deux Volumes les fainilles de BvcfTc^ 
mèp?;^ Se Bugey - aœc kurs af nfoîries & de A 
.^^^*^^*ccndance$ , fous le nom d'hîÂoiïe de* 
.^/Ik . %efre& Bugey. - / ■ . -\ . • 

MonâeiMT: Aliard Adaocat«ii Pâîw 






Le P. Albcçr le grand ie' l^oclaisy 
de l'ordre des Frères Prefcheurs ^ d'ans 
leTiaicé^'tl a fiikdc la viCjgéftes,. 
»tQXC > & miracle des Saints de la Bre^ 
lagne Armoriquc , a mis vn catalogue. 
chcono^bgiq«e'(l0iËYé^cs a«éi; fenf^ 
^Armoiries. V 
Wr.-.s l'^y VU: vri recueil- a(ïé« récent de» 
,^î^^ femille» de Trcguicc , & dé S. Pauli 
MêniSer Lcoïï en la merme Prouinçe i mais 
U iB^aorn db cekiy-quf'ftfait ce recueil 
^. iH'a échappe , il a labftu botftyn petit: 
«aitc du Blâife^ 
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Lfs Reche>çh£s qu^on a fai):^pou£ la 
Nobielfe dans toutes lesProuinces du 

Ko)cauine » SMus^font eifpèier qu'on 

*n publiera les nobiliaires.» & que «vî^.*^ 
nous p0urroQsr- ao«ck temps auoir vn 
ouurage complet pour la eonnoiil^ce 
de la NoblcCe de Frànce. 

Ily avn Mcueil die quelquès fôiMl]ë&' 
de Noïmandie au bout de rijiiloire 
Aï ^cttc Pr«inhcff là publiée par Ga- 
Ib^ncLdu M<i(u]ùi Curé de Mane val. 

Le P.Labbc a doni)é le Blafbn Ro^ ^.^^>" > 
yal des àtmoirks des-îlois , Reines, 

&oyaie de Fcancc y. accompagné d'vn ,. • 
secueil des^iiKmdae» d« pltt^euirs grait-* ^ 
des 6( anciennes familles^e ce Royau- 
me. aàiries voi^ s ,pri»cipalëment 
de celles,- qui .ont if honneur d'e&se ■ 
jUliées auec lia mai fbn Royale.. " - . 

Bejacd » publié' bs afinôi-viès- dt» 
Barons de tour,, qui eutjxnc duii Bâiars 
dis Langnccfoc; — ^ ' . 

générale du Gaftmoia^, Scnonois , 
Niswpoix » àf jbiméics AcmosTies des 
femHles.prmcipales^dt ces pays là*, dk 
fesv d)g£ceA4anc(Sff de <jde]tjuc5 - yites^. 
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' 88 Art du Blafiitr .\ ' '• „ 

: mais il n'emendoic pas le Blafon. 
^ Le Cef^j: Armoriai de Grandprc, 

I vèfif*^'^^ vn recueil d'arj-noiries dec.hifiiécs,'^' 

blafbiinces lelon les. Termes de . 

''^■^ ' Le Grand Atlas de Blaeu , & le 
_^^J4ondc de Dauity augoienté par Rô- 
»^;am* tôles , ont plufieurs recueils d' 
l;v»i-/. ^^^5 > ^ Befoi^ne , a rare aû bottt de 
l'Bftat de la France vn recueU dçs ar-. 
moirks de quelc^uca. familles^ de ce 

\Royawmc.' ' ' . > . « " " ' 
' ' Guicheiion a vn Indice ^rmorial 
aubout de fbn hiftoire de Breffe. 

Oui;j:ç ^s recaeils généraux des Ro- 
yaumes, des Prouinces,.& des Villes^ 
H y a des recueils particuMcrs'dcs ' 
Cheiiàliersde diuers ordres militaires, 
des officicrs'de diuetfes compagnies,& 
• , • des dignitez de dïticrfès Vilies, 
^ • ' ' On iropriina a Paris l'^n 1 647., les 
noms , furnoms , qùafite^^', Arnaes^ 
'T^' & Blafons de tons les .Prince s , Sei-j 
Q-A^ gneiirs, commandeurs ,cheualiers , $c 
• officiers de l'ordre & tnilice de la Toi- 

î . fon d'or , que lean Ia<jues Chifïlec 
auoit dé}a publiez auec le dechiffte- 
l . )nent.de leurs aimoiri^ eu françois»& 
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LesJDLoms fur noms qualiçc:^^ Ames» 
& Blafons des commandeurs de l'or- 
drç du Saim Ëfgrk ont efté publk^^^ ^ 
]a mcfine fprte. ' 

Noirs àuons outre celâ tleux crca^*^. !^ 
. tiens du feu Roy > Tvne recueillie pat V**l^*7 
.laques Morin Efcuyer 3 fîeur de la nU^t*^ 
Màflcrie , &rauire parHosfcîer. 

. Xa dernicie ci:cation auoic efté en- 

• • • » », • • • ■ ■ 

• treprife par Monfieur <le Brianviile^ 
«4'yne manière ^oac a fait nouuelle^ 
puifqu'oiure les armoiries de chaque 
Chevalier accorpmpagnée de fès Cn^^ | 
ports j dfuifcs' > cry de guerre , & ''^ i 
autres ornemens 3 il y ajoutoit les ban^ i 

. nier es de leurs deicend^nces » & leurs 1 
^ preuves i m^is le peu de fbin que la 
plufparr des intereflcz ont eu de luy 
communiquer leuts litres 3 luy a fait, 
furfeoir Inexécution de cedèiîein dont^*^*' 
i^ay vu . vne vintaine de f ueillcs > qu'il ' - 
m'a fait la grâce de rae communi- ' ' ' 

* ..jF^aiiçois.D'Aaiboire, a faitautte-^C*^ 
^is va petit recueil des Chcualiers de Hlpîi»**^! 
Tordre de S.'MicheU p 

' Monfieur Câpre Maiftre des Comp-^ §Êf^ 
tes en la fouueraine chambre de ^^'gg^MyilH 
. - * ' ' voyc I 
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5>o Art âuBUfon y 
voyc , a public ceux de PAnnon- 
ciade. 

" Thomas Milles ceiîx de la lanière, 

^ ^ . aJ^"^ ^^^^^ ^ langue , T/v Cdtalo- 
cJ^^y^^ (f honour or Trefttry ofThu mbility 
<l ^^ . peculiar and prêper to rhe Jjlc cf grcat 
. . Britawi. 

Il y a troh recueils àès armoires des 
Cheualiers de la Toi (on d*or , Tvn 
Aî ^ françois & Latin 5 inquarto fans figu- 
res , par Monfieur Chifflet , vn autre 
infblio auec les figures , & la de- 
Icription des armoiries au bas > & de- 
puis peu vn rroifieme où font kslïgu- 
ses des armoiries, autc les quaniers 
des Chevaliers , par Ican Baptifte 
Maurice Hcraut d'Armes des Pays 
^ fcas. 

Thomas Varin Sieur d'Audcuil lu- 

Î;e de la Mairie de Befançon , a publié 
es armoiries des Gentilshommes de la 
^ Confrérie de S. George érigée dans la 
Franche- Comtés auec les quatre quar-^ 
* tiers de leurs Preuves. 
' Ml Ciaconius a donné les armoiries des 
Papes 5 & des Cardinaux , dans fon 
grand ouvrage intitulé Vitét & gefia 
fuînmerum Pontijism à Chrifie Domino 

vfque 
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<vf pie ad CUmcntem VI IL necnon S.R.& , 
Cardinalium y eum eorhmdem vifignibiu v 
M- Alfonfi Ciaconij Biacenfis ordims^ 
Pradicatomm. 

Frifon à donne celles des Cardinaux^ 
François dans Touvrage intitulé Gal-^jf 
lia Pnrpurata. ^ 

Meffieurs de Sainte Marthe ont bla-'^ 

fonné en François aux marges de Gal-W^u^g. 
lia Chriftiana^ les Armoiries de plu-^^ 

fleurs Archevcfques , Evéques, & 
Abbez. 

Ferdinand VghelU Abbé de tordre 
de Ciftcaux , a donné celles de la pluf^ - • . ^ ' 
part des Evcfqucs d'Italie 3 en fbn ou- ' m 
vragc des E véques > intitulé ItAlia S^^^^'^ ^ 
£ra. lia auffi augmenté Ciacomus. 

Le P^Mathieii de GoulFancourt Ce- 
Icftin , a ramaffé les armoiries des (^L^ 
Chcualiers de Malte tuez en diuers 
combars pour la defenfe de la Reii- 
,gion, fous le nom de Martyrologe de 
Waltbe. II auoit auffi commencé deux 
Volumes des armoiries des Saints^ 
que i'ay vu en la BibKothcqac de S. 
Viaor à Paris , ces deux ouvrages font 
pleins d'armoiries fuppofécs fans au- ' 
cun fondement. 

Le 
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\ hc PerC'^^Gorgeu Minime à recueiili 
ïJl^les armoiries des Papes que S, Maia*- 
chie a defigncz par leurs Blafons. - * 
Saxi dans. Ion Ppniiâciuin AreU-- 
^ tenfe , inis celles des Archevêques ' 

d'Arles. ' " 

Chriftophle tj^rtman Religieux du 
jf^Sr^ -V Montdes Hermitesen Suiife , a inféré 
juiiLJ dans les Annales, de fou Monaftere 



JcjS ïirfnQiries 4e.tou$ les Abbez. Son 
liurca pour liw jinnales Eremi D^h 

rî;- '\ ' Tay vne hîftoire Allemande an 
£^ Goticiledc Conftance, où font toiir. 

tcslcs Açmoiries des Cardinauac P*- 
0jA^' marches, Evéqués^ , Princes V& à^^^^ 
. très qui affiftcient à ce concile. - / ' 
' :\ François I. des fou. auencment à la 
• r Couronne 3 ayant corâmàndc à leaiv le 
•^^y iir Beron Aduocat au par^cwen de Paris 
-..^liuiule çequ^^^ les créations y & eftablif-, 

^^s Gonneftabies , Ghancç- 

Maiftrcs , Admiraux, 
rechïwxde France i & Preuol^s dc' 
Paris i leurs noms > furnoms. Seigneu- 
ries, & armoiries blafonnéesj cet Ad-p» . 
vocat trauaUla d^'abord à ce reaieil j 
mais comme c'eftoicviic euueprifevn 
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Orîgîfte des Armoiries. ; 9 3 * 

peu longue > £c âlTez diiEcH^ , il ne 
le publia ^ue fous le Règne Henry^^.^ ji 
1 1; ran IJ5 cer-buvragè a depuis 
cfté augmenté par Claude Morel , & 
enfin par -Monfieur Godefroy qui l'a 
faic imprimer au louvre auec quantité 
4e remarques curieufes & fcauantes. 

G. Beflè en fbh hiftoife des Anti- 
qnitez des Comtes de Carcaiibnne a â^y^^ 
'blafbnné les armoiries des Sene- P 
cliàux. \' • t • 
- Floris Vander Haër celles des Cha-^^^^*^^ 
ftelàrrts de Tlfle , leur ancien eftat ôfS- ^f*^" 
cç &fomiile. ^ : . , 

; /Monfitur Garct Sâcrîftain de la . ' 
Commanderie de lùncet det -Chevà-^^ 
lîers Xfacutoniques dans MaftricK ^ 
tn'afait voir dans cette commanderie 
vh ancien A^ilamiitript des Armoiries 
des grands Maiftres de cet ordrej ' •* - 
\ Fâuvelct Du Toc Secretfaire des-fi^^^ 
nancesdç Monficur Frerc Vnique du#lM(l*^ 
Roy. L'hiftoirtf des Secrétaires d*E- ^^^^ 
ftat s^contenanc l'origine, le/progrez,^^"''^ 
ôc reftablidcment de Ici^rs charges , * 
auec les Eloges^ les ArMes y Blafbns^ 

Généalogies de ceux ceux qui les - 
pntpoûTedées. 

. ♦ lean 
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- J^tinBlafim ^ 

léao B»ptifte l'Herraite de Solièrs^/^ 
fait paroiftre la Tofcane ^ & là Li- 
gurie Françoifp » qui font cies cecueUa 
de quelques fainilles* venues de Toi^' 
: cane >^ des Eft^xs» de" Geiines est ce 
« Royaume^ il a feic voir auûi en ftteiX- * 
^ les volantes L^Efpagnc Françoife , les 
armoiries de la ^lobleâe d'Arles ^ 
^4 celles des CoiifuJs dè Marfeille 3 âc . 
^ celles des officiets de la Qmt des aides 

fi "de M ' : ^ , 

- • -^-^'V Le mefme Tan i64|« fie imprimer 
^ ^"LLL^ a Paris ks Eloges de tous les prémieni 
^•'^'^^^r^eûdens du Parlement de Paris , de- 
^ puis qu'il a cfté rendu fedentaire auec 
leU(rs <3eRealagies5£pitap^ 
/^-^ & Blafons. Sous fon nom & celuy dé 

'^'^^^ de 

la Borde » qui ayant publié deux anç 
après fon ouvrage des Prefîdens au^ 
mortier sttflKr Jburs Ettiplois > qiiàlife7:> 
charges » armes , Blafous> & Genea« 
logîes depuis l^n 13 51. en(èmble vn 
^ caiak>gyede tous ks Ce^reillers>ieloa 
- . / Tordre de leurs réceptions enrichi du ' 
fila^ de leurs armes ^ ic dè plulîeiîrs 
- remarques concernant leur iàmillesj 
r dit 
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confie fcs mémoires des Eloges des 
premiers Prefîdens , ôc qui les auoic 
faic imprimer fous fon nom conjoin- S\ 
cernent aiiec le fien y-auoit altéré plu- 
fieurschofes 3 & inféré quelques Gé- 
néalogies mal iuftifiées. 

Sur cet Exemple Pierre Palliot 3 a 
décrit le parlement de Bourgogne, 
fon Eftablilfement > 6c fon progrez 
aucc les noms 3 furnoms 3 qualitez, 
Armes 3 & Blafons des PrefidenSjChe- 
ualiers 3 Confeillers 3 Aduocats 3 6c 
Procureurs Généraux , 6c Greffiers. 

Cliaumcau en fon hiftoire de Berry, 
a donné les armoiries des Maires de ^^'^^ 
Bourges. ^ ^ ^ 

lean Bouchée en (es Annales d^A-^^*''^^^) 
quitaine 3 celles des Maires de Poi- /^^' 
tiers, 

Tay donné de cette mefine manière 
les armoiries de tous les Prevolls des 
Marchands , & Efchevins de la Ville 9^^^" 
de Lion depuis Pan* i J9j. iufqu'a pre- 
fcnt dans l'Eloge hiftorique de cette 
Ville. . ^ 

Il y a pluficurs hiftohres des Pro- 
vinces 3 Villes 3 Abbayes 3 communau- 
tcz auxquelles on a ajouté quelque* 
. im^ ' recueils 
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^6 Art du Blafoft^ 

recueils d'armoiries de ceux qui ont 
rempli les principales charges. Com- \ 
j^^^^ me au bout de Thiftoire de Valencicn- 
nés par Outreman : de Chalon parle 
P.Pcrry , d'Aix par Pitton , qui a mis 
^IMâî^' celles des officiers du Parlement:, & 
rj^*^ de la Chambre des Comptes de Pro- 
vence. 

Le P. Labbe a donné celles des 
Maires de Bourges^au bout du Tableau 
hiftorique qu'ail afaic de cette Villc-là. 

Celles des Maires d'Abbeville, fonc 
•inferces dans l'^hiftoire des Comtes de 
Ponthieu> & Majeurs d'Abbeville. 

Hiftoria Sacra intitolata Marc oc- 
cano di tutte le Religioni del mondo 
^?>^^^.diuira in cinque libri. Comporta da 
* ^••w Mon/îg. D. Silueftro Maruh o Mau- 
rolico Abbate di S, Maria di Rocca- 
niadorc dell'ordine Ciftercienfe. Il 
merles marques , & les armoiries des 
ordres Rcligieuxjmaisfort mal la pluf- 
*- parr. • • 

Gafpar longelînus , Mampulus 
Hmmmàcnfis y c*cft vn petit ouvrage 
ajouté a la Notice des Abbayes de 
"Jiê^^^u^ Tordre de Ciftcavix , ou il y a quelques 
aaak^* armoiries des Gentilshommes enter- 
^ rez 
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rcz cjans cette Abbaye , & la Généa- 
logie de la Maifon de Manderfcheité 

Les Tombeaux des Perfonncs lUu- P^kSv 
fttcs auec leurs Eloges, Généalogies,^ ^ 
Armes , & deuifes. Par lean Le La- • •'^-î^ÉS 
boureur. " ^ - 

Libellusfcurornm feu fîgnorum pu-* Çf^^jk 
blicorum Regnorum , ac ftacuum Sa- l^m^^. 
cri Romani Impcrij > qua^ /îngulari •^^Ste^ 
diligentiâ 3 cura & induftriâ imagim- ^^^^^illl 
bus ac coloribus fuis expreffit Virgi- 
lius Solis Pidor ac ciuis Norimbcr- 

Le Promptuaîre Armoriai de Boir* oLy^ 
fcau eft vn Chaos épouvantable ^ puiC* ; sj^, 
qu'air n^eft autre chofe qu'vn amasd'ar- •^^-^-^ \ 
moirics de fantaifie ^ qu*îl donne com- • , 
me il veut à des gens, qui n'en curent 
iamais , & vne confufion eftrangc de 
fautes 3 de beueuës , & d*alterationj 
de noms , de termes , & de figures 
dont il a farci fbn ouvrage dans va 
long ordre Alphabétique. ^ ' . 

* La Qvatrieme Claffe eft de ceux 
quiont dreJTé des Généalogies , & des 
iiiitoires Généalogiques des Principa^ 
les familles de l'Europe. 

Arborecum Genealogicum ^muni 
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Piincipum ab Roclolpho i. Impcra- 
loie dcfccndcmium à loannc Haris 
"^^^ Colon.Agripp.1638. 

Les Ailcmans ont beaucoup rrauail- 
le à CCS ferres d'^ouvrages , particuliè- 
rement pour les trente deux,& foix^i-^ 
Jl^ te-cjustrc quartiers. 

• Les plus celebies (ont Henningcs, 
^ * '•'^ ^ qr.i a f-aic en quatre Volumes vn Théâ- 
tre Gcn.alogiquc des defcendances de 
toutes les faniilles ^ Souveraines de 
^ l*Europe , auec celles des anciens 
- > r Troyens , Grecs Romains fous ce 
""-"h titre. 

2^ ' • ^ Theatrum Geneaïogicum vfterjtansom' 
^^tuMê m s ommum at'tum familial A^ormrchar 

jPri ciftitn y Carritum 3 atque Illvftrium 
HcYoïm 5 & Heroir?arti7n 5 cji otcjkoî a 
conâito naptdQ vfcjve ad hac rjcfim tan- 
fora vïxtrint 5 coUMptm > & dijlv^Ei m 
Ingenio & li.h$re Ai^ fditrjhimi Htri- 
virjges Lurjdiburge^fîs. 
\. " Dom Buceîin Prieur dt VvaldKircK, 

^^•è ^ f^ît trois Volumes de ^hiftoire d^Al- 
^-60^* lemagne^&dcs trente deux3& foi- 
xanre quatre quarricrs des principales 
^ familles fous le nom de Gertnania To- 
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Origine dei Armoiries. 

Jfê-chrono'ftÀimmategraphica. 

G ertealogiài. IrnferMormn , Duçum^ 

Mon/îeur Spencr, a publié auIK des^^^l^M^' 
defcendanccs ,ou lignes » Généalogie ti s^ 
ques des Princes >ôc Principaux Sei-» ^^^^^ 
gnenrsT de l'Europe , fous le titre de 
iTabnU Progonologicd. 

Claude Paractin a drcffc les allian-j! 
jC^s Généalogiques des Rois , & Pnn« 
ces des Gai^lcs. 

Sc6uole&: Louys de fainre Martlie^ 
Thiftoire Geuealogiqiie de la Maifbn 
•de France : à laquelle ils ont ajouft^^* 
la delccndance de la plufpart des fa^ 
ruilles du Royaume> qui font aliiee^^ à 
la Maifon Royale. (7) 





Origine de laMaifon de France pac 
Monfleur Du Boucher. 

Gciiealogîe delà maiionRoyale dc 0l^^j^z 
Bourbon auec les Elçges, & les par»» ^'XL^^Ul, 
traits des Princes, qui en font (oi^tis 
par Charles Bernard. i<>4/* 

Samuel Guicheiion ^ a donné Thi- y^^^^*^' 
ftoire Gcnçalogiquc de la niailbn Ro-* i'^^*'*^'^^ 
yale de Savoye , en deux grands Vor ^ 

Caramuel celle cUs Rois 4è jPg^r^^^^^ 

W ' - s 
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tugal cnfon Philij pm Prijetis. " > • 
La VcL'itabie ouginc des main)ns 
^^JïX^'Alfacc , de Lorraine, d'Auftrichc,. 




I 



(fiun^Ê^ Arbor Gentilitia àucum Sab^mdUy 





Priidcncio Sandoiial , Gcrolamo 
^Rcfli 3 François Guilliina» ^ Hieronie 
Gu. bDilkn, Vvolfgancr Laziiis , &- 
^^J^^il-^c D. Ican Aîonfc Calderon , ont fait 
la Gcnealonie de la maifon d'Auftri- 
^^^jr^ che , que les vns font dcfcendrc des. 
Perleonijd'autres des Anices Romains, 
quclc|L)cs autres de la première ou de 
la ftconJe race de nos Rois.Sandoual, - 
& Filadcifo Mugnos la conduifenc 
^ \ iufqucs à Adam^ par des preuves qu'ils 
'-"^*s . fçfoient bien en peine de iuftifier. 
: Aiifll Guilliroan a eu raifon de dire 
que CCS Aucheurs s'eftoient rendus 
ridicules par cette afFcdation. Qjiiab^ 
jircn Noe ad F/iatmm Troiamun , 
Sugan^bros dcivceps dnces flabffurgen* 
fiurn progerÀem dermmt irrifuife fe& 
lu di brio préthnere* 

PcSafiel pour flater les Ducs de • 
Lerme 3 a conduit de mefuiC façon leur 

*^ C^*! '^^^^^^gî^ a donne à fon ouvrage 
^v*?"^^ * le 
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Origine des Armoiries i o l 
le nom d'hiftokc du Monde ^ & de 
defcendance de Usv^s-Christ. 11^ 
ajouré la defcendance du Roy loii /f**^ 
maiftrc depuis la nai (lance du Fils dâ 
Dieu. Son ouvrage impiimé a Bacça 
l'an 1611. porte pour imc Profapia 
de Chnflo :t 0 hifioria del Adonâ.) de 
Pe^:afiel 5 adonde dedt:ce la Gc/iealogia 
del ÎDucjite de Lerma prh/er minijiro ^ . 
Eftifido del Rey do/iF Upe Tlrcero defde^ v!V 
jidam y y U del Roy d 'fde el nacirniento ^•'^^ 
de Chrifto. Ainfi il taie le miniftre plus " 
ancien que (on Maiftre. O 
Les Lauriets de la Maifon de Nafëfe ^ j 

Tau. • iCJr 

Les Sceaux des Comtes de Flandrcs/^^(5ù^^ 
par Olivier de Vi'ée. ' 

Hidoire de la maifon dô Luxnii-^^^^HdbC 




bourg , par Vignier. 

Petrus Hafritius Infignia Marchîo-^^^%1^1 
num Brandeburgenfium. ' ê 

Giouan Battifta Pcgna hiftoria de ^^ft^^i 
Principi D'Eftc. . ^^^i 

André dis Chefne eft celuy qui s'eft/^ i 
le plus attaché aux liiftoires Gencalo- 
giqucs > celles qu'il a données , font 
des Ducs , & Comtes de BLX)urgogae. 
Des Dauphins de Viennois , des n\zU^ (^^i,^^. 

' B 3 
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101 Art du BUjon , 

: ^ •LimboLirg ^ Piciïis Richelieu , Broyés, 
Chafteauvillain 3 Chaftilloii fur Mar- 
\ ne 3 Montmorency <Sc Laval y Bethu^ 
ne 5 Vergy y Guifnes , Ardrcs , Gand, 
Coucy 3 Chafteigncrs Rochepô- 
zay. • • / 

Guy Bretonncau^a fait celle des 





rjçonners, 

S^ f. D. Chriftophlc de BuiKçns 3 celle 
^^•^^de Lynden. 

François L'Allouette celle de Cou^ 
cy 3 Aricor , Renty , & Crouy. 

Hczicr y celle <ie Combauld , de 
^Larbour^ 

L. Trincanc^ celle de Sauonnieres, 
luftel celles des Maifon s d'Auver- 
gne de k Tour , & de Turcnne» 
Du Bouclier celle de la maifon de 

^^..7) Coligny. 

La Roque celle de la maifon de 
Harcour 3 en quatre grands Volumes. 

Nicolas de fainre Marthe ^ celle de 
lamaîfonde Nucheze en Poitou 
& de quelques familles qui luy font 
alliées par Mariage luftifiée par titres, 
^ & hiftoires. le ne Tay vue que Manu- 
^ w\; .^v fcripte. 

Hozîer 
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Origine des Armoiries. 403 
' Hozier celle d'Apiinac pùbiice par 

PaliioCr ' . ' 

Tay vu celle de H irlay Mànufcritey^ 

drellcc par le licur 0- Hoz^^ijfcrw. ^ ' .'.^ ' 

Apres fa mon ou a public celles dss^ 
Baillons , qu'il aiioitcompofëc, 
> Vulfon la Colpmbiçie a mis au bout ^ 
defalcience hctoK^eceUc de Rofcii*/^^ 

dec* - . • V - 

" Le P. Columbi lefuitc, adonnédaris .^^^^ 
le Volume de fcs Opttfcules celles dès 
inaiibns de Sinûaiie j éc de Chap-^ 






pgnay, 

laques Cliiftlcc Abbé de .Balernç, 
celle de la Maifou de T.i(ÎÎ5, , ^^éMi/^^ 

: Celle de la Maifo^deBeauviUicrS; 
par SLoberc QoyàÇxn. 

Table Çenealogique des Seigneurs 
de la nsaifoi^ de Cieïi'oont eu Dauphi-^ - - 
né Comtes de Tonnerre. Par Rob; r: A**^' 
Leuvyt Confeillér prédicateur; & Au^ 
roofuia* du Roy. Elle cH fore fuccindlc ^^J^ 
& fans aucunes preuves. : • 

Hiftoice Généalogique deli inai*<^j]|^;^^ 
fonde. faine Aulaire,du noai de Beau-^^^^jj^ 
poiléb Limafin^ yenuë» de Bretagnfii>^ 
depuis^. l'an 1340. iufqua prcfen;; par 
Mcûire Anioiue |lc fiinc Aulaire > 
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If^ki^S^ Généalogie de la lïiaifon de Beau- 
^IHm^ Yeau. 

Poiirpris hiftoriquc de la maifon de 
en Genevois , par Charles AU- 
iy^^ gufte de Sales Evéque, & Prince de 
Gencve. 

rit^^^ Hiftoire Généalogique de la maifon 
«^*^2ji^.^e Bouion en Bourgogne par Paillor, 

Monfîeur Choner Hilloire de la 
^^Biaifon de SalRnage. 

Ten ay vu plufieurs autres impri- 
mées comme celles de maifons des 
. ^^"Moiria^del Pozzo ou du Puyj&quan- 
tiré d'autres qui onr cfté produites en 
dcsprocez importans. 
Pontus Hcuterus aux cinq livres 
5SP^q^'ilîi écrit en Latin de Phiftoire de 
^ Bourgogne , en a ajoute vn fîxiéme 
/^^•^^des Généalogies des Principales famil- 
les de France , & des Pays bas. 

Hiftoriadclla famiglia Orfina di M. 
Franctfco Sanfouino. Il tiaire en neuf 
/R^c* liures de l'antiquité , de Torigine^ des 
. branches y des Employs ^ Ôc des belles 
aâions de ceux de cette fimiilc. 

Saipione Ammitato , a les Goliealo^ 
giesS de plu/jeurs |ramilles de JWapIes, 
& d| Florence, Filkdelpho Mu^nos,de 
pIul|eursdeSicilel / 
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Origine des Armoiries, i o f 
.^.. F^^nco. Federki ^ a fair ceJJe des 

Uglorie Cadute dell' Antichi/lî- 




ma ed auguftiflima famiglia Comiiena . 
dall' 



Genealogica & Hiftwîca Grimalds '/f/ï. 
gends arbor Authore Carolo Ve-*^ , 
nafquc. Elle eft auffî en reftc de l'Al-^^^^*^^" 
magefte du P. RkcioJi. . , 

Albcro délia famigliaBaiijgola. •^^V*.! 
Il y en a quantité des familles-d'Ef- 
* pagne, & de Portugal. Genealogia de] 
los Reye,5 de Portugal poi Duarce' 
NiifiesLisboa ijpo. 

Alonfo Lope» de Haro Nobiiiario 
Ccnealogico deux Volumes. 

Rclaciones Genealogicas de la Ca- «Am«v> 
fà de Totcifal , y marquefes de Terres 
por D.Auguftino Suarez de Alatcon. "^^^ 

Arbol Gescalogico de la Cafa de 
Io« Veras de luan Mogcouejo.En Mi- 
lan 1(536. 

Ican Piftorius Preuoft de TEglift de Jkp^tm^ 
Breflavv, a drelfé des tables Genealor 
giqucs des principales nwifons d'Ei^ 
yagne qui font au troifieroe Tome, 
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Defcendencia de los Oforios in- 
qiiaiTo. 

. DifcLirfos Genealogicos dcl conde 
^MM^^Mc>ra de Toledo 1636. 
' J^^* Antiquedad dcl Linaje Verapor 
^Jj^ Francifco de la Puentc. Lima 163 j. • 
Oiigcny aumas de Barricntos.Ma- 
iid 1 61 3. 

Origcn de la Cafa de Valdes Ma- 
drid 1650. 

El Coiade Liicanor y origendclos 
Manuelcs. Scuillaijyj» 
Genealogia de los Fontes de Albor- 
J^^îioz por D« Diego G^J^i-o. Madrid 
1639. : ' 

L^:. D.FranciTco deMendoza Almirantc 
'de Arragon delà Cafa de Mcndoça:^ 
A^Ajt-^ Genealogia de los Roches 3 y Campa 
, fïios de Alcantara. Valladolid 1 607. 

Atanafio de Ayala las decendencias 
\ àc la Cafa de Ayala. 
^ti?^' Cafa de losCondes de Peralda 1 6j i^- 
/7^^. Genealogia de los Cabeça de Yacca 
/fu (j por Pellicer.Madrid 1651. 

V Il y a plufîeurs Généalogies en ftieiU 
= ^ îes, comme celles de nos Rois 3 des 
Rois d^Efpagne ^ des maifons de la 
Trimoiiillc parSoycr^& gjiiancité d*au^- 

» • ' 
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Origine des Arênohui ' 
très par Monikur D'Hozier. 

A tous ces recueik* il faot ajouter 
leshiCtoir£s,& les mé moires de ccr- 
-Gainés perfonncs lijaftres , où^'on a 
i^feié leurs alliances , & tcurs . généa- 
logies,, comme ai.x mémoires de Ca- 
âelnau. Monfîeiir Le Laboureur a in-, 
ferc iaGeoealogic de k raailbaadeGaf?. 
ftclnau , & cclLs de j}lu(icnrs familles, 
quiky font alliées. 11 a fait la mcfmë 
chofe pour k Maréchal de Guebriauts^^à^ 
en (on hiftoire. W 

La Généalogie des Hurauts eft ioin- 
te aux mémoires du Chancelier de 
CbiuQrny* 

Dans les mémoires de Monlîeur de 
MaroUessAbbé de Villeloiii , il y a va 
recueil aflez ample des. fennlies. aux- 
quelles il eft allié. 

Baudi^K dans l'hvfk>iTe dii Maréchal 
JcTToiras, a mis les leize qua;rticisde ^ / 
la dcfcendancc d« çe MarechaL ^ 

A cela il faut encore ajouter Jeè 
Epiftres dedicatoires de la piufpart — y 
êts ouvrages cjue Its (càtians prefen-^ Htf^^^ 
icnt à des perfomics de condiuon > 
'cru il's'èftendcnt allez fbuuenc aux 

E 6 ' . 
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ils offrent ces ouvrages, Oo ÉMca»ÉB 
la laftfine ckofeiians k» bacanguss fu- 
iiebres des gra»>ds j mais il faut auoiicfi 
Uy qae kl plufpairt de ces E^^» » âc; 
de ces «ti^oiics funèbres » 1@Q( des. 
difcours vn peu. flacez qwi pewienc 
jCnnrent ccompet * & que l'Elo^ucucc 

• t.* ajofte & amplifie bien des ehofes , ^ 

Centreraient pa$ dans vnt hiflxnre» 
»y dans vnc Généalogie, s'il ks ^loift 
àttftifier pas titres & par documens, * | 
-y.p- Ce font là tous k* Authcurs de l 

* • ^^^^Hs&tni , armoiries , Généalogies , & ' ^ 
'^MÉ autres cbo(ès (èmblables apparteada* 
- ^tcs à Tart Heialdique , qui ont pâ t«a 

Jiir à ma Connoiifance , & à iuget de 
cet Art j parce qiiî en a eûfé écrit iot 
^aes-icy, nous pourons dire que nous 
n'en auons encors que les Rudiment 
êc les pmnieres règles , diaers^ koti- 
tioseos |ù( ùyn origine , quel<yies rc* 
marques cutieufes, qoelqw» <pie&iôai 
i^^i*. de dtoie , dfc grands recueils d'arœoi- 
l**'^ jj^s ^ Généalogies ttmplics de 

liiblts , ac db cotnes ââts ^ plaifir ^ dit 
sottC ceia daiperfé (ans ordre en diuer^ 
Ëures , dont la plufparc iôm de»- ob* | 

ksmfe iilis^iimft df»Mdttos . 
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perpétuelles. C^eft ce qui m'a oblige 
ë^éiiayer it - ie podin ois donner vne 
meilkuce focn>e à cette pca(i<|^e cqi3^ 
foie , & l'établir fur des principes - 
Méthodiques ^ & cemsbœs pour -en 
lairc vn ait ceglça^j'eft ce que. i'enr re-r 
pffêseiictcmmrage^oàktvaitecle'k^ 'l 
& de la piatîquc des ai;nptQiri&s. 

Ch AP I TR B IL 

îlongha des Armirks, 

ÏLya diuerfes opinians touchant 
l'origine des annoiriea. Quelques- 
▼us en font ks Egyptiens ks pre- i. Opi- 
^Mtters Aucbturs i parce qu'ils ont iti- mom 
uçnië les hiéroglyphiques ». & les 
peintures (cauantes y &c d'autres veu- 
lent qiae ce fidieM ks Hebseiw > qui . 
les ajrenc pratiquées les premiers. Ik ^^ OpU 
0m pouf cèla éàk d^s aimoiries'aiix ^^^^^ 
éoinie Tribus » à Efthes > ^ lodith > à 
iloyic» à lojfuië) à Damd ^ & aiMt 
antres perlbnnes plvis c^ebces de 
i'ancieni Teftament. Ils en donnent 
àlfîs , à Ofiris 3 à Seraframis , aiw 
Rois des A%<itt^^ êc auxPreux.df ^ 
fiabylone > & de mj^hiSt Quelques aioa. 
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aunes fe font imaginé que les^^Grecs 
^ qui nous deuons tant dinucntton's 
ingenieyre» poprcoicnt bicia auoir in- 
uemté celle. cy > & fur les iniages des 
bouçHers de quelques Soldats qu» 
con>batiirenc deuant Tbebes > & .des' 
Tombeaux d'Ani^ximcne , d*Idom€- 
* aée , & de quelques autresi^oni: con- 
clu qu'on ne pouvoit plus douter .d^î, 
rancKnneté du filafbm 
4« Opi- La quatrième Opinion eft 4c c^ux^ 
«loM. veulent que les Romains en ayec 

rendu iViage plus commun ^ partie 
culiercmem depuis Augufte qui don-, 
na à (es légions dés marques pour ie 
diftinguet fît peiqdre & gtauct. 
diuers fymboles fur les boucliers de 
les Soldats*, 
j. Opî- La cinquième cft de çeux , qui les ^ 
mon. fapportentàChaflemagnGquiayant 
^ tt^é les digniie^^ ^ Se les oiScts du 
Palais Impérial, & eftabli les Pairies ' 
kur donna des marques d^'homii^iff 
pour fe faire conûoitre , & pour fk 
^ftinguéi; « 
«. 0|M. \^ fixieme party qui n'eft pas ït 
Aioa. . tneiiis confiderable ^ en rapporçc 

l'origineaux gucj:re& dlc^utrenkrque 
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Origine des Armoiries, iif 
les François , & les autres nations de 
rEurope entreprirent contre les In- 
fidèles, Enfin les Italien»; en donnent > * 
la gloire à l'Empereur Frideric , qui 
fut roccafion de de tant troubles, & 
les Allemans à Henry, roifeleur au 
temps duquel ils difent que les ar^ 
fnoirfes ont conpmaencé^ - - 

Cette diuerfité de fentimens a faic / ' 
huit partis coulîderables touchant 
l'origine des armoiries ^ & tous fera- 
blenc également bien foutcnus par 
Tn graiM nônAre de fcauans y .& par , 
desautborirez irréprochables, ^^^"W^^^i^ 
dore de Sicile femble ne point laiffer 
d^é doute j que les Egyptiens n*en 
£oitnt les prcmjers imienteuis,quand 
il dit qu'^Amibis & Macedpn^.qnî 
^ftoienc les filsd'Oiiris > eurent a la 
guerre des M^irq^ies de diftinitioii. 
priies de -certains aninciaux: y qui 
cflroient autant de fymboles de leur 
yaleen II dît plus auam en cemef^ 
Rieliure que les Egyptiens ayant pris 
garde que leurs troupes fe diflîppient 
ézn& la mêlée » trouuerent ilmteà^ 
tion de diuers figues pour fe recon-^ ^ 
awiuc ^ & ^a^a;;^ant ^ris^ur ccfijèt 

Je» 
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lit . Jrt du Blafo» y 
. les figtices. de duicrs animaiûr r ^oi 
- £eriiaiciu à ks raiTeiiibiâi: > ils cadeau 

depuis pour ces Images vue venera-^ 
/ non qui les kac £c coiiiâci;er« 

' Ceft fur ce texte du liure de^ 

Nombres , que ceiu da fécond parti 

NuiD, 1 ^ft^bli leur C^timtmé Sin^^Us 

tutmas 3 Jigna atqsu vexilla y & dom^s 
cognatiamm fuimm M0ra metakimwr.^ 
Parce que le (exre Hébreu ièœbl&di^ 
re pofîtiuemenc que ces drappeativ^ 
& ces BiiTeignes eftoient les atmo^ 
ries des familles. Sin^uU iuxta vsxU-^ 
tum futm in fignis dmfu Patmmfu^, 
^^um cajird mtéémmr. Ce qai a £aî( 
dire à Prado , que chaque chef de tri» 
ba auoic en (on drappeau iesarnuiKU 
Corn* de fa famille. i;7/w8wyi fi^gf^k 
ment, duces trémmpTùpria gefiahMt in^ 
in yiûo* Parentum fcilicet, fiiwmaté i» vexiUù 
dépita. Les Rabbins eut pafTé plus 
iplrL ^'^'^^^ » & aEt) que ries ne nMn4)uac 
XcS' !• àl'etabliircmcnt de cet ançien v^ge 
. 4es armoiries , iU ont pris ieia de 1^ 
idafonner de cette forte. 

Naafon de la Tribu de luda^ por^ 
toit de Sinople iv» Lion* 

Elifam 61s de RubâO» de ^ 

,^ Vic teftehiimainer 
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Ahiezei; ôlsie Pan » poKok Dia>- 

ptë d^argent & de gueuks a vn Ter- 

Lt^s Autheurs, Gxcçs fbnc pldiîs 
parcîk exëtïîplcs d^armairics bla- 
ionnces » qu'iU donneur à kuis Hé- 
ros & à leur princes ceux (pi 
mmicm poàc l'ancictineté des ai>^ 
mokks lac uiiaoquÊni; iamais d^allêi^ 
guer Euripide pour les fcpt braues, 
qnicombacckentaux poi:içs de Thê<- 
bes Pauûnias pour Aganieoi non , 
Ëpaminopida» , idomencc^Meiaclftus, 
& ^dxjocs aacrcs* JLc» Ëpigmoau 
Grecques pour Anaximcue : Homère 
pour V^yÂe , pour <}ummë é'aiffp 
très Grecs qui combattirent deuanr 
Troye. L'fineidc de Virgile ciifCftv» 
autre garand, & Içs. exemples qu^oii 
en tire font cclebrcs. Hérodote en Herod* 
attribue Iluvemion aux Carie» » la* 
Philoftratôs, Xenophon , & Q;uinçc,^ 
Cocce en damient pYTage aitx Per^ 
ians. - 
^ La Notice de PEt»pire , 5^ 
Q6)sm&àtàit% éb Pa&ciroi Amrdes * . 
^ . témoigna 
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témoignages pour les Romains , ou-»^ 
] trc leurs- hiftofiens , ôc leurs Poètes, 
qui peignent les. boacliers de leurs 
Solclacs de quantiré de figures , donc 
quelques** vnes ont rapport à la prai. 
liqiie du Blafon. , \ : 

Diodore en donne l^vfage aux an*» 
ciens Gaulois en là Bibliocheque.hH 
ftorique. Tacite aux Allemans en la 
defcription qu'il a faice de leurs 
mœurs. £c Scrabgn aux f ides, en Ci 
Géographie* , 
L'hiftoire de Saint I^ouys par loin* 
ville de la première Edition , parle 
des armoiries .données par Ckulci^ 
magne, aux Vicomtes de Çouferauj 
de la maiCon de Gominges. Diuers 
Romans ont celle;s des. Pairs éta- 
blis par cec Empereur , & afin que 
les Anglois eulfent paît 4 cette gloire 
de l'ancienneté du Blaibn y on ieur a 
donné des Cbeoalfcrs de la Tabi^ 
xonde aucc vn recueil de kurs. ar- 
Houe- nioiries* 
dcn au» Les Autbeurs Ëcclefiaftiques > & 
Ma^th ai^cienncs chartes des fondations* 
Parif. * ^ dotations des Monafteres font les 
âzf4t preuves que. l'on allègue pour les 

' ^ ' Croifa 
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Origine des Armoiries. 1 1 j 
Cxo\£^àcs 9 Se voyages • d'ôiurcmer^V 
les anciens Tournois d^Allcmagnef 
pour le temps de Htnry Loyfeleur j 
Se les fadions des Guelphes , & des 
Gibelins pour celuy de Fi'ideric. ' 

Cette diuerïîté^ de temolgnâgcs a 
faix naître celle des- fcnrimens des 
Atithêùrs, qui ont écrit dtr Blafon. 
Hierome Baia^ Philibert Canipanile, 
Nicolas Vpton , L'Authcur de TAr- 
inorial Ailenian ^ Pietro Gritio* Le 
P,Sy 1 vcllre Petrafanda^Gafpar Bom- 
faicci , & quclqûes autres tiennent 
ppur la haute antiquité* 
^ Le P. Monet eft pour les Romains 
depuis Augufte« Aldroiiand poué 
Charlemagne. Velfer pour H^nry 
L'oyfcleur ^ & Paul loue pour F ri- 
deric. ^ 

L^on n'a pas moins efté partagé 
pour l'accaiion de cette origine que^ 
pour le temps* Piiifque le Prcûdent 
Chaflèneu , veut qu'elles ayent corn* 
mencé par les drappeaux de guer* 
re , ce que Louuan Gclioc a luiui* 
Le P. Petiaiànâa > & Monfieur le 
Laboureur parles habits 9. quelques 
Authcurs Anglois par la cotte d*ar- 

mes- 



ii ë Jrtdu Blafon , ^ 
ines« Olivier Vrée par les Sceaux, 8s 

prefque tous les aucjxs pac les Ecus 
Se boucliers. Enfin comme iieft mal 
aifé d'adîgtiyer diftmâcment l^odgU 
ne , & le progrez des chofes cjue le 
kazard ^ &l^vfage , pLaâoc que fit 
Raifoa ont iiifeniiblei-nent authori- 
fëcs , il i/eft pas facile de dire pré- 
cifemenc en f^]cl teiiops > ^ de quelle 
manière ces marques de Nobkfle ont 
efté iocroduites dans le c^icsode. ' 
^ lleft viay qiieles figures des bour 
cliecs , & des enfeirgnes militaires» 
Jont au0i ancieuries que l'cJtKei^cice 
des Armes. Les luifs , les Egyptiens, 
ies Grecs , les itomdns,. & les Basu 
Wres les ont pxaii^^ées i mais à paiir 
ht régulièrement ce furent de fin>- 
plesdeuifes» ou des images de ùlut 
Uifie y qui ne ièruoient ny à d4â;in- 
g;a^îes^^milles 9 à marques ïà 
^^^I^Ue de ceux qui les poi toicnr^ 
f^n ki^JÈfeëfine fî peu conmiës qu'oii 
y ie&a p4riresi»diâferenm]^( piQtiu: d«ai- 
fcs j^poux Embkmes > pour Hicrce, 
glyphiques» pouc^fymbole»&: pour 
armoiries > coaime ou pf ut voir dans 
f |es (cajtez de Pierias > de Minas ^ de 

Rufcdii> 
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Origine des Jrwoirîes. 1 1 7 

Rufcelli^de Bargngli^ de Vvulfonjdu 
P.Cauffin , & de quantité d'autres 
Aui heurs qui en ont Eiir indiffé- 
remment lelon leurs dedeins des 
exemples, & des modèles des Ima- 
ges fçauantes qu'jls traitoient. La 
Colombe des AfTyriens 3 eft chez 
tous les Interprètes de Técriiure, 
vne figure de Semiramis. Néant- 
moins Pierius en fait vn Hierogly^ 
phique, Alciat vn Embifmc, Èar- 
gagli vne dcuife ^ Caufïîn vn fym- 
bole 3 &c Vulfon vne aimoirie. Ce 
qui a pû donner lieu à l'erreur de ceux 
qui les croient fi anciennes, eft qu'il 
fe rrouue quelques-vnes de ces deui- 
fes,quiont efté fixes,hereditaires 
tranfiiiiffibles , s^'il en faut croire 
\ trois ou quatre Pactes , & quelques 
! hiftoriens, 

Auentin defcendu d'Hercule por- 
toit liiydre fiir fbn bouclier. Vn des 
Corvins chez Silius , a le corbeau de 
fes Anceftres pour cimier. Chez Oui- 
de Egée rcconnoit fon fils Thefee, 
en voyant les marqués de fa race fur 
le pommeau de fon Efpée. Hypo- 
lire pgrtoit fur le lien les marques 



I 



vîrg. : 



morph» 

Scoec ia 

H)'ppo» 

lu. • 
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î^e fa naifTance , & les Enfans de Ta- 
fon > & d^Hypiipileauoicm le Na^ii^ ^ 
rc des Aigonaïues fur les leurs. 
. Viotores afientat fquos fatus Hercule ' 
pulcTQ 

' pHlcher Amntinus ^ cljpcoque in-- 
figue fattrmm 
C^mum mgues cwHamqfie^ * 
Jerpemibtu hyàram^ 

% • 

Copnnffs Phinbea fedet çui Cajfidc 

OJiemans aks protaniu infignU pu^ ' 

Om pater in caphlo gUdif jcognmu 

Signa fui gèrmrU. 
HegaU parnis aifirum figriis ebnr . 
Capulo nfulgtt gémis jÛHm decùs^ 



Voila des marques de familles qui 
jéinblenc eftre heredicaires^tiii voicy 
de dignité. L'Aigle eftoic le blafoa 
pbiloftr.dcs Rois de Perfe , & iei Mcde»» 

Tiff aÉTà<. Vn Aigle d'aisiai: boù* 
çlier cft, la marque Royale dîc , V hir 
. * • loftrate 
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' Origine des Ameiries, 
'loftratc , dans l'Image qu'il feit àe 
Thcmidock. ëc Xenophonau liure 
premier de Ton hiftoire rà ^cc^ihuoy^^^^^ 

èin ^%KTn<» C'eftoic leur coultumc . 
ajoufte ie Scholîafte d^Ariftophane^ 
dé peindre des Aigles furleiu^ bou* 
cliersfiâ^dtfTi y> ^a))^A9uy lu. r^^ «tV-r/- 
' Jks Âêrif.Tchttion eh auoic vne d'oc 
fur le lien » dit £uripide > en ia uage* 
ëicrde Mcleagre. ^ ^ - 

Toutes £cs. authoriccz font voir 

qu'il y a eu des figures fur les bou- 
cliers des anciens , fur les gardes de 
leurs épées , fift leurs cafques ^ilir 
leurs drappeaux fur- leurs cuirafles, ^ . 
éi fur leurs hàbits} mais elles ne prou* 
yenc pas qn^elies ayent cftc des ar- 
moiries. Les Images héréditaires 
momroienc le foin qu'ils auoicnt de 
faire croire qu'ils tftoient forris di 
iang dès DieuK,'Comme Coraxes qui 
fie prendre vn foudre à Ces Soldats, 
Pourfiire connoitre qu'il deicehdoic 
delupiier« 

' Scjfthiiiis quem Ihfiter oris progemit. 
: r . ' , Com 
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Coaibiien void d'hydres en 
ceux qui (c difoi^it du.fang d'Her- 
cule cottibien de i^rpeiis en 'cècitt 
" quiXe ciOiyQieut iilus de^ GeansiM^ds. 
elles n^^onc iaroais eftc ny mai'ques de 
nobieire ^ ny manques difti»&k)a 
pour les iamiilcs » cQuaiiie il ti*y a 
iftmdis eu cbëz IcsaiideDs des lois 
héraldiques poiu: âtt r^iqriadiipo^ 
iîtion & la pratique. Les Vers de 
Vi rgile>de Silius , d'O vid^^ & de Se» 
« Ar- "^S^^ P^'P^iH^'*^ ^^^i^*^^^4^ ^v«n- 
^otu tin^ Corvin 5 Thefée , & Hyppolitc 
portoieni lur li^uxs hpiiciiers » & fur 
les gardes de leurs E^ées des Iniage$ 
qui reprefemokht les tbetl^s aârioM 
de leurs AnceftrcSpObromeuous vo-. ^ 
yonsque les Princes , &c grands Sei- 
gneurs les font peindre dans âeurs 
galeries,& rcpxefènter flir leurs ibcu* 
; ^ èdes. Màis quand éls poçtèroiem ibr 
leur$ cuiralFes ,iar leurs calques » & 
fur la garde de lurs Efpées des actions 
de ceire Çotu^ noiis 4^ pourqotns pas 
^ dire qu'elle fuffcnt des axmôiries, iSc 
^ cependant mMss les^poiirrions appel- 
1 er prù4uit4 wfigma fugn€ > Infigp^ pa^ 
^ termm ^JigM Jui ^weris^ gems d&cHs^ 
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Gomme fcs figures du bouclier 
vencin 9 du calque de Cocvin ^ & de 
la garde d'Êfpce deThefde>&; d'H^^p^ 
polite. Vn Gentil -hotriiiie qui gar- 
deroii: Ja comeucdC; j^j^i^alyie y que 
fon P erp au roic pome "^ÇQ 
guerre* cc^iebre la {rôurmit^èh^^ 
infigm faternum^ &c Ci die eftQit>4^ 
Vvxi de fes ayeulx plus reculez ^r<74^ 
uiu wjîgnia pugmt* Ccp^ndam il ft 
poarroûc faire quelle n'eqc rien de 
cofinnim ii^ec les armoiciec deia 
milie» Quand la pafteriiie de Moa» 
iieur k prince verra dans iaiamte 
ChappeÛe de Di^n > le$ drappèaiix 
qu^ ce Prince prit a. la isataille de 
Rûcroy 3 elle pourra dire que ce fonts 
froauké Jnjîgma f^gruu Mais bii ite^ 
pourra pas dire que ceToienc &s «c- 
moitiés. ^ v v • m^' 
Chryxus portoir fur ion boucliec 
le iîege du Capicole, Je les Gaulois 
qui peicdent i'Ser des Romains ^ pooc 
^ir^ voir k\}x% defcendoic de ^nnas 
dbef des Gaulois qui prirent Rome«t 

Jpfttmnmf MAHi Brenni [c fiirpû 
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Xarpeioque iugo démens Firtta " 
facra . . . 

. ' Ffnfémtis éthrum C^ltM vjnbomfe^ 
. ^ ' rebâti - - 
. Qiii voudcoât dite .que k capicoltt . 
4& ces Gaulois aucc leur balance 

te 

ayMit eftë des atmoiiies ^ («rafc obli* 
en niefme- tem|)s d'avouer que 
toutes les Images , Se toutes les 
gures des cafques » des cuîraiFes » de - 
^ des boucliers des ancieus ayenc 
eflé des 9hCons, ôc il elt ttouveror^ 
pluûeurs qui auiroienc. en im^fine^ 
îerops toute rhiftûire dVn Pays , & 
tontes les Adetamorphofes pour fila-^ 
ibiu C'cft comme il nous voulions 
aujourd'huy que toute la broderie 
desiioufles deis cheuaux> les bqtucles 
des Capaiaflons , les figures de^ 
boflettes dcs mors de bride , les fsat^ ■ 
saifies de^gaf^esd^JB^pée» iesbigar* 
Kures des couleurs des drappeaux de 
guerre ^ pièces jondées V viurées^ bar^^ 
xces ^ ;& ecaitelëes fudent les armoi^^ 
ries cle ceux qui les portenf» Les Iji^ 
vrées ne ioncpas .moins dèim^ gem$x$ 
f^^figM gemris , que ce& figui;çs an- 
«icnnes doiit les Poètes ont parlé. 

... Ccpea 
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Origine des Armoiries. 115 

Cependant elles ne font pas armoi- 
ries, le dis donc que tous ces exem- 
ples 3 & toutes ces authoritez ne 
preuvent rien pour l'origine du Bla- 
fon 3 pluftôt que pour les Emblè- 
mes 3 ou les deuifes : parce qu'elles 
n'ont eftény fixes 3 ny vnîuerfelle- 
ment héréditaires , ny de couleurs 
déterminées. Elles font la plufparc 
des fictions , & des ornemens Poéti- 
ques 5 comme la chimère du cafquc 
de Turnus 3 lo changée en vache. 
Argus qui là gardoit , & Inachus 
auec Ton Vrne dont fortoit vn fleu- 
ve fur Ton bouclier. Les armoiries'^* 
prétendues des Tribus font des refvc- 
ries des Rabbins des derniers temps, 
qui ont imaginé ces figures fur les 
expreflîons métaphoriques , dont la- 
cob fe .feruit pour prédire à Tes En- 
fans ce qui leur deuoit arriuer après fa 
mort. Ils donnent à la Tribu de lu- . 
da vn Lion : parce qu'il dit à celuy 
de Tes Enfans qui fut chef de cette 

T nhu. Cathlus Leonis Iuda:ad prâ^GtVizU 
dam fin mi afcendifti : requiefcens accn^ 
buifit vt Léo. A Zabulon vn Anchre à 
caufe de cette Prophétie Z^éuUn in 

F X 
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littore m^ris habit ahit ^ & m fiationé- 
néhàum feningens vfque ad SidoMm. 
A lààchai; va Afne : parce que fon 

Pcre luy âuait <lit , IJfacbar Afinui 
fmis àcciéans inter termims. A >Dan 
vn fcrpent fuiv cet oracle, jî^/ 

CMèr m via. A Gad vn hcÂpme ar** 
tx^fur cesparoles. G^d accinBus pra^ 
liïihiiur. A, Siméoh vnc Efpée parce 
qiïbn liiy auoît dit > & à vLeui ion 

iïtfQ^irneon ^ Letti frams : Vdfa î(?i- . 
qmtatii btllmtia^' A/ A%tt des Ga- 
tteaax ; ou^des touiceaiut pai:^liuiîpn 
à' ces mots, jûfer Fingmspafiis eius. 
ANepcfaativji cttfclzncé. Nephufli. 
eerms emiffM. A Benjamin vn loup 
ravi fiant. Benjamin lupus rapax» Ils 
ont ift>ni^é les armoiries de lolepKi 
d'Ephraîm, & de ManafTeSii iar les 
^nediâions du 3 3 , du DeUttcoiiQmé 
4|ue Moyiè donna aox Tn^s vn peu 
fîeuant que de mourir. Ainfi ils atcri- 
Iraeill à loiephk Soleil » 6c la Luçç 
des panâmes d'or. J)^ pams 
Jr9^mm SoUsac Lmé. Ec à fcs deux 
£n£u3€ vue Telbe de Taii^au r& des 
cornes de Rhinoccrot, Qîuifi primi^ 
geniti Tmi ptdchritHdo em ? comuM 
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ilUus. Et comme ils n'onr rien trou- 
vé pour Ruben D'alFcz propre en la 
maledidion que fon Pere luy donna, 
ils onc cru qu'ail cftoic plus à propo$ 
de luy donner des mandragores en 
memouc de celles quil auoit don- 
nées à fa mere. Afin que rierune man- 
quât à ces armoiries^ on leur a donné 
les couleurs des pierres pretieufcs du 
Rational , fur lefquellcs cftoient 
écrits les noms de ces douze Tribus, 
& ce font là les grands originaux du 
Blafbn , que quelques Autheurs nous 
donnent fur ces textes de Téctiturc 
pour nous en faire des oracles. Tou- 
tefois leur précaution n'a pas empcf- 
ché les fcauans de s'infcrire en faux 
contre ces belles armoiries. 

Les Autheurs mefme ne conuien- 
nent pas entre-eux , puifque quel- 
ques-vns donnent à Dan vn Aigle,, 
les autres vn ferpent, & quelques au* 
très vn Aigle qui eftouffe vn fer- 
pent. Barnabé Moreno dç Vargas , 
donne des ondes à Ruben , des cou* 
pes ou des vafes à Leui & à Simeon, 
vnvaiffeau à Zabulon, vn Dragon 
à Dan , à lofcpI\^vn arc & des flé- 

F 3 
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* ches> à Afervne gerbe d^or« X^x^r/ 
Tribu de- Rubcn forqnc fn fadrc lo cam^ 
jMToàta^uM y fu fier on fffrmmiéu vnas - 
^ . ùnàas àt Aqm:ios Àt Simiony ImU pu^ 
fier on vnos vafos o copoé f orque fneron 
Vdfûsii AiMèdéêd^ Los ZabnUrt fpi^ 
fioron vnM naue. Los de Dan vn Dror 
gon > \os de lofefvn arco con fie§ba4^ 
Di£caril iZ.ècU Nabkza. 

le ne trouue rien de plus fixe par- 
my les Oétc%. V4y({è à vu Dauphiiî 
fui Ton bouclier ^ & Lycophron ?ap<- 
pelle </ifxf/v(f«r»f/uoi^- Homère luy don* * 
> -iie k Ge^c Typhée » Agamennon 
: chez Homère a la Teftc de Gorgone>- 
êc che z Pau£inia$ vne Tefte ét Lion. 
\ Ailleurs il a vn Dragon fur Ton bocK 
cHer , & trois fur fa cuiraffe. - ^-"^ * 
Tout ce qifon allègue de$ Toa^ 
beaux d^Epaminondas ^ d'Anaxime^ 
nc,&d€ Pyn:feus,n*eftablit pasmieur 
?#^l^l]âEl^d|lvBiA^ que les Itoos^; 
, ; 4es chiens 9 lés aigles , les griffons^' 
l'î les gei»etciBS9 les ours > & les aucres^ 
^ .animaux que nous voyoQs encore 
aujourd^huy fur tant de Tombeaux,. 
"^ aHx pieds- des cepïe(ètttâriQiis des? 
Princes & des Dj^es* Ç'eftokn^ 
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au temps des Grecs, & des Romains, 
des ornemens comme ils le font au- 
jourd'huy, & ils n'eftoienc pas les 
armoiries de ces braues > non plus 
que les pampres de Vigne , qui 
eftoient fur le tombeau de Syagrius^ 
^ueSidonius a décrie : ny ceux que 
1 ay vu à Rome fur le grand tombeau 
de Porphyre dVne fille de Conftan- 
tin. Combien y a-t*il de Dauphins, 
de Rofes , de branches de laurier, 
de cœurs , de lions , de chaiïes d*a* 
nimaux , & d'autres figures fan- 
taifîe , fur des Tombeaux antiques 
en diuers lieux d^Italie , qu'on ne 
fcauroic dire auoir efté des Blafons, 
quoy que quelques- vnes de ces cho- 
fesfulfent grauées fur des boucliers^ 
C'eftoient tout au plus des Emblè- 
mes , qui pouvoient auoir quelque 
fens myftique ; mais on ne prouuera 
iamais que ce fuffent des marques de 
noblelTe , comme font nos armoiries, 
quoy que quelques-vns de ces Signes 
ayent pu paîfer de Pere à Fils. Autre- 
ment il faudroit dire fur la foy de 
Sueione , que la famille Domitic 
portok pour armoirie vnc barbe 
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d'or j parce que cet hiftoricn ,pour 
dire que tous ceux qui en eftoienc - 
Siiet. in ^^îc>ient la barbe rouflè a dil p ^uod - 
Ncron. injfgne ma?ifit & in pojleris dus ^ . 
magna pars rutila harba fufrnnu 

Cdt pourtant fur ce principe , & . 
fur des texes femblables qn'on don- - 
ne pourarmoîries aux Sckucides vn 
anchre ;> & vne lance aux Spartiates; 
Alex ab P^^î^ce que Scleucus^ & fes delcen- 
Alcx dans auoit vn anchre naturellemepr 
l.i.c-i^. empreint fur la cui{Ie:,& lesSpartiates 
vne lance fur le bras.Ii faudroic pour. 
Suet in^^ mefme raifon donner à Augufte ' 
Aug* po"î^ blafon la figure de l'ourfc cele- • 
fte i parce qu'il auoit fui le corps> 
autant de taches qu'il y a d'cftoilcs 
en cette conftellation , & difpofées 
de la mefme forte» Il y a dç cette . 
manière plufîeurs marques naturelles 
des familles que l'on ne peut pas di- - 
rc armoiries^quoy qu'elles foienr^i-^ 
gna gemris , puifqu'elles ont efté Toc- 
cafion des furnoms de piufieurs 
comme des Labcons , des Scrabons, 
des Hirties y des Cicerons. 

Caliguia n'ofla pas aux Torquats, 
ny auxCincinnats^ny aux, defcendans 

- . de 
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de Pompée leurs armoiries , quoy que 
Suerone ait dic^ vettrafarnilUrHminfig- i,^CaIî| 
nia nohili^imo cuique ademit Torquato c^l^^i^^ 
îorquem 5 Cincwmto crmem > Gn Porn-- 
peio J}irpis anttqH(t Jldagm cognomen. 
Mais feulement il a voulu dire qu'ail 
fie ofter des ftacues , & des Images 
de Torquat, & de Cincinnat , le col- 
lier , & la touffe de cheueux , qui 
marquoient leurs belles aûions y ôC 
qui fèruoienc à leur pofteriré dVn mo- 
nument glorieux>commeil fit rayer le 
nom de grand des Infcriptiôs de Pom- 
pée y dont la race eftoit fi ancienne 6c 
fi glorieufe, Ceft ainfi qu'il faut en- 
tendre cet hiftorien, autrement , il eue 
dû dire que ce Prince auoit ofté ces 
marques aux Torquats, & aux Cincin- 
nats pluftôt qu"'à Torquat , & à Cin-^ ^ 
cinnat, &c le titre de Pompée fait voir 
nianifeftement que cela ne s'entend 
pas des armoiries. 

Bara en la dernière édition de fou 
Blafbn des armoiries ^ nous a repre- 
fenté celles d'Ofiris p d'Hercule de 
Lybie y d'Anubis y de Macedon de 
Nembroîhjde Samothes , de lubal, 
de Minos , de Semiramis y de lafon^ 
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.deTyphis,& des ancres Afgonatices> 
de Priam , d'Anchile , de Memnon^ 
dePolydamas , d'Antenor, de Dio-. 

. mcde, & de plufieurs autres branes^ 
qu'il die auoir tirées d'vn ancien Ma- 
nufcript demy effacé. A quoy il ajou- 
te celles de lofuc, deGedeon ^ de Sam- 
(on y de Dauid, d'Elcazar , de ludas 
Machabeé , &C quelques autres , qu'il 
dit luy auoir efté enuoyées d'Allema- 
gne , ou on les auoic trouvé écrites: 
en lettres rouges , dans vne ancien- 
ne rubrique d'vnc des plus fameu-^ 
fes & grandes librairies du Pays. FE 
a auflî ramaifé celles des principa- 
les Amazonnes , & des Preux , ÔC 
tour ce ramas nous fait voir de plaifan- 
tes rêveries. Il donne vn chicnà Anu- 
bis y Se vn Loup à Macedon i parce 
qu'ils auoiêt leurs cafques Tvn couvert, 
d'vne peau de chien , & l'autre d'vne- 
peau de Loup.En vn en droit lofuë a vn 
Soleil &vn foudre, en vn antre vnc 
tefte de Lion arrachée :en vn lieu Da- 
uid porte vne fronde , en vn autre vne 
^arpe d'or^ auec vne bordure diaprée^. 
& remplie de caractères hébreux. lu- 
dÀ^ Machabeé porte vn bafilic , lafoix. 

.lai 
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. la Toifon d'or auec des dcnrs , donc 
iiaillenc des Soldiats armez. Voila ce 
qu'on appelle l'ocigioe d€5. armoi- 
riesr ' " ■ 

te dernier Aitclieûr dû récu^if Alle^ 
fnand , a. commencée fbn. ouvrage, par 
Tes anTioiries d^Adam & de Nob' > pour 
J:es faire aui£ anciennes que le moade«r 
Il donne au premier vn triangle de 
fnrtîiere, ou d^or^cHargç dé trois làmed^ 
ât ^ble le triangle rayonné en rond 
^ fur vn EcufTon de fable en forme de. 
cûeBr. A Noc le Soleil, & Ja Colombe* 
auec vn rameau d'olive , & le mot hé- 
breu jdi^^ qui fignifie la paix:il pafljt 
âfpres aux ar«ioir|es d'e^Jofuë > a qui il' 
donne d'azur à trois teftes de Tau-, 
ttiorx d*br^ à Datiid vne hatpe & vncr 
bordure différente de celle de Baraj.& 
à ludas Machabeé vn Lion auec quçj«fr 

ques-lettres hébraïques* Ilreprelcnte-: 
enfuite celles d'Hfthér 3 de ludîrh % &: 
de lacl, celles d^He^tor ^ d'Alexandre^» 
Ôc de Iules Cefar , de Lucrèce » de 
' Vecuric , & de Virginie > de Ckarle-' 
magne , db Roy Artus , &:de Gode-- 
ft6y,de Bouillon, de fainte Hfelene, ét 
iîainceBrieicé>.& de^iàinte Eliz^bech^» 
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jifes xxoi sRois qui adoierenc nôtre Sei^ 
gncar en Bethléem qui font de pures 
rêveries » qai {entent la fimplicitè de 
yeux ou trois ûecks ignorans. 

Iliatit dire lemefme des figurer des 
iboucliers dos légions du temps à*A\k* 
guftc. Le P. Monct s'eft efforcé dj 
nrouTéf des^fces, des bandes-y des 
paux> des lozanges ^ des fufées > & das 
be/ans ; mais tout cela ne fert de rien 
à la Icience du BlaTon ^ dont on^ne 
i^uroit trouver ny les lois y ny vue 
pratique certaine dans cette haute an* 
tiquite. C'eil vne Invention du dixie**. 
meiieclé > & il n'y a guère plus de ûx; 
Cimts ans que les armoiries ont cora- 
Dencé d^eftce en vfage pQuc diftin-*^ 
gner les familles & pour marquci; 
leur nobleflc. ' 

Les noms . des familles ne font 
pas plus anciens comme pa peut 
Voir par tons' les titres des temps 
plus reculez 5 on los perfonnés font; 
cnonc ées à la manière des Grecs ^ 
Se des Généalogies d« récriture» 

Giraldus Ràbmi^ ou aucc le qui fuit^^ 

^u^oatcoiiye^tefqueea («ttSie»'t»tre» 

'a 
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4'ItaUe en cette forme , Brandies K 
Xhotna » Thomas Q^f. Mafij , &c. or 
les arcQuiriés n^oui commençé qu^auec 
les noms des familles ^ &, pluûeurs 
veulent que ce {bic<les arnloirks^ qu& 

les plu^ anciennes faraiU.es ayen( tixé 
leurs noms. . 

* II y a tam 4e tombeaux de Prince^ 
de Seigneurs 3 & de .Çemî^liommes 
deuaat l'an mille > cepetidaiic il 
li^^ti. eftaiiçun oa Ton puilTi^ voir Iç. 
iuoindre^ veftigç d'an^oiries. le les 
ay récherché auéô foin <n Italie > en 
Allenagne>ei\Flandi;es» ^ en diueries 
Prouinces du Royaume fans en auoir^ 
pû trouver. Tay ibuilié dans les Ar^ 
cjbives les plus aru:iennes>&: les mieux 
confervces > i'ay examiné les voûtes^ 
Us portes 9) les autels &: les plus 
vieux baftunens des Abbayes , des 
Monafteres > 6c des Palais des Princes^ 
êL C011& les m^numcns antiques qui 
pouvoient m'inftruire fur ce fujet, 
-ftie^i^ay rien trouvé déplus ancien 

Ç9ur le Blafon que les armoiries de 
Artnond Comte de Vaflerbourg^à 
Katisbonne dans l'EgUTe de S. £meW 
jHUji» fous l'aile du chœur contre la 
- ^ muraille 
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muraflle. Sa Ecprefentacion eftéleuéc 
d'vn pied , & eftcBduc fur la couuer- 
ture de Con Tombeau, Il tient de la 
giauche vne lance , dont fa banderofe 
. pàfTc fur f» tcfte > & côuvte le couiha 
&r lequel il cepdfe. Il eft armé auec 
Tne longue robe fur fes atmeS , vn* 
bonnet feurré^èn tettc,à fes pieds eft aiï 
côté droit fcaEculfon fans ornemensy • 
coupé d'argenr , & de fable, a -vnLioii 
és'i'yh à Tautre jwec .cette Epitaphe 
jMt ïa. Bordure. Jlmo Dm M X. ff^ 
die SLeonïs PP Dnut Vammâus nobUîf 
Cornes de Fv^prhrg buk Mona- 
pria d'edlt hofmanijtam in Fogrererrékf 
hic fepulhts.lly A même quclqiie lieu dà 
douter que ce Tombeau n'ait efté re- 
fait par les Religieux de cerre Abbaye 
plufieurs années après fa mort. Tous 
les autres Tombeaux du fcptiéme , 
huitième , & rt<*ufVieine fiecle qiiei'% 
vû« en diuers endroits, n'ont que de 
fimplcs inicriptions auec la reprefèn- 
tationv L4 plufpàrr de ceux, du dr- 
xicme ». & de i'qozieraç font auflï 
fkns' armoiries , & la pratique n'en 
à guère dlé vnkerfclie qu'au dou- 
liane,.. • " : •: - " • . ' ' > .. 

• * i 

/ 
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Tous ceux qui ont pris foin d^e- 
xaminer les titres â &ies monumens 
conurentienc de cen^ vérité cotnine 
Velfèr> Duchefhe 9 Blondel ^ Dm 
Tillet, Faucher , Les Frères de fain^ 
te Marthe, Olivier Vrée , Spelman, / 
luftel^ Mouûeur rAbbé de Bdauvilrv- 
ville, Guichcnon, & plufieur s autres- 
Tay diligemment examiné les Tom-» 
beaux, & les monumens de tous les^ 
Papes*, & Tay trouvé que le premier 
qui ait eu des armoiries e(l Bonifa^ 
ce V I I J. de la Mxîfbn de Caëtano» 
donc les armoiries ibnt a S« lean de' 
Latran contre vn pillicr , & iurfon 
Tombeau fous l'Eglife de faine Pi er- 
re*. Toutes les autres deu^t luy dbo^ 
nées paj: Çiaçon^us , par Antoine Cî- 
carello i par leàti Ba^titte Caiidicrî, 
Se par d'autres qui ont écrit les Vies» ; 
des Papes aucc leurs portraits , & 
kurs Bla(bns fcrnt^fàuflès , iiippo^ 
fëes,& faites à plaiiir fans aucunes* 
preuves ny fondement ' - ^ 

rLes Monnoyes , qui (ont lès mo^ 
numcns lc§ plus, anciens que nous ^i!^ 
ayons, & St€aiisf n*&nt aucune '\ 
marche d'dimoiûesauanc ïkn^ixzc^ 

cents^^ 
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ceuts. , C'cft cnuiron ce temps là» 
qu'on commença à i^ul^t d'£cus^ 
parce que l'on commença pour lors 
a mettre des armoiries axix revers de 
- laplufpart desMonnoyes. Lesfceaux , 
des Rois j (8c des Princes , forant que^ 
leurs Images auant ce cemps*là > Se . 
; ceax des £ véqoes » & des chapitres^ 
les repce&ncations des iài^ncs tute- 
laires de leurs Eglifes * à l'exemple 
des bulles des. Papes 3 qui ont dVa 
coilé les teûes de S.Pierre* & de S« 
Paul y & de l'autre le nom des 
papes. . 

NoLPs n'auons donc auant Tan mil-* 
le 3 ny Aurhcuts qiii ayenc parlé des 
arxpoiries » comms; d'vn acc réglé 
& déterminé ^ ny tonvbeaux ^ ny 
iceaox 3 ny monnoyes » nyv.ftdcun aa- 
^ cre monumciu » qui nous puijÛTenc 
iuftifier qu'elles loient d\n vfage 
plus ancien que fix ouièpt cencs ans» 
pn ne içauroic^onc eHablir vne pra-* 
tique plus andenne de ces marques 
de nouefle fans donnex dans les ré- - 
verics 3 & les fixions des Poëtes. 
. ^ Si les figures des boucHeiseibcHent 
auparauanc àerediuitts \ ^ -fixes 

vdaus • 
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; .^^cîansles familles , d'^ou vienr que les. 
^ ^ C Enfans de tant de Héros ne porioienc 
^ / pas les deuifes de leurs Pères ^ & les - ^'^ 

marques glorieufes ^de leurs belles 
^ < aétions ?D'ou vient que l'on à die, ' ' * 
- . ; tant de fois à l'occafion d'HcIenor;' / -^^^ 
qui eft introduit fans deuife au neuf-^ 
: vieille de TEncide^que les leuncs gens 
; : quin'avoient encor rien fiit de con- ;^ 
7 fiderable ne portoient point de deui-'"^*^ 
. les?Ne pouuoicnr-i!s pas prendre cel-^/v" ^ 
\;! les de leurs Pères &: de leurs ayculs?''^- - 
/ .Elles' eftoient donc pe^rfonnclles. 
' Erce n\ftoienc pas de véritables ar-., 
moiries ? D'ailleurs toute vnc légion v/v< . 

• * ' portoît la mcfme'cbmme céténdroitv, - «-i 
•> • - du G. des Argonautes le fait voiV. y^j'^^ 

' • ' C^/75l^ Ph^hwx tNjîgm louis p cda- ^ Arg 

\/ Tegmina 3 dijperfos trifidis ardjribns ' 

• Tous ces Soldats eftoient-ils frères \ 

• •* ' ou parens , êc dépendus de lupiter,-^ * - 

• :^ dont ils portoient le Blafbn ? Qiiel-.f \^>^fr 
. les armoiries auoit Hippomedon, qui*' 

^ portoit toute la fable deDanaus,& 
/ * de fcs cinquante filles. ^..^^ - . 



é 



Digitizéd by Google 



138 Art du BUfon , 

Nox Van ai y Contes furiarum lamp^-- 
de mgra. 

J^inquaginta ardent thaï ami :pater 
ipfe cruentis 
^ Inforibîis laudatque nef as p atque 
f^icit enfes. 
Enfin on ne peut dire autre chofe 
de toutes ces figures des boucliers, 
finon qu'elles cftoient des figures ar- 
bitraires , des ornemens , des dcuifes 
perfonnelles, & des reconnoi (Tances. 
Bibllo- Auffi Vegecc les appelle S'etyfJLctTUiôC 
chcc.l.i. Diodorc die clairement que les 
Egyptiens n'en introduifirent i'vfagc 
que pour fe reconnoiftrc dans la mê- 
lée , & pour fe ralllier plus aifcment» 
On pourroit pcut-eftre dire qu'il y 
a des des Villes , dont les armoiries 
fcj trouvent en des monumens très 
anciens comme celles de Rome , qui 
font fur tant de bas reliefs. Celles de 
Nifmes qu'on void en des revers de 
_ Médailles. Celles de la ville d'Auf- 
n| bourgs & quelques-autres. A quoy 
ic répons que ces Villes fe font fait 
depuis fix cens ans des armoiries 
de CCS anciennes dcuifes^ & qu'auant 
çc temps-là , on ne trouvera pas que 

ces 
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ces figures ayenc efté mis dans des 
Ecudbns, S. P. Qj^ R. eftoit la dc- 
uiTe des Romains j mais non pas dif- 
pôfé comme il eft aujourd'huy en ban- 
de precipicée encre deux filets. Le cro- 
codile attaché a vne Palme , a efté 
la marque de iTgypce vaincue , que 
ceuxdeNifmes firent mettre ancien* 
nement en leurs monnoycs auec ces 
mots abbrcgez , Col New ce qui à 
depuis obligé les Citoyens de cetta 
"Ville d'en compofer leur Blafon^ 
le dis le mefme des armoiries d'Auf- 
bourg 3 & de quelques autres Villes. 
• Cela n'empéche-^pas que les Royau- 
mes , les Republiques y ôc quelques 
Prouinces n'ayent pil auoir des dcvi- 
fes arreftées auant l'vfage des Armoi- 
ries. Ainfi l'Aigle eftoit la deuife or- 
dinaire des Romains > qui en faifoient 
leur enfcicrnes militaircsimais ils auoiec 
encore le Dragon ^ le Minotaure , 
vne Truye y & vne Louve , L'Aiglr 
& le Lion ont toufiours efté les de- 
uifes des Rois ; parce que Tvn eft le 
Roy des oifeaux , &c l'autre des ani- 
maux terreftres. Comme les quartiers 
d*vne Ville i & certaines Mailbns, 

. • partica 
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particiilierernenc les hoftelleries ont 
des images , & des marques qui les 
diftinguent, qui ne font pas armoiries: 
de mefine anciennement il y a eu de 
<• • CCS marques pour les eftats^pour les 
prouinces ^ pour les légions , pour les 
I vaiflTeaux 5 pour les Soldats ^ pour les 

Princes ^ & pour d'autres pareilles 
chofes 5 qui feruoient à les didinguer. 
Dans les anciennes médailles trois • 
cuilFes iointes enfemble , eftoient la 
marque de la Sicile ; parce que cette 
• Iflc a trois pointes qui font comme^ 
fes trois iambes* La Palme eftoit le 
fymbolede la ludée dans les mefmes 
médailles. S. Paul monta fur vn vaif- 
feau d^'Alexandrie qui auoit Caftor 3 & 
Pollux pour fîgne. Nduigammus . in 
Naui Alexandrina ^ qii(zin tKfulahye^^^ 
tnanerat ; cul erat Injîgne C^fiorum* 
A6t. z8, V. II. Il y a vn quartier de 
Rome que l'on nomme encore aujour- 
1^ d'huy ad Frfhmpileatum i parce qu'il 
Tfe^ y a l'image d'vn Ours auec vn chapeau 
en tefte. Tous les quartiers de la Ville 
de Lucques font diftinguez par les. 
Images du Soleil » de la Lune , du 
Goq, du Lion^ &c. qui font peintes 

fur 



Origine des Armoiries '141 

fur les coins de chaque rue ^ pour mar- 
quer en cas d'allarme à quel baftioii 
chaque quartier doit courir pour /a 
defcnfc. Les quatorze quartiers de 
Rome qu'ils appellent Riom , ont 
chacun leur marque. Trafteuere ^ vv\c 
tefte de Lion arrachée, ^ipa , vne 
Rouë. Sam-j4'ngel) ^ vn Saint Michel. 
Délia Rcgola 3 vn Daim iailJanr. Pario- 
^^^vnGiiffon. Treui trois Efpées. C(?- 
lom;adts bandes. Campo AiarJUo^wi 
croidant. Smt-Eufiachio y vne tefce de 
cerf auec vn crucifix entre les cornes. 
Délia Pigm 3 vne pomme de pin. Cam-^ 
fitello 3 vne teftc de Dragon. 1)^ Montiy 
trois Montagnes. Di Ponte :>ynVom. 
Di Borgo y vn coffre fur lequel eft 
vn Lion accroupi. Toutes ces marques 
Tout des figncs de diftinâiion ^ que Ton 
lie fçauroit nommer armoiries. Et c^'eft 
de cette forte qu'cftoient toutes les 
figures anciennes des cuirafTes^ & des 
boucliers. 

Il faut diligemment examiner les 
rnonumens que l'on produit d\ne 
plus haute antiquité que le douzième 
fîecle ; car on trouvera infailliblement, 

qu'ils font ou plus recens^ou fuppofèz. 

En 
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Êa voicy de Tan lo/z.qui fcroient vçHp 
xxccllenrc preuve de Ja pratique des. 
armoiries depuis ce terops-là, fi ie. 
n^avois des raiiij^ns^ bien forces qui 
i\)C les rendciK fufpcûs, C'cfl; vu Ma-' 
nufcripi; qui éft a Dpuay. , âii Goèlege- 
dcs.BeucdipUns Anglois , ce;M^inuf. 
'Cript eftvne Chronique du Prieuré de 
Tifle d'Elije dans k comté de Cambri- 
gc, écrite par vn et rca,in Thomas Moi- 
ne de cétte Abbaye; Il raconte en ccnc 
Chronique qu'au temps;, de Thuritain 
Abbé d'£lije> Guillaume le Conqué- 
rant eftanc enccé à oiainr armée daiis 
TAngleterre , dont il s'eftoit rend* 
maiftre quelques chefs de l'Armée 
d*Harold Roy d'Angleterre 9 après j& 
défaite s*eftoient iettez dans cette 
111c y oh il rcfifterent fcptans aux for- 
ces de Guillaume. Mais s'e dan t appro- 
ché de cette Ifle 3 & vn de Tes chefs y* 
ayant fait deicente^ l'Abbé &le$ Cbe^ 
valiers envoyèrent implorer la de- 
mcncé du Viâorieux, & luy offrir leur 
rançon » laquelle le Prince accepta^ 
à.çonditionque le Mpnafterçluj^nour-- 
riroit quarante' de iks olficiers auront 
de temps qu'il vo^droic^ çç qui fuc;^ 
, * ' accepté 
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accepté ^ & fes Soldais vcTcurcnt fi 
bien auec ces Religieux qu'ils gagne- 
renc leur amitié ^ & quand il fallut 
qu'ils fc retiralîenc ces Religieux pleu- 
roient^ & pour conferucr le fouvenir 
de leurs hoftcs qui inangoienc en com- 
munauté auec eux , chacun auec vu 
Religieux , qui auoic foin de luy , ils 
firent peindre leurs armoiries dans la 
Sale oùils mangoicnt. Enfin ce chro- 
niqueur ajoute que l'on auoir pris foia 
de-temps en temps de rcnouveller ces 
peintures, afin qu'on ne perdit pas la 
mémoire de ces anciens hoftes. Les 
Blafbns de ces Soldats font peints aux 
marges de ce Manufcript. Dont voicy 
toute la teneur pour ce fait d'amioiries. 

TemporeThurflani Abbatis EUjerfis^ 
quifatus erat ex claris Paremibus in vil- 
la de Vvithforà iuxta Elije fofiquam 
Haroldus Rex Godvvim filius ah exerciîn 
Vvillerrni Eduardi Régis co?/fob^im inter- 
feElus curn multis A gliéi maioribpu dcle-- 
tis. Egelvvims Dunelmefifis Efifcopusy 
Egfredns 5. Aïbani AbbaSiCcmcs Afar* 
garhs 3 Ediiarânf Biarurn 3 & alii Regni 
Primores qni nothi conatibus pro viril i 
ebjiabant^ Qj^a cum amicis optimo thefan- 
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Ëa voicy de i'an lo/z.qui ieroient vçMe 
excellente preuve de la pratique des * 
armoiries depuis ce temps-là > û ie. 
ll^lvois des rairons> bien fortes > qui 
me les rendent fiifpeâis. C'eft vn Ma- 
nurcripr qui eft a Douay. » aii CoUege 
des. Benc4icUns Anglois » ce ManuC- ' 
cript eft vue Chromquc du Pneuréde^ 
Tifle d'Elije dans k comté de Cambrid- 
ge, écrite par vn certain Thomas Moi- 
tié de ceccc Abbaye. Il raconte en cette 
Chronique qu'au tempsL de Thurftain 
Abbé d'Elije ^ Guillaume le Conque- • 
rant eHant entcé à main armée dans 
TAngleterre , dont , il s^elîoit rendu^ 
mai lire V quelques chefs de l'Armëe 
d'Hacold Roy d'Angleterre 9 après j& 
défaire s*eftoient iettez dans cette 
Jlilc^oùil reiifterent fept-afis aux for- 
ces de Guillaume. Mais s'cftant appro- 
ché de cette Ifle , & vn de Ces chefs y 
ayant fait dcicente^ l'Abbé 6c le$ Cht»- 
vaîiers envoyèrent implorer la clé- 
mence du Viâorieux, ôc luy 'offrir leur 
rançon » laquelle le Prince accepta > - 
à condition que le Monaftere luy nour- 
riroit quarante-de ics officiers autani; 
4e temps qu'il voudroit^ ce qui fu|;^^ 
y v ^ accepté' 

» 

» ■ 
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accepté , & fes Soldais vcTcurcnt Ç\ 
bien auec ces Religieux qu'ils gagnè- 
rent leur amitié , & quand il fallut 
qu'ils fe retiralTènt ces Religieux plcu- 
roientj & pour conferucr le fouvenir 
de leurs hoftcs qui mangoient en com- 
munauté auec eux , chacun auec vn 
Religieux , qui auoit foin de luy, ils 
firent peindre leurs armoiries dans la 
Sale oùils mangoient. Enfin ce chro- 
niqueur ajoute que Ton auoit pris foin 
detemps en temps de rcnouveller ces 
peintures, afin qu'on ne perdit pas la 
mémoire de ces anciens hoftes. Les 
Blafons de ces Soldats font peints aux 
marges de ce Manufcript. Dont voicy 
toute la teneur pour ce fait d'armoiries. 

TemporeTlourftam Ahhms Elijer?Jîsy 
qui fat Hs erat ex claris Pareritibus in vil^ 
la de Vvithforà iuxta Elije -poflquam 
Haroldus Rex G odvvi^d filius ah exerciîii 
Vvillerrni Eduardi Régis confohrim i^ter- 
feElus curn multis A gliA maiorihus dcle- 
tis. Egelvvinus Dunelmer'ijîs Epifcopusy 
Egfredns 5. Alhani Ahhas ^Cernes Mar-" 
garns 3 Ediiarâus Biarmn 5 & alti Regrii 
Primores cjni nothi conatibus pro virili 
0bjîabant^ Qjia curn amicis oftimo thcfau* 
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ro omfiis ad ms conftigère quorum oj^e imr 
petuofas NortpopiorHm turrnas per fepi^n^ 
^mHmjiriJlificbi^mHs. Qjioufque Bclfarius^ 
is in^ hac militià Régis exercitui praeraii t 

' * ( a qao drcuiîH qnorumdam M-OfUinm ad 
"Jlufirale'm Coïcetied^ uildenhiîs hoc con^ 
' filio ftruilorim » vt 'm^e tmo exercitus 
mjlcr diuçrfaretur , nom^n dédit > cer^ 
^'rupta voce $tm$ Belfars pilles appelle 
nms ) ingenti cymharun^ numéro paraêf 
cxercitu ms obfiupmt ^ cvrcumdedit. 

* Tlm inm cor^lto dadhis vifum efi Do^ 
mini Régis mif(ricordiam impLorare 9 vn-; 

* dè^xpediuTitur cfuidam verjus attlam Re^ 
gii > twfcapud Fvafuitte ferentes op$tlem 
tas Régi gazjts ftii d^liSi 9 & temerar^ji 

s façinùrû placakile fretnm. Qmlms tum 
Rex ^nerofus pacatus » hoc tamon lege 
vt qmmftiu Jibi vid^retur cwjohij fumpti^ 
iusifHadragintanêitiies Regisha^Mrèî^ 

* tur. Formidabat Rcx ne dnm is vires ad^ 
éêersus indomitos Scotos vibrdret , Elier?Jîs 
infulatUfim deficèreu Miteumur 5 .V€'^ 
mHnt^adfuntmUites cmn farnul^tu. Qua^ 
PftM efml^et primèrJims Ad^acho t;fmr% 
qum$ Dux C(m$ti > hoifies h^ipiti msn** 

. ' cipatur. Rex autem fiatuit vt Brith/^oldus 

Çéikrmus mUitikut &Mmuhisin pjjé 
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hltca ccenobij aula promifcuè commeatum 
cdmimftraret* Sic Duces Cûtnitibusy ho-- 
f îtes holpitihus ^ milites momchis p mom- 
chi tnilitibus y fînguli vniuerfos y vniutrfi 
fîngtilos y qtiilibet quemlibet omnibus hn- 
manitatis ^ff>ciis miituo amplexi fum^ 
Tnnàem cinihlius incendiis extinllis aujpi-' 
dis Régis iuxtà animi / mtentiam ftabtli^ 
pis pofi Uîjlrum feuera Jic adminifiratione 
fedata placuit Régi iugum hoi; y quod 
morjachorum fuperbia Jatis iatn arolnba-- 
turexuere y milite fcjue ad fnmend^s pœ^ 
nas de Roberti jîli] fui procacitme^ qui id 
temporis Iaxis habems in Normannia 
luxuriabat > mœfli difcedunt. At monachi 
nojlriy mir^bde diHus non lachrymis tnn- 
tu?n charijfimorum hof^itum deccjfum ge- 
tnunt > fed horrendo v ht la tu exclamant, 
peÊlora quajî fpc defiituta feriunt* 
more nuper nuptA fdmindt cttius vir è 
dulci complexH intempefliuè ad arma ra^ 
pitur* Fuerunt enim anxij fe defertosy 
obnoxios rapinis fore cfim hoff>itibus fuis 
auratispr^fcntibusy quorum fidtifefuaû.ue 
rediderant otia fecurè peragebant. lam 
pro itinere omnibus paratis Monachi no-^ 
firi quorum numerus erat copiofus c^ppis 
in dut i difcejfuros ^enerofos cantilcnis, 

G 



crmhs , thurihdis ^ prccejjiombHS orn^ 
nique foUmimm^fq^eH^ddenJ^m^i^^ 
ciêsè çQfmt^antHr , reuerfiquc religiojè^ 
cmant vt graphicè cuîujlibet milkis inr 

tum m^nfueu hnmMÎMtPS ptrJMtum mer 
9f:amm > à tempm i» tmpHs depK4^,. 

âcccfforibiisin fucc^£or€S> deque tenebrth- 
[0 amiquitAteiirhafw h$finam md4rn^ 
pofieruALm accHtaiè elmata fmn non 
fwèfumtm qmdam admirations iimnims 
^fficimd'a ^iodmque ipfa modo quo m 
rKcirgiûbHsJimhisJkdg^^^^^^^ ^ honm^k 
litctfCHfiU ' ' s ' 

Cd(tjraur J^vUlermi yvarcnm^ÇHm Lio-- 
' ' fyico Jldoriacho* - 
\ Echiqaetc aor & d'azur à lacCOtKkc 

de gueules. ' ' . ' ^ 

Opf^^€ miles baliflarum dus cim Go'^ 

defride Monaeho. - 
. D'Argent à la cLoix de/able. 

Bchfes Prafes mUitfifn ver fus ElijCMm 

Tkeobâldo MonMka^ 
'^ D'argent au Pal eiigrclc de febk à" 
côté de d^ux ver^ctces de rnéme*^ 
* Fkh^ru/ de, Lafcy [cuùfer QQ/K^mj^orisM 

ïfQt 
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, D'oi au |.yoa de gueules. " 
Étgotius fontium Procwâm itmHM" 
feito JHônaeho* • • 

De iàbk à trois; «awtcwi» on pîcs- 
d'argenr. \ " 

PaymIlmemmÊmfeditùiri Prétfei, cum^ 
Eduodo MottAcho, ' 
Dfe gueules à vne ctoix enhend^^e 
. d'argcntr - . ' • 

Ctrardus de longi cofapo^ mm VvilAam 

De gùeuie-ii la fafcc d'or. 
Gttido de Soft^lo LeodegarU » mm Adeh 

, m^>^9 AéWMçhù' % 

1. D>2ur frett^é d'argent.Att,chef 
Jtrgentier, Cummhahuit vMneratsrump 

De gueules à uois coupes couuectc» 
dor, . . * . 

H^ingus miles , Nanka feritHs » âm 
Nigelk Momcho^ 

D'or à la inaiiçli« mal taillée <te 

• gueules. - , 

ZUêfitHs fétpuu im Ugaiiones mijfks , cnm 

De gueules au gcifFou d'or à l'en- ^ 
. : greltice àc me£ki«. 

de, M ottteforti oquitum Hhx » CHm 

^ OdwhMoHacho* G t . 
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" Cotticé d'azur & d'or de dix pièces. 

\^mmdus filius uilani, cum^Vhanhredê 

\Monaeh9» , [ 
•,^ <Fafcé d'or & de gueules de huit 

- • pièces, . 
^amus exeftitas Çéfitalif. yeumUeda 

De gueules à cinq fufëes coucnees 
/ en bandfis , ou à la bande fufeléç 
de cinq pièces d'or. 
jlkrakétmt de Pechy hm Ethelbertt fc- , 
î niori Monacho. ' ^ 
Z D'argent à le fefcc ttccowpagnçc-de 
' ''\ / d»ix. chevrons de . gueules. 
-. BUndus manuum militariuih aux » eum- 

' D'or à deux f;|fce.s nuuolées de 

. fable. , * * " 
'Bm'doiphtu aptr4»cribm jfrfxrau Çtm, 

D'azur à trois quimcfoeillcs. d'or, . 
'^Ufius, de CUrc veteMttUS 4:um ÇUfme 

•D'or à trois chevrons de gueules. 
J^Aganus de Gray , eftitumjigmfer » cum 

^ Falce d'argeijt & d'azur.' - 
. Twhet Dux Arpunetitiim» GHm,0lheri6i> 
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D'Hermine au chevron de gueules. 
SeubardHs Anglus amiom frétfetius. 
D'argent à la croix fleurdelifée de 
fable. 

Pariual Lombardus curn Ofulfho Mo- 
* nacho. 

D'argent à la bande de gueules ac- 
compagnée de (Ix racrkucs de 
mefme. 

BigotHs equitum trecentornm dux 3 cum 
Condnlpho Jldonacho^ 
Parti d'or & d'argent au lion de 
gueules armé 3 & lampalFé d'or. 
Richardus de ponte f aie oms cum Leofrico 

minore Adorjacho. 
D'argent a u lion d'azur. 

DmBajius Grofmanche cum Egherto 

Monacho* 
De fable à la fafce-canron d'argent 

vne hache de crueule au canton. 
Bcarmundus equitum Conqueftoris Jida- 
gifter cum Hurto Monacho^ 
Semé de France au lion de gueules. 

J^igellus de Fontaine dore cum Donaldo 

Aîonacho' 
D'hermine à trois lunes en quartier 
d'argent. 

ty£n€a4 de Nouohurgo curn AUno Mo-^ 
nacho. - G 3 



^jo '-. Jrt du Blafon , " - 
^Lozang^ 4'or & d'azor àrk borduil 
■ ' de gueules befaiîtée d^or. •* 
M^SiachiHs le N oir i jp^cHlater » cum jE«- 
hinoAioMeho, *. 
D'azur à vne fafce fiizejëe à'ugtnt, 
chaque faifëe . cKargéé " d'vnc 
quc44S d'hermine, - ' 

Meàmuj Nanam MarefcaUtit ctmMa-.- 
«ulpho Aiotutche, ' 

D argent au lion de fînopje* ' ' , 

Mttfi^hittsle Blanc ^eculmr , ftm $itr 
ké^o -Mofuteho, , . ' . y . 
©c gueules à la fa/ce fufelée,& c}^^ 
g^c d'hertniaes' vt fttéra. 

dHcmurum peditUm dttx cm 
rteo* 

p'oU lo-biande de iàble. . - 
, Kemlphus miles . cum FsheSi^iofao^ 

D azur à trois çourpanes d'or. 
^igQtus tertiiis Biioti filths» cum; EdmHH^ 

• Comme fon Pete brifé d'vn baftoa^ 
Jw«jy«^ de £èûr4fo 4%y*^ rcm Fdice 

Monachg. ^ ... - i 

D'azur à trois lévriers courans Tyn 
lurl'aufre* : ' r • ".. 

». - • . • - • v 
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Consiarjtino Monachow 
De gucttljÊs à trois broclieîs d'argent 
\ - dreflez, • \ 

- D^'azur à trois mains gauches d!^ai> 

' V gcnt. / ' 

^txander ie Mwtevigente cum Dm"-- 
de Aionacho. ^ - 

gweuks à trois chevrons d'or 
\ / deux lionceaux en chef* . > ' 

b'or à trois chevrons it ^teolcs 
deux lionceaux de fable en chef. 
iMArnapts Dux omnium Bi^emor^m 
cum OfwÀldo jl^nâchan . 
Coupe d'axuc ôcd'on 
' Si ce monuroerie n^cftoic fufpcd 
pour pluiîeurs raifoos.>qui||ne le ibnc 
croire ruppcfé , particulieremcnc par- 
ce tju'il cft écrit appareameilt plus de 
trois cents ans^ aptes la deicente du 
Conquérant en cette Ifle, il (eroîi vne 
des plus i>elles preuves de la pratique 
du Blafon , dés le commencement ae. 
l'onzieroe iiecle. Mathieu Patistacon- 

G 4 
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conte cette rcrraice des Princij[>aux Sei- 
^ »e«rs d'Angleterre dans cette lile vôtt 
.V deicente qu'y lit Guillaume It^Ç^qtkJ 
-^lîeraht ; mais il ajoute qu'il fit con- 
duire à Y v eftminfter TEvëque de Da^ 
xcfîiie , qui y , mourut en prifon* QuQ}i 
qu^il en (bit de ces armoiries que ie 
ne gaicntis pas > & que ie ne vQudrois 
pas auiïî entièrement reietter , iç puis 
dire qu'il en. eft dn^lafon commit des 
choies naturelles ^ qui ont Jeur çoa^^ 
ceptioîî- leur naîlïance , & ietir per- 
fe^on«Lc3 anciennes, âgujçes des bou«^ 
cliers , & des enfeianes militaires^ ont 
efte . la conce p tien dès aïœoidc âH^ès 
Tournois qju cfté leur naiiraj^çCj & 
les t€*hps qui ont fuiui ces exercices 
militaires les 0nt i>eaucoup perfe^n 
élonntcs.. Ainfi çorame en la conce-;, 
pHon ks^ i^ht^fesne Tant q^^^ 
de mefme^es premifrèi. j^^içs n'^u- . 
rcnt rien de fort régulier , ny qui fut 
.deteriDipë ^ ou quant aux .^Ott1ears9 
bu quant à leur dirpofitian. Voyons 
œafinteîikntiâi naîflànç^,?^^^ cet Art 

^ans le^uruçis. . '^v^'^ 
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Ch APITI^B II I. 

De l'Origine dié hlafin fûttr ks 

\ Tournois, , " • \ 

ÏL y a tatu de (^reavts « vidences du 
ra|>port que les atmoiries ont eu. 
aucc les anciens Tournois , que ie 
«a'eftoune que de t;aiu d^Auriieurs qui 
;<)nt écrit fur ce fujet ^ pas vn n^ait re- 
connu que ee 6it à ees eiterdces , & à 
ces diuertiirensês que nous en dûfl[îon$ 
le premier vfàge. Le nom de Blafon 
' que nous donnons à cet An. La forme 
des anciens ecu(fons > les émaux ^ les 
£gares {^rincipatês v le partitions » les 
cimiers » les bouciie^rs > les tyi^bres» 
les lambrequins , les fupports , les 
4euifès > les fables deforigine & de 
la caufe de certaines armoiries i ifi^ 
temp^ auquel les armoiries ont com-^ 
roeacéi & tant d^anciçns monomens> 
qui nous rcftenc de ces exercices mi- 
litaires en font des preuves inconte^ 
lUblcs, ' 
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BUfen ^ eft vn mot Allemand qui fi- 
^ gnifie fonncr du cor lî Ton a don- 
né ce nom à la defciiption des armoi- 
ries 3 C^eft parce qu'anciennement ceux, 
qui fe prefcntoicnt aux lices pour le 
Tournoy ^ fonnoient du cor quand 
ils approchoient pour faire fçauoir 
leur veijuë. Les Heraux après alioir re- 
connu s'ils eftoicnt Gentilshommes, 
(bnnoient de leurs trompes pour auer- 
tir les Maréchaux & leurs aydes , & 
puis ils bUfomoient leurs armoiries : 
c'èft à dire qu'après auoir fonné de 
kurs trompes ils crioient à haute voix> 
& decriuoient les armoiries de ceux 
qui Çq prefentoient. Les Rimes du 
Tournoy de Chauuency de Tan izS^» 
J30US en fournident des exemples^ 

Cil trompoours fi trompeoient* 

Et les hache 1er s ame noient 

D'armes fi ernfapillomez. 

. Depuis l'eure que iefii nez 
vi a mon gré tel meruoiÏÏes. 

Vn Chetidier £ armes vermoilles^ 

^ cinq annets à' or en Ech 

P^t àeuan tous^ qui fans Ectt 

yirrst à voir la première joute 

Comment quil [oit ne coi qh il coûte* 

Si 
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SI qnier as autres con 1% doigne. 
Lors o'i écrier Char do igné 
Et puis V^ianne a ces hirauxy 
Garçons glatir 3 huier ri baux 
Chenaux bannir y tambour fonner • . • » 
En toutes les defcriptions des loû- 
tes 3 qu'ion vier de la Marche a faites 
en fes mémoires 3 en toutes celles 
des vieux Romans , il eft toujours dit 
cxpreirément que les Trompettes cor- 
nèrent 3 & furent faits les cris accoufta- 
mez^-Aux louftes de l^Arbre d'^or. Il dit, 

Jî tofi que mondit Seigneur le Duc fut 
furies rangs y fut apporte le Blafon de 
Mohfieur De Chafteauguion frère de 
Monjîeur le Prince d'Orenge y & neven 
de Monfteur le Co?me d' Arrnignac* Et 
après fut all 'qtierre par le Géant ^ & par 
le N ain : fut par le Géant pre fente aux 
Darnes , ^ le Nain fonna fa Trompe. 
Apres les louftes faites plusieurs Che- 
valiers alloient appendre leurs Bla- 
fons 3 & leurs cornets dans quelque 
Eglife 3 & i^en ay vû quelques-vns qui 
font encore attachez au Maiftre Autel 
de la grande Eglife de Vvirtzbourg, 
on n/en a montré d'autres à Ratil- 
bonne > à Maycnce , à Cologne , & 

G 6 
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«n de vieilles Abbayes , ou quelques- 
vns les montrent comme le Cornet de 
Roland , fans fçavoir à quels vfages 
ils ont ferui autrefois. 
' Quand on auoit paru deux fois en 
ces Tournois folemnels , qui fe fai- 
foientcn Allemagne de trois en trois 
Ans , il n'eftoit plus necelTaire de faire 
preuve de Nobielfe ayant déjà cfté 
luffilamment reconnue 3 & bUfomécy 
c'eft à dire annoncée à fon de trompe 
par les Hérauts. Pour cela ils por- 
toient deux trompes en cimier fur 
leurs cafques de Tournoy > pour faire 
voir qu'ils eftoient Gentilshommes 
reconnus 3 & blafonnez , & confer- 
Boient la deuife qu'il auoient portée 
|a première fois, afin qu'on les recon- 
Jîut à cette marque. C'eft ainfî que les 
armoiries commencèrent à le fixer, 
& c'eft Torigine de tant de cimiers 
de deux cornets , que plufieurs Au- 
thcurs ont pris mal à propos pour 
des trompes d'Elephans. DlugofÊus > 
& Simon OfKolGci , appellent ces 
cafques tymbrez de deux cornets , Ga-- 
lea^ hajiiluAiales , cafques de Toucnoy. 
Les familles qui les portent > font cel- 
les 
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ks dont les noms fe trouvent dans les 
anciens Tournois , comme celles de 
Bavière , de Saxe , de Brandebourg, 
de Lutzclftcin , de BrunfvicK , de 
Lunebourg , de Mechlebourg , de 
HelTe , de Schvvartzenberg , d*£r- 
pach , Fugger , Limbourg , Traut- 
mandorf, Harrach,Die Lobl , Zin- 
tzendorf, Gurapenbcrg , Bemelberg, 
Schrotenbach , Sundérsdorf , Die 
RebftocKj dont Henry eftoitau Tour- 
noy de Strasbourg 1590. Talheim, 
Henry cftoit au Tournoy de Vvir- 
tzbourg 1235. Auvvenheim^ Rupp^ 
oùRobert eftoit à celuy de Strasbourg, 
BurgrafF, lean eftoit au mgfmc. Elen- 
hart,dont George affifta au mefmc, 
Humprecht , vn de cette famille fe 
trouva au Tournoy de Stutgart i43($^ 
Hamerftein, Henry, fut à celuy de 
Zuricjc 1 26j, Noppen, Frideric , à ce- 
luy de Cologne 1179. Romersheim^ 
Burcard à celuy de Strabourg , &c. 

SturapfF en fa chronique Suilfe Li- 
vre 6. ch. 26. tire la chofe de plus 
loin,& dit que c*eft de ceux deVri.que 
cet vfage eft venu , qu;ils menoient de 
gros Buffles à la guerre, & que celuy 
c[ui les conduifoil eftoit veftu enbou- 
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If ier ^ttcç tieux cornes far fon chapêaii| 

c^ii ibnnoit d^ne autre corne enr 
form^ dé ttotnpctte , êc qu^bn- l*appei^ 
Ipit ppur cela le Taureau d^Vri. Jnri 
Kriege?2 fur end fy ein greffes horn thit > 
blaafend àas zM einem zekhen sti^^in 
Tmmet. Ein fùnderlicher lanâm^q Z&\ 
difem diens > vnd hornbl^fen beflclti vvirt ' 
dem Genmvt der Jfier von Frh r II a re-». 
prefcnté i'habic, & la manière de cç 
blaibnnéttr / de la façon que ie le 

' C'cft des Alleraans que les FrançoI§^ 
les Efpagnols i & les Anglois , onv 
eoipruntc ce terme dt Tilafon ^ pouf , 
frgniiier k| defcripiion des -armoiries. 
Car il y a cette différence entre annùlh 
ries 9 éc i/^/î?;/, qu'armoirîe eftlade- 

irifè queî^on porte fur le bouclier^ on 
ia corce d^arine^ , eu eft le 

dechifFrement ou la defcription. Il 
«'eft pris autrefois en France pour roù^ 
te forte de defcription. Ainll laques 
do Fotiilloox enrfen liure de vénerie 
qu'il prcfenta à C harles ï X. fait eû: 
quatre Vers le Blafon du Heure* 
Lkvniefnisieptkefiaturey 
^ Donnant plaijir mx nokks & gentih 9^ 

•• ' , ■ Digitized by 
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D'efire léger & vifte de nature 
Sur toute befie en me donne le prix* 
Fauyn le prend pour Eloge. L. i. 
cliap. 1 3 . page 4 ^ 9. L^j habit an s difent 
pour loiianger & bUfonner leur f'^ille» - ' 

Il eft pris en niauuaife parr^ & (î- 
gnifie médire en la chronique de Louis 
1 I. Duc de Bourbon ^ où il eft die que 
douant Tordre de TEcu auxClievaliers^ 
il leur commanda dloonorer les Dames ^ 
Demoif elles ^ ne permette & foi^ffrird'en 
ouyr blafunner & mefdïre. Monfîeur 
Sauaron 1g prend prefqu'^au melrne 
fens au traité des Duels. Cefi ce qui 
A donné fu jet de doleance à Pierre de 
Aiontboijjler dit le vénérable Abbé de 
Cluny 3 fe plaignant de ce quEfiienne 
de Mercueur Euéque d Auuergne qu it 
blafonne d^eflre fan guin aire ennemi def 
Preflres & Religieux > &c. Monfieur 
Amyot en fa tradudtion de Plutarque 
le prend pour Epitaphe , ou infcrip- 
tion en TEIoge de Pelopidas 3 les 
Lacedemoniens referoient le viure ^ & le 
mourir volontiers à l'exercice de la vertu^ 
comme le témoigne ce blafon funeral. " 
Ces morts icy n'eurent en cette foy 
Qwe le mourir ni le viure de foy 

fait 



I Co i^rt du Blafon " 
jBuc beau , ny bon , mais Hsn le 

/çavoir faire , 
£c l'vn& Tancrç a droit e& bonne 

affaire. - ♦ 

Il a les mefmes figpîfications chez^ 
les fifpagnols » qoi lu y lont encore 
/îgniHer la gloire > les actions gla«- 
ricufes , la vancene , & le parler ex- 
ceilif » Situa fakre todo de blafoii 
Mer procreado al tnemorébU Cauallc^ 
ro ÎQêimnes^ Dit Rodrigaë Mendez 
Silua en ià poblacion £ipan^ 
pag. 7. El cafitan gcmral ofientcvak:* 

Dans la Çeleûine. Il eft oppofé à 
filence, , v. - > 

Efcufael fiUmio ^ y fmle encnkmf. 
La falta de fy^enio tinrpezji df 

BhCon.que es contrario publica fus 
menqms. ^ 

VUfnuir del Armz.. C'cftvn pro- 
verbe Espagnol contre ceux qui 
fbïic les' brades en temps de Paix ^ & 
qui racontent kors prouellèsa donc ils 
font les fèuls garands. 

JLa plus commune fignificatioa eft 
celle des armoiries. Ën la vie de 

Bemasd 
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' 4 Origine des Armoiries. 1 6 1 

Bertrand du Guefclin il eft dit de 
pierre, le^ cruel , an col auoit pendu 
VEcu 3 tenoit le glâiue ou -poings & 
4]uandilvitvemrfon frère Henry > fi 
le recognut bien au blafon ca,r chacun 
iltèu^ portait les armes dEjpagne. 
Alonfe de Ledefma en fon Dialogue 
entre la Renommée & Ereznia fur 
les merueillcs de Segouie die. 

. ; Efie es fu antiguo blafon ' ^ - ^ 
^ ^^h,'^ Lapuente y vna caheça 
' -\:-j^ Para moftrarque la es ' ' \ 
: . *. ^ De Eftremaduray fu t terra. 

Blafen eft Torigine de toutes ces 
fîgnifications , parce que pour louër, , 
pour biafonner, pour accufer,, 
pour décrire vnç chofe^ pn la publie, ! 
& on la fait fonner 3 comme fi on la 
publioit à fon de trompe, ^^./^j //^-' 
rauts dit Nicot , blafonnans les ar'^ 
moiries d'vn Prince récit oient la haute 
fignification du blafon d'iceluy ^y aiou- 
tant fes loïianges y haz^ardeufes entre- ' 
prifes y & pro 'ùejfes pour montrer quil ^ 

fort oit tel blafon à iufte eaufe. 

lean le Maire qui afFeéle en les 
illuftrations des Gaules le ftyle des 
anciens Romans dit d'Helicaon , 

V 'r ' ^ 'l > qu après ^ 



. après epéil fe fut jocquitté ^^ers les^ 

* JDamSi& quldeuj le fomur^in J^oy des 
> Hermix h tm fÀ rkhc Mte d^ajmet^^ ; 
■ ^ eut épilogue [es titres & Tes Mafo/jSs . 
'ili;ifjtfaliierHe»îir.C'^«M^^^^ 
applique AU temps du fiegcdc Troyc, ^ 
^ V l'inuemion des Tournois , qui oilr 
tenda nos Paladins Ci celcb^e^ dans 

les Romans. ^ - - 

le ne fçay ou Vargas^itioit appris 

" le latin quand iL a dit que biafm . 
.fftoit yn terme de cette langue , qui 
fighifièij vnebtâche vccte d'açbre,^^ 
que parce qu'on entouroit les armio- 
•iîêsde guirlandes <k fuei>tes >pnle«r 

\ auoi t donné le nom de Blaibns ^ voi- 

' cyce K^u'iltn dit \ de aquipienfo j^aàp 
lacaiêfaporqueeftasirjfigrtiasftHafM^ 

fica lo que en Romance^ JRamo Ferde de 
Baroabi ^M:y tom trayon las injtgnias y fir 
JÎ^Vap^^*^^*^ r<?^M*Ur €0n las ^irnoldas o fe^^ 
à\('r^^^^^^ ramos ver des ^ fegwi oHemi 
curC i6. difkû y.Mziendafm ramas y lineas de:^ 
de la forma que todas ittn^as hazjan vna 
Noble • reprefentaeim di arbol raturai > p9r ^fto 
- UamAron tafnbien blalones. Çe root » a 
iamais eftë, Udn » ipiûy q»e t[ùèl4|ws 
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Origine des Armoirtes. i^j "'^^ 

lurifconfukes l'aycnt latinîfé à leur * . 
manière comme ils ont fait quantité 
d'autres mots. Ainfi ChalFeneu dit, y 
> Blafonare eft di6lio Armorifiarum 
Untum importât qmntum recitand<t 
Mit commernorafidd alicttiUs virtutis gra- i na^j 
tia , fub quibufdam fignis quempiam Catalô- 
tin de & verè laudare , am decortm S' g'o- 
dicere. Il a fait auec la mefme liberté 
les termes de Loz^ngU y Tortella , be- tàf^^;' 
fàrii » cotijfor ) -petk » &c. pour Lozan- 74^ 
ges , Torteaux , befans , cottices, & ' « 
pièces. A ■ 

/ij^Mon/îeur Ménage a voulu aujK .-^ 
faire defcendrc ce' nom de la langue fT 
' latine ; niais d'vnc maniete plus fti-V 
rituelle , quand il a dit par voye dt ' 
. conjecture que ce mot porter , dont ont 
fe fert ordinairement four décrire les 
armoiries » luy a fait croire que blafon 
fourroit bien auoir efié fait de latio 
: en yfrefofant vn B t comme en bruit 
jrf? rugitus. Les Jeunes Cheualiers 
f moient anciennement leurs deuifes 
feintes fur leurs Ectis, ou furléitrs cottes 
d armes j d'où rient que quand nous far" 
Ions des armoiries de quelquvn nous 
vfons du mot porter, . , , 

• '-"^i':t'- Tenons ' 



Tènons nous en au blafen des Allè^ 
niéns ; chez qui les ^moines iont 
de plus ancien vrage qu'en aucune 
/autre nation ^ & quiorit tuâcs Tout- 
nois réglez des le temps de Htnx^ 
Ùoifeleur 9 qui les introdu^iîtj bu lc$ 
jxeBoiiuélla éa; Allemagne pour e9cei> * 
cer la nobleffe* . ^ ^; v 

La forme des anciens EcuiFons eft 
yne ieco^de preuve d« rorigine^def 
«armoiries par les Tournois i parce 
quHlt font tous couchez ^ & liézcfè 
«çourroyes cômé onies attachoic au^ 
lices & aux niaifons voiiines des li^ 
ces ce qu^on appelloic faite fè^eftiD^ * 
Ils font renrcfentez de çetce maniere^.^ 
4ûtks lé célèbre Tournoy de la Gru^ 
^huie ^ dont l'origiiial en yelin: e(| 
dans la Bibliothèque Royale & dont 
i^ay vu ratiden tableau à Brngges» \^ 
Rome 9 à Napks ^ en Allemagne ^ 
Se en tous les autres lieux où i'ay vûl. 
des .Tournois repre^tez > ils ibnt 
tous de cette ibrte» Ils font auiE ou* 
oerts 6c echancrc;;^ à droite pour rar»* ^ 
reft de la lance» Tay remarqué k Kq-y 
me ccluy des Bouio de cette forte 
fur le coin du Capitolc. Çeluy d^ 
ycnlh iecondo d'Anguillara^. très an-- 
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cien fur la muraille de Tho/pital de S. 
leandeLatran.A Arac^li tous les to- 
beaux anciês les ont de la même forte^ 
- C^cft des Tournois qu'eft venu 
rvfage de joindre TEcu & le caA 
que , pour compofer les armoiries 
complettcs ; parce qu'on les ran- 
geoit de cette forte dans quelque 
cloiftre, ou dans quelque autre lieu 
public trois ou quatre jours auant les 
louftes^afin que les Dames les puf- 
fent aller voir. Le traité de la forme 
& de la manière des Tournois à Plai- 
fance , félon ce qui fe pratiquoit en 
France , en Allemagne , en Flandres, 
& ailleurs compilé par René d'Anjon 
Roy de Sicile , dont le rare Manuf. 
cript eft dans la Bibliothèque de 
Monficur le Chancelier nous repre- 
fente excellemment cette difpofîtion 
de l'Ecu y&c du cafque auec fes lam- 
brequins y pour Torigine du Blalon. 

Fous tous Princes , Seigneurs yBaroriSj^ 
Cheîialiers&Efci^yerSyqtn auez. intention! 
de tournoyer vous eftes tenus vous rendre 
es héberges le quatrième iour deuant le 
tour duTournoy four faire de vos Elafons 
fenefires j fur p^yne de fion ejlre receus 

audit 

m 
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i 66 ^ Art du Blafon , - : 

audit Tourmy. Les armes feront ceUes^^ 
cf. Le tymhre doit eflre fur vne piecé 
de cuir bouilly y laquelle doit ejtre bien 
faultrée d'vn doigt d'ejpez. y on plus par 
le dedans : & doit contenir ladite pièce 
de cuir tout le fornmet du heaulme ^ (â* 
fera conuerte ladite pièce du lambrequin 
armoyc des armes de celuy 3 qui le por- 
tera i & fur ledit lambequin au plus 
haut du f immet y fera affis ledit Tymbre^ 
& autour d'iceluy aura vn tortil des 
couleurs que voudra le Tournoyeur. . 

Item > & quand tous les heaulmes 
feront ainfi mis & ordonnez, pour les 
départir y viendront toutes Dames , 
Damoifellcs , ^ tous Seigneurs : Cheua- 
tiers y Ef :uyers , en les vifitant d'vng 
bout à autre y là prefent les luges > qui 
mèneront trois ou quatre tours les Dames 
pour bien voir y & vijîter les Tymbres» 
& y aura vn Héraut ou pourfuiuant^ 
qui dira aux Dames f ûon l'endroit oh 
elles feront y le nom de ceux à qui font 
les Tymbres y afin que s'il y en a qui ait 
des Dames médit > & die s touchent 
f m Tymbre y qu'il foit le lendemain pour 
recommandé» : --^r- • • 

De là font venues leg diucrfes /îg- 

nifications 
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'Sr t>rigitud^sA j6j ^ 

hific^tious qu^on a données au ternie * 
/de JBlafi^* Car comme en ces occa- \ - 
Qiiasx on loUoic > ou oii blafoioir les 
ÇJbeaaUers. r iiftiir de qui- ' 

eftoicnt les armoiries, W/ï/î?/;wrs'c^. 
pris pour louer, pour b^aliçafç^^ 
pour dechilïretvii Eçu. - ^ ."--/^f^Tl^: 
Les Ë maux -qui entrent en arthot- 
ries > Cône jceux des ancien» leiix du/ 
Cirque ^ qui payèrent aux Tournois* 
Les faâions , & les quadrilles s^y di«* 
ftinguoient par le blanc , le roug^fV -„ 
■ le bleu & le verd , qui font l'argent, ^ ^. 
le gueuks ^ i^a^ur , ^ le iinopk. dm . j 

iiQs armoiries. §uecone dit qucDo-/ ^ , 
tnitien y ajouta vne dnquieme /an^. ' 
âictfi vçûiip d'or ^êç vne ^-^me véri 
tue de gç>urpre. - : 

reique panniad priftirias addidit. ll nç .^^^ 
manque plus que le fable ou la cou* éf^ ^ 
l^ur DQire> qui fur introduite dans les^ 

: /^Î^Qurnois par les Çhcualiers^qui por- 

toient le duHi,oAiiqm voulaitnr iMre 

couuj^ti^e qjodbque ieniiblç depiaifig 
qu'ils àuoienC : reccu. Ainfi le Roy 
de Siicile e^i| m £bn pay s d'ilnf pu^ 
. après le.malhei^ des guexresdu Ko- 
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VauiBe de Naples alla à l'i&mpiiiè di , 
Ihï gueule du dragon l'an i^^6» àrtné - 
toutes noires ^ ion Efca dé-.' 
iàble fcmé de larmes , & vQe lance 
noire en noaîntron'cheùal eftoit kpiif» 
ie & caparaiTonné de mefine. 
uirmé tout noir obfcnrément 
Fut^houffureféireiMmem» / * 
Et^axms fit tant largemnt '* 
Çue le fri» on luy enuoya* • 
L'Herroine & le Vair, feruoienr 
aux habirs de Tournoy , aufli Inno-- 
cent III. donnant- l'abiblution à . . 
Godon de Raven^ur^, & à Henry 
de FalKCnbcrg, qui auoieht tué Con- 
lad. I. du nom Evéque de Vvittz- 
bourg , leur accorde le pardon decç^ 
crime au ee ces conditions l'qi^ils ne • 
fieront plus :1a gueue que contre les 
Sairajfîns , qu'ils feront le voyage de 
lecufalem ., ou ils demeureront quatre 
âns à combattre contre les Inâdellesj, 
qu'ils ne s'habilleront nyde vair , ny' 
d'iiermine , ny dé çouleui, poux allée 
^ux Tournoi s,(&ç.f^»«^j;r(/««w>£>^ 

sd pMkUca.BeSacula mn accédant iàcci 
la forme de leiv abfolution eft ett , 
^ •-. ' ■ VeUn 
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Velindans.vn ubleau au codé dfo^ 
du Maiftie Autel de l'EgiiTe Cathe^ 
dra|e dç ^vktzbourg , oii « Taj^ 

Monfiénr De Rauaftaîn au Tour- 
uoy* du baftàrd de. Bourgogne efto^ 
veftu dans fa licicrc d'vne longue ro- 
be de velours taniié fourrée d'Hermi- 
nes a vn grand collet renuerfc > dit 
Olivier de la Marche en fcs mémoires 
Voila donc cous les Emaux du l>laibj| 
à'^LVïcittï vfage dans les Tournois ^ & 
ce ti^ed pas îans myftere qu'on s'en eft 
teno,^ CCS couleurs fans en iticroduir^^ 
d'autres, veu que les Romains aaoient 
iuiqu'a dix couleurs pour, leurs bou- 
cliers, s'il en faut croire Pancirol au 
<bap, 37.de la Nôtîce de TEmpirel 
Militarium Iciicorum colores . in Ro-l 
manis Legionibus fuere decem. j4u^ 
reus feu^ceus ^ Argenttus fm Mbus^ 
LutcHê 9 fumeus > viridis # cmdettSê 
mger , furfunus > fcrruginens , Ru^ 

"Les partitions (ont veniies des ha- , 
bits de Toufnpîs> i|u»^lhHenc (bavent 
de deux coiikurs dioifëes de haut ^ 
Iri^^ ou en Uasci.» <m en crauer& , 09 

• . * - H 
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^n^^carcclure, Çecre façon . d'hàbt^ 
eft derneurée en qucl<jues Villes pouç 
Ics.Coûfiils EçJbcuins , MagjilrnLS 
xivils >ou pour: itius mandeuis ^ J^ai«- 
lets , & officiers. Le âiantéau , ou ro- 
^.be des Confuls de Grenoble , eft parti 
de bleu , & de, l^upe. Celuy des Valr 
lets- de ville de Chamberi de rouge 
^& de blanc. Les quadtiU^&dçs Toucr- 
jpois fe font diftinguées de cette forte. 

Xes .paux y chevjTQHs » fautoirs^ 
p^iirleso iumelles , tierces fret ces , & 
pièces ; brece0ëcs font des pièces def 
Jices y &c barrières ^qu Ce faifoienc ley 
Tournois. Les rocs , les annelcts 
Sont yenu^ d^s, . louftes > & de&courf^ 
fie,bag;^es. Les bandes & les fafc^ 
, des . ëcharpes qu'on y portoit > que 
Jes Daixiçs dotuioiemfouveiic aux C^Lh 
,valicrs çomn>e i>ous liions dans Jcyf 
yieux Romans/ 

jL<^s.aniiTiaux piit vrie tîjefme origi- 
ne ) & les Chevaliers afFeâoiem ét 
£e faire nommer et) ces fortes deçoni* 
Jbats les Chevaliers du cygne ^ dpk 
•lion , de l^aigle , .du dragonV dû ib* 
Uii 4 ^ de Tedoile > donc ils prenoicnc 
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La forme des cafques anciens entiè- 
re u cnt fermez , & mis de coftc fur la 
pointe de l'Ecu font vne -autre marque 
de l'origine des armoiries parlesTour- 
nois. Tous les portoient ainfî , Prin- 
ces , Ducs , Marquis , Comtes , Ba- 
lons, 6c fimples Gentilshommes. Ec 
tous les anciens Ecuilbns des fbuve- 
rrins fe voyentde cette manière dans 
les revers des monnoyes , dans les 
fceaux,& furies anciens monumens. 
Tay vu de cette forte en diuers en- 
droits les armoiries de Louys.XI. 
particulièrement près de Vienne lois 
qu'il n'eftoit que Dauphin. Celles 
de Philippes le bon Duc de Bour- 
gogne , celles des Comtes de Beau- 
jeu , des Sires de Bourbon , des Duc« 
de Savoye , des Seigneurs de Monta- 
gu cadets de la mai fon^e Bourgofrne. 
Dans vnc ancienne maiibn de laVallée 
de Qiicyras eft peint vn Tournoy 
fait au Mariage de Hugues Dauphin^ 
Baron de Faucigny aucc Marie de Sa- 
voye fille à'AïU V. ou les Armoiries 
du Roy de France , du Roy dt Caftil- 
le , du Roy de Navarre, du Roy d'Art- 
gleterre;, du Roy de Sicile , du Com- 

H z 
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' te de Savoye , & du Dauphin n'ont 
qre des cafques fanscoHïonnes. Qiiel- 
^cjues-vns niiicnt depuis des courounes 
T.T ces cafques. Tay vu à Ingoiftadt 
la i-eprcicntaiion de Charles V !.. en 
• oi auec TEcu de fcs ataioirics , & le 
caftiue de pouitîl Kimé & tyaibrc 
d'vne couronne. Celles de Charles 
VIII. Tont de la mefuie manière fut 
la façade de l'Eglife de fain: lean à 
Lion.' On à drcde les Ecudbns, quand 
on a commencé à y mettre les couron- 
nes , auparauant ils eftoient couchez. 

Les diuerfcs Armoiri(.s que certai- 
nes familles ont portées en diuers 
temps , & celles que les frères ont 
portées en mefme-temps différentes 
les vns des autres, nous apprennent 
qu'elles n'eftoient au commencement 
que des deuifcs arbitraires , qu'ils por- 
toient aux Iouftes,&aux Tournois. 
Monfieur Chorier nous en fournit 
plufieurs exemples en la première 
Partie de fon hiftoire de Dauphinc 
L.X I. Sed. X V. Aimar de Sadcna- 
ge l'an 1113. portoic vne bande pour 
armoiries. , i*?- . " : "- 

Vati iifi, Guillaume de SalTenage 
' - " - . . . - portoic 
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pottoit deax cygnes coftoycsdé dea^c 
' coukcs fri^tiées:^ & auiopfjd'huy cette 
famille porte burcléd'argtnt & d'azur, 
de dix pièces au JJoa de gueu^les cou« 
ronnc , armé » .& l^^||^l^e.4i'or bro-- 
chant iur le tout y Aimar de Boîtiers 
portait vn Soleil & vn croilïàur^ 5c ^ V^^^ 
la famille a porté depuis d'azur à fiac 
beians d*argent> trois, deux, vi>,-aç / 
^hcfd'or. . ^ ^ 

.Goilkume Seigneur de Beauvoir,^ 
& de Scptcme portolt Tan 1149^ 
Ecartelé à vne cotticc brochant furie . 
tout i^an 1175?. Gullaume de Beau* 
voir , qui peut eftre , efl le mefme Dor-, 
C0it vn lion , & dans vn autre ^ceàu 
du mefme iîecle cft reprfeutée vue 
Palme. 

£udes Âllexnan Seigneur de Champs 
portoir l'an 1 16 vne bande cottoyée 
de fîx âeur-delys : Omar Alleman» vti 

frifFon palîàut i Odon Alieman y vne. 
mrdelys épanoiiie. Gui Alleman 
Tan 1 307. quatre . âeucdélis , vne en 
chef > 6c trois en faice au Uni bel de ; • 
quatre pendans. La Braiichc d^Vriage 
portoic vn Aigle , 6c celle dtArbenc 
cftablie en Bj^eflc par Pieae AUe^;^ 

s H j 
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iMû Pan 1320; vn Lyom Enfiô ^ 

AUeman Hvtùfffi àt Gi^Aobie - 
dyant alTembié Tatl. 14^5; dans fQii. 
Palais Êpifcopal toirs iès-^ patenS du . 
nopi d'Aikuianniurques au nombre de 
▼ingr- trois , il fut refolu 6i4 cette 
sAliaoblée qu^à ravefiir>ik portç.i:oien.c . 
toas les Armpiries des ; Allemans de . 
• Vaubonoois^de guetiks femé de-fleur^ 
. delis d'^or à iâj coaice d'argent., i^ay - 
l^ade de cette refokitioii. le pour- -' 
fois allega€r^? cent aiicres. e-xemples 
i^rablajjJcs de diucrfes maifons dej 
Norinaadie^de Ckàrnpagiie^ de;Bi)ur-ïi 
gpgne 3 & des,Pays bas. . 
- ^ Les Lambrequins > le Tortil , & les . 
. Valets . ibnt; des reftes des anciens^ . 
Tournois- Les Dames prenoicnt foin • 
'elles mefines demies ^àjwftef ^ & .ils%^ 
eitoient ordinairement de leurs liur^es^ 
& de leurs couleurs. Elles font^cintes 
en diueirs endroiis ao^cdesca^ques en 
xnain qu'elles parent .de ces lanibrer^ 
quins ; & de'ces Yôiersj^ Tèii ay^và- vue 
qui (ienc le& armoiries de Vaadrey de la . 
ruanîe^re que ie la faits icy représenter. , 
. Ces. y^léts^ toçtijs > & |âim»requins 
iEsac nominci; clans les^VMUx. Romans . 



Origine des Armoiries. 1 7^ 
fàvèurs des Dames , & le formulaire 
du Roy René le nomme couvrechefdé 
flaifance broudé y garni & papilloté d'or. 
Ail fécond liure des mémoires d'Oli- 
vîer de la Marche ch. 4. il eft dit du 
Comte de Salmësqui parut auTournoy 
des Nopces deCharles Duc de Bourgo- 
gne auec MadameMargucrite D'Yorch, 
que Jur fon hemmcen manière de Bim" 
mro lie portait vn ataur de Dame .• Ce fut 
en cetie occafion que le célèbre Bâ- 
tard de Bourgogne défendit le pas de 
l'iirbre d'or, qu'il porta toujours depuis 
en cimier fur fes armoiries, C^eft 
auflî des mefmes Tournois qu^eft venu 
rviage des manteaux, & pauillons au- 
tour des armoiries ; parce qu'ion les 
plaçQit au temps des louftes fur des 
pièces de driap d'or ou de foye , & 
fiir les tentes des Chevaliers, Il y en a 
des exemples dans les mémoires d'*0- 
livier dt la Marche. 

Les Supports d'hommes &: de fem- 
mes fauvages , de Lions , de GcifFons, 
d'Anges, & de Dici^tx de la fable , font 
venus des Tournois ; où iVn dcoruifoic 
des hommes de toutes ces manierc.s 
p<)ur leur faire portci* les Ecuflbns des 

H 4 
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Ch€vaUers » & pouc leur faite ^zté^ 
le pas^ & le s Lcus pendans. ^ 
iviL^s cim des Alletnaris > oà i'dH 
vQÎd des liomiues > & des feinmes 
lànsJ^ras , les vnes miirëeS , les au- 
tres EçheveUes s on eoiifôes bizarre- 
nient) > des branches darbres » de> 
pa^piUeies > des coriiets > des ailles >de 
i^aucs bonnets > des haubois > des 
plumcso des cfteufs , & autres pareil- 
les choies* s iuftiâent cette origine* 
Plutievirs familles Alletnandes ont 
^ diuers-cimiers s qui font coarâie^u^nt 
de, bci(iires » ^qui eu diftingpent les 
^. Wanches i parce que plufîeurs frères 
\ ojat paru dans les Tournois auec me£> 
mes armes, & difFerens cimiers. Chez 
eux le cimier tSt plus grande marque 
de NoblelTe que l'armoirie > parce que 
le cimier eftoit la marque des Tournois 
^ou Toa ne pouvoic eftre:iadn)i$%ians 
avoir fait prcuye de Npbleflci- Tant 
èt couronnes que nàus v&yons^^^*!^ 
leurs calques ne ibnt pas desroarques 
, de dignîtez comme pàrmy nous, puis- 
que pluûeurs fimptès Gentilsiioomies 
en portent i mais c*cft la marque des 
;X9Ui^ttois^ ôà ils ahc efté cootonnessf 
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^ Origine des Armoiries, l'jj 
après aiioir bien fait. Les Dâm^s les 
y couronnoient elles ttitfraes , &, çes.. 
couroimés (bm nommées dans le« 
vieux KoxTi^ixs ckappcUts d'homeùr, 
c'cftà dire petit chappcaux , guiilaii-, 
des » où couronnes* On me ^t xttoK^ 
quer à Naples vne de ces couronnçR. 
à hautes pointes » fut- le cafque dW. 
àïmoirie&d'vn iimple Gentiriiomme^ 
Ses armoiries eftoienc ainfî couronnées, 
fur ion Tombeau depUispres de quatre 
cents ans. A Rpme au milieu de. l'E* 
glife de QAïït Marcel du Cours ^ on 
voidrimage d'vne Dame couchée*^ £ir 
kiiouverture de fon tombeau • &rc- 
prefeotéé ^omme dormante auec vne. 
couronne en tette de graiids trefflcsj 
&de fleur-delys , fon manteau eft fc*; 
mé de lys en boutons à dcmy Qa!irei;tS:|u 
& l'Epitaphc.eft çelle-cy , Joamjafili^. 
Cecchi Tafcd 9 vxirr Dàmwici de :Bwha^ 
beUis. Cette Dame .mourut peu di^ 
temps après (es nopces ayant efté cou- 
ronnée en vn Tournoy parionMaîy> 
qui auoit [emporté le prix quai luy^ 
donna s. & peu de. joncs après eftant 
rnorte^ ^ il la ih repreiencer fur ioo. 
tombeau ;^e cette (otte auec jdeux^ 



178^ 'ArtâuBhfon^ ' ^ • ^ 
Bço<Ibtis à Tes pieds » Vm desMiAd^ 
li^s 4ej fa famûlç 9 & laurrede cecce: 
I^iHie Dame apec vn chandelier cou- 

«ftçintc/ - ^• 

^ LaplaipàR été écxnks ^ti Bkfinis - 
jfonc deui&s d'ailkour 3.9a de. 9 
cK>mme on les portolt aux tournois. 
JL4 Mài&>n4ù Lyobard^en Bugey Moit 
auuefbis , pour deuife y£3c0ftzry hffe^^ 
ftjÇ'VOHé 7* Luyrieux m Savoye^ 
BelUfJkw kiafmc. .V^ BnÛy Boui- 
gpgnc, Eworne me. tenez.. D^autrcs 
|>orc0iefitl<^ chitfi^s ^ & -ks prenie-' 
stk leccces.duiiom dekuis eiaiilreflès 
CQÎttoie on petit voir dans les de£:ri«* 
ftjons d,^s Ëmpxi&s .de TAthit ^ d'or> . 
ttu Dragon-^ > de la Dame de Piours» 
iki jjtM lie » Sanéricmit 3 & phifieûrs 
^raaesyfemblabies. ray remarqué à . 
Bruges dans PEglifede faintDonas, 
^p» tùus ks Cbe^ifalkrs- de kjToifoii 
^'or« auoîentd^sdeuifèsde cette forte*.- 
Le Seigneur 4e Grequy foment 
nUtn eft* Le Bègue de Laonoy ^£mms / 
TiMuellef y Florimont de Brimeu > autre^ 
fM mieux. Vi&t Adam » «M^rr.t€tl^ 

' / Seiéneot 

I 
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^ oytgmeâes ArwDfHes. 2 79 
Seigneur de Comines ,fnm mal. Da- 

• uid de Brimeu , (ju^ndfera ce ? Régnier 
Vol ^ A U belle. Le Seigneur de iou- 
^^^^^ y ne rn oubliez:. Le Comte de Pi- 
i^cy, vofirevueil. Le Seigneur de Croy, 
fomenance. laques de Bvimeu'^, jC?/«/ 
que toutes. Le Seigneur de Gharnyi 

. plus dueil q:ie loye. Ican de Croy , y^w- 
uiermevous.\.^ Duc Pliflippe le JB ifv 

. ruîoic pris pour la iienne ^ autrt n.w- 

, rny y que l'on void plus eftcnciuc ca 
quelques endroits, où on lic^ Au rc 

, n amay Dame Ifabeau ta7iî cjue vinr^y. 

• Les crii: eftoienr plus frcqucnsaux 
.Tournois^ou chacun de ceux qui s'y ' 

prèfencoieuc auoit ' le fien 3 qi/aiix 
occafions de gueire , ou les feuls chefs 
en auoient. Le Roman des Iourtes 
de Chauvency , que i'ay allégué au 

• comniencemenr de cet ouvra^^e en cd- 
. vue preuve 3 quand il décrit les cour- 

fes des Seigneurs d'Alprcmont 3 de 
Blamojor, de-Vaux 3 de Hiynau 3 <3c' 

• de Geui^ni. ' 

^ Le fis au prodo?ne vciWlzrt 

' £1 chenal gr an 3 "^nfie , & failltn% 
D'armes vermoill: <• fn pnrez. , - ' 
- Mn l Ecu Ji com vous orrez 

• : . H <x - 
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I Art da BUfoff ^ 

/ : Ot vm HTQix [d'argent a£ifi 

; ^ jÎH fil dm prodomne £emii 
/ jiffremçnt certes que cefi ciL ^ 

- _ «s. ■ 

A A A A 'B- A A A A- AAAAAAAAA *^ 

• ' - ■ ^ 

^n Çhemliers moult auènunâ 
JDece/mj iekienfmtenans %^ 
XluçUs JEfcHsd^aïutr efiait 
JEr U atour que ilveftoif 
^'VM croix d'àfr endantée 
; Hiraux crient a labnée . - 

^emgwémfilde prodmmt 
' , JLa cfii vAfUéfnce m remmmc: : " . 
Dejfà U mer & far delà y 
^Geuigni^ ciwrchez^9 ve£ h. là^ ^ 
l'Vne des principales fondions des 
Herayts d^armes eAolt de le trouver 
anxiouftes j, £mpriJ&s> Tournois^ 6c 
gsirdesde Pas^ou ils gardoient les Ecus 
peodans » receuoîenc les noms» & Bk«J 
Ions des Cheualiers , en tenoienc rc.- 
giftre, & en compoibient des recueils,, . 
4*ou vient que Ton a donné le npn^, 
d^art Héraldique à Tart du Blafon/ • 
Dans les icçaux les anckns Sei« 
|^eur« fe font feic reprefenter à che- 
val armez pour le TQurtioy auec les 
JiouiTes; ai ino^ées de kuK$ Biafons^v^. 

' < * ^ la 

' ' ' • Digiti^fed 



Origine des Armoiries. \ti 
la banderole de Tournoy en main^ le 
carque à lambrequins en tefte» 

Tant de fables qu'on a trouvées en 
faueur de certaines armoiries pour les 
rendre plus célèbres font des inucn- 
rions de Tournois. La fable des Che- 
valiers de la Table ronde 3 dont on a 
rempli tant de liureç ^ & grofli tant de 
Romans 3 n'eft en fon origine qu\ne 
loufte faite en Angleterre ibus le nom 
fuppofc du Roy Artus , & de Tes Ba- 
sons 3 & Chcuahers. Mathieu Paris 
fait mention de ce Tournoy Tan 1 2 j 2 . 
fous ce titre > Haftiludium tabnU ro- 
tiinda nuncvifaîum apud Ahbatiam de 
Vvalenden ceUbratim* Annoquoque fub 
Codem Milites vt exercitio militarise- 
ritiam fHarn^& ftrenuitatem experireraur^ 
corjftitnerunt vrianimiter y non vt in hafti- 
hidio illo y quôd communiter y & vulgari^ 
ter Torneamentum dicitur y fed potins in 
illo ludo militari \ qui menfa rotu?:da di- 
citur ^vires fna^ attentarent y Ou« 
treman dit que l'an 1352. Ican Brc- 
nier Prevoft le Comte 3 de laques 
Gouchcz Prevoft: de la Ville de Va- 
lenciennes y tous deux Chevaliers 
bannercts allèrent àlafefte delà table 

• ' . ' ronde 
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îonde à Paris aiiec vne belle & grande' 
fuite Part. z. de l'^hîftoirè de Valcncieii=^- • 
neschap. i6. Tous ks Romans de ce - 
ttmps-là > ne font que des inucntions 
delouftcs^ & de Tournois , que Ton 
reprefenroit fous les noms de la don-- 
tour eu fe tour , d» Cloafieau ténébreux y de 
la fore fi deuoyahle > du val des faux 
Amants. Le fameux Roman de Mel- 
lufine cft vn Roman de cette forte^ 
qui a fait le cimier de cinq ou fix fa- 
milles illuftrcs. Ils reprefentoient en 
ceslouftes les Preux, les Amazones, • 
&: les anciens Chcualicrs , dont on 
nous a depuis donné les deuifes com- 
me des armoiries propre s de Ces PreuXo 
Aux louftes de lean Baftard de faint 
Paul Seigneur de Haubourdin le 
Cheval du Seigneur de Crequy eftoit 
cotivcrt des armes de Lancelot du Lac 
à la bande de Benouhic, & ccluy dn* ^ 
Seigneur de Tcrnant des armes de 
Palamedes ^ dit Olivier de la Marche^ 
liv. I. de fes mémoires chap. 15;» 
Oultreman que i ay déf» allégué ra- 
conte en fon h'ftoire dé Valencien- 
nes que Pan 1334. Jean Grenier Pre-^ 
uofi le Conte propofa vh Prix à la plus 
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belle compagnie , & la ynieitx eqiiippée:, 
qui fe troHHcroit à certaim ieux que le 
peuple amit drejfez. k fa follicitation. 
Ceux de U me de le Sauch emporte- 
rem le prix. Ils vinrent quelques vingt- 
deux hommes reprefentans les Preux Che^ 
naliersdu Roy Alexandre le grafid aueç 
amant de Demoifelles tom^-revctus d'e-- 
carlate fourré d'Hermines ^ ^ chaque 
bande & ru âge cuire V équipage d'habits^ 
chifres > deuifcs & iturêes > trainoit vn 
chariot de triomphe y ou qneUjue autre 
machifie 3 qi^ii roulôit par des fecrets ref-- 
forts y &enfantoit beaucoup dechofes rny- 
fiertetifes,& pleines d'Efprit. p. z.ch. 1 6. 

Les Hérauts d'armes qui trauailloienc 
à CCS Romans ^ mettoienc tous leurs 
foins à trouver de fcmblablcs baga-^ 
telles à propos des armoiries des Che- 
valiers qui fe prefcntoient aux lonftes. 
C'cft fur la foy de ces Keraurs que 
Golut a dit de la maifon de Gramont 
de la Franche-Coniic, que les Seigneury 
de Grammont qui font en Bourgogne y çjy 
en France 3 portoient premièrement pour 
armoiries U Sauteur A' or en champ d' A- 
z,ur y ait? fi que ceux de Granges y iufqua 
se que en champ cLs vn de leur mai f 07^ 

combat 
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combattit y & vainquit vn Cheualier 
Anglais pour la defenfe de trois Darnes 
du Jang Royal d' Angleterre 3 pour raifon 
de quoy il print trois chefs de Reines en 
ehafnp d'az^ur 3 comme les portent ceux 
de eette matfon. Iules Chifflcc dans vu 
mémoire envoyé au P.Heiman Crom- 
bach Authcur de Thiftoire des trois 
Rois . & du tianfport de leurs Reli- 
ques à Cologne , die que les Armoi- 
ries de la maifon de Gramnionc , font 
les trois tcftes de ces Rois > & non pas 
des bufts de Reines comme dit Golut> 
& voicy comme il en parle. Sciendum 
farniliam de Grandmo?n vetuHam > & 
nobilern in prirnis comitatus "SurgunditC 
genteyn ^ arcern eiufdem nominis , à qtia 
& appellationem ab anttquo habet y Ab^ 
batiét loci crefcentis > ^ud modo trium Re^ 
gurn appellatur habere proximam. Obfcr^ 
uandfim prxtereà proceres huius gentis è 
familia de Granges > quA è camitum 
Aiontis Belicardi (lirpe mafculina duce- 
bat originem > fatos principio fuljfe 3 & 
cognomen de Gra?iges retinuijfe s donec 
G?.'iJo frater G^illelmi D^mint de Gra^i- 
gef arcem grar^dis rr.omis hdreditatis no- 
7/9inc adeptus y cognomen provt vfu^ erat 
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f empote fireque^tiffinms , & infignia 
paternàt familidt ommno de f émit. Hoc an^ 
tem niodo fe habebMtt ScMtm erat cétr^th 
leum cTHce deçifffata aurea exaratum* 
J^ûdaMempTdfefitiargimento cmdMcitt 
ifiud efij eHmdem. Gmdmem qui eodem^ 
t empare vixit qtiojra^JlatafHiJfeColo^ 
mam Aiagi>rHPiileorpora trâd^ne hifiro^ 
rki nomm infigne Gentilitium proprio 
marte fump/ijfe rarum admodum & in 
tpM art4^ heraldicéL inufiMtum fria^ videlh 
pet humam capita coroms anreis redimita 
inan^fcuti cdrfêleM^ U tcfutc enfiiire 
tout ce que Goiut en a dk au li ure 6^ 
de fes Mémoires chap. 44. page 403^ 
£t lePere Coiixbrach ajoute que les 
crois ceAes des Rois fonc couronnnées 
delà inefrae manicte , que le font cel- 
les de ces: armoiries^ C'eft au(& vMl 
traditioa commune que les corps de 
ces Rois xepoferem en cette Abbaye 
lors qu^oa les portoic à Cologne^ 
H erman Crombach Tom. i.U ié C. J^./?i- 
fimrétrium SS-RegumM^g^rum^ 

Quelles fiâions n'a t'on p^faitesi 

Eour les armoiries des Ducs de Mi- 
LH i Alciat veut ndus perruader après 
deux ou trois Rot^iânciers que c'eâ: 

^ ^ de 
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delà defeite d'vn Géant nommé Vô- ' 
lux, qui fe difoit du fang d'Alexandre- 

Me grande que ceBlafôncft vcnu, &- 

.r^tqu\n Othon Vifconti luy prir ce 
cimier 3 dont il fitfcs armoiries. Oli- 
vicr de la Marche nous a dôrine vnc ' 
autre fable au fujet de ces armoiries. 
11 dit en Tintroduction de Tes me- 
moires ^ c^Hvn mrnrnc Boniface Comte- ' 
de Paniefut vn moult vaillant Cheualiery 
voyageur & champion pour laFoy Chre- 
fiienne : cehty Bomface ft maria a vrte 
fille héritière dn Seignenr de Milan nom- 
me e Bl tnche \ & le premier fils qnU eut - 
d'elle y fut efir angle an bers parvnferpent • 
de merveilleufe grandeiir : Et fit icelny - 
ferpent moult de maux f^rauant y & de* 
puis* En ce temps efibit ledit Bomface 
en vn voyage fur les Sarrafins : & a fon 
retour fut averti de lapiteufe 7nnrt d^'^ 
fon fils y & des dommages ^ue fàifoit le- " 
dit ferpent en fon pays y & es voifinages. • 
Lè Chevalier tr au ailla tant pHr curie ufe 
pour fuite , quiltroma ledit ferpent en Ijn. ' 
bois > ^ni emportoit vn enfant en fa g- rgCo ■ 

..' Ce luy Chevalier par courroux de v ange an- 
ce courut fus audit ferpent y la befle L ijfit 
éK^rife de r enfant p qi^elle aimt rneurdriy • 
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' f f «^«^ A-^ 'i^dit Chevalier , & duri( 
. A« hatatlU entre eux deux moult Immu^ 
ment , ^/^^ -.^ C W;V^ 

ç «/ coup a U be fie far le milieu, de fort 
£Jpee i mais comme celî'afe:^ U coufln- 
^^ àvn ferpent de c^uerir k fe renouer^ 
celle belle qui fut moult longue fe renoua 
près de U tcfie , & getta tant de vrnin 
auant que le Comte la put de tout point 
partuer , que le bon Chevalier en cuid^ 
mounr:& pour celle vangcance & <viSloire ' 
les Enfans dudit Comte qui furent depuis- 
Seigneurs de Milan, portèrent en leurs 
armes d'argent à vn ferpent , & l'En-P^if 
Marriffant en la manière deffns bUfon- 
pee. foat déduire ces fables il ne iiuc 
que remarquer que ce ferpenc eft l'ai:-'' 
moine parlante delà Comte' d'Angle- 
rie, comme on void au tombeau de ■ 
lean Galeas Duc de Milan dans la~ 
Chartreufe de Pauie ,.où toutes Ici 
armoiries de Ces eftats font repre^n- 
tées , l'Aigle pour la Comté dc Pauie ' 
la. Croix pour la Ville de Milan , & 
for la guivre il y a écrit; Cornes ^n- 
glena oa comme on lit ailleurs u^noua- 
rj*. Tellement que ce,tte guivr^fait : 
allulion a ce 110m. Le Serpent eftant.. 

, ' ■ di e ■ 



die Ji^iguis en latin. VQktcr.l.4.Gcog£i> 
jiljdma mfiellHmfropyMfdiolanum efi^ 
vnde originem Fkecmkfs fi habere Ji^ 
€Hm in JidjdioUnenfihus^ rebau^ AufS^ 
dans toutes les hiftoi^es anciennes ^ ils 
fon t qualifiez Comtes. d'Ângleuc auâci 
qu'il foiem nommez Princes de MiJaiu 
Andréas 'An^erts Càmm Mèdiolam 
Prim€ps vnkw Othi Principis filtM h^c 
mno^ defnn^o Pâtre } 8. a^taiis fua anio 
eidem frifmpdtu fuecedeni regnriuit 
éimis^$. Phiiippus Bergomas. lu fup^ 
plem. an. 1 1 io, omnibus p^dfiit Gual^ 
fa^nus Auglerut Cernes > vir tkw généré» 
tum fi^iàij clarns Du Braviys L. if./^^ 
On fit vn Ronaari pourle earroa- 
(eldu feu Roy fous le.titre de Ron^an 
des Clievalieis de la gloire : on^n a 
£ut de êette forte en tous les iieclef% Zc 
eu toutes les Cours des Prinçe& » ea 
JElpagneceluy des Zcgris, & des Aben 
cerf âges de Grenade 9' à Fetrare le 
Çhafteaa de Gorgoferufe l'an, ijéié 
Les noms , & les deuifes de ces Héros 
Imaginaires »'lont de la nature dès 
noms» &c des armoiries de ces anciens 
Preux, Paladins , & Cheualiers , dont 

quelques, blaCopnciirs nous ont ifàic 

» **** '» ^ 1 - • 
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4;e grandis £ectte)U4i^ez des vieux Ko^ 
inancicrs.'" . ■ ■ V " 

' Eu Alletnagtic k preuve 4e ran- 

cicnne Noble^Iç fe faifoit par lesToiir- 
noîs aaqoels-^tti s'eftoirtrôuvé , la 
chconique d'Aliàce le £ùt ainû. 

■ Conradt gvaff zu Lutz.eljiein • anff^ 
âèm Tttrnitr zjt Magitnburg 938. Con- 
rad Comte de^juczclAein au Toiuuûjr ^ 
de Magdebourg l'an 5)38.- 
- EbtHtarit ff vàs a*,jfdetn Tkrnier ttê 
Trier 1 01 9. Evcrard 4e, J^utzdftçiu au., 
yournoy de Trêves 1 015) ' 

^ Heinrkk, ^**ff TUrmer . 
u^mihhr^. Heijryau Tottrnoy d'Auf- • 
hourg, -- . ' 

JEjrneâ; VvincKcnial à celuy de. Trc^*- 
ves loit). Nicolas à. ccluy de Gotcin» ; 
gen i 1 i^r. François à cèluy dè Vormés '' 
110$, Albert à celuy de Ratisbonn^ . 
' 3 1 i.Gaipar à celuy d'HeyIprô 1408. ' 
C.eû: en ces occafiôs que Jês Empereurs' 
donnoiencdes manques de leur eilime, - 
& de leur amitié à leurs Chevaliers, 
coniffie fit Henry 1 1 1. —à YenceflaS 
de Pardubiez. J>ttgr iUitfinoretvttuftio-- 
refque in Bohemia Jlîrpss etjmturn » vna. de 
PdrdtéifiK fiHii.i 0t^f- famUU piaioret 

' ' Mm 



JEranconU Duce.RoteKbtirgi cvim aliis im^ 
Jferij BehemU^jjye procmbas^ tudis Troia^ 
nis iKtcrfuijfe legmtur^ at^ue etiam.fdh 
citer decHvriJfe. Anna itcrum^ 042, cttm 
Henricus J I:L..HaUts in Saxonia Imà^s 
êqHcJlres edcret 3 Fé/7cejlaiu de .Pardubiez. 
vinktem fuam in itnferij t&tius corJ^eElu 
frobaui$\ cui vtfecmdo decurfe^et Jin^ 
gtîlari gratta & fanore Safaris e^Mon^ 
. cejfam. Aloylius Balbinus c; i . vitx 

* genûs. ' . • . 

' ^ Les Règles âa Blaiôn font venu^ 
des Tournois , ou il neialloic^pas por- 
ter couleur fur couleur , ny meialilir 
métal -, parce qu^il ^Uoic porter la 
,cuira(re dorée.ou argentée fur les ha« 
• birs de couleur, ou vn volet de fojte 
-£n , &; délié iîir la cniralTe-comme oa 
•çoid dans ic5ai)emoires d'Olivier de 
la Marche , 8c dans le Théâtre d'hon« 
. neur , & de Chevalerie de Vvullbn. 

' On eft oit obligé de fe^diftinguer dans 
tes Toiirhois quoy que t*oîï Fdft de 
^eiîne famille.} parce qu'il iàileit re^ 
connoiftre ceux qui ûifoient mieux- 
jpour leur donner ic ,^rix, Çcil pouf 

•cela 
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^Origme des Armoiries , ioy 
, «ek que Icst AUcnaans fc dUlinguoif«c 
^par Icij d^piers , les fianjaiis.par je 

changement dç5»cduleur&., les Analois 
^par additign de^qufiique^piece .t le$ 
, François au ,cQmraencer«cnt .|)a£ de* 

4cuiiès emieccmeiMd^eretJtes,;5c de- ^ 
^^^x% par les lauiiîcau 3c „ baûons , cotti». 
"çes , bordures^ j,^..autresaîîaçqijes. de 

Il n'ejCtoit pas permis .4e vprjcndre.l» 
. deuifc, ou les armoiries dVn autre,, 
.av0ic .dujgi .bu conibiat eutce ' 
ceux quiies portpient de. mçjûne. -U 

cut"vne.^.fafiglante guerre entre 
.Zegri4,rêj:iJjM Abcnccrcagès , à ' Gre- 
nade parjce,/iu.e,le« Zegris auoieui:> 
pris les couleurs , & les livrées des 
^Abenccr rages efl.vn j;ouiiiQy qui iè. 6c 
^ans Kp^açe de y viuaramb.Ie. ' 
, ..Ceux^ui ne ^'eftoiebt trouuc z e a 
•iaucun. Tournoy -n'auoient point d'as- 
nioiries , quoy qu'ils fuffènt d'ajUcurs ' 
Gentilshommes. C'cft ainfî qu'il faut 
,eptendce ce^uc dit Henry Spclmain 
en fon Arpilogie. MuUis me igmhilihtts 
^MmUiifiiàdefkere infignia etiam vfque 
MidMenriciiF I- étatet»:» 'vtuidmefim 

.!'! y . ■ • . . tmm 



1^1 Jrt Blafon f ' 

tlumforrnulis i-in t^uas iurMus ejuUm 
è fiirfe mhUi rebondit nihil Jtbiinpgmum 
' Accidijfe > ^ia nec iffe » nec maioresfui • 
in yeUnmvnqwm defcenâifent^.Qt qui^ 
ne fe peut eiuendce de la guerre , puil- • 
qu'en ces remps - là nul ikt^koit tenu 
■ ponr Noble, qui nVn fir prAfe^ion y. 
mais des Tournois , louftcs & exerci- 
ces militaires , ou ils n'auoieut iatnais 
feu ôccafioft de fe .irouuer.. Il ajoute 
. . qu'en Irlande pluficurs Gehtishommes 
. , de fon temps cftoîcst eweore ar- 
^ ' inoiries j parce que l'on ne/aifoir pas 
des Touriîois eu Hibernie,& qu'il Jài- 
loh fouuent aller bien loi» , 
vue grande depînfe pour s'y trouver. 
7» Hyherma fîur 'mi habentur nobiles i 
. primariis famUiis » ttiam mncMemu 
afymbUi, t." Allemagne où les armoi- 
ries font anciennes sTics Geiwilshom- 
■ mes eftotent obligez de fc tWiMt,«llf >ux 

. Tournois, d'où eft venu ce ,^eux pr.o-. • 
verbe Alleman, Ein Edelmim magvor 
Mittag t» étcks^ getzjen : vnd nack^ 
Mittag in ThftrtJÎer reitteft. v« Gen- 
tilhomme peur fwncr fon champ dç-. 
uan; roidy , & aprcs.naidjt il doit alliée, 
■. au Tournoy faire les exercices 4c Cbev 
lokrie. ' " 
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Origine des Armoiries, i^y 
A Naples la plurfHirt des . anciens 
Chevàiiecs £aai lepcefencez fur leurs 
tombeaux avec des tronçons de lances 
de Tournoy , & les «»aotç(éis que Ma« 
nuci Roy de Poctagal ^^^t.geindre en 

fori Palais de Simre ,Io»c ati^çLe'qs 4, 
des Taureaux ; parce que 
de Taureaux font yne partie des^^KÇ^ 
«ois d'Efpagne. 

Apres cela il lemble qu'on ne puiûiê^ 
plus douter que ces exercices militai^ 
res n'ayent efté l'occafîon des armoi- 
ries > foie que l'on vueille qu'elles 
ayent commencé par les habits > où 
par les armes qui fervoient également 
à ces exercices. £nfin comme les Ca- 
valiers François donnèrent le nom 
d'armoires^ pu armairet , aux bùftets ,. 
garderobès, & tablettes , où ils te^{,^ 
noient leurs habits de Tournois j &r: 
de loufles , ils donnèrent le nom 
^jirmuirUt à ces figures ou deuifès 
qu'ils portoient en ces oceaHous.. Les 
Herboriftcs ont depuis donné ce 
nom à vne elpece d'oeillet (at|vagea - 
dont les. fùeillcs font coupées, & ^^^-^ 
fendues fur" les bords comme leslam'tp: 
brequins des anciens Tournois » 



1^4 Blafon , 

Rangées comme ks keucÛeis ide« Mi- 
cic Dues louûes* 

Chapitre IV. 
£0 ^el fêys Us Amoimi , 

SI les armoiries ont ceUactieBce par 
ks Tournois » il Êtioc avouier qiae les 

i^lkmans chez qui les .Tournois rc- 
gkz OQ «fté«ti «irAgê depuis l'an 573$. 
Ibtu le« pccfBiiers <|uien 4y€iu eu pouc 
ces exercices, 

La forme t^rre 4es habiis p«r- 
cis , coupez » criiache%, cailke » écac- 
rçkz , my-pariys , tny-coupez j my- 
tranchtz , arrondis-en gyroos , ^cac» 
. tckz en equerre & en^yrou » liesces 
içn pairie , Sx. en MantcT, palkz , ban- 
dez , vivres ^ & loz«agez >|a'iis po9» 
toietic en ces combats d'appareil corn- 
■ iViC on void en plusieurs vidlkspeiu- " 
cures d'Ausbourg , de Nucexnberg , & 
de K^ti&bonne, & en quelques upiiIè-> 
rui foit ancienaesinous f;^it voir clai-- 
rement que nous leur deuonsla pre« 
miexe origine de ces roi'(es.d'iu;n:K>ines« 

•que 
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Origine ans Jrmotrus, îjtj 

^tiè kft aistm mcionf ont imitées. £n 
voicy des Exemple*. J i,;^:: ; 

T&AvN porte parti d'argent , & de 
^ £^le, conSme laYiUe de Mets k porise. . 
* Li£GHTSMSvsiM po£(e coupé d'or» 
& de gueulesscomme les X^otti du MM 
lanois i4*or & d*Azar. - v-.»<|:si4 a 

ScHMiniTZati-a^ché d'argenc ilir ià^ 
blc, comme Caponi de Fiotence de 
fable fùc argent, ^ * 

Le Pdys & Çanconde Zurich caillé 
d'argent fur Azur. 
^ V.Ne vis RG écarfelé d'ajtur & d'ar- 
gent » comme Sainte Colombe, en 
Beaujolois écarcelé d'argent & d'azur. 

FiKCHiR V* ëïcImu&ii ch Suaubc 
ec4i;te|4i;^^ui:oire d'argent ôc d'azus* 
c^mme4i^ en Dauphinc'. 

G E sTfi4iGflriN«BH , 'Fietcé en pal «if -, 
gueules d^rgenc^ &^'azur. 

ScHEVFEL Ticrcéen fafced'aEur,de 
gueules & d'or , eomnie Polano à Ve- 
m& , d'-or d'azur , & d'argent . : 

Starschedel, Tiercé en bande de 
gtecules , d'a^iir , & d'argent , comme 
Nglj^par d'ot de gueules » ^ d'a.zur. 
\. ^'-l'vRiîiNGER »en Bavière , Tiçjï^çc^en 
* Itiirre d'or de f^bie , & d'argcn t^^^ 
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ic^6 AriduBlafon^ 

AssPERG en Fianconie» Tiercé en 

inantcl,d'azur,(i'argenc , & de gueules. 

V.Briese en Silefie>Tîa:cé en goai^ 
Skt de fâiïle , d'aigenc , & de gueules* 
* : Ne cENDANCKa MechlebourgjTier- 
té embraâe à droice de gueules « dTar* 
gent&d'or, 
* VvALSiTiercé en gyron appointé en 
barre vers le cl&ef de iable » d'argent &• 
de gueules. 

; P R 1 E s E NjTiercc en pairie d'argent,de 
^blc & de gueules. 

Die MEtiGENTZEa,Ticrcc en girons 
arrondis en co^rur de gueules> de fàble^ 

* ^d'argenr. 

V Ta LEjécartelé en equerre d'argent 
& degMcules. ' " 
v> ËLERCHOTEK écatceié en girons 

• arrondis eu cœur d'argent» & de fable. 

SiKizENOFEN, coupc traachc,taillc 
d'argent & d'azur. 

' . Dj« Sxvcki en Suiffe, parii,coupc, 
tranche, taillé de fable &: d'or, comme 
G rolée en BcelTe d'or & de fable. 

Des Alleraans l'vfage eji gaiîà auflî^' 
tofc en Frau^ auec ccluy dts Tour-, 
nois » & iàjis prendre tant de formes 
bi^Ci:e$ d';u:inoiries ^ nous n'avons . 

gucres 

< 
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^ Origine des Armoiries. 15)7 

guère retenu que les chefs 3 hCccs , 
bandes ^ paux , girons 3 frcttes 3 flifc 
paJlé 5 bandé 3 coupé , tranché ^ taille 
outre les figures naturelles 3 & artifi- 
cielles* Le Blafon à cômencé en France,' 
conie les armoiries ont commencé en 
magne. C'eft à dire^que les Frâçois 
font les premiers 3 qui ont mis en ré- 
gie les armoiries, & qui en ont fait va 
Art. Auffî n'y a-t'il à proprement par- 
ler que les François 3 qui entenden? 
cet Art. Les Anglois^qui y font après 
nous plus fçauâs que les autres nations 
blafbnnent en termes François. Les 
Italiens, & les Espagnols, n'en fcavcnr 
prefqucrieM , &: quoy que Tvfage des' 
armoiries foit ancien en Allemaeiir, 
TArt de blafonner y cft encore inconiC 
Monfieur Spener Tavoué franche-/ 
ment , en la préface du petit traire 
qu'il a fait pour les armoiries de la 
Maifon de Caxe. F.ilhm ^y? dit il , . 
-propemodum mhil de hifce m Germanih 
Tii fira extet 5 ji prêter Theodori Hccpwgi 
CAteroqui lande fua digmrn y fcd ipjïm 
difc'plhdfcfit^^rU fcita vix ntthgcns 3 de 
i^'Jtgribns c^us 3 pauca qud hlnc in de re^^ 
per 'mitnr ^ vnius altenupue mcditamina, 

I 3 



i c^B Art Blafm i 
txeipioi. rèfpere que €c galant hom- 
me ne iaiHera pa» long-temps Ton P«ys 
fans cet avantage, li a déjà commen- 
cé , & il eut la bonté de me eommum'- 
*quer ion deiîèin quand ie U vist à. 
Francfort, cora.me il auoit pris la pe*- 
ne de me venic voir à Lion , afin que 
ie luy fi^Te pgrc du mien. C'eâ d«>nc 
par le moyen des François.j que cet 
An s'eft cûendtt à tenus le^s autréii na- 
tions. . - ' ~ 

■ ^ • 

Chriftophle de ButKcns réfutant les 
imposâtes id'vn Romai» des guerres 
des Sire^s de Gnmberges , auec ie& 
Ducs de Brabant , reconnoit dç bonne 
ib^y quele Bla(bnn'a comœ»icé aux 
Pays bas qu'environ Tan i i6o< Or/«^ 
-UnoHS ferait bien difficile dit il , au L. 4» 
chap. ^ des Trophées de Braixmt > 
de traitvtr queUes . Armoiries Us Prmctf 
tnefmes pmoiem en ee wafs-lÀ » fuif<pu 
M»s Utm feetmx ïm m tnum mkmt 
masrc^uc m .MUfony & vttiuMtmtm U 
fort des armes nefi fi ancien» ny Us 4r- 
mes fi hertditMTit , cammtmUsîHÊMpni 
mMntenam » m f^'M. peitP iuger- 
des fceaux » U Blafm en nos quartUrs na 
efié en vf^ge tfue. Pe» ènmt 
MC^ Henry 



- • . ■ - ' ^ • , - • - 
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Origine âes Àrmomes. îc)'p 

Henry Spekaan dit que la Nobktïe 
d'Angleterre n^a des aimokies que ' , 
depuis que les Normains y etitrerene 
aui9c. Guillaume k Conqucranç» i\fp^ 
firates j^fiipiom. in Af^limi ^m^mi^et 
' J^ilbélmm Primm ârmarfim cultum 

Nêrmamis viâfMHi^ aceepiffe. Il ie ' 
moc^ue des fables , & des rcfveries * 
de^^euxc^oi ei>OQC domté aax Danoll»^ . 
aux Saxons > aux vieux Bretons ^ ôc - ^ 
aux Chevaliers prétendus delà table 
.fonde; lia deux grands ckapitrés peut , 
irefutecces iffipoÀures> qu'ail attribue ^ 
à des ignorans , qui ont voulu rendre 
Uut ars plus illuftre par ces fortes.de 
fixions. .\ v' 

. Nos François en portèrent l^fage, 
aux Royaumes de .Islaples»^ de Sicile/ 
euec le§ Princes d*Àn)x>u. Il ne faut 

h» ce ^» Scipioii Ammtiatb 
¥hUé^ MagQQSsdé Piiilibext Campa- ^ 
itiLe^nt éciit tics familles de Ge§ Ro- 
^iii«s 3 pcmr voir ^Q^h lt»feot vé« 

Joui cç ^uc les Efpagnols oçkt écrit 
iks aàcfeiiBes> anumnei de leur» Rois 
deuaac Van onze ce»i eft puce fable, 
& Argpce MoUnskdcch^c au chap. 41. 

14 ■ ' 
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loo xjfrt du B Ufon ^ 

du liure premier de fon Andalouzie^ 
qu^jl ne s^en tient pas à ces Authenrs, ^ 
qui ont écrit fans fondement, & fans 
aucune preuve de ranciquiré de ces 
pTCtendues armoides ^ yo mjîgo efias 
antienne àaàe s 5 y -prwcipios por ténerlos 
for fin fmàamento. Celles d'Arr^gon, 
de Portugal , & de Navarre , donc 
on fçait Torigine, font les plus an- 
ciennes. Leurs guerreis contre les Mo- 
resjontefte Toccafion de la plufpart 
de leurs armoiries. Enfin le mefme 
i Argote de M^lina à vn chapitre entier 
/ des familles qui ontpafTe de France 
en Efpagne fous ce titre lina]e^ 
nobles àel Rewo de Francia y (jne pohla^ 
'y on en Ca^ïlU ^ c'eft le 8j. du liure fé- 
cond. 

On pourroit demander fi Tvfagc 
des armoiries eft receu ailleurs qu^en 
Eairope, & fi les autres parties du mon- 
dé en ont eu quelque connoiifance. Si 
- nous eftions du fentiment de ceux qui 
en donnent aux AlTyricns , aux Grecs, 
aux Egyptiens > aux luifs 3 ôc aux Mo- 
res , il faudroît avouer que TAfie , & 
TAfrique en auroient eu Vyûige de- ^ 
liant lïous i mais comme i'ay feit voir 
* aux 

I 
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anx déux chapitres preceden s que l'v 
iageiVen ell pas ii ançji^i y on pcui: di« 
xe , qu'il u a p^fTé en Afie y Sf en Afri- 
que , que quand les Europèans y (ont 
allez j & que ces Pay^ n'eilauc habites^ 
que par des Mahometans> qui gnija, 
pluralité des femmes^ ilsuèl^iitfibint 
de familles,& coinme il n'ont point dp 
Moblcdc, le Blafon y tri inconnu^quoy 
que d'ailleurs ils puiflênc auoir quelf^ 
ques ii^arques dans les armées pour 
fe tCConiioiire> ôc pour ic diftingucr. 

Les Portugais , ôc les HoUandois, 
ayant pailc aux Indes Orientales 
Occidentales, pout cftablirle cômcrce. 
auec ces peuples ^ y ont fait palier eti 
quelques endroits Tvfage des ai>noi-« 
ries. Du larrîcau chap. 3. du liurc 3 
de Ton hilloire des Indes rapporte i^Ë#- 41^ 
dit d'vn Roy de Congo , qui ayanc 
eftc inftruit par les Portugais ^ bap- 
tifé y receut du Roy de Portugal de. 
•riches prefcns > ôc des a.nnoiries > 
^u^il ordonna à tous les peuples de 
-reconaoiice coinine la marque dt{ùn. 
authorîté Royale : voicy les ternies 
de. l*Edit de U rfianierc que ce Pere 
l^aini«X6 dati» foo jiiiboire traduit de 

1 . . I S 
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horiginaJ. amant que eefi U cmfiume 
des Rois Chrcfiiens de porter des afmâiri es, 
pmêrfairt conmkre à U poftmtém6 &. 
hur race , & retidre d'autant plns^ iHu- 
fire U Royale Majefié : le Roy. Emâmeê 
digfje d'étemelle loMuge mus s vfiuUigr^i 
tifier ^ honorer 9 nous enuoyant vn ecaf^ 
fon rnarqîié en premier liin du figne de 
£mx 3 afin ejne nMs ayons foMêCifiance de 
ht viRoire obtenue par t Er/ipereur Con- 
pantin p après auoir w le figne de 
Croix au Ciel y & qtie nms ne mettiom 
iamaif en otéblila viUoke que nws auons 
pareillement re?nportée. Et parce efùè 
tJlpofire faint Jaepées^ É aide ân ^uel nous 
auons f 7Huent implorée en la bataille a li^ 
jtfntation des EfpairnoU y s'efiane appam- 



% £oy Emapuel ét muUi que fon Image fi4t 
grauée h mefmei armoiries. D'anantage 
four feeller auec vn fignaU tmmgnage 
- tamitie mutueKe > q^i efl entre luy & 
teousyii a ajmé aux chefeJ^fufdites^Ue 
Mrmerieê des Rois J^, Portugal 9 ^i^ font 

' êinq petite ecjnjfans difpofez. en forme de 
€roixi^^J^t^V^t^ 

armoiries, de Portugal >. à Toccafioii 
^ là défaite 4e çîdg Rois SMS»#jn9> 



Origfui des Ameims^ aro^ 

après auoir témoigne fa reconuoifr ^.'^ 
iarice envers le Roy , qui luy inoii fait 
ée piefenc ^ii ànit par ces termes. 

Si .adiurom y & aâmone fions nos eti^ - 
fAns , & toute mjtre frofferité y voiri; 
félon mfire pouvoir r & autorité Um^onvri " ^ • 
mmàpns de porter ces armoiries > d'en orr^ 
mr ItfÊTs mtciiersi d'en faire les fheauK r 
de, leurs lettres r& de les porter en guerre v ; v 
en leurs efiendars y bref ^ d'amir ton four f: ^ 
dément tes yeux dé P Ejprit ce qu elles fig-- , |^ 
' nifent i afin que ramant euant ces chc^ 
fcs j ils f^exeitent à la vertu & pieté y t^- 
aiéeè tindê de noftre Sauveur y ils remf^ * 
portent h viSoire de leurs ennemis* Mais 
d'autant que ceji la coufiume que les haut s 
faits Jt armes f oient recmpènfek y & qué4 
ki hommes quipar leurmerifesffi^t^p^.^^ 
te à vn plus haut degré Chômeur mon^ 
trente à leur pofierité les marques de Jekir 
valeur » le mefme Eoy Emanuel, nous 4 . 
envoyez, à^autres ecujfons 3 & marques 
de NoUeffe pottr en honorer la racedes^ 
- treme fix > qui je font vaillamment po^^^^^^^^ 
en ta bataïKe y m auec Vaiâe de Dieu^nons^ ^^^ 
avons hrifél*ejfm de nofire frire ce, qu^'^-; 
»eus faifons aup parafes aucrt^emeffs 3, : / 
afin que plHjie$irsfoient hicitez. aamnù^ 





Google 



204 ' - Airt duShJon^ 

comfen[e. L^hiftoriçn ajoute que cet. 
. Edit fiif affiché partout, & que copie 
: enfuc.doi^ & envoyée à toas ks 
' ' . grands Seigneurs du Royaume. C*e{t 
aitifi qUe PiBchiopie receuc des annoi- 
ries , qui luy ellokncniconnues aiipa* 
ràuanr. Ces trente fix pcrfbnnes, dont 
il éft fai^ menti oa en cet £dn ^ iba« 
tinrent eux (euis vne armée^fTea^ nom^ 
breufe qu'ils défirent par vn prodige 
mèrveilleux ; 'car le chef de l^atqoée 
ennemie ayant -efté pris avoîia qu^ils 
auoient vu autour du Roy Alphonlè 
liouvellement baptifë des geosatmeft 
de Croix » qui combattoieni; pour luy> 
& qui les auoient mis en fuite. Ce 
<quî nit caufi^ qtie le Roy Portugal 
luy donna 1^ Croix pour armoiries> 
avec rinlage de faint laques j parce 
qu'on tetioit que cet Apoftre s'çftoic 
montré vi^bietnct en ce combat après 
que CCS trente fix hommes l*eurenc 
]iivoqué> & eurent fait de rontton:i 
leur cry de guerre à Texeraple des 
portugais. Olorias Evéque d'Algarbe, 
c le p. MaSèe om décrit le Ibccez » & 
s merveilles de ce combat Tyû eai la 
- • - vie 




0 



Origine des Armoiries, i o y 
Tie du Roy Ëmamiel^ & l'auçrc; en fou ' 
hiftoirc des, Indes*. 

''Les HoUândois ont .donné des ar- 
moiries aux Prouinces du ficafii ^ de 

* Gaipâi: Barlce hiftorien du voyage y &c 
dtt'Gouuernem^ntde Maurice de Naf- 
ikuqni y fuc envoyé parler Eftats^. 
die que ce fuc ce Seigneur y qui leu^ 
4oœia ces armoiries pour diftinguei: 
166 Tribunaux > ^ôc^ pour i'vlàge >ics 
fceaux , dontjls dcuoicnt Te fervir dans 

* tous leurs aâes publics;!! prit les iigu« 
xes des armoiries qu^il leur donna des 
chofes/îngulieres y qui nailTent^ou qui 
ftêont dans ces Pr6uim:esJl donna à ja 
Province de P^rnambuc l'image 4'vne/ 
'£lle ^qui fe cpnlîdere dans vn miroir^ 
êc qui tiêm "v^^ plapte de rofeau oUt 
vient le fucre^^^ne autre main^pour 
exprimer la beauté y 6c l'abondance de 
cette Provkice. A la Prouince de Ta- 
maris il donna trois &aiiîns ^ parce 
qu^ils y abondent y fix pains de fucre 
ttots > deiix^ & vu à k Prouince de 
Parayba j parce que ç^c^ là que fe raffi^ 
•riie le meilleur > & à la Prouince d«i 
gra^d Fleuve ^ 9\y^Rio gran4ty.yn^ ri« 
ivieic flottante sa f/OMite du l'Ecu > ^ 



■ 
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10^ AriduB^afoffy 
yjfip Aotvttcbc au dciÏM } parce qu^il 
en à quantité fut les bords de cette 
Riviere# A GacaswqRtt eft vnc depoti-^ 
dance du PesnaœlMe^» U dontuctois 
EcrevifTes de Mer , dont ces peuples fe 
nourri (Tent. A' Serîtihain yn Chof^alk 
"A Alagoa ttûis poiilbas coi^hex: eà^ 
fafcc Tvii fur l'autre 3 àSegçdpp«vn> 
£>leil en chef ^ & trois c<Mtr<U3Xies mtih 
•cdomices au deilous } parce que c^èik 
comme le Sicge Royal : à Porta Caluo 
vite rocmtagiie 9 & des Dunes fui \s 
bord de la Mer. Il c&mpofa des^qiia^ 
trepiemiers diipofez cd qudtrf qiux«> 
tiers danâ. vn tnefiae Ecb » k/grand 
£:eau du GouveiU2eme»t fur lequel il 



vait la dcuifè 4j^s £{lats > d'vn I^ioa 
CQuronni qui tient - iin^ csâufi<»a dk 
&ches > & au bas çel^k de k compa?» 
gnies des Indes Occidentales y qui cH 
vn vailTcad Aén»nr. Poujr le Tribona} 
de luftice il £c va fceau des snefmet^ 
armoiries > auec Timage de la luftice 
.1^11 tenott C^n Efét (iV»t isain > drfik 
èaJance de l'autre. Barlée a deecic eei; 
armoiries en pcofe Se ei> vers. » 
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menths mjigne ex ommbus Vho J^cnta com'^ 
prehenjis vfiHmftck > ijtuuLfkj^mmfêmfft : 
tmad vfids ejfshdr Urmmorim reipHkliM- . 
Brafilknfvs index. Snprà hoc fœderatit ' v;>1 
Belgij hijlgne MtoiUiMturyC^raliercjtu^Sif^ . ^ - % 
cieuns Occident éili^ ima parte dcfiuehau ^ 
. Polit ico feriatPii injîgne fecerc caàan (jiw ' ' ^ ^-^^ 
tuor Proumciarum vîfignia pari fcHPo^ ' • 

conterua y fkpra quoâ SfeS^e erat Wrt / '-^^ 
gi^iem yiJirMm marat Vfia glddiim 3 alte^- 
r-a lancem gerentem > tJl^m feelerum.vikk^ 
dieem^ h^uc mercnminm regulam* Per^ ^ v 
vamb>>cer/Ji curi<e datum i^figrie f^irga 
. defixis in jpeculnm eculis 9 & vtèkt infar^ . 
wdfii£ ad//firati^?7em rapta y munn arirriT. - - yt^ 
dinem facchariferam gefians > ^uo jihe'^ .y 
matefoli pulchritudo 5 prQumnfque ex^ ' 
primehatur^ luere & alïis Pernambuck 
€umir umfè in IgarasiH y Sirinhétmê^ 
^ Jfmu Céiluo , AhgQîs fud prapri» 
wfignia^ Pr^efeStura .Tar/uis^i^ enfis bor 
tTùS fro infigni ofienf/éét » AejHe- 

fars aa Tamarica irjfuU ^nbat>. Par^/ba^ 
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fmcharemim pamm forwés pyramidales 

frdsfcrebat y (juod optïmi dr 'Uudatijfiwi 
f$£chari nuîricula ej^et 3 aut quod dédit a 
^ofiratihiis prohin^ia, mamillic faccbati 
^ mQlarum cœperit ej^ lahor> & pmiumm 
Proumcia fluminis- grandis cogmrnitfe fin- 
mo gaudcbat > « €mus ripam in imagine 
pr^mebat ftruthius y qyarnm aninm ma^ 
ximakic frtfspmtia. In comment* Aé tt^ 
bus gcftis fub Mauiicio Na^cmio ia . 
Brafîîia, ■ x 

Itfa fuos jpeEiat Pemamhuctnfis OctUos^ 
yirgo 9 & arundiferam tolUt anuma 
• - métnum. 

hmim, ITeâmds foetunia TmoâricÀ 

bûtros ♦ ' ■ * . *^-«. 
Mxhibet proprù. munera pulcra 

.^«42» iux^À ParaybÂ fuis fklcijfimÂfor^ 
mis ' " 

Induit » & ppHHf fdcckâr* gtal^ 

facit: ■ . 

t/4t grotiSs fiuuij vagus accola Jimthio 
.\ jMlis ' - 

%AmbkU^ ^ &.fem fabula fdfa 
'■' futat, ' 

* ' § * 

4 ' 



Origine des jimMes» lo^ 

MoHrkùxjHe ferax fub Duce, vernat 
ager> 

Th Seregippa rnU PUbeas perfieis iffies% 

Sedibus & 4u:i Regia foU cttpis, 
Sunt cancri GurdXMntt tui , tibi eulmna 

Calfie placenÈ » Ulis fiai metutftdo: 
ittgù* 

Biinâmmigeriim gemt AUgnis fe mrner^ 
git habenis a . 
Jne^ue Seriti^mfm kelliger hinnit 
equus, ' 

• Les Efpagnols ' ont donné des ar- 
moicifs.à la Ville de Lima, capitale du 
P.ei'u. .LJlçs ibnc de gueules à trois cou-« 
tonnes d'or a & vne eftoile de uie/^ne 
chefs paçce qu'elle fut consmencée 
durant i'pdave de l'Epiphanie, 

Argcnibia donne des dcuifès ausr. 
Barbares de Mexique , quand ils> fortî- 
xent .contre Fernand Ciorcezi Neuf des 
Principaux forcirent auec des Eften- 
dardsjioù ils auoient des figures pour Qt 
recônoitre, l'un d'vn iTUjineau verd fur' 
yn rocher » vn autxeyn grand éventail 
de^ plumes vertes , vn autrç^ vne oye 
jblanche fiir ^n Rocher , & vn autre 
des R«cher$ mec vu loop eii piedte- 
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vn arc & des âechcs* FHirtm Ur 
' Capitânes TUfcalteca^ meve hijos 4^ los 
/émÊfttmae^M etelBénrkdi 
telnlco trm^ en fa efiendarte fobre va " 
pl^afcavn paxaraverde. El deQniya^^ 
hmtihn vn ventatte grande émpeêe^^ 
plumas verdis çn fofrmâ de p^mchj^l^de 
TitTiala vna Garça blanca fobre vn 
penéfcet. El eptaireel ek^uFepetiepM fei^e^, 
nsnaspehas vn Uho en pics > çon arco /fie- 
sas en Uu mams. Bartei^fméJîmmr J^ 
jirgenfoU en los Anahs de JÊ^agoni^ 
Ënfiuil enpeut eftie de toutes ces 
Naciotts ^ comftte à/t» Gxtv^^i èx% 

des RkÇïQMiaiSr^ des ÇotiK> 
& de cous les autres ^ pçtipes qiii ont 
«I de» den&s dMis Xm^ ^ÈMemi^^ 
fur leur$ boucliei» » £ir leurs ca£i|U£^> ' 
fur leurs ka}>its > &de plu/ieurs autres 
manières : mak . <p» n^i ramaM^# 

acmoicies ^mibkbles à^tlks que 
»ous auons j ceft à dire déterminées, 

& de certaine difpontiQfi xçglé;^^^^^ 
diftinguer les familles , & màeqiHMi^ 

nois ayent lies dragons , des oi|eauXj 
des flepcf ^ U des fruit» iur kltr«.4la^ 



• Orîghte des Armmrie$, itr 

jMts^ que les- lappocuioi» > ks ImHenis» 
les Turcs, & les Mores. ayeut des fi- 
gures d<t»s leuts Ë^Midar s » ce ne foiit 
pa$ (ks acmoicks » & ic più» ctiiq ièttr 
remenc qu'ils n'ont iaitiais eu d'Art 
ketaklique,ny de vtntabk BiaTon. Le» 
Âi gks à deux teikcs , que l'on t£OiiPM> 
fur les portes des Maifbus d'vne ville 
du Rorautae de cyie , n'eiloiesi liy 
actnoUieSyny aucun sefte des -anciens 
..Romain<5 » qui ne furent i^rnais en- 
Ameriqoé. 

<Le nom d'Impeiiola que les Portu- 
gais luy donnèrent à caufe de ces Ai-' 
gles , ne prmivé p*s qu'elk ait iamais 
frfté iu}eue aitiix Empeceuts > & cesfir 

turés n'eiloient que des orneraens de 
«tatfie-, on des Images des in^rftetes 
de ces peupks > qui ont yne reirené^., 
blance fortuice auec les aigles de l'Enl> 
pire, ecmiiMkssuràioi^iescks Viicon- 
ti auècvne ancienne médaille Gr0c- 
que des Heracleens > où l'on void tne 
tdle qui a for (bo cafqœ ferpeiWi. 

dont Ibct vn EnÊwt*. £c celles de la 

* — .» 

mai (on des G<W2agues qui fe trouvent 
iemblabies à vue figure d'vn boucfierj 
iuK lequel s^appuy^ Vi^ Soklat en la co- 
-kunnc Traj^ane. ' U 
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Il y a cil de toute antiquité des ma^-js 
ques de diftindlion entre les peuplesi^ 
que Ton peut appellcr liurées , deui-' 
fes 5 marques y ôc figncs^ qui ont fcrui 
à les connoitre , & à les dilUnguer, qui 
pour cela ne font pas armoiries &c ne 
l'ont iamais cftc , comme les écharpes 
de diuerfcs couleurs , par Icfquelles 
ont accoutumé de fe diftinguer les 
Soldats de diucrfes Nations. Celle des 
François cfl blanche, celle des Efpa- 
gnols rouge , celle des Savoyars bleue, 
celle des Hollandois orangée , celle 
des Analc^is blcuë , &c. Il cftdit dans 
la chronique de S. Louis écrite par le 
Sire de loin ville , ^ne Sccedm Cheu^' 
talne y des Turcs 5 t^iii eftoit tem te flus 
vaillant 5 & freux de toute payem.ie y 
fort oit en fes EanrAeres les armes de 
rEwperetir y qui rauoit fait Chevalier^ 
Et ejloit fa bannière bandée^ dont en l'vne 
des bandes il portoit pareillement les ar- 
mes du Souldan de BabiloneM falloit que 
ce Sccedun euft eu grand commerce 
avec les Chreftiens , pour auoir efté 
fait Cheualier par l'Empereur , donc 
il prit les armoiries en marque d''a- 
doj^tion d'armes , comme on prati- 
':r : ^ quoit 




Orîgwe des Armoiries. 1 13 
eçï/ ce temps là. Mais pour les 
armes des Souldans de Hallape, & de 
Babilône ^ ie me perfiiade que ce n*e- 
Aoient que-> des deuifeâ., ^& 'dés mar- 
ques que les Souidaiisfaifojienc poirer 
dans leurs drappcaux , ou bien 011 
pourroitdire qu'ils s^'en firent à rimi-> 
cation des Francs des Chreftiens,' 
qui alioient à la terre fainte ^ puif. 
qu'aufli biea oc^us liions dans la même 
chronique. > qu'ils fe deguiferent en 
Chrefticns pour tafcher defurprendre 
Damiecte's après la prife de S. Louys> 
& qu'ils furent reconnus à leurs de- 
marches ^ & à leurs actions embarraf^ 
fëes dans des habits^ étrangers, ; ^ ! 




. ; C H A P.I T ■& E.' 'J-N^-'-A y^rçc 

Des Caiéfis ilçs Jrmoiriis^ 

ÏL y a eu diuerfes occafions des fi« 
gttrésquQ nous voyons clans- les ar- 
moiries. Les grands euenemens ^ . Se 
les,bellcs adions , la conformité aucc 
it nom ,--les (ingularïcèz ae cectAîns 
Pa^^s > les inclioations à ceccaioes chA- 

• . " fes. 



iès 5 fef Emplois » ks (onOdott^ > 1^ 
4igiû^^çz y la deuotion, la nacutCodlss^, 
fiefs <jue la NoblclFe a poiredez , U ' 
GiEMrif^rmic^ auec ks armoirks ^tt^PciQ, 
çe.> les Tournois , ks pekiixiagfts ks; 
iiabits , les deuiks , ks faûions > la . 
chtâe > la pefche y les .baftimcns > les \ 
croiiades> rodgiae ^ ks conceiSotts'^ 
des Princes, ks veftiges del*anuvjuiié, 
ks Tobriquets^^ks ihiientlisns ncmuel^ 
ks > k diipodiion 4€S ccne^^^ &: des 
fiefs, leur ficuation, & pareilles au- 
tres cboks > font Icscau&spçb^ipaks 
de celle diueriiré fi bizarie^^ figures 
nous voyons dans ks armoiues» 

LES NOMS. . " 

Les Noms des Perfonncs , & des 
làtnilles» ibnc i'ocotiioii- ht plus or- 
dinaire des figures * dont on compoiè 
le Blaibn , & les armoiries , & fi U 
plu (parc des tnaiibnsn'auoiem changé 
les uoms^u'elks onr eu aucotamen* 
cernent pour en prendre d'autres , il y . 
en aui»it ^n grand ^nombce , àtxtc les 
ai:i3aespai;iei;oient. Aufiî tant s'en fiait 
ie blâme cette forte de Blaibns, 
coœme les ignotans le fiaot ordinal 
■ — teœeuL 
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• Origine des Armohie s 215 

lapent , qu'au contraire , i'ofc auan- 
cer que ce font les plus anciens , & les 
plus nobles , ceux qui les portoient 
ayant crû que leurs noms cftoient allez 
illuftres , pour fe faire connoitre par 
des fignesqui les rcprefenteroientjfans 
qu'il leur fallut afFcder de prendre 
d'autres deuifes pour fe rendre plus, 
c on n ci /Tables. Comme ils crioient 
leurs noms pour fe faire connoiftre 
dans le combat , 6c dans la niélce , ils 
cftoient bien aifes de les peindre fur 
leurs cottes d'armes , fur leurs bou- 
cliers , & fur les houffes de leurs 
chevaux dans les Tournois , & dans 
les exercices militaires. AulFi i'ofe 
foutenir qu'il cft peu de fimilles, dont 
les noms lignifient quelque chofc,qui 
ne fe foient Çàit des Blafons de ce qu'ils 
fignifioient. • . 

Les Noms d'Ailly , de Mailly , de 
Tanques , de Crcquy , de Rubemprc, 
de Poitiers , de Broyés , d'Apchicr, de-, 
Caniliat:, de Caftclnau, de Cafttllanc, 
-de Chabot , de Gougeux , de Haute- 
fort , de Mortemace , de Pons , de 
Loubens , de Tiercel)n,de la Tour, 
de Pontcvez , de Porcelet , de Rctel, 

<. ■ ■ ' . font 
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font des plus illuft;es du Royaume ,qtti- 
font expriïïjçz dans leurs «rmoirics , & 
<èmme il me ieroit aifc d'en produire 
plus de deux raille dans ce Royaume, 
dont la nobleffe eft inçonufti^>le.ft 
l^Efpagne , ilttlie , l'Ailemagne , & 
rAnglctcrre m'en fourniroieut encore 
vn plus grand nombte. 

Ceux qui veulent que Louy s le leu- 
tit foie le premier ^«i ait pris des" 
flcurdelys , difenc qu'il le fit pat alhi- 
ion à fon nom dç Loys , qui approche 
de.celuy des Lys , où parce.qu'on le 
nommoit Lnâomcm tUmS' Les Ro- 
yaumes de Caflillc , de Léon , de Gre- 
nade , & de Galice en Efpagne , 1er-' 
grandes familles Romaines Colonnjt» 
Vrlîn , Frangipani , Anguillaça , San- 
lacruci , Pàparona , &c; Les Cybo, 
les Malcfpines, les Gtillesj.les Matinij 
les Pinelli , les Spinola , les Vfodi— 
dimare^ les Cicala , les Negroni , les 
Maffa a les Pfothontori) , & les Impé- 
riale de Gennes- Les Dellint , les 
Aiiogradi , les Barbarigo , les Dc- 
Poiite,.de Venilè -Les Pïouana , les 
Bobba , les faintsGeorge , les Caftel-' 
lamouce, les Balbiani > les Batolfi »iett 
r Del 



, î>,el Pozzo, les (Purpuratf , les Rouer%^v 

Scies Caivoçi dii.Riedmonr. EtxEC^^ 
. j^agne Liina , Solis , Zapaca,> Figuc- 

. jToa , Padàila , Herr«ra , Chaves , Ve- 

s ,McCa, Cardoua » Qkon , 
Manuel , Cabrera , Tprtef .* l^ibeca,, 

•Cweva , Aguilar , Qmxam^ Scé, ta . 
AUeniagnc,en Pologne » en Sueds^ 
^ dans les Pays bas, il y en a vn nom- 
^e.exccaoïdinaire. , ^ 
Ce rapport des anxuûties aux ;Nonis^ 
ù pâuc faire de manières. ■ 

i; Par les'Simples chines > ou ièf*. 
très initialèf de^^k(ms , comme quan-». 
tiré de Villes , Ripm en AuVargne, ^ ' 
Brignoles en Piovcnce « Perenné ûb 
Picardie , Momaiigis , Me^x- » Bnou- 
•de en Auvergne , Yflbudun en Berry, . 
Giogau Vvildperg, & Gôtcig €i». Al« 
"JeiTiagnc. Quelques autre Villes d^Al- " 

. leœàgne , & de Pologne , mettent ces * 
«hiiFces fat des aiglesycorarofi Vvonhy 
Vvangen, Kempieiv,B;,aue»Plo^co. 

Les familles qui le portent ainfi fonti 
MmOtmgn «a Efpagne , qui poxte vif . 
M* qouronaé* Les Barons ^AweM4* 
hergtxi Allemagne , qui portent vn A» 
^eovui. I«es.lv|^ de Pkdixionc »^ q^ui, 
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i S ; ^Jrt du BUfon , 
f onôîwr-^utrefois trois F.TurlMtd-c» 
Awglcteriie d'hermine au chef dentelé 
-de gueules chargé de itoisT. d'or /Bette 
k Gand,come qui diroir bçauX d^azur 
.ittïois T.d'or^ Belloui à Vcnife \n B« 
«. Bcrrodani en Piedmonr , d'arùt^à 
vne- bande de gueules chargée ce$. 
Jttoisiettrcs d'argent B £ ' 

- L'ordre des Servîtes , qbi ic-norai- 
«ent 5«w ^4rM j porcc .vn S. & vn 
M. entrelaflez. 

MafalfKi en Pologne , vn M. Zea 
"^Zi^iKulinfici uoi.sM. ' , 

2. Par des chofès i^aturelles , ou ar- 
tificielles qui expriment fimplement 
le nom , comme les anciens Dauphins 
de Dauphinc , & d'Auvergne , dés- 
Danphins. La Ville de Lipn,vn Lion; 
-Berne , vn Oufs ; Fougère , vnc plan- 

- te de fougère. . ' 

J j. Par des chofes. qbi apptochent 

;râa«iom tcocome Chev>Eiu5 , des che- 
vrons : Louyiers , des tcftes de Loup: 
. Pinot , des pofiMBCB de Pin : fio^n, 
jvn bœuf ; Clerieu-, Cluny , Clavet, 
Clavefon des Clefs ;.Orly , Ôc 
^.Ourfiores , dé$ Ours 1 d£c. 
<■ 4. Par dés jchofes , qui font du rap- ^ 
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pofC du nom » comme Archer • «les 
r £eche& , des. Chandeliers» 

Marin » des Cot^uilles , jD^;/^ , des 
Harpes , Mercme , vn Caducée, Du 
lûur » va ibleil 'y Ch/mplmfam 9 des 
eiloiles , l'Hermite des patenoires» 
fncyAciéi , en Pologne qiii - fignific 
* yn cœur percé d' vue .flèche, 
■L' E flâna àts poiflons, iJtV;- vn fbleil, 
Blamhet > des cigties • Cbtret* l-arc-eh- 
del , RoUand > vn cornée > ^<«/}/»fii,.vn 
.Argus Mo»pefat» vne balance , Du 
Prat» des creÉes , Dùme> des eroiQr 
^âns , Sejuturier > des faulx^ Romieu, qui 
Ml langue provençale fîgnifie Vn Pe- 
.ierio , loie bougettc de Pèlerin diargée 
dVnc coquille > 

. . 5. Il y «n a qui > parlent par rapport 
>h certaines dialeâ^s^ patti«;uliei:es. des 
Provinces , comme Bartnes de Cabiac 
en Languedoc « vn demy bois de cet^ 
^4ms Hgnifie des cornes en cecce Pro^ 
!Vince , Brancéii venus de Naples» ou 
. Isniuica fîgnifie vae piatre de lion , en 
" 4 porce quatre , RUIuiee en Provenoe » . 
d'a.zuc.à vn foc de charruë d'argent 
péri en bande , Reilhe ca Provence eft 
.vn foc , Rjtbaffc au meiîne Pays » vue 
j^ruâTe noire. K 1 
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6. îl y en a qui pailent en Forme de 
S^jm \ oàmmt Ruhemfrè \ dès lufnel^ 
les , ^ui fouc des Rubaaxs pies , JUckar^' 
!me àes cafcjues, d-argcnc tymbrcz de 
croiikn^ d'or ^ Gmtjdnti à Nâpbs va 

f^iià £i^vn heaume , Tiranchelioh va 
ws q\ii tjAnche vn lion auec vne 
J^rpée » Chafieauf^rsi vu Chaiieaia pen * 
pu bleu y Poitiers > des pois oiis en 
\ioi^ , cf^eft à diré trois , déiix , vn , oa 
a plis depuis ces pois pour des bpr 
fan^ > coma)e on a pris les. houles , ou 
pilules 4és M^diçis pour* dés Toiir*^ 

Il y a beaucoup de farailles > donc 
Î£S armokies nous paroittoienc par-»^ 
iantes Ci elles auoienc re^e^u leurs pr«- 
iDiers noms , ou fielljes n^voicnt pas 
alierélt^rsajrœôiries. Les MMcp^s^dé 
^IfËj^ag en £>auphiue > qui portchi: 
. hoisf^fv.^ s.inuraiîlées , & crénelées Ce 
Hommoicnt» anireftiis jMpraU Lafiier^ 
B^^^ïxciciv^t faille dans 1^ tn^tne 
Pi^c^uÎMcc > poiteic trais lacs d'amour^ 
€\tK^ l'on a depuis cfeangesr en troi$^ 
éVcuc^? alezces ^ Cênçiri ^ dont le f ar- 
.cjuis .^',4i>c?:c, qui poitoit des plumes 
;4'Â¥%^^1>'^ » ^ ira»ii^)9K ancienne;» 



Origine â^s Armoiries, x il 
imetic Pemia^ Mancini qui polte'VitiS' 
brochées » fe nommoic aaKkuncixicnr,' 
Lnci} ^ôc les Yignacourt ^qui portciu 
des Beiirddyss fe noromdknt aatre^ 
fois Dn Lis^ dit l^iiftoucn de Beait- 
vais y ôcc. ^ ^ : . c 

Il y aauffi des familles > domki 
airuoiiks ont rapport aux- nçii^s pro^ 
près des ^pcrfonncs qui ont eftc les 
plus ilkiâres dans ces liatnilks» Cora^- 

, pie c^^eft va Daui4 Roy d^Hibernic, q^ 
â donné vne harpe p'ow: blaibn à ce 
Royaume» L^onsRois d^Ai^menic> 
font caufc du Lion que ce Royaume 4^ 

^otte. Ce fut Vrt Dragon Boîicomp** 
gni 5 qui yiwic l'an ji^^èi qui £uè 
employé tn diueri^s.ambaâades pou^ 
Ion Pays , qui laiiia dtagon poot 

^arm^ttries à ià. famiHc Cino &mu^ 
pieri , laiffa vn<hien à la fiennc , Gaf^ 
par Bombaci c^^^iclU varia nmurn àtft 
grme. CftOi dV4i Lopcz que font ve^ 
nus les Loups des armoiries de Bii^ 
à^ye , & des Ayala. - • 
* Ijt rapport aux noms des terres 3 & 
des fiefs eft caufe auffi de certains Bla-^ 
ions ^ comme 0(brio pone des Loupi ^ 
àcaa&dela série de Viilalobos. Les 

K 3 
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Rogers B^fort ^ dont il 7 a «Q i^eim 
P^pes » poitoient des Rofes à caulê 
delà Terre de Ro fiers, quiîeurappar- 
lenoic. Ainiî les Valpergues Seigneura 
du Canauefe porcoient vnç plante .de 
chanvre y les Sforze Seigneurs de CcK 
fignola vn coing , les Biyeros D& Lu-* 
go 3 & autres dçmeurans àTainte Ma- 
fie de L'^oriie , portaient trois jplan-* 
tes d'oftics fur des ixiDces de terre ^ 
Ëtliîn cl^ft ce rapport cjuc l*on peut 
dire eftre la véritable fourcede iaplui^ 
part des arnouies , quand on ks voiH 
dra bieiï examiner. ' 

Les anciens avant Wfage du Blafof» 
affeâoient en leurs marques » deuifeis» 
& autres femblables lignes ce rapport 
autant qu^k pt>iivoîenr. Âinii le re^ 
vers d^vne médaille de L« Aquilius 
Floçus , a vne fleur pour faire allu- 
fion à ion nom > Les Rhodîens^ fâet^ 
toierit vue Roie dans leur monnûycs^ * 
Les Empereurs , lesRois, & les Papes 
n^ont long-temps figné que dé leticj 
cfiif&es y & des Monogrammes .de 
leurs noms. Ceux de Delphes repre- 
ienterent fur leurs monnaies vn Dai»- 
phin à cauic de la conformité duaom^ 

& 



Orîgmt des Armairjes. - tn^y 
^Ëuftàcbius. que Ips Lacedcino^ 
nicns s ôc ks .Meirenkns portoient 
jdans. leurs ' drap pesiux les premières 
lecues de leurs noms y comme les Ro- 
umains ipirentdans les leurs ces q^uacr* 
lettres S* P» Q^K> iûut encore 
au^Qurd'huy les araiouics d^ la VUlc 
•de Rome. Pline a remarque au Hu. 3 6. 
éeibh kiftoire imturelle chip 5 . que 
Saurus & Bauahcus deux excelleiis 
tailleurs de pierre, qui baftirent à leur» 
dépeos les ceœpbs 4|ui eftoiem dans^ 
TeiKâlme < des poniques à'OStà^ài^s 
voyant que Von ne vouloir, pas leur 
pertnetcce àj mettre \m iiiicçiptioiu 
. q^uiput eftre^à la p^ilcritc vn lemoi- 
gnage de leurs foius , & rendre leurs 
AOins imiuaculsjils s'auii^reiit^c^ gra*^ 
ver dans cous les rpubaircmens des. 
Colomneis vAe grenaiiille , & vb fe^ - 
^ aa£d > doue, lei^ nouiiScÇaiaague Grec<^ 
que eftoient les^mefmes(|ue les leurs^ 
^ec Satiron atque Batrachum obliterari 
Cêmfenit 9 qui fiscerc umpU (MauMfm'' 
ticibus inclura, » nathne if fi Lacones^ 
jOuidamy & ûpibmfrdfotemes eos fuijfe 

fcriftiancm fperMtcs* Qna mg^ta hoc 

' K 4 \ 



ir t4 ' ^ An à» RUfout. i 

tam^n alîo licet & modo vfurf a£e^ Suut^ 
fimfitiamri«iu fpiris infcalpta mminum^ 
éorum argHp^m$ > Ranaatqnt LacerJi^^ 
Il y a vn veau dans les mèdailies d4t 
Vocbnius Vittilus>ies^pt eftoil^ap^ 
f ellécs Trimes en celles de Lucrecâis* 
Trio, vn Taureau en. cdks de. L.Tho- 
«ius £albu5>viit mam oiiyjbtte.eiic6lléa 
deScarpu$^& vn pkdm cfciks^te 
^X.Turius Craffipcs. / . . - 

a deà «aUufiôns^fîMf ^Ide ût 
ftefencent pas dfabord- > cômnne 
Maifbndu Refuge porie deux fàicesi 
tte deux {kpens,q»i (ont "dhss kizmn^y 
i&c les ferpens ikcres i|U€ l^s'anckas 
-^*gnoient aux a2^ylc$> ouipoii voient 
feruii d& refiige itk>ti la pdnice, 4ta 
Voctt ^ jpifjge iims dt^ues. La M^^lbiir 
d^'^Anglure portoît anciennement des 
canconnÎ€fca:ên jfbfn^e^d'V qui foi* 
des AngUs ou Angluvûu La Maifbji. 
de Palatiicini de Gènes > vne Elpece 
die paliifade^ tt\m ^ changée de^s en* 
pièce J&retelïëe^^ & àle^ëc, c'à;oieoi, 
auparauant des p«HX ioints i>^// /^i^i- * 
^i^comnieie.lc$^y vâs à 6eiiès 
les anciens menuinefas de cette raaii- 
^Rxti idemefmê les Paraviciusau Pays 




Digitized'by ^jOu^k- 



Origmf des Armoiries. 2^5 

.des Giifuns portent vnc oye par allu- 
iion àleur nom \ parce que c^cû va 
oiieau qui a de la reâ[lmblaaiçc auec le 
cygne l^ar mis i.ycno. Amdot , des 

' *ipaears ^ où l^j^nie faic ies premières 
i^nétions de la vie>&le Soleil que l^od 
iftppelie TAme du monde. • * 
\ Dans les fathilieis de J^fticM ^ Guè* 
r & Macl^avelii à Florence ^ li^y^a 
leu des Spada 3 des Zampa 3 5e des^ 
Chiôvi de jûom propre > d*ôu fonc ve--- 
nuës le&. Efpéfes Jes pattes <Sc Ies> 
doiîds de leurs arraoiries , dont la: 

«'cauiè.oe parait pas^^daus li» j^ùrnoni$> 
.ces faiîiilles^. 

* M S E V E N E M E N S. 

ràppellc E venemens jcert^incs clio** 
^s qui wriueut fins qu'on ks^ aye 
-pô pre.VxOir*^ U y en «ar quelques- vnçjp 
^ui font fi extr^ordiuair.es que des fa- 
milles Nobles ont. crâ qu'elles^ poa-- 
..Voient en c&oipoiei: leurs ariBoiiieg* 
^pour en.con{èraer le fouaenir.On veu& 
^i^ité'kf9' Alerioàs èt Lorraine faieflc: 
)^ actnoiries de cecire (çrre ». quand 
on dit que Godefroy de Bouillon en* 



2tC ArtdièBUfon^ 

js^xxok .enfild d\ ne feule flèche . trôà: 
0]feaux qt» eftoîcnc perchcs^fur .vne: 
. dçouc des Mocailks de Xeimiakm iia'ill 

. <^ Ceux de la Maiibti^de Lopis venue 
d'Ëi|)agnc au comtat dç, VenaiÛliii'^ où* 

"Xî^rcias de Lopez fc retira l'an .14^8^ 
4i£t)t qtie llDecafîoo dé leucs arme$;, 
qiiilbjtit de gueules au loup d'Qi;pai^ 
ùim au pied d\n cliaftcau d\irgenc 
auee la é^mik y Sahtm^ pc Immh- 
éis wfir»^ fut la. pour Ciûe d- vn loup,, 
qui ayant enlève quelque chqfe à la^ 
po£«e 4' vil Qhaileaui que^ le c^cf de- 

. cette Maifb^ polTedoic ^loiite la. 

/ mille Ibrtit p0UE cècoutre cette proye,. 

• $c qujen meiinç* temps vne partie du^ 
Chafteau tomb^ ^ fous les> ruinp^ di» 

^ queiils aureiént tous efté. accablez. Ce 
. quipblîgearce Seigri)(u,c. de pc^adre ce- 
Loup , & ce Chaiîeau ^oui; acmoines^ 
aiiec cette <teuiib< * " t 

* h» Châpitxe deS« Servais àïMaë-^ 
fincKâupour anuoiiics^vnexlef d'âajur 
fmft ct^ pakdans m champ d^àr^ear^ 
Jis dî^nt qoiP c^ie^ en d^vne: 
€lcfiemblablç.que Saint Pierre donnât 

} . ' ^ Qm 



Otigine des ArnMrîef . 

venc dans vu relic^uaire d'^argeat. C^eft 
pei)&-elkc.vnef de cas clefs benltt» <]ué 
les P^pes envoyoienc autrefois au)ç 
Princes , &aux Églifcs après les auoiç 
&Ài repoici: fiu le toboa^i dc^ Sv Pierre,* ^ 
quils appelloieni: paurcek doues àe^ 

' gtetnio San£li Pétri , c^mméJls nom- 
rtietic c&eoferauj.ourd'huy le Pa^iiitint^ 
qm s^enyoye aux ArehevéqMes } parce-' 
i^a'ow le met repofer fur ce toiribeau y 
^ai- e& auj^oncd'htiy i'^Aiifei des Apo** 
âres A ^ ii y a de^ prières particulières 
pour cette Geïçmonie. Sixte V.faic 
ttiéncîoa <k ces» ckfr 2ea la bulle qu'tll 
pour les me4ailks d de$ Empc* 
rcurs Chrcftiens y trouvées aux fon*- 
cteiiDens qu^il ecetiCèr pocur l^ bâfti^ 

-ment de îi^iinç lean de Lattan , & die 

' que S.Gregoke axidtacdOiiAamé^ d'en^ 
iFoy«t4e.ces clefs ^u^oa appclloit ks^ 
clefs de Saine Pierre, &.(ju'elles fai- 
fi>ieii£ iamyent-xles mirdefes. Peteres in . 
kgt qniiim fanSvs Pontifices frdàeçeffà^ 

' tes mfiros i pr£ftrtm ^B^.Grtgorit^m pâ*^ 
^am imtaii r ffii Kegi^s y & Pri/.cipi^' 

' tUittà^ ^^mif^ f^it çli^Ms U. Pétri dkr 

» 

s 

• t 



^i»hnii(Br y mittm confmuerent > (f^4ttjnet%^ 
(oUo Àfpenfdi > religiosè gefiat'A mira^. 

Ifaàc Pontafr Hiftorien He Danc- 
* marc h ^ râconte que Vaidema^ ILccmsii* 
baccanr > contce ks. Livonien^^ <|^i nei- 
vouloienc pas le reco4inoirre. , ^parca 
^ti'il eftoi^ Chircâîieti:, les^ Danois >qtiii 
co.mbatioicnt auec iuy perdirent rài-* ^. 
gle^qui leur ftmoit d'eftendard pour le 
. mWxétotxA { mais, qa'fen meirae-rtcmp». 
.ii tdiTiba du' Ciel vji drappicau i:ûugâ. 
^^ Itoarqué d'Vne Groix, blanche a & que 

i-ls fcm j^rxereac ia;vicl;oire>t:e qui leiur. ^ « 

attoit depuis v&e vénération $a'A^ 
gulkire pot», cet «Aendacd- dtnit'i^ " 
. &0)< de Dax>emarch retient ^encore- 
an jpurd%uy la crow fur fe tout de ft's. , . 

vn agneau pour les* acmQirie^ de 
Ctoihtadie, j¥wiW:<>r/g(> réferturad iibid^ 

* ' ^ [5îgitized by Google 



Origine dfs AtMoiries. % ^^ 

è9i 0ims r$é'eo folo Gmx erat alba depi^a^ 
tàMHfmaài etifm fumi fi^rum : atffie it^ 
rcHocato continuo grada hofiiLem aciem* 

giam ad [nos ffijv hofit f^trtarHHt^i&it^ 
riarn» H ma oh cmfam i cjkod^He idem 
midtmk^Ih Ùhti^ifidei^ nd^lfim^ 

. Hbs Liuoms > Mftyé>Mmque popnhs prir 
fhlis pr&pagàrat , o^€r7tarn regni hijîgr,u%: 
imctrh, iam*di&dm y vexH^iH V9t& ipfHin 

jDaaebroga.,. ex^de mminatHmeft , 
ffiagm Jefnpcr religiàne veluti RegniPah- 

fres poiifetit • aucc plus de pcobabi- 
4ité , qoe'cet eftcnrfàrd fut envoyé par 
ie Pape quiarcoûftumed^eo bénir pour* 
les guerres qui & font contre lès lnfï«- 

kiéceu par ce peuple pieu:^.» com4i[ie vÀi 
jjrcfent venu du Gicl > la crédulité de: 
l^x qtts ^ôncirMi wa^r^ ^ 1% Mi Te- 
garder.9 conotnc vn prodige arriuëen: 
cette occafîon. Ceux qui veulent que: 
les fieiifdèlys-* zyttit eftié apporré^v 
4lu (2kl , ies^rappertem à'.'vneorigiii& 
de cette forte,. 

EaMaifôiî ïfe <yift*^rr^dè PtoUenM- 

■ • 



^0b4tmi$r i tnittere confmMrent (jfH4tiptei^ 
. éàUo Àpp€nf(Z > & religiosè ^efi^ts 'niira^ 

lûiic Pontatt- î^ftorietî Se .Datww 
tinâcch 9 raconte que Valdeiiaax IL 

bacranr contre ies^ LiVoniep^, >:j^ui ncL 
vouioicnt pas^le «econtiairre. , pwctt: 

GO.rabatioicrit aaec luy perdiienc l'âi* 
gBs^qaMeur i^tuoit d^èOrieiKiarcl pboT 1» 
«pt^jiieipcjtit { ni«i$ .qu'ên ixKâ^CTteiivpj»:» 
,il^0inba dU' Ciel vii drapj^eau rouge • 
^«jwqléé d*Vfi« <;t!Dix.blà!3che^3 & qu«- 
i^ftant laiTemblez. ibus. ceticfibendard; 
ils tcmpottefcnt ht;Vi«^oirejce aui leur. » 
£^ -aiioîE 4efrai&. >bâ ^enerâtioii Qssi*^ 

fulkr« pot», ces «Aendacd », doflc ife- 
.oy de Danemarch «tient encore; • 
miiipurd%iiy kcrôi« {\xc Ife tôtic ét:€e^ 
4»Poides 3 petit guidott fbucenat 
^ jjiatf: vn agneau pour, les- armqiiics 

tfHùâ'filBiltm efi afmd £ktMas Va^mh 
tk ll' Megis mèni&rabUe fmlium ithi DO-^ 




Origine âfs Armoiries. % 

: ûHiHfmùdienUm f^m fi^rimf atfée it$^ 
' reiiocato cotiîinno gradu hcJiUem acuAp 

giam ad f%ios fu/t^ hofi^ t^^tamm vi&â^ 
fiami Ham ob cmfam f tnuodqne Idem- 
i^ldtmàt^j^I Jj. Ùhrifiijide^ ad^lfi»w^ 
. «S^w* Limms > JEfthonumque poptths prir ^ 
l^HS prëpagàrat yù^eritarn r^gni injtg?sipi' 
érmctrÀiamdiSUm^vej^ . 
JDanebioga^,. exif^de no^immm efi > ^tf ' 
inignn Jefnper religiàne vehiti Regr/i Pal- 
huimmdiiqnod^c^ffixidk^ e 1 q nés ixx^ ^ 
fies pçiifent auec plus de pcobabi- 
'Mt^ , que "cet efemttend fiir envoyé par . 
ifc Pape (]^U'accoi2(kime.€i'eo4yenk poivr 
les guêtres qui fe font contre lès liifi^ 

iineceu par peuple pieuse.» com^ie va; 
jffefent venu du Cicl > la crédulité da* 
l^ttir qfii fëncviiiaiiis^a^^Ë^ ^ l^à fëif fe* 
garder.9. comme vn prodige arriue eiz: 
cette occafion. Ceux qui veulent que 
4cs &ûidêly^: ayeai;* dfeé- apporréssi 
4u £iei , lesHrap|M9iE(ieitt à'.'viie origioe; 
4e cette forte,. ' * 

• * • i * ■ ■ 



Art â» £Ufû»y 

dit cj^ue leur nom ancien eftoit Chaftif-*^ 
i^n^ôc qii^iU auoiéc d^autcesaroiesiiiVais 

^uicommandoides croupes de Chan}** 
pague dans la irî^ de Daq^s- ducanc 
la guerre S^inCie > les^^ Saccaîins ay-aat 
jrcduit cette Ville à rcxircttiiie, l'A'- 
p^ftsc S.Aiidr^ parut à Riccre.de Cha«* 
jftiUoa Arciûraandrke y & lu^^ com- 
manda de manifefter qtie le fer de la 
,hnccy donc le ccifté du FU^ doDka 
.auoit tfté. ouvert iur la Croix clftoit 
«u- dellous de ^ Autel de i'Egjiic ^ ôè 
qu'il felkrk le poc^er^ à la p^eroieK; ibr« ' * 
cie qiie l'on kxoii çoncre ks. iiifidclcs: 
ie qui ayant cùé eaiecuté par Imbtrt 
de CUai^Uoix (o» èvcK^r l^i^ enruemin 
£iiitm mis en fuite ^ & le nom de 
r^;?/^ demeura aux ChaftîUpAs eo qiioà' 
eejfifenrluifi^ dlmimrcomti^ iUpri^ 
ickile iautoir à cauiè de la viiiou do^ 
Saini^ Â4idré.Guilldttroede Tyr raconta 
l'InuearioU' de ce £er de lauce ^ & die 
que la revrlacionen futfaite.à viiwlcre 
de MarièîUe r qui eA»nc pauvre > êi ' 
£iDS expérience a'ofoit pas la déclares». 
Se qu'il fallut que k Saint le tnepaçac 
de le^faii^ moufîr Vil ue^ 4^0^i%sai&GfK 
q^î^illu auoir reueiéi. 



« * 
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Origim des Armoiries, t y n 

. Ou auribuQ i'AigJe de Pologne a ia^ 
sencptutè d- vne àiw d^'Aigle qxic l'oiv 
trouva a^i lku ^ où L^cus comni^nç^^ 
à tracer k plan delïa viïïe qu'il voulait 
baftir, qui fut pâur^cc (lijec appel !ée 
Ga6iiic.àcaui!cde ce. N^q]ae ks Po^. 
lonnoisnoptneni: Qxafdo, - ; . - 

On peût ajourer à:, ces Evenemenj^ 
cdiîy qiiirfèjuit d'oecaiîou ai|^ ai^moi** 
j^ies de U Maifou de Pai:dubia2^ cix Bo*- 
iieme^ - 

L* Aufheur de vie d'Erneft de. P^r-^ 
dubifiz Arckfivéqfic d^ Prague > dir qu«: 
frideric i^va^txi^t ^JiS^gé 
hxi y ^eljques CaA^;^ifirs de fui ce d» 
Roy de Bohême^ qui auoir fuiiii rEm^ 
peffcùr 5^enwere&^dans/ h: Vilk ^lOÙi^ 
eombaccireo^ v^iUamme^t çQfume;: 
. il^ fc retiroienc , l'vn d'eux ay^anc pri«î 
m: Cheval xxiontadeiïb^r^ forçant lè- 
decnier de. la Ville ^ au niooiaic que^ 
Iton abbatoir la herfe, elle kty coupa W 
T^kïé de ion Cheval i mais iu^ ians^ 
«^e^oiier.ie tourna vers les Milanois:>. 
-leur cnant qii^il leur laiflbitcette moi- 
tié % <fi que le Roy Ladiflas ayanc 
-&eu luy d'onna^^pour armoiries Tautre- 
]faoi.Eilé: du> .Che.>^^ k leiKlemaim 

■ 

e ' 
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■ i'Eavgfercur le fii Chevalier. Ces coj»- • 
tes lont k piorpart febulenat , cepeil-^. ' 
. à^i i6,ne laM'e pas^de les jappptt££ 
, (ijp la manière , dont . on les raconte. 
, • àcmt deeoavric le& «rfgines vray e»>: 
ou imiejQ^ée&de .U pkiipacc de^.a^nKxU 

. jâcs. . > ■ • ■ ' \ ■ ■ ' ■ 

oue Saine, iicmaïd retournant dlralie 
en .FraniBc pallà fur i^s terres dè PJai- 
, fënce, qu'àyanp cftë foUiciié pa» . 
l'£véque & par le.pei^ple , dç ba.ftir . 
|i%ns leur .Eftat.vn Moriàftei» -dC'fim^- 
«rdf e , ii accepta Yi>&t <qu on ky fai»- 
.iiÀt- , &. choiûi le. lieu, de .Caictro j, 
' ,fï»ais pendant que les ouvricfs traitaili»^, ^ 
^ ' #>ieur ils xsniarquecent ^'s&s Co-^ 
^ 4bmbe venoit rainalîer des coypcaux 
de bois > & les pondit ^en vrt ccmin^ 
^eu «à ils.vo^^iient qu'éUe alloit toàr 
jjpur&fc pofer. On y alla , &. on trouyA , 
iqu'elîe auoît fait 4e cos Cbtrpéaux cti- . 
«taifeaiji^&airrangea. vae-tfpece de pa^ • 
tite Eglife , & de Monaftere>. ce .quii - 
fi] ç cauft que l'ôït. «n fie. Ife .fappôK ^ - 
. Saint ^ecnoicdV^i ayant mv^. lieu ià> 
jglus propre <jue celuy où ronibâtilïbi.t,. • 

«Dxèc:^^c;^éâl0it^ I». iwtoaci de Din»» ^ 



*• > ■ 
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Origine des Jrmûir/es^ i it 
«?*6ftàblk cii ce lîeà fon 'nidnafteré ^ ' 
ce i^u'il fit , d'où .vient <|«e €e liêus'eik- • 
appelle depuis T Abbaye de la Golom- 

• bea& porte pour arrtiairics dcAioplc à 
?ne Colombe d argent tenant vxi cou- 

• f&m de bois au bec auéç cette deui/e; 
Sicpkimitlmmpotenpi,(ioi- fait Ti^xpliêft^ 
lion de ce B|^ion lijyfterieux^ Xa Ctf=- 
Wkl;a bidma in cawpo verde dimta it - 
frato ouèfiando eUa fimarihéit i'Hiftoj^ 

. ^^^^,Pietro Maria CAmpiL*ii:*ÂjB (hi^ 
£cclejî(ifl. diPiacenz^a» ' - ' . - " ;" 
le pt)urrois ailegutt:vfegra*di»dra- 

, ore de ces Exemples j mais comiueie 
tes -tiens. Mukux la plupart > ceux là 
fii;â5iQtit pout fitfie ^«à^u é leé £vtiie-i> ' 
inçns péuytiit cftte. i'«ccftfioii.4e pl*« 

» licurs âmioines. ' . . « • 

'.^ L' A S S I E T T E / " 

ÏLeft û naturel de vouloi» iè iairè- 
. connoitre parce c^.c chaque Pay» 
propre & db fingulitr que les 
• E§ypaais£à^aiei«k«ar^ue4^ . 
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i34' • "^^^ Blafon , * 
nation du Nil > du CEOcodik <^ 
leurs Pyramides. . -• 

La ludéc qui abonde çn Palmes ctt 
làiibic au(fi fou fymboie; . 
. Les armoiries des Prouinces » & des 
Villes , ibnc auj,our4'i»uy . la plufpgrt 
ât cette IbVce. . 

£r PfiUgne & €n Sikfîe il y a de» 
familles portent des toits de pail» - 
le .à conièivet le., bled $ des .$UxMn, 
«u traiiîieaux à gUifer fur la glace ^ 
dont on fe feri ciices Pays-lk« c 
- On-.f»euc aujOi f6mar<|uec aux as-' 
;^.oires d'AUeraagiw certains inAru.* - 
mens particuliers > ôc «ercûines vtçt>^ 
iUes que. nous ee eonnoiHôiis pas} 
^arce qu'elles ibnc feukmenf d'yfagsi; - 
- «n ce Pays4à, ^ - 

Les. Villes. HelUnd» » qjiû !om 
des canaux , ont la plufparc pour ar«> 
\ «aoiries des Paux focff les i»pte(èii- 
ter, Ainfi Delpht « dont le nom figni- 
iie vn foUe a vn paL^pour armoiries. 
'jimfterdam\ qui fignifie' la leuce ou 
cHauflée de i'AoaftcUquijsft faliiaiere^ 
porte vn pal pour represeteria riuicrc. 
Se trois iàutej«9'|K>air l«tky£e. Emhdm 
a pour aimoii;i$s Ca> digue nuûbuuéfi 
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êc la Mer qui bat au pied> Gwvda poi-^ 
le "pal } parce qu^en langue Cym^ 
briauc Govv fignifie fofle, ccpal 
cft^n Catial ^ Deràrecht a auffî vn pal 
ppar la mefnte laifon.^or^^M ^ mç-* 

^ La Ville d'Anvers y dont le non» 
jÉMT^erfen^ iîguiûe vne levée ouancée» 
a pour aripoirics ion a];icîenne porte 
triangulaire atuuic^ iur l^Ëlcai» , k*^ 
^uellç a fait le nom de la Viiie^ > ôc les: 
mains qu'on y à ajouté depuis > foni 
des pieees parlantes ; parce que laînaim 
le àit handt tn flamand : couc ce qu'oi» 
a dit des mains ictf ées cft pure fabicr 

La yilttf ife f^Mr en DatmMné 

• -«1 ■ » 

porte pour armoiries va Oi:me> qui 
elloit autrefois en vne de fes places , & 
qui fie le nom d^n quafties qn^onap^ 
pelloit le quartier de ?Orme» * • 

La Ville de Bourdeanx y a pour Bla- 
' fon la £gure de fon hoilel de Ville auec 
fon port. ' 

Paris yn Vaîâeatî ; parce que L'ifle 
du Palais ^ ou eft i'JEglile Ça^hedrale 
-à cette forme.Tout ce qu'on a mucnié 

àH A^cmaucc^ » & de la DeelFc l£is cOt 
fabuleux,. 



%y6 jtrt Btsfif» j 

En&n la plufp^rc des Villes qui Càn% 
il tuées fur desriuieres fur.des^lacs^ 6ii 
£m k)s i>ûrds de k Nfer , ont pour ae«^ 
moii'ies des ponts ^ des vaiircaux » des 
poitrons^^es fafces ondées , &c autres- 
pareilles ck^fes*. Celles qui font fus 
<ks MontsigvïQs ^ près <ies FoccllSf 
çnt des Montagnes , des» Arbres de^ 
Animaux /des plantés y Scc^ ' ^ 
> l^aVilie dAm^^y en SavGve,& celle 
rfc Nantîia en Bugey fituées Inr des lacs 
evki des pûiiïbils poar É^imoiïi^s. iÈl^ 
tes & U JLadfslk > Villes^ nuritiin^s dei^ 
yai(reaux:/j??yj:?rw)^au Tyroîà pout zi^ 
iii0iries.vn pont rtir vae riviece^^cétit^ 
du tnéi;ne Pays porte deux pics ^ parce 
u'on y fbiiit des naines » & H ail > o# 
Ht ies Saiiiie« Ttie hf^u pkine de 
deux lions tamgêm c«^nue cect« 
libtte^ . • - ' • ' 

JU Ville de & >/lMt qî]] fcft gardée 
gardes dogjues a, en a vn £Qur les ar- 
mbîries. - . 

Ënclm&en Holl^de >.dù fe fsdt le 
trafic de^ iiarencs ça a trois ppuï 

La ViHe de jg^Ag^^^e ya cygnejî parce 
qu'ils y fonr fréquents. 
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Laplûfparc desProuinces des Pays 

■bas ont 4es Lions ; par ce^ue tout cft 

Pays en a la figureTur la Carce* 

■. Le Pays d'Holftem» qui eft abon- 

en orcics , pu a vue pour ftklbn^ 

* ' La plufparc des Maifons dltalk^ 

^ui ont des fiefs fur ^Apennin , onç 

des Montagnes, 4ans leurs airraoW 
ries. 

. Caœbdenclicquele»Stourtoh en An- 
gletecj^ çQUci les iix-ibufces du Stou(» 
qui eft vne rivière , qui atroïè leurs, 
^tertes. Stourtim fsdej Baromm de Stonr"- 
ton 9 nfiv^n lécm ^inue^it k StMr fiiimine^ 
ftéodfub hoc èfex foi^tibus ^ulLtt,% quoSt 
ifi fuum clyftnm m^rum ar^olâ aurea 

truhfiidermt. ' ; 

La Ville de Poniam^ffon j en Locip 
raine 3 celle de Poncadier en Bourgo* 
gnçjle Pont S. Efpric en Vivarcts 
pluiîcurs auues porr^ot les Images de^ 
•ieiirsPonrs. . * .-^ 

La Ville de Sufe en Piedmonr, poc- 
m d'argent & de gueules à dçuxTQUCs 
de rvn en l^'aucre ^ ce fout £è% deujc aa-» 
cîennes Tours. * 

11 y ar â grande abondaiicedci^iP 

fons 



s 
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fym dans l'iflande qu^on les y expbfi^ 
en vmt€ pac^ monceaux aiUIi hauts 
qu'vne maifon dit Munfter. Ceft U 
caufe des armoiries de Pays qui 
porte de gueules à vn poiilbn courons 
xié d'argeni:. \ • . - - ' 

LES NEGOTIATIONS. 

- ^# . • 

Les grandes Negoriations ména- 
gées aiiec fiiccez. fnericent bien que 
i'onen con(èrue ie^ ibu venir » &*il nd 
faut pas s'eftonner q.ue les Souuerains 
pourxémoigner leur reconndi(Iànce>&; > 
pour reconipenièr l'addrelFe &c la ver- 
tu de ceux qui les ont traitées j leur en 
iailTem des marques danskttrs armoii» 
jdes. La Maifon 4e Qoulaine des plus 
illudrcs de Bretagne a des armoiries de 
<ette forte » donc Auguftin de Pas ca^ 
>«onte l'occadon eaies hi&oij:4is Ge- 
:ixcalGgiques de Bretagne. 
- jt^hù9^t Seignenr de Gmdami fAê^ 
palier non moins valeureux j & hanU 
fait des armes , que fage & frudent, > & 
.de grand iugment^&niimreanfiilifift^em^ 
fUyé par vn Duc de Bretagne [en Sei^ 
l^neur 9 & Prince pour procurer vne bonne 
pai9Cp&aUiMie»mmlesJLo$edeFraMe$ 

& 
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& d'Angleterre > & la Paix efim faite 
tnm tHxféstfmmi^n % & à fa pourfui^ 
te y le Roy Anglais pour U rccomperifer 
é^vnfi bon <0ce luy donna pour luj y & 

its fiens héritiers & freceffeuri ypmnifion 
& priHil€ige de porter La muié de fes iir- 
fnes 3 ce i^ue voyant le Roy de France pour 
nefe momrernmns libéral à l* endroit ^ 
dit Alphonf r %illhy donna atijfi peur luy " 

. <îr fes fuccejféms droit de porter la moitié ^ 
de fes ami^s^ Tellement depuis les 
Seigneurs de G oulaine ^nt toisfieurs porté 
in leurs armes & ecufâns vn parti d'An^ 
gl^terre& de Fraftce^ S^amir trois den^ 
Léopards d'or à champ de gueules y (fr vm 
femdilys f*r demie d'or eh champ d'az^nr. 

. Et enpiemoire de^ cela, em vaid grasié m 
leur jnaifon es pierres des Efcaliers» manr- - 
ttaux de làmmnéet 9 & autres lieux mi^ 
nens cette figure ^qui efi comme la deuifie 
d'Alphonfe marcjuée par fon chiffre. Ce 
ibnr crois A. dont deux iaiic coucon^ 

.nez auec vn autre entre deux plus pe- 
tic , qui les aflènible & les lie , auec 
-CCS raots it eHuy-ey à etwy-lk Hâccaràt 
Us Couronnes» . 
. * . .LsiMai(bii «b-Mernna cotï)poré Tes 
. « Acmoiiie^ de iepc. dczans d'or , & d' va 
0 chef 
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fpli^fcie mefbifieiii nicnipira de * 

gQti^tioa d'Aurelien qu'ils recoauQiA 
4cnc pour chef de leur Maifoii. Cec ^ 
lAurdUçu eft celg^ ^ue Clavis cnuQy» 
fecrçccmeiH à feinte ClotiJde poun 
•traicer auec elle de fon Mariage, & 

xe^u 4e Meinn fut JU KGompçwfe de^û 
Négociation , coimne ^Hewre Aimoij} 
^ ie Moioe^ L. chap. 34. Jtâdidnëvm - 

^ioms iure bemficij ccnajfit^ L'hiftorico 
^fiMielun ^iiic qu'en la CexeoiOJ^^ 
ces Nopces Aurelian offrit à Qoiîidie 
l» fol d^or & le demer d^argeut , & 
qu^en n^emoiix de cetjce auguii^ 
niiffion 3 il corapoia fes armes d^ neuf ' 
fols d'or dans vn ckamp d^axur couleur 
des armes de France«On jcetiem; eucace 
f iance cette cérémonie de donner 
des deniers aux nouiielles Efpou&s au. 
• «lombi^ de treize ^ àc luy^enai des Vr- 
lins a remarque en fon hiftoire que le 
Roy d'AtiglMerre ëpouiaiit le a. ium 
i/ao. Madacne Catiicxiiae de France 
au lieu de treize deniers mit fur le 
àce tceiae Nobles monnoye d'or 
d'Angleterre. <^elques aurr^s difèoc 

qu'Aure 

« * 
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-«p^Aurelien pout pouvoir parkr à 
ClociLde y que Ton oncien faiibic ibi^ 
gneufement obfcruci:, &;rendiQicinac2 
xeffible 9 ie deguifa en pauvre 3 & luy ^ 
aUa demander T Aumône yxe. qu'il fie 
iufqu'a fept ou neuf fois , & qu\ayanc 
receu chaque fois vne pièce, d'or , il. 
les conferua depuis dans, iâ iàmille en' 
iricmoirc de cette Negodacipn , & que 
fà pofterité les prit pour armoiries y 
ajouftanc vn chef peur marque;r que 
cette negotiation s'cftoit faite pour 
procurer le diadème à C locilde. D'au^* 
tces (ans ch«rchertan( de Mydere pen-** 
fent que ces bezans font des Meules^ 
qui font alluâon aa v^om. 

Les Decotêuertes . ^ les lauen^ 

tions NoumIIes, , • 

C Es derniers (îecles n'ont pas edé 
moins heureux que les premiers 
en l'inuenrîçn des'- cKofts , puifque 

Ton a decouuert vn mo4ide entier ^ 

■ . - 

que les anciens n'ajûoienc !|>as connu. 
L'Imprinàerie, U foudre àcànon,l'Ar- 
tiiicneyia boudble , l'Aie de peindre à. 




24* ÂrfdaBUfon, 

i'huileLfui la loile^fcuit de çes invétiom 
adrauàbles que les preniieis ^ecles ont * 
ignorées. ÂuiE a-t'ott fait des blaibtis 
de la pl^Tpart .de ces choies pouL faire ■ 
fçauoir à la pollenté à ^ui elle en eft^ - 
obligée., * ' " : 

. La découverte da nouueau .aïonde 
. faite par ChiiHophle Colpmb d'Al- 
bizolfr- auprès de Sauone.eil l'e^tre^ ^ 
prifè la plus glorieufe que l'oaait pû.< - 
faire iu%ues-icy i auffi mcrita-t'clle. 
\, que Ferdinaiid, & Ifabelle Rois dé \ 
Callille , & de Léon , pour il 6c .* 
cctîe dccouvertfe le recompenlâflenj; 
d'vn Bla(bh glorieux d'vW Mec d'ar»v 
geiit &^'azuràcînq llles4'or» £bu»*- 
- vnchappéde CaftiUe & de-Leon^auec 
vn monde en cioiiet & ces roots * 

tyi CaftiHa y 4t Lem 
Mmào Nutuo dio Colon» . 
C*eft«iD(î que les pone le Duc d» 
Veragua Aduùral des JUides^ &c. ^Mac- 
" - quis de Xamayc'adcfcciîdude. ce Chri- 
. ftophle Colomb. 

Olivier Van Noort 'Capitaine de U 
flotte. Hollandoife, , qui pafla le 
troîc de Magellan , a mérité yn fcm- - 
bkbie honaei^. Ses armoirie;» eliioieuc 

d'azur 
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d'azur à vne fafce ondec iloicée ci^l^- \ 
gentea forme de rivière , âcçoflee de 
deux eftoiks d'or ; le Globe cerraqué«t 
en cimier auec vn vaiiTeau fur ce glo'^- 
be , l'£cu enveloppe d'vn grand ftian<»' 
ceau4'aaui£ ième d'eÛMies d'oc. le les 
ay vuësjde cette forte fur ion tombeau^ 
<b,ns le Temple 'de Schonhbven, 
avec cette /£pitaph6 en langue fia- 
. mande, 

• Hier rufi den £• Heere Olivier P^an 
' N^i in fyn Ltmn AàmkMi % enàe Ca^ • 
fiteyn generaU ouer de erfie f^loSe die vvt 
de(e Nederlandt doorde fira^e Ma^ • 
gellanes de GehéUe merlt hcefi oni feylt 
Steerfden 2Zt Febrmrijan. i.^^/* 
Hic ille eji totum Fèlis qui circuit 
inrbem * ' ' 

e/^f Magellam qmrtus Oliverius. 
Vafco Gafnin« Portugais , qur de^ 
eoavrk les Indi^s pour le Portugal re« 
ceut du Roy Ëmanuel l'ecuiTon des aN 
inoiries de Portugal làns^ la bordure, 
Se le poÊt fur les anciennes armoiries» 
^ pour cimier vn foleil leuant j parce 
qu'il auoit fait les courfes en Oricnr. 
'YalcoLuys de Gatnma Admirai des 
Ijades > qui fut Ambailadeur en Fiance 

. L z - ' 
• . • c - 

- ^ ■ — ■« • 
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V^xi 1 648. les porcoic ainfi auec vti . 
Andire tcaueifé en bande deriiere 
Tecu pour marquer fk dignité. 
. Nicolas Coelho ayanc efte fait:Capi>» . 
taine d' vn vaiilêau par le Hoy . £nia^ 
nucl pour la découverte des Indes„ 
auec Vaieo Gamma ^'eftani heureufè^ 
xnetic retourné > ce.R,oy luy doiui^ r 
pour artïjpiries dç gueules à vn lion 
entre deûxrcolomnes d^argent pofëes 
4]r d.êux eciieilsde ilnopkj âc/ur cha^. 
cune des colomncs vn des petits ecuC* 
ions des armoiries de Portugal ^ au(c 
vne mer entre le^ecudls. . ■ 
^ LePrincipato citra,- qui fait partie 
du Royaome de Naples ^ porte pouc 
araàJoiri€s> cpùpjp .d'argent ^ & de iaUe 
à vnc boufTble ronde d'argent marquée 
de iable ^ Aanquée de quatre ailjes en 
quarré > à vne e (loi le d'or au canroa 
fcnertrc du chef. C'eft parce que Fia- 
*vio di Giofa , qui trouva le premier 
la bouiFoIc , & la Charte pour aiaui- - 
.gcr tfloit de cette Province. Scipioii 
Miazella en (a defcription du Royaume 
de N^iplc i> explique ces arnioiiies ^ &c 
dit que le cor pé d'argent , & de fiable 
rcjpicrcnte le jour ^ la nuit ^ les quatre 

âiiles, N 

• ■>«» ^ 
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aifles , les quatre vems cardiiuux , & 
les quàcre points cardinaux du monde; 
&c rciloile , celle 4a nort ^quitcglc^^* 
jiaui^ation. • ^ T \ . 

' 'La Ville de NaualcArmro en Efpa- 
gne 3 porte pour ai;niesk pont^ deSe-^ 

* govie i parce que fc^ habitans le bâ- 
tireur^- ' . * 

L'Invention des giaios de cbappei» 
Ict que Ton attribue à Pierre i'Hermi- 
ce, eft caur& <^iie ceux de fa faimîlle 
porjtenc en leurs armoiries vu Pateno- 
trcjou difain de chappcUct, rais ea. 
chevron. •' - 

Vulfèn donn&à la^Maifou de Men-^ 
tel , de gueules au lion cougonaé d'or 
accoUed'vii toulcau voici geftnt d'azur, 

dit; que ces arn^oicies îureni:. doA* 

• nées par PEitipercur Fiideric III.. à 
leàn Kfentel Paa 146^. potfr aooir îiî'' 
venté riuiprimeric. |1 faut qu'il aie 
^ulement pcrfè^ionnée, où porté le • 
prenaier en quelque liep. ou elle n'efloit 

-p.as encore, car Mayence, &Hacl^ 
qui fe difputentla gloire de cette in- 
ventionen d'autres Autheurs que 
ce Mentel. ' " >.» 

Le Célèbre Monllcur Pluuinel por- < 



f 



Digiti 




146. _ Aridu SUfotty .\' 

ta d'azur à vn homme d'armes à che- 
nal tenant nue , 6c haute d'or» 
i^mis âooir .itiuoduit . en France les 
exercices des Académies d'Italie » ôc 
«appris au j^u Roy à monter^ cheval. 

X'ES actions ILLVSf RES^ 

* » • 

,i JLes atmoiries de Momtn^tency &>mt 
« va Trophée glorieux des actions ge- 

- nereufes de Bouchard , 6c Mathieu de 
i^-Mommotency , qui prirent autant d'ë- 
.^tendards. fur les Impériaux > qu'il y a 

• 'd'allerions dans leurs armes. 

\ ■ Le , Mom Se les acmes de la^M^i^ 
.■^.du Lys, £bnt dus i la Pucelle d'Or- 
•4éans a qui n'eftant qu'vne pauvre 
Jbergere , Sat intpir^ dcDimi de pren** 
•dre les armes pour la defenfè de ce Ko/^ 
yaumé contre les Anglois. Elle por- 
koic dans&ndrappeaa vnct^Cçéc ^ui> 
'^piontée d'vne çouronne » que le Rta^. 

donna depuis pour armoiries à iès fre* 
'•tes auec deux -fleurde)^ aux coftev, 

• êc le nom du Lys. 11 annoblit elle & 

- toute fa Famille parlettres patentes du 

- i6.Ianvieci4Z9. 

Le mefine Roy Charles VII..donna 
•{>ottC àsmoiries à lean Becquet iiTu 
, . ' - d'An 
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d'Angletewe d'azur, à trois tours d'or 

•fendues 5 & brifées , à câufe qu'il. 

'uiauoicefté ie ptemièr-^ i'àlJàut d'vnç 
•tour, ' ' " ' . - • \ 

s." Le Maréchal de Momluc ajouta à 

• artnes » qui eftoient d'or ati toiir- 
teau de gueules vu quartier d'azur à 

•"-▼he louve d'or , qui ^nx les armoiries 
'4(te Sienne en Italie , à la- requefte dès 

- Siennoisj parce qu'il auoitfoutenu le 
"ficgfr de- cette Ville contre Charles 
'«Quint; 

• La Maifbn des Colonnes en Italie, 
•J«iet aatonr de fes armoiries quatorze 
' drappeaax pris lîir les Turcs , «i la 

fomeufc victoire de Lepanthe gagnée- 
-par Mate- Antoine Coiomnc gêner a1 
lies croupes du Pape. - 
^ « .Noftradamus hiftorien de Provence ' 

• padanc de la Emilie des Arcuilès ,Jdit 
-que quelques-vns eftiment que le. pire* 

- miei qui porta d'or à la fafce d'azur 

- acGompagnée^e trois arcs de^ gueules 
' fut vn vaiUanc chevalier , lequel aptes 

auoir vaincu en plein ch^mp de ba-' 
taille trois Turcs Mahometans , prit 
leurs tiois arcs ^ouc fanglans qu'il 
voulut porter pour trophée de ce me- 

• tnorable combat. L- ^ 

* 
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^ Vn Soldat du régiment de Piémont 
àJa ^rueque les Rochclois âcSntle 
vingc-dcu^icme après auoir t^e ion 
C0up de mouiquet , doîit il tiia vn des 
cfaaemis >fç vid attaqué d'vn Anglpis,; 
qui k croyoit aflbmnier'auec ïjic ha- 
che d'annes. Le Soldat prit fon tnou A 
quel par le bas ^ & auec la ctolfe pa^ ^ 
fane le coup écrafa la telle de l'^nglois 
prit fa hache > & fè rticlantàuèc les 
enpemis en tua encore, trois ou quatre 
,paimy lefquels^ eûojtvn Chirurgienj^ 
que les ennemis regrettèrent fort^ 
comme ellant prelque Tviûquje^ dwit 
ils receuoîent fouiagement dans la. 
Ville. Le Roy Louys XH ï. Tayant. 
fccu l'envoya quérir ^ le c^relïà , Tan- 
lioblic ^ & luy fit donner vn habit 
d'ccarlate , vne cafique,vn cheval» 
des bottes , &vne pla.ce.d'vn de iès , 
Moufquc tons auec le nom de Capi« . 
tainè de la hache > & vne hache en les 
armes. ; . . ; . 

Monfieur L'abbé de Brianvillejuous . 
lÎDumic plufiears^ exemples de «s a^- • - 
nioiries tiices des.aâjoos genercufès 
'dans ieleu d'armoiiries des. Souucrains 
de l'Euiopc ,oùi'on^pcBt vpir ce qu'il ' 

^ ' dit- 
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dic^ de celles de Portugal , d'Arragou» 
de Navarre , d'Auftriche ,.de MedTcisi " 
dejenifalem , de Milan, &c. 

Le$. guerres que les Efpagnols ont 
eiics auec les Mores, leur ont donné 
occafioh de fe jaire des bltiG^ns iUu^ 
ili'cs 3 & lî nous voulons croire leurs 
hiftoriens , & leurs blafonneurs 3 il cfi: 
peu de familtes nobles ipi n'ayent en« 
chairné des Rois , coupé des ccftes à 
des Princes , & trempé leurs Ecris & 
leurs boucliers dans le fang des enne-^ 
vùis. AuIIl appellenc ils le cIiaAip de' 
gueules Campo farigriento. 

Les armes de Guipiifcoa » (ont des \ 
Canons pris fur Iç.au d'AlbrecRoy de ; 
Navarre, ^ ' s " ^ 

Vn Genti?horan)e de U fuice da 
grand Maiftie de Calatraua , ayant 
le premier planté l'ellendard de CaftiU 
le iur la muraille du Ghafteau de Vil- 
chcs pris fur les Mores en vn iour , & 
y ne miît en preleiKe des -Roy s dfe.Nat- 
• vsirre > de Léon » & d'Arragon , |e Roy 
de Léon luy donna pour armes d^az^ur 
à vn ibkil d^ot emouté' d^eftoiles 
meime dans le rond du fokil parti 

de Caftiilc ^ de Lco». 



• • ••. . .•• • . ; - ■ * f^--^ 

i5o ♦ x^rf du Blaïotf ^ 

£i> I»-fôtneu{ê ioarnee des Paines de 
/X^ioiè » ou SaAchç le fo(c deât Mira** 
^ momelin ^ ceux qui s*y firent conpoi- 
tre par de belles aûions > ôc qui eii^ 
. . l creienc dans le camp de rennemy^ aj^i 
en avoir coupé les chaiihçs prirent " 
^des pièces de ces chaifhes pour armoi^ 
jries que portent encore aii}ourd*huy ^ 
leurs dcfcefidans > Les Zunigas , les. • 
" Mendocinds, les Munos > les Maçàs,, 
. Sles Abarcas » les Otacos» ks Villafè* 
cas y les Menefes ^ les Peralcas les. 
Arritjeuales, 
^ L'Hiftorien d^Elcodc a xtecrie lan 
* bdle aâion c^e ce laboureur nommé ' 
Hay qui ayant vu la fuite de ceux de ' 
fon Pays que lesDanois pouriuiuoknr> 
^refblu de périr auec eux prit le ioug. ' 
. &le foc de facÊiarruë , & ayant ex- 
. . iborté fes deux ^Is labouroien£ 
. auec luy de le Hiiure , s^alla rendre près 
' . dVnlieu cftroît, bordé de fbffez & de - 
pali(]àde!5 9 & jappant rudement (iir. 
* ^ ^ - les fu j^ards les obligea de tourner face 
vers rennemî , & lès animant à bien 
faire. » il iè ioigni t à eux y ce qui epoiipi 
van|a les Danois., qyi oyant leurs cris 

crjiïenï qu^ii ve^nôiit de bqïiy elles îrou^ ' 

Digilizeo by ~ ■ 



: Origine âes Âmotries, i|i 

pes aux EcolTois , & commeiicerçnc a 
ployer. Alors Hày anèc fè$ fils, & ceux 
qui s'eftoienc rangez^ autour de luy ^ -. . ' 
mirent à les charger il rudement^ qu'a- . 
yaât donné liea au Roy de rallier fès 
croupes» & de rénietcre ies Efprics dfr 
ics Soldats il défit entièrement les Da- 
nois.^ Ce Prince pouir r«connoitre 1»' 

- valeur , & le courage de Hay 5^ de fe.s > ' 
£ls les annoblit , &c Ktir donna autant 
de te; re que pôutrén^éh^ijEiefiirèjr -vnÈ 

' faucon d'vn premier vol. Il leur fit 
aufli des armoiries d'argent à trois " 

' ecuffbns de gùetiles > ftucc \t lot] g au 

^ cieiTus pour marquer , à la poliberité 
qu'ils auoîent efte les boucliers de 
â'Eftal^ & les armes auec lefqucUes " . 

' sis auoienc ii bien combattu* Juffit \, 
l^ennethustres clypeos rnbemes 9e,xmi4 
fortitudims in patria tntànâa adueyfuê 
- " hoftes fignum 9 argeutek fâche eonferipia» 
vt exili ex fortma, ad oputeatam exi" 
WMmque fortmam virum dcuexijfe dig^ 
, c fiofeerènt legentesj% ipjfe eiufque famUfA / 
h^berent pro ihjignh jddàita infgmbHS 
• " ^^i^ praliaris Icco erat vfus feveSt 

fgura. HeSter Mmhns Scotm hif^^ 
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Les armoiries - de la. Ville de Har* 
Icm en Hollande , (ont de gueules 
à/l'Ëfpée d'argent çrpifpe & pon^» 
xncicée d'or ibmmée d>ne croiiècca 
'd'argent accoflce dè quatre eftoiles de 
mefmeavfcçlidtuifey IM V4C iT 
V I R T V S. Ceft pour f éprefenter 
la valeur & la. genèroiîîé de ceux de 
cette Viik qt2i^':|^|(^ £>a« 
nuittte vnc ch«1îie ^^ qui erapefchôif 
l'entrée du port. Cette a£Uoneft pein- 
te dans l^lioftel deVilledeHaïlcnà.v^ 
leprelentcedans v^ije tapiiTerie* . ' 

Alolien en Bretagne d'azur à trois 
^fers de iances<l'argent pofez^en pal^ie^ 
dûnj: les pointes iemblenr entrer dans 
vu annelet de niefme , auec la deuiie ^ 
regardez ftHfley^cpuïs qD^vn Caualieir 
de cette niaifon fe fit admirer dans rrvt 

w 

frâde afTembiée pour auoir emporté la 
, ague crois fois de fuite en des couriij»» 
le pourrois donner plus de huit 
cetîts exemples de cette forte fi ic n^c- 
ilimofs que c'eA la partie la moins 
çonfiderable du Blafon i parce ^'elle 
n*a rieii de^ certain , & que toutes ces 
traditi ves > àoyxt la plufpact de« hxo^ 
les iè font de» .^uês glorieux iont ék- 

' buleufcs' 
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]M}fès<&: peu €onlbnnès à nos verità- 
Wes hiftoires. Si l'entreprife n'cftoic 
- délicate & dangercufe , ie montcerois 
euidemmenc k faufièté de la plufparc 
dç ces hiftoires domeftiqués , à'éiJ^xï- 
'gcs-iahachronirmes , & des circonftan- 
ces Cl peu lices qu'elles fè detmîfene 
d'elles nîcfmes pogr peu qu'on les 
voçillc examiner. U y a cinq ou (îx 
iiiftoires .^iffcrences pour la guivréde 
Milan » trois ou_ quatre pour la falcé 
.^'Auftridhe , &,pottr nos fîeurdely.s 
. mêmes ne les a-t'on pas prifès pour 
des glayeulx , pour des pauillées, 
pwBt des poftitesde fceptrès , poiir dès 
fers de lancAS ou de 'haches Fcançoi* 
ièç ,& pour des Abeilles >. * 

\bj&S FACTIQNS, ' 

^ Comme les Fadiojig , & les partis, 
quiicfimioem dans vn £ftat , & dans 
vue ville fom obligez àt Çj^ diÙÀn^ 
guer par des marques différentes pour 
pouuoir (e recoimoinè » il ne faut pss 
^^cftoQoer qu'ils en t «eftc i^'occaiioa 
.de quantité d'armoiries , &; des pie^ 
cçs <|ui lès £ompo£enc; « 
* JLluUe eft j^leinç d'écai{bn& paitisb 

V 




X54 jtr$ d»Blafirf i 
& d'écufTons eoupes^ depjuis la hâdon 
des Guelpkes & des Gibelins» qui l'a & 
long- temps diuifêe, & ces- dhiltions 

'igilecenc u aufttic que ians. s'arreftecà- 
lâ diijbinâiion des âcmoicie^ que • les 
vns porÊojcht dVne cootedr ', 1«8 au- 
tres <l'vne autre i les . vus hCaéts les 
autres bandées > les vns de lions rsun-. 

- ipans , les ancres de. lions paâàns ; les 
vns, d'aigles de gueules > les autres de., 
iàble : lis fù diilinguerent par leurs 
kal^s , par leur, marcher , pat la nu- 
ne> & par les mouvemens des doigts» 
Les Guelphes mettoiêtlcurs coufteaux - 
le leurs cnesllers d'vne âtai^tere îbt 
table , les Gibelins d'vne autre les 
vus coupoient les fruits en long , ks 

-autres en large, &c. Serpjît hoc faSli^ 
«mftudiitm éideh late* vt tmllaeùth/u» 
nuUHm oppidum nullus p»pubu ck lakç 
fernicio^ma manferit intaElus* Vrb.i 
tfnm mvrkmM Prmtptmin PrMheûm, 
foputi fars in alteram nuUa impeUente 

i ima (fuam h^Mih ffohium causa geJffTf 

' ulf inH vfytte ad mflra tempora keUa* 
Née modo diuifa fmt in&già3,mpntlià. 
deffitenda tfed col6res , terra fruffti/ > 

^^ejiium hakim, ipft hnmis weejUs^ 

'"^ di^twm 
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fmnm habent fm.iumJtgnijîcatiQnem*- 

Xes Guelplips poscoient coupé » ^ . 
les Gibelins parti , audl les Diacetd 

. qui èftoient Guelphes p.Qi:cpienç cou- 
pé d'or 3t & de ÙkXc , au lion de l'vn . 
à l'autre brife en chef d'Vn Lainbal» 

, qui eftûjc .vne<autce marque , Guclplie» 
La vie là, S. de Paul Ghi*cetti ., ou ^. 
Diacetti que i*ay entre les mains dit» 

inter p-mmes alUQAK. In vit» PAuliGhif^ . 
tetti à BartholomAo Fontio etUta- 
■ Ces £^ons allèrent {iaitant à Flo« 
f eoce que la pluipart des ^milig^ 
rent obligées de cîian ger leurs atitti»*' 
ms » U âtofttion des pièces » & le» 
. ^maux. Le^ Guèl|)hes . eurei^t le ly& 
4e Florence de goeuleif^ir argent , les^ 
^belins d'argent iùf gueules. Les Do» ^. 
/lati porcoient coupé de gueules y ÔC ' 
4'àrgent,les Giattdoaati de la même 
^UDillfrcoopé d^genjt & de gueules* 
La Pre^a , parti d'or & d'azur. Les 
'Buonaguig de 1« mefîne Emilie pallé 
jà*ot £c d'azuc. Les Bondeknonti cou- 
iné d'aziu: & Scolari de 
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z^6* ; Jyt du BUfon^ 
la mefhfs famille bandé d^ot & d^ar-^» 
gcni; Les Çâftelli du coilii de Spo-^ * 
lete changèrent les eraaux de leurs 
Blafbns > quand ils prirent k parû des 
Empereurs > & au lieu qulls portoient 
d^azur au chàfteau^d'or , ils firent le 
chafteau d'argept fur gueules. Qnefii^ 
Sigmri chejotto l'Impcrio di Frederica 
Ji appogiarono aile parte Cefarée cangia^ 
rono tafiréà dinifa del Uro tafleUo in 
az^urro > cd frdo. bianco in vermiglio in 
jegno diprofejfar le parti impcriali. Zaz.^ 
Kxra mki^ famtglia CafitUhi ^ - . • 

La Toscane fc diiiifa tellemenc 
qu'outre Içs faâions Gueiphe, & Qi^ 
beiline elle celle des blancs & des 
noirs ^ & la famille Cancellieri de Pi- 
ftoye ' s^eftant diiiifëe en Gancelliecî» 
& Panciacichi > les prepiiers leôncent 
leurs armoiries coupées d*a2ur & d'ar- 
gent ; les autres changèrent raKuren ^ 
lable eilanc de la faâion des Noirs^ 
Les Câpponi pour fe tenir nèup:es> 
prii^nc tranche d'argent & de làble. 
^ . Quelques familles s'eftanc élevées 
•a'u dclHis des autres , 6c s'eftant voula • 
^itlingisier de celles qui .n'eâoicm pas 
a puîiTaates ik iè C4Qtde partis^ 
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& tant de Ijtigues ppur .|Mïfleder les 
premietes cKarges de la . Republique, 
que.ptf u s'en faUw qu'elle ne fut eritie- 
-reraent détruite. Ce fui .ce .qui obU- • i 

gcaic peuple de fe lbïilevet contre les. •* ^ 
Grands.* & défaite vne loy qui ex- - ! 
cluoic des charges municipales ceux. ! 
qui ne leroNienfrpas du rkts cftat. Cet«. 
te loy fie changer ^e. condition .à k 
piufpart de. ces G.rânds , qui pour , ' 
eftte Coniklonniers, Prîetirs, & di- " ' 

ieâ;eijrs de la Republique .confentirent 
de renoncer à, leur nobielFe , à leuts 
noms » & à leurs ariftcs^ppur Icfraettré | 
. dans l'eftat & ia cgndition du peuple, - 

On le fît pour affoiblir la puilîànce de • i 
ces Êimiiies , 9c pottt fàit:e cefôr .des ' | 
ininiiiicjs mortelles. .C'cft pour cela | 
que dans-ks regiftres de cette ancien- I 
ne République j op void à .cofté de«. - 
noms des petfonnes les plus illuAres / 
des qualitez roturières , comme Bec^ - ^ 

* VitMtiere 9 Lswétiùolà » CMderàio» 
Spetiale i jîgoraio » JLe^i4iMolo » fTajaioy > • i 
Tauolierey é'c. Parce qu'ils auoicnt cftc . 

. obligez • de Ce ranger parmy ceux de» • 
ces profeilions , qui donnaient leurs 
fu/frages pour iXle^on des Magi- 
\ . • ftrats. 
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158 ^Aft dit Slafah^ • 
ftcau» ce qui ^que, chacun de ces 
tftats feifoic Corps , & auoit fe&ar- 
,xnoines^ patHCttlicfes , "dont «i. vmd 
ëes veftiges-en.divers ^droits de Flo- 
♦ ,;j:ence. Les Drappief* auoient T Agneau 
de (àintlean Baptiftp que Ton voU ^ 
Ociàn Michèle .y Se pies du Dome. 
•Ce fut l'an 136 1. que Ton fit cette 
-loy » qui coismènce râiû f^ir EffrdnÂ- 
^4 >&c. 

Plufieuçs ajoutèrent à leurs armoi- 
..ifes la marque ^ pcajAc qui «ftwt va 
• petit bezau > ou rond d'argent marqué 

d'vne croix de gueules. Les Pancia- 
?tichi , deiki Toià ,'Ârgolami , Cer- 

chi , Bçllineioni , Vtaldini , Magnia- ' 

- Je , Ricafole , & vne btanche de Me- 

- dicis , qui le mettoit au œilieo de tou- 
' tes iès boules. EUa commemente fig- 

• "tjifiçé fhi U porta ejfere fatttdi fopolo. 
^ Vincenzjo Borghinù 

:■. Les Toinaquinci» Giachinod > Tor« 
iiia^)uoni, Marabotiini , & Popolcf- 

. du » u>ii5 d'vae mis^ffle I^M^^^c ^ ^1* 
aiiibrfint fous ces noms diueis « & 

- changèrent leurs a'rmoiries , dont ils < 
, ; ne retinrent "que les emaiix poot pou- 

voit leconnoiue* 
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. jiople, • . 

. d'or it4é coquilles de Tvii en l'autre. • 
JSc definropte; 

*• CdrMftali , coupé d'or fut finople, 
-Hrcnus de Cardinale fils de laques Tor- ' 
j^a^nd; • r . '. 

^ Lcs Popçlefl^iiAyAat ftis les armoi- 
ries du peuple retinrent vnc bordure 
f engrejQéeécatcelée4'ocMScde ânople. 

- Le&ContiGuidi écartelé eniàutoir : 
d'argent & de gueules. . • '- • 

D'autses pouc iè -djAingaei: ajoucfr- 
lenc vn Lion, de l'vn à l'auue fJèc ceux 
de Reggivolo parti d'argent & de 
gueules à deux - Uons a|^omez de if vn 
en l'autre. 

Les ji^U prirent le ndîn de ScaUgnU 
' «fin que par le rapport de i'Ëthalote à 
' - i'^1 on pût plus aifément les teconnoi- 
tre. ' ' 

vCeuac desGavalcaiiti l qui & mirent 

- parmi le peuple Te noronaerentCavale- 
refchi : Les Alamanni 3 Alamafiefehi: 

' les CavicciToli Gualterosi : les Bardi» 

CiampoU : les. Pazzi Aecorri : Içs 

Agolanti 
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^ rem: des armoiries qui n^auoieiit nul ^ 
; ' rapport atiec celles des fifardi 3 ayant 
pris tranciié eudenré d'or Ôc d'azur* 
Paz.zÀ ancien d'argent àjfîx croiflans 
trois d'azuT^ & trois de gueules ap» 
. poincez ^ & entretenus Tvn d'azur ôc 
rautre de gueules. Paz^z^i d'Accorri 
parti de gucuks & d'azur à vn croifl . 
lant de l'vn à l'autre en cœur , vne 
croifccte d'or au canton dcxtredu chcf, 
* yne eiloile de -huit rais de œelme au 
canton fentûre* ^ ^ * • 

ty4gûlanU de * gaeules à l'aigle d'or 
anvoiabbai^é./ Les auttes^ de gueules 
à l'aigle au vol plié en forme de co> 
■lombe ayant fur je cœur vnecuiïbn 
xoiid du peuple, • - '.^ 

Des ji/f/i » les vns portèrent d'or au. 
lion de gueules à la bordure lèmée de 
teâes.d'4ils. Les autres d'or fe^é de 
telles d'Ails au lion de gueules^d'autres . 
coupé d'argent & de gueules au- lion 
de l'vn k i'auue au chef de gueules à la 
croix d'argent. . - • • 

Les Buondelmonti eûrent qoatrefbr- 
tes d'armoiries, i. coupé d'azur fur 
argent^ pac ci d'argent à vne montagne 

d'azur 

• * 
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d'azur , & vne longup croix de gueules . 
plantée fur cetce« inontagile. 1. coupe . 
d'azujcfuraigemliwplemcnt* 3 •coupé 
d'azur fur argpnt à vn ecuffoii rond 
" fur Kcouc chargé de la inentagne y 6c 
de la croix» 4. co^^é d'azui' ôc d'argent * 
à la montagne > 6c la croi^ brochait 
iiirletour. 

• ... 
. .Cet eftac ppfulaire ne changeoic 

. pas 11 fort la condition y qu'il ne reftac 

biea. dçs marques* de grandeur. Nous 

en auons vn exemple célèbre aux fu-- 

nerailles de lacques Alberti qui eftoic 

jChevalier du peuple ^ 6c Capitaine 

dela^dipn Cuelpbe,> il fut expofé ^ • 

fur vne cftrade couverte de iàtin, veilu 

de drap d'or â( .de^Xatin » on y prefen** 

ta huit chevaiix aux honneurs 3 l'vu 

des armes du peuple & vn de la de* 

niCt des Guelphes ^ deux couvd:ts des 

armes de ia fatpille » vn auec lepenon . 

de fes armes, vn autre avec fon cimier, . 

fbn£fpée, 6c les elperons dorez , vn 

couvert d'ccarlate conduit par vn 

.efta^er veftudegros vair , vn autre 

^ /ans. couverture conduit par vn eftaf^' 

fîçr veftu de vair brun , voicy corn» 

m^nt Monaldi le raconte -en fa chro- 

A «iqne. ji 



Digitized by Google 



x6i Art du 3léifon% 

Vmrdi addi 7. £ A go fi 0 mon M^- 
Nieàâo âi iaeop^ de gli Albmi fw Im 
piu rkcù humo di da^ari ci fujfe fer auen^ 
tnra dugent* ^ml fom ? e addi^* d'A'^" 
gofiû aUfi dûdeà m fi fepfeli m Sé Cr^cc 
- con grandijfimo omre^ e di cera 3> e digen^ 
te* Hebbe letto di fdamiiâ rojfo > e egW 
étn^ mfiiiùdH detê fiùmita^ Stoppa . 
a oro € guaz^z.erom* Otto CauaUi^vno delt 
arme del popoh 5 perche erâ eatênSkre det 
popola^t e VM deiia parte Gnelfa » perche^ 
era de Capttani. Dm Cauaili conerti 
€on le bandiere grande con Varme de gU 
AUmti 9 evn eanaffo cm^ vn pen^neeMej^ 
e vno col cimiero y if^ada > e ^oni d'oro^ 
Jieitniero vria donjçella eon^ d^ ale » e vn 
tOMUo ceuerte di fearlMe^ el fonte con 
vn fnanteUo di V^]o g^ojfo foderato ^ e vn 
ahrataMUo mncoueriù convajà bnino^ 

Lejs Guelpii€s poxcç^rent des bandeSi 
les Gibelins des pau:):. 11 ya encore vne 
me à flarence ^ <^ui iç nomme la vià 

C^belina. 

' Borgtiini dit que les Génois eftoient 
Gibelins s &qne c^cft pour cela que. 
Ton trouve plus d'aigles dans leuif 
atmoiries qu'en çelles des Florentins. 
fm^ aquile fi trmranno nell* arme Ce- 

. mnefi 
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muep eke neUe nofire 3 corne che molto- 
fik /Mcoftajfm a paru GhihUifut 
in^^rk 4!he alla Guelfa . fe bmc,talvolM 

,Quancicé de iàoùiks- de Floreiice»- 
^èi des Villes de la Romagnç portoiciK 
dès fiflurdelys , & vn lacnbel depuis^ 
quelles, pjcicetic parti pcmr Ch«ie« . 
d'Anjou Roy.de Naples , qui poccoic 
Xeaaé fh France à vn latnbei de gueu- 
les. Tout le paxti Guelphe fe deckr» 
pour luy } parceque le Pape ppurqui 
les GuelpMs-cen^encluf anoit don-r 
ni l'invefiitur^ de« Royaumes de Na<^ 
pl.es, Ôè de -Sicile. Auffi rendjt-il dç-.i 
piris ce pactf confîderable à Florence 
pac la pcQEeâiou qu'il luy donna »>c^ 
qui fut caui^ que l'on fcma les eçu^aft 
derËglifè >^de lalibett^ du peuple, 
des Drappiers > ôc quelques autres de 
ileurdf lys ^ comme an les vpid .encore - 
à Florence. B»&ti Gafpar Bisacibàçi dk 
que dans les Villes de.Romagne por* 
ter des fleurdelys en .chef ç'eft eftre 
Guelphe , & qu'y porter trois eftoiles 
c'pft eOfe Gibelin. JSleUe citta deikt 
B^magm l'haner tre gigU nel c/ipo de/l^ 
fends dkbiara il portatorc pcr Gnel^i 

^ i'ka 
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fhaufm tre fie^e per GhiittUittOt lâf^ 

En Angleteire il y a en datant longr 
-temps les deux fadUons de la Ro.£b 
blanche & de la Rofe rouge , par leA 
quelles la Maifbn de Lanclaftre , & la 
maiCpn d'YorcK fedil^ingucrent^C'cft 
ce qui a incroduîc le& Rofes dans lç$ 
armoiries d'Angleterre. 

£11 France > il y a eu de ceinps eo 
temps diuerfes fadions , qui ont cm 
leurs (ignés , & lears marques pour & 
reconnoijire. Xe lournai d'vn jBour« 
geois de Paris depuis l'an i4op.iulqueç 
à i449.nous apprend que leRoyaumi^ 
fut long > cetnps divifé en deux fo^ 
ûions , dont Tvne tcnoit pour le^L 
Ducsd'Orleans , & de Berry , & l'aur. 
,tre. pour- le Pue de Bourgogne. Ceux 
qui teuoient pour , les premiers por^ 
toient des bandes blanches , & les ^u^ 
très des croix de S. André. . 

1410. Le J>uc àe Berry & cejHxdek 
fort parti portaient vne b»»âe » Aùnt iU. 
furent appeliez, bmdez. » m ceux de U, 

i ^11. Ceux de Paris prirent chapenn* 

petJ 9 & la, crofx. S» ^drim » & am 

piiiieH 
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milieu de la<:roix vn Ecu k la jleurdelys, 
<^ en moins de quinz.e tours auoit audit 
^aris cent milliers hommes tjuenfans 
Jînez. deuant & derrière de i idiie croix% 
dr nul nefiôit dudit lieu , ijui ne l' auoit. 
V En Avril 1^14» fut crié par tout Pa^ 
? ris que chacun portât la bande ce qui fut 
fait. 

Le troijieme Aoufl fut commencé par 
lei hahdez. vne confrérie de Saint Lan- 
^içeps. aux blancs manteaux y & dtf oient 
que cefioit la confrérie des vrais 0 bons 
Catholiques entiers Dieu > & leur droit 
^ 5^/g^^W;> !^ nofoit homme ou femme eftre 
\. ait moûflier ne à leur ftfle sUl n auoit la 
bander & aucuns furent en très ^rand 
^ danger de leur vie pource quils nen 
\ oiioient point. 

Le treizième Septembre vn ieune hom-^ 
ime ofta la bande k V image de S^Huiflache 
; qu on luy auoit baillée y & la déchira en 
^ dépit de ceux qui luy auoient baillée ; tan-^ 
toji fut pris y fut tort ou droit y luy fut le 
poing coupé fur le pont Alluy y & banni 
■ a toufîourfmais. ^^^jÊ^' 

Le 19. May i^xoT auant quil fut 
jour il y auoit k Paris plus de deux cents 
mille hommes ou femmes de tous ejlath 
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mefmes des M oims ^ -princif aiment men-* 
diansfans les En fans portant la croix 5. 
Anàry > ou de Croye ou à' attire matière. 

Paradin raconte en fes annales de 
Bourgogne L 3. p. jztî. que parce que 
le Comre d^Armagnac eftoic venuauec 
grande troupe de gens de guerre pour 
tenir le party d'Orléans , Ton nomma 
long- temps les Orleanois Armagnacs. 
Ses gens porcoient vne Echarpe de 
linge pour enfeigne, & femblc que 
les écharpes blanches y donc Ton vfe 
aujourd'huy fbient procedées de ces 
Armagnacs : au liu. 3. p. 630.11 ajoute 
que parce que le Comte d'Armagnac 
portoit pour deuife de fà fadlion vne 
bande en echarpe , ceux de l'émeute 
leuerent vne bande de fa peau de la 
largeur de trois ou quatre doigts de- 
puis les Efpaules iniques au genoiiil, 
&c la luy mirent en echarpe. le ne 
doute point que la plufparc des bandes 
qui font dans les armoiries des famil- 
les de ce Royaume n'ayenc efté prifes 
à cette occafion , comme le parti op- 
pofe prit des fautoirs. 

Ican Villani en fon hiftoire de Flo- 
rence dit que les Icûnes gentilshom- 
mes 
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fnes Florentins Tan 1 3 1 2. firenr entre- 
eux vne Confrérie ou fbcieté de la 
bande, & pôrtoicnr tous vne bande 
rouge dans vn champ verd. Chiama^ 
vàfjfi Caualieri délia handaportando tutti 
vm infegna^ il campo verde con vna 
barida rojfa. 

" L'an 1161. Il y eut à Bafle .deux 
grandes fadtions , donr I\ne prir pour 
fa marque vn cftendard Rouge auec 
vne grande Eftoile blanche, & l'autre 
vn eftendard blanc auec vh Perroquet 
verd. La Priricfpale Noblefle ie ioig- 
nit à ces Fadtjons , & de là /ont ve- 
nues cane d'cftoiles queles Sui(îes ont 
en armoiries ou en cimier. Quelques 
familles ont retenu le Perroquer. 

Le G^-'and S force , & Braccio Mon- 
tône deux chefs illuftrcs des armées 
d'Italie , firent à tous leurs Soldats 
des habits rougesà bandes blanches & 
bleuës ondées, & Paul love afiTùre que 
ces Soldats auoient retenu cette di/po- 
fîcion de bandes en leurs armoiries. 
JVÎagms Sfortia & ^racchis liiontortenfis 
fummi Duces iifdèm vexillis , laci/iia 
rurn coloribus , ce font les lambrequins, 
^tebantur^ Militma mm faguU » ce 
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fout les cottes d'armes , Jingulis equi^ 
tibus ah humero dextro in obliquum fé- 
mur coccineo colore : e contraria vèro par^ 
te per tranfuerfum albo > & calefii alter- 
natim vnduUto âijiinguebantur* Verum 
"Vt aliqttod ex propinquo difcrimen foret y 
peracutos Sfortia flu^us xobtufores vero 
Braccius , ele ganter exprefferant* QjtaT 
rum Injîgniurn argument is atque coloribus 
hodie qmque vtritif pe fa^ionis fiudiofos 
vti vidernus ^ quum centum quinquaginta 
quatuor anni numerentur ex qno ea 
ipfi authores y & principes gefiare cœpe^ 
runt^ louîus in vit a Sfortidt. 

DES RAILLERIES 

ET S O B R I QJ^ E T S 

FRiderîc I. Empereur voulant re^ 
cownoicre la Valeur de Ladiflas 1 1. , 
Roy de Bohême ^ qui l^avoit ferui con- 
tre les Milanois changea Taigle de fcs 
ai-moirîes en vn Lion j parce que le 
. Lion cft vn animal plus fort que l'ai- 
gle } mais le Peintre qui peignit ce 
lion dans^ les drappcaux du Roy luy 
?yant caché la queue, les Soldats en 
raillèrent y ôc dirent que c'eftoit vn 
. iînge : ce qui obligea l'Empereur 

d'ordon 
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d'ordôner que l'on fit 2. queues paflîée^ 
& repalFees en fautoiu 3 & élevées à ce 
lion : afin que tout le monde les pût 
voir. F^lâdijlao I L Régi BoemU ob Jlre-^ 
nuè muatam corjtrk JMediolatienfes ope^ 
ram FridericHs L Imf. irifigmaregni ve-r 
fera nempe uiquilam atrarn permtttauît 
cum Leone fuluo : quonUm Leom maior 
quam AqmU forfitudp inejfet :> Pi£lor 
forte Lé on €771 in vexilloita pinxerdt 3 vt 
candarn interfeminci occultaret ^ &prop'^ 
terek cauda rnutilatus videretur i Boemi 
intuentes y & vhinam cauda ! inqitiunt :■ 
vonne h sic Simis. magis quam Leonis ima^ 
ço ? rurfufque AquiUm recipere agita-^ 
l^ant. TumCdfarin rifum [olutus 3 pi'figi 
Leonem album in vexillo rubro iujftt > 
caudis dnabus in altum porreUis ccnfpi- 
cmm y qualem in hune diern Betmi ge^ 
runt. Du Brauius liu. 1 2. 
^ L^Empereur Robert de la maifbn 
.de Bavière eftant entré en Italie ^ à k 
foUici tation des Florentins pour chaf- 
fer Galeas de Milan ^ & ayant efte re- 
pouflTé iufqu'a deux fois , obligé de 
le retirer à Brellè , comme il alla à Pa- 
;douë pour remettre (es troupes ; le 
Grand Sforce luy alla au deuant auec 

M 3 
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les Regîmens Florentins qu^'il corn- 

. mandoit; mais les Soldats de TEmpe- 
leur ayant vu dans les drappeaux de 

^Sforce vne pomme de Coin avec fcs 
fueilles, qui eftoic les armoiries de la 
Terre de Cotignola^ qui appartenoic à 

^Sforce y TEmpereur dit que ce Coin 
cftant fouténu-de fon Lion > on n^aa- 

. roir'peine de le luy tirer des ongles , & 
deflors il ajouta ce lion à fes armoi- 
ries 3 qu^il retint depuis ^ & toute fa- 
famille, lotitus m vira Sfortia* 

Guillaume Prince d'Orenge ayant 
«dénommé Guillaume apà Court nez.y 
parce qu'il eftoit camus prit vn Cor- 
net pour fes armoiries pour faire allu- 
sion à ce fobriquer. 

Pogge Florentin fait vn plaifanc 
conté de deux Gentilshommes qui 
cftoient fur le point de fé battre à l'oc- 
cafionde leurs armoiries que chacun 
d'eux pretendoit deuoir eftre trois te- 
lles de bœ-ufs,& qu'il futarrefté par 
les luges de ce différent que Tvn por- 
teroit trois teftes de bœufs & l'autre 
Wois teftes de vaches. 
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DES DIGNITE Z, 
£T Emplois. 

LEs Emplois & les dignicez qui en- 
crent dâs vne famille font de iuftes 
occafîons de fe faire des armoiries des 
chofes qui leur font propres. Ainfî les 
Comtes d'Oldenbourg, dont delcen- 
vdent les Rois de Danemarch portent 
de gueules à deux fafces d^or> qui font 
des poutres^qui marquent leur dignité 
d'Architedtes de l'Empire.Les Comtes 
de Spigelberg vn cerf comme grands 
Veneurs de TEmpire, Les Comtes de 
Vcrnigerode vn Poifibn , comme mai- 
ftres des Eaux. Les Ducs de Vvittera- 
berg portent trois cornes de' Cerfs, 
comme grands veneurs, & vn guidon 
marqué d\n Aigle, comme guidons 
"de TEmpire. C'eft la remarque de 
^Théodore Hocpingus en fon traité des 
armoiries. Inter illufim ferfoha4 & fit- 
milieu inmlnit o^ciornm infignia Clypeis 
€ommo?7flrare hac occajione faHurn vtEle- 
Bores ftculares ea qm infignum mideftatis 
fmperatori frdfermt injîgma clypeis f iis 
expojîta, loabeant* Sic Olderiburgoifeé 
Comités tanquâm Imperij Archite5irfuas 

M 4 
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trahes j Spigelbergenfes [mm Ceruum 
ver/atioms ; Comités de Vernige-- 
roda fmmfifc€7n "vr pifcafioms prafelïi 
in i'/ijîgr ibhs exhibent* Nihil de Vcna-* 
t^riis FvittembergenJÎHPJ cûrmhus zem^ 
tioms cjjîcium dejîgrjantibtis : jic vexilh 
hnperiali acjîiila or^ato ^ qmd & FexilU* 
feriy vt & de ^aJîUenfium quod Pifcn- 
tores imperij exiflant anchçrk hicpertr^^ 
Ho. Traél. de iure infignium c. §. 4, 
Les Pappenheîn portent coupé de 
fable & d^'argent à deux Elpées de 
gueules 3 comme Maréchaux de TEm- 
pire ^ dont Tofficc cft de porter Tcipée 
nuë deuanc ^Empereur. 

Ceux de la maifon de M ou (Ty près 
de Dampmartin ont efté long- temps 
grands Boutcillers de France ^ ôc. 
Comtes o« Gouverneurs de Senlis, 
dont ils ont pris les noms de Bouteit^ 
iers de Sefilis > & à caufe de leur char^' 
gc ils prirent les armes dè la Bouteil- 
lerie ou échançonncrîc écartelé d'or 
& de gueules. L'or reprefentant la 
couppe, & le gueules le vin : au grand 
cimetière de friint Innocent à Paris eft 
vne petite croix de pierre au milieu 
de laquelle eft v^e Epitaphe de ces 

Bon 
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Boureillers de Scnlis. Q/ gift mble 
homme Gmllaumele Bouteiller Elcuyef 
tn fon viuant Seignenr de 5. Thartier 
en TSerry ^ de Momelfiloirre , de Braf- 
feufesy de Moncy le vieux y de Aioucy le 
neuf y & de Plgnel qui trefpapi l'an 
^46 1 . le 20. iofir d^Aottsi ^ priant à Dieu 
& mHre I>ame qnil face mercy à f^n 
ame. Ses armes y font telles queie les 
ay blafonnées^auec cet écni. Les arrnes 
dudit le Bouteiller cy dejfus grauécs y font 
les armes des Comtes de Serdis y de f quels 
ledit le Bouteiller eB defcendu- 

Du Chêne en fon hiftc^ire de Bethu^ 
iie L, i.p. 3 8. dit que les Seigneurs de 
Chantilly aifiiez de la famille des 
jBouteillers prirent en leurs armes vne 
jcroix chargée de cinq coupes d*or pour 
' hiarque de la dignité qu'ils renoienc 
en la maifon du Roy , & qu'ils lailfe- 
^ent PEcu écartelé de leurs anceftres. 
■ * La Maifon de Moncade porte de 
X gueules à fîx befans d^or que les an- 
ciens titres nomment plats 3 les au- 
ihenrsdeces armoiries, ayant Voulu 
^onferver la mémoire de l"ancien offi- 
' ce de Dapifcrar qui eftoit en cette fa- 
mille. 

Mi 
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Monficur de Marca parle de ces ar^ 
rnoirics en Ton hiftoire de Bearn. Ce- 
pendanc Ci nous voulons croire les. 
Romanciers , ils nous diront qu^en vn 
Siège de Maillorque la farine ayant 
manqué à laques I I. Roy d'Arragon,, 
ce.Prince alla dans la tente de Remond 
Mbncade à l'heure du difner pour man- 
ger auec luy 5 parce qu'il fçavoit qu'ii- 
ëtoit foigneux de pourvoir aux chofes, 
necelîàires , & que ce Seigneur furpris* 
de cette vifîte qu'il n'attendoit pas, 
eftendit (a cotte d'armes fur vne ta- 
ble, ôc mit fîx pains entiers delFus 
&;deux moitiez d'vn autr« qu'il auoiL 
coupé auparauant, & qu'après la be- 
nedidtion que donna fon Chappelain^ 
cent cinquante pcrfonnes eurent de- 
quoy difner de ces fept pains y dont il 
jfit depm's fes armoiries* Cette fable.^ 
eft expliquée fort au long dans l'Epi* 
ftrc du premier volume des Coniques^ 
d' A ppollonius Pergaeus dédié au 'Mar- 
quis d'Aytona chef de la maifon des^ 
Moncades. Raymwdia hic Momad^^ 
fropter fcptem illos panes ^ ho& efi fex 
integros ^ & vnum in partes àuas diuif ur/jy 
quibus non fine wiraculo refç^m eft Rex 

lacobasy 
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lacobusy&'j^Hlici eius mbiles^in fcutogen* 
tilitio dr area coccinea feptem panes mreos 
^ffwnffit y très çum dimidio ex vnaparîct 

alios très chm dimidio ex alia An duos 
crdines perpendicttUriter diftributos pa^ 
lorum inSiar. 

Comme il y a en Allemagne quan- 
tité de dignitez héréditaires, comme 
font celles de Maréchaux , de Grande 
Maiftres, de grands Chambellans, 
de grands Echanfons , Se de grands 
Tranchans de l'Empereur , & des^ 
Prélats Souverains , quantité de fa- 
milles ont pris les manques de ces fon- 
dions. 

Il y a plus de cinquante familles 
qui exercent la fondion de Marechah 
Pappenheim , OberndorfF, Von der 
2innen,dc Ebner , de Redvvitz , de 
Mtrravv r de Reberz , de Burgell , 
de Gumpenberg , de Spendern , de 
Pettau,de Liechtenberg, de Oftheimb,. 
de Damerfperg, Von der Schneidt , de 
Stumpfberg , de Hohenreichen , de 
VvaldccKvde Vvildcnavv , de Aufcn- 
ftein , de LavvecK , de Pray , de Lie- 
'chterftcin, de Sauravv , de Dorn- 
fperg > de Piberbach ^ de BocKfperg, 
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de Kulenthal ^ de Rechberg , de Vvcr- 
tingcn 3 de Reîchenen , de Treuf- 
çhaimb , de MarcKdoiff^ de Rade- 
rach 3 de Gotrmanshaufen ^ de Biber- 
ilein y de Zimmern , de Pitfchen ^ de 
Malmels , de Schellenbere ^ de Mef^ 
pelbruh jde Schvvichelde ^ de Oiig- 
Ipurgjde PecKelfèn , de Mammetf- 
hofcn , de VricKen ^ &c. 

II y a les Tranchans de Vvalpourg^ 
de Ke^iirnaten ^ de Diefîênhofen , de 
de Rheinfcldeii , de Hofingcn de 
Pommersfeldeu , de Hennenbcrg , 
de Vveldcrfvvaldt , de Eimerberg^ 
de Kclfelftat , de Vvildenftern , de 
Yrcingen 3 de Kybiirg , de Frobuig, 
de Raperfvveil > de Mezenhaufen , de 
Vvvildegg 3 de Biedeshofen, dcSin- 
genberg y dç VvesBaufciij de Sretren, 
de Ringingen > de Vvaldegg , de Lci- 
den 3 de Bâldersheim , de Schefflin- 
gen , de Schvvabcrg 3 de Rheinegg^ 
de Granfpcrg 3 de Vvolhaufen 3 de 
Holenftein 3. de Eggenmuhl 3 de Sig- 
niaringTen ^ de Vvaldenbourg , Bii- 
nicrsfeldcii 3 de Landsbonrg ^ de 
Vvellers Vvalden 3 de SchmalnecK, 

Il y a foixanre quatre jfamilles qui 

^ ont 
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ont qualité d'Echanfbn. Les Barons 
xle Limpourg , qui mectenc pour cela 
cvne coupe fur le tout de leurs armoi- 
ries & en cimierXcs Barons d^Erpach, 
de StaufFenberg , de Bienbourg , de 
^Geyren , de SchencKénftein , de Lan- 
vdecKjde Schvveinfp^ rg^dc Keifcrftuel, 
-de SchenckenfeL de VvildecK>de Gof-- 
'ikon^de SchêcKeniperg, de NeydecK, 
.in der Auvv ^ de Troja , de Plancxen- 
turg.j de VvidenKam , de Hellenrode, 
jde Bebenftein , de Vvidenbach , de 
,Pippen y de Reiçheneck > de Fochcen, 
;.dcSchencken 3 de NyfFcn 3 de 'Vvaf- 
dTerftelcz 3 de Kramme > de Symon > de 
;^altzbourg, de SieinecK > de Oftcr- 
tsyvhz 5 de Scnnen > de Caftell ^ de 
'Vvinftcrftette , de O/tervvitz, de Beu- 
<ren y de,Stubenberg , de Neuvven > de 
Rofsberg , de SchmalnecK > de Neii- 
^ecK y de Hafenweiler > de Risflin- 
^^en., (ic Fliigerfperg , de Vvinterthur^ 
de Vveirhenegg , de Tautenberg , de 
Rofenbcre 3 de Bichlishaufen, deSii- 
. navv 3 de Landershauien , de Andccr, 
les Barons de Caftell, de Vvartenbcrg» 
de Kiiirpcrg , de Dafenberg , de Lie-> 
benburg, de Rofsberg , de Ehcnheim, 
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de Lindberg,de Liebêberg^de Ladccxt 
Les Chambellans font de Ken- 
ns^ten , de Radcray , de Mamraertf- 
ho/en ^ de Sigmaringen , de Srepel, 
GuIdinpocK , de Vvorms , Sec. 

On trouvera que pluficurs de ces 
Maifbns portent y ^du dans leurs Ecuf. 
fcftis 5 ou en leurs cimiers des chofes 
qui ont rapport à ces offices qu^'elles 
.ont exercez. 

Ceux de Ehingen pour auoir efté.. 
intendans des Baftimens.Co^s les Em- 
pereurs^portent de fable à deux equer- 
îes d'or. . ^ 

L'IMITATION, ET LA 

C CNF OR mite'* 

IL efl: fi naturel de fuiurc , . & d'iTOiter 
ce que Ton void faire aux autres 
qu'il ne faut pas s'eftonncr qu'il y ait 
vne infinité d'armoiries compo fées de&: 
mefmes pièces & des mcfmes figures. 
Il 7 a plus de quatre vingt familles 
de Bretagne , qui portent, des Hexmi- 
«es 3 parce que fes anciens Souverains: 
en portoiento On y void prefqu'au- 
rantde Macles, & de billettes; parce 
qu'cUeè font les armoiries des Maifons 
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de Rjohan & àt Bcautnanoir , dont 1» 
p^effiieré eft CTuc brâîiche dt la Mai- - 
Ç&n4^s> a&ciem Ducs-> Se - i^amce é(E 
d« plus ancici^esV des pks con^^^^^ 
âdei^è^s da -Pays''. I^r les. em^loysi 

. - Les Lyon s font .fîeqjiens^ dans les> - 
MiMokies^ «Fkmans > & de ià No^ 
likiïèdits^Pay& bas pai:ce quç laphiA 
part des dixlept Provinces Toiu pour - 

, ^ . - A Lion ja^pkirpan . 
; . des-Lions , particulièrement les famil» ; 
Coii&iaiks par^^pjpon àeê^ dea> 

t> Ily a; pMieiirs familles en Dauphi- 

- lies parficulk^emenc ^hs ^alen-^;* 
tinois j ce qui cft vne imitât ion da 
is^Mft^a (k ^oiuess- Coisices^^^^^^ 

^ Quantité'deVilles ont les atmoirieé; • 
^ kuts^^^^oiiverains i. ou àt lear^ Sei^ * 
:gneurs^ Ciiiwii^^rr Capitale de Sairoyci*. 
• porte les aniieirics de fes Ducs^de.^ • 

' elie ajoute ièukiiaent vne eftoile d'ôc 
' SKI çà»to» dexttc- du chef. La. Ville; 
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d'Aix en Provence porte les armoiries 
^cs anciens Comtes de Barcelonne^ 
qui eftoienc Comtes de Provence. La 
Ville d'fpre en Flandres à les armoi- 
ries de fcs anciens Seigneurs Chafte- 
lains de gueules à la croix de Vair , en 
chef les armoiries de fon ancienne 
Abbaye de faint Martin changée de- 
puis en Evefché^c'eftvne double croix. 
Dixmude porte auffi les armoiries de 
ies anciens Seigneurs , de mefmc 5, - 
Chamond en Lionnois. Brcfi Ville de.. 
Bretagne porte parti de France ^ & de 
Bretagne. 

L A P I E T E'. 

ILy a plufïeurs armoiries ^ qui fonç 
des marques de pieté > & du culte • 
qu^on a rendu à quelques faints en 
particulier . ou à caufc de leursr Reli- 
ques ou à caufe des Eglifes qu'on leur 
a dédiées. 

La Republique de Venifc porte 
pour armoiries le Lion aiflé , qui cft 
le fymbole de fàint Marc (on Prote- 
cteur. La Ville d'Arles porte pour la 
mcfme raifon vn Lion accroupie Le 
iour de la fefte de ce faint ^ on y fait 
^^^^^^^ 
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*n difcours panégyrique de la Ville, 
La ville de Limoges capitale du Li- 
mofin , a pour armoiries le chef de 
S. Martial fon Patron5& fon Apoftre. 
Celle de Carpentras au Comté Ve- 
naiflîn , a vn des Clouds Sacrez, dont 
noftre Seigneur fut attaché à la croix 
fait en forme de Mors de bride, copi- 
me Conftantin Tauoit fait forger. Bru- 
xelles porte Tlmage de S. Michel 3 a 
qui fa grande Eglife eft dédiée , quoy 
qu'on luy ait donné depuis le nom de 
■'^inte Gudulc , qnand fon corps y fut 
porté. " 

La Ville de Cologne a trois cou- 
ronnes , pour les trois Rois , dont elle 
€onferve les corps. Les armoiries de 
' cette ville fè trouuent fort différentes 
en divers endroits. Aux verrières de 
la grande Eglife il n^y a qu\n EcuiTon 
tfargcnt au chef de gueules chargé djB 
trois couronnes d'^or , en quelques aû- 
très endroits ce champ d'argent eft d^- 
tnafquirié à la manière de la plufpàrc 
des armoiries d'Allemagne > où il y a 
des champs de fimplc couleur. Dans 
THoftel de ville aux chambres de la 

Tour ^ elles font aux Verrières d'ar- 

^enc 
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. genc plein auec le chef chargé des 
couronnes > & dans vn autre ccuiïbn 
voifin vn cafque antique , couvert 
dVn chapeau avec vne efpece de lam- 
brequins d'argent femez de gouttes 
de fang de gueules pour fainte Vfurle, 
& fcs Compagnes , dont les Reh'ques 
font en cette ville. En TEglife de 
fainte Vrfule , & en celle des Mâcha- 
bées, l'Ecueft femé d'Hermine pour 
fainte Vrfule que Ton fait de la Mai- 
fon de Bretagne , à laquelle on donne 
vn Ecu d'Hermines par anticipation. 
Ces Hermines ont çfté ailleurs chan- 
gées en lirmes noires. Enfin le Sénat 
A ordonné depuis quelques années que 
dores - naiiant on mit onze gout- 
tes de fang pour reprefcnter les onze 
mille Vierges. 

Les Bbffins de Dauphiné portent 
en chef les trois croix du Caluaire , 
parce qu'vn de cette famille fit baftir 
lê Calvaire de Romans fur la forme de 
celuy- de lerufalcm auec quantité de 
petits Autels , & Chappelles pour les 
diuerfes Stations de la paffion. Cha- 
fteauneufcn la mefme Province 3 trois 
potences ou Taux de faint Antoinej 

parce 

Diqitizc 



Origine des Armoiries. 1 8 5 

parce qu'vn de cette famille apporta 
en Daiiphiné le corps de faint An- 
toine. 

t La MaifbndesTriviiIcesde Milan^a 
fait vn quartier de fes armoiiics de U 
Célèbre image de N. D-^e Reggio. 
Le Comtar de Venaiflîn > & la ville 

» 

^de Montpellier ont l'image de N. D. 
îpOLir armoiries* 

* Là Republique de Gènes , la ville 
^ de Londres , celle de Meffinc , & 
& quelques autres portent la croix de 
. S.George qu^elIes reconnoiirent pour 
leur Patron. 

i 11 Y a plufieurs Villes , plufieurs 
çAbbaycs y plufîeurs • Chapitres , & 
"^plufieurs Eglifès , qui portent des 
^clefs j parce que faint Pierre eft leur 

Patron titulaire > comme Râtisbonne^ 
• Leyden^ Genève y L'Abbaye de Clug- 

ïiy>Le Monaftere de faint Pierre de 

Lion. Le Chapitre de Saint Nizier en 
-porte deux j parce qu'autre fois l'Egli- 

fe eftoit dédiée aux Apoftrcs j mais les 
^Reliques de S. Nizier luy. ont fait 

changer de nom. 

^ Plufieurs Eglifes dédiées à S.Ieau 
Baptifte portent T Agneau Pafchal,. 

comme 
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comme ^Eglife Cathédrale de Turin> 
Sec. La ville de G^alFe en Provence^ 
pëut-eftre^parce que le nom de lean en 
Hébreu fîgnifie Grâce. 

Pliifieurs autres Eglifes y Chapitres, 
Abbayes, &c. portent les UDagcs de 
leurs faints Procedcurs 3 comme faine 
Vincent de Chalon , faint Laurent 
D'Oulx,&c.ou les inftrumens de leurs 
fuppliccsjcomme S. Bénigne de Dijon^ 
S. Julien de Brioude, S. Paul à Rome 

•V. 

à Lion, & en divers autres endroits. 
L'A D O P T I O N. 

IL y à quelques familles qui prennent 
les noms , & les Armes de celles 
auxquelles elles font adoptées. 

Iules Antoine Aquauiva lîxieme 
Duc D'A trie , ayant fcrui Ferdinand 
Roy d'Arragon , ce Prince le menai 
Naples , &c pour reconnoitre fes fer- 
vices luy permit > & à tous fes fucccf- 
feurs de porter le nom & les Armoi- 
ries d'Arragon. Concedendogli iri^nercè 
delefuet,amo Jirjgolari opre il cognomc 
de lia famiglia Aragona 3 fer fe fuoifuc^ 
cfjfori 3 ed eredi in perpétua mafcbifemi-- 
ne che in tutti gli ntti e fcritture fi 
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pojfmo chiamare e far fcriuere di Arago- 
na, , con inquart are con quelUil Leone. 
^^z.K.era délia famiglia Aquatma. 

Le Lion de leur arrnoirie propre 
vient de Léon d^Atri beau père de Re- 
naud d'Aquauiva qui luy fucceda. En- 
fin André Mathieu ayant fcrui Char- 
ries. V 1 1 L & Louys X I L quand ils 
".furent Maiftres du Royaume de Na- 
zies , ajouta à fes armoiries les quar- 
tiers de Hongrie, Anjou, Sicile & 
Hierufaletn , dont ces Rois prenoienc 
les titres. 

Comme c'cftoic en donnant des ar- 
./mes que l'on fàifbit les adoptions fe- 
iloïï Caffiodore , qui dit Per armapojfe 
V fi^ri filinm grande inter genres confiât cjfe 
^-prdtcomum» U^^Epift^^* c'eft en commu- 
Iniquant les armoiries que Ton les a 
vcontinuées. 

> Les Pies de Ferrare adoptez par la 
^Maifon de Savoye en portent le nom, 
&lcs Armoiries. 
^ San fo vin en fès fàmilles d'Itah'e 
^/xîonne l'exemple de plulîeurs qui ont 
cfté adoptées par les Rois de Nnples, 
les Rois des Romains , les Rois de 
Hongrie , &c de Pologne , & diuers 

autres 
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autres Princes. Sigifroond Roy de Po- 
logne adopta Emilie Maiuczzi de Bo- 
logne* 

Les Comtes Louys & Alphonfe 
Beyilacqua furent aggregez par le Pa- 
pe Clément V II !• à la famille Al- 
dobrandine en confideration de leur 
Frère Boniface Cardinal du titre de 
faince Anaftafie par vn bref du 3. 
Aouft 1601. Eifdem Bonifacio Cardi^ 
mit 5 Moyfio y & Mfonfo , eorumqûe 
àefcendmïhm & fofteris eogmmen y & 
injigma gcntilitia fatnilU nofirA Aldo^ 
hrandiné^ gràtlose corjcedimns y & dona^ 
tntiéy eofque in iffatnfamiliam Aldobran^ 
dinam adfçrihimHs y recip 'mtcâ y ^gg^^g<^^ 
mu4 i illifqide & cuicnmque- illorum in 
perpetmm vt cognomine & irjfignihpu 
hmufwadi Jimplicibus feu eomm gemli" 
tiis vti y&c» datmn RomA apud Alar- 
cum fuh annulo Pifcatoris die 5 . Aug» 
1 60 1 . PontificaîHi noSîri amo X* 

Les mefmes cinq-ans après furent 
aggregez à la famille de Gonzague 
par Vincent Duc de Mantouë , qui die 
dans l'atSle de cette aggregation Eof-- 
dern & ipforum defcerjdentes in infimtumt 
vt prafcrtur^dormi &familia mfira Gon- 



-, Dici 
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TiaghA aggregantus ^ conimgtmns : adeà 
vt perpetHÙf mûris temporthns nomenfa-^ 
. mvliA nofir^z Gonz.agh<z habeant > antiquo 
ipforum Bemlaqm adiungant ^ & eovti 
ac gaudere valemt y perinde ac fi ex ipfa. 
domo &familm nofira nati & procreati 
ejferjtj Concèdent es etiam eis & vmcmque 
eori4m & defcendentinm vt fuprà y vt ar- 
ma y ^ infignia dominorum Adarchio"^ 
tJUmfamiliA nojird imUa infignihm fami- 
lia BeuiUcqna déferre & geftare valeant 
datum Mantm 9. Kal.Iul. i6o6.p^m^ 
centttis. 

Ferdinand Roy de Naples Adopta 
Philippe de Croy Comte de Chimay, 
& lean Bentivoglio fécond fils d'An- 
nibal , leur permettant de porier les 
armoiries d'Arragon, 

A Gènes les Oliva , & les Ceba^onc 
efté adoptez à la famille des Gri- 
. raaldi. 

Les fubftitutions en France, font 
vne elpece d'adoption aux noms y &c 
armoiries des familles y dont on hé- 
rite. 

I Sebaftien de Montbcl Comte d'En- 
^ tremont, n'^ayant eu de Bcatrixpache- 
co fa femme que deux Enfans , fçavoir 

Elconor 
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l^leonor decedé au berceau y8>c laque- 
lîne qui fut iDariéc en premières nop- 
ces auec Claade Baftarnay Comte du 
Bouchage Barond'Anthon, donc elle 
n'eut Enfans , elle efpoufa en féconde 
iiopces Gafpard Comte de Coligny, 
Seigneur de Chaftillon Admirai de 
France , & eut de ce Mariage Beatrix 
de Coligny ComtefTe d'Entremonc, Se 
Montbcl , mariée au Baron de Meuil- 
lion,& de Montauban grandChambel- 
lan de Savoye3 dont les Enfans mafles 
portent les armes , & le nom de 
Montbel. 

Du Mariage d' Amaury Fergaut d'E- 
ftilTac , & de Marguerite de Harcourt, 
n'eftant fortes aucuns enfans ils infti- 
tuerent leur heritiei:3& firent donation 
de tous leurs biens à lean de TEfparre 
leur neveu lequel eftoît fils dé Lalicc- 
Jotde l'£rparre,& leanne d'Eftiffac, 
à la charge qu'il porteroit le nom , 5c . 
les armes d'Eftiflac fuivant les lettres - 
qui en furent padcesje 22. Mars 1458/ 
depuis Claude d'EftilTac , petite fille 
de lean de l'Efparrc infti ruée principa- 
le héritière de fa famille , porta la Sei- 
gneurie d'Eftiifac , à François Comte 

de 
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lilelaRochcfoucauc prefque aux raté- 
mes conditions qu'elle cftoic entrée eii 
ia maifon de l^Efparre» Le (ecoHd Sit^ 
Çom du maciage. dudic Comte nommé 
Benjamin ayant pris le nom & les 
Mmes ^ d£ftii{ac cooiaimeœenc aucft 
celles de la Rochefoucant ^ qu'ail pren4 
jrt>urtant les dernières e?n ordre , pre^ 
tti^t celles d'£ftkiac« La RtKjue hift» 
4Gcneal.de Harcourt ,L X Lch. loj. • 
Il fut conuenu par traicéde Mariai^ 
:g&e»Cf:e Marguerite de Foix Comceil^ 
de Candale,de Benauges 9 d'Eftra^ 
Se Ducheflë d'Efperfton, 6c lean Louys 
ide Nogafret de la Vsalette Gouvemeiir 
de Guyenne , depuis Duc d'Efpcrnoh 
Pair & Colonel de France , que le pre- 
mier âl$ qu'ils aiiroieiic porterott le 
nom de Foîx : ce que fie Henry fur- 
ftetnin^ de Foik Comte de Candafe 
Prince de Buch^ «Bc premier Gentf« 
,rhomrae de la Chambre du Ro)t# 
Séùr?te Marthe hifi* de U Maifon de 

Claude de C halon mariée a Hennir 
Comte de Naifait , fut mère de RetaS 
de Chaion ^ & de Naflku > inftitué 
4ici:iiier par foa Oncle maternel le 



x^o ' j4rt du BUjcn , - 
J^iioce Philibert A charge de pocteclc , 
t^iin ». & les Armes de Chaloa. là» 

^^;,rpuhJLé Maifbn di» Duché .de £out^ 
gogne , finie en la perfonne d'Hugùe- 
nin i>ublë , & coàtiniW& par Hugoeâ 
4eLaye, auquel ledit H.uguenin.iQj^ 
Oncle laiflà u (ùcceflîou à la charge 
4e porterie nom & }es Armes : dudic. ' 
Hugues , fonf defcendus le$ Marquis 

' ' loaf h^mdjclaBtauinei fils d'£iiienn^ 
de la Baume, fils naturel de Marc dg 1^ 
jBaùme Comte ^ MontreveU ayant 
^efpoule Madelaine de Caftrcs ,: lean 
de Caftres fbn beau Pere en luy don-^ 
pant la cerce d'Ancy l^lSejroeox» Je. 
dbargea luy & les liens , de pprçer le 
nom j& les armes de Cadres , au mi* 
jiei^ derqupUes il y jMvoic yn^cullôo 
des arpies de ja Mailoa du. Pleflls aux. 
, £ veniez, de laquelle pcoctfdoic on**, 
ginellemjpnc .ladite teriie d'A°cy Qoiçk, 
■Jep^a.l,dcIaBaume/§, . 

- ■ • ■ * . • ■ ; . - • ^ 

• ' . ♦ : . 

' , • ' ♦ - ■« . 

' \/ 
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L' O R 1 G I N E. 

PLiifieurs affcdec en leurs armoiries 
de faire connoitce qu^ils font fbrtis 
d'vn fang illuftre , & glorieux , & il 
en eft peu qui ayenc voulu confcruer 
le fouuenir dVne naîflance humble 
& bade y comme Viligife Archevêque 
de Mayence , qui pour fe fbuvenir 
qu'ail cftoit fils d'vn charron , prit pour 
armoiries de gueules à vnerouc d'or. 

La Maifon de Boulainvilliers porte 
les armoiries de Hongrie , ie difanc 
ilfuë de ces Rois ^ & qu\n Prince 
defccndu de ce fàng illuftre efpoufi 
vne fiJle de la maifon ancienne de 
Boulainvillers > qui eftoit fort riche, 
à la charge qu'ail en prendroit le nom, 
ce qu'il fit mais il garda toufiours les 
armes de les predecefTcurs Rois de 
Hongrie qui font fafcées d'argent, & 
de gueules de huit pièces , on les void 
de cette manière au defTus d'vne in- 
fcription élevée fur l'Autel de la cha- 
pelle des Boulanivillcrs Comtes de 
Courtenayen l'Eglife Parroiflîalc de 
Noftrc Dame de Courtenay. C'eft 
i'^Epitaphe de Gabriellede Boulainvil- 

N 2 
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1ers fille de Philippe de Boulainvillers, 
Se de Françoife d'Anjou. Quicjtns es 
hofp&sjtpins bona verbncmn floribus & 
lachrimula fmdito. Eletlior ilU Ga- 
hriela Boidainuillera virgo itnprimis m- 
hiliffma , fiudiojijfnna , imegerrima , 
Phiitppi de Boulainuillers , & Francifcé 
d'Anjou 3 alteriui ex antiqKÏffimis & 
gloriofijfmis Hur.gArU Regibus editi , 
alterim ex infigni fanguine , & Regio 
Francorum fiipite i&c 

Cette famille écartelle de NorfolK 
depuis que Châties de Boulamvilliers, 
eut efpoufé Catherine de Houaic 
' niepce du Duc de Norfolk, & de Bour- 
bon depuis que le mefme eut pris en 
fécondes nopces Sufanne de Bourbon 
lîllc de Louys de Bourbon. 

Pierre de S. lulien Doyen de Saint 
Pierre de Mafcon , parlant de fa raai- 
fon en fes mcflanges hiftoriales , die 
nue trois frères germains furent les 
chefs de trois familles , que Taifné 
eut vne dévotion particulière à S. lu- 
lien Martyr d'Antiochc , dont il auoit 
apporté des Reliques d'Outremer , qui 
s'honoroicnt dans l'Eglift Parroiflia- 
Ic de ià Seigneiitie que cette terre en 
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pricleûpm , & quc fes defcendans ea 
furent appeliez Seigneurs de S. lulien. 
Le deuxième frece &^¥oixa à S^Cii^i^onj 
rjdoiK il prie k'npm , & fa branche 
efliant ânîe en vae^ âlie mariée a va 
Seigneur de Toulongeon » J^s^^iCadjet» 
de cette famille . ecartelerenç toi^ijours 
depuîis de Saint C héron , qui portier 

^de^ueules à trois lumelUs. ^'Ar^f^ 
comme ceux de S. lulien, . ^/"t^ 

Le croiikme ayancXuiui gueccut 
en Flai^dres crpoufa U hile vnique du 
Seigneur de Noyelies , rétenanr î«s 
armes de ià famille, auxquelles ilaix>u^ 
ta en chef pppr brifiire trois billots 
d^argeni : potif marquer qulis eftoienY 
trois iiere*. iU. pôrôç^ ImiAcl^ 

. Ceux de la Maif^a dç Semm -y<ôfi«ac 
. leui* ngiu d'vne ville de Eourgoignc^, 
9 prejGÉBC catpicale 4e i'AilxQis,Us Ce di* 

foicm iSî)s.idA$ CQrnce^ de &:iQnnQiV 
aufauels ils dopnbiçac pQur tige Guilic 
}àume4euv}pt».e do itomJDQé d'Aqm^ 
tfûnt &6 QqoKÇ de Poitou »(|ui porcoit 
çotticé t comme font encore à prelent 
«HUy de Semiii:.'' JU'hiftoire lait defcen**' 
dsQ QaiilauQiie. de^aociens Ducs de^ 
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Bourgoigne ^ Se nous apprend que c^efî: 
d'eux qu'il auok pris les amies cju'iL . 
portoic 

Quelques familles Françoifès cfta- 
blits en Efpagne , ont pris des fleur- 
delys pour annoiries , ou les ont ajou- 
tées à leurs anciennes armes pour mar- 
quer leur origine y comme les Clara- 
jnontes , les Ninos, les Fuentes-, &c. 
pluficurs familles qui fe difenc venues 
de Bretagne , ont ajouté des hermines 
a Icuts armoiries.^ ou en onr comporé 
leurBlafon. 

De là eft venu aufli que pluiïeurs 
fefontdirs ifFus de certaines familles 
Souveraines j parce que leurs armoi-^ 
ries aaoient du rapport auec celles de 
ces grandes IViaifons.Ainfil on a dit qu« 
les Guzmans fortoient de la maifon de 
Bretagne ; parce qu'ils ont des Her- 
mines en leurs amioiries : mais ces 
hermines font de la maifon de Cifucn- 
tes fondue dans la leur.. Ceux de Se- 
vcrac 3 qui portent des Pàux > EftifTaci 
& la maifon de Foix , fe <bnt dits for- 
tis de la Maifon Royale d'Arragon. 
Les Borgiaqui ont vnbœuf par allu- 
lion à leur nom ^ fe font dits de la mai- 
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f Ë Hàbirs n'o&f pas ^eU comnbtté 
^ >att^ armoiries à cau£e des coites 
d^Artnefi«^ Les-chefs coofbs 3 bs Émanas*- 
ches , ks Lambeauir 3 les Manches 4e 
Mohun , & ac Haftings , les bandcs«- 
& païufrondez» vivrez » engréflez^y icft^ 
bordures , Worles» les dantel&resr 
Its fourrures «fe .vaif , Se d'Herriiinc ■ 
en ^oiic iks preuves Evidefices.' 
' Les termes^ V dont on fe fert pour 
•blafonnc^en iont vh àiitré témoigna-* 
ge > pui%u-'on- dit yil'porte d^azuc de- 

N 4 
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%m d€ &eaf:n< Ët phifieurs on£ ' ^ 

• des fâfces , & des Lions . fe difent - 
ilftis des Rois de^ Hongrie ^ & de '60-^ 
h^me» On a voulu faire forui: de la 
^ai{bn de Rohan quantité d'aunes 
qui porremdes Maclesv * ; ^ V 
La Ville dç Breda , qui fat atitïcfois' 

' vtfc Foireft 3 que Geoffroy de Brabanf ' 
changea en ytUc porte, trois 

qiv* auflS vtf fcéîs 5i . :. ^ iv 
BoilkDuc > porte va arbie avec 

vn quartier dé Hainaux. > • . - ' . 

. ' A: IL M; £ S. 
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ij^Xt y de gueules , d'or , &c. à tcIieS 

j|)yé 5 vnc vcftc , yne robe , &c» 
On diftingue ks &ices>.ie:S baode^ ' 
' les chcvrans par pièces. ► " . ' ' 
Ily a dé» Girons Vdisbâ3idies^,deé> 
couices 9 des <|ua£aej;$^ y ()ui ibiu c^- 
' çi£,s d/habits. ■ « y ï . .. ' " r ' 
Les Aimes > 4oii^ on fk Sptt à ht 
guisi^e ibnc très fréquentes en arnioi» 
ries. les lances , les Dards , fleches> 
Ajnss » i férs de dards > & de Ui^s » 
» Eipjées> les cafques a-les ecus> les baii- 
»ieres , les Mafîcs d'arroes', ks iiachcs, 
les œacks qui/om œ^itks des cui^ 
uS^s. , les fcrmaux des ba,udj:iers^ , 

' ks bôotezoké «ks émr&ai% d'e^ 

Les^harnois de gucrre,fèilcsaeftneî8^ 
fers'àcbéyal , tenîcs , &c. ' ; , . " '[.^ 

i E s I N C L W AT I à N S./ 

LEs Ine}i»itipt^ à - la Èbft^e , à la^ . 
peithe».& à d'autres exercices femr • 
blabks y om &,it efijucec i»eaacoiip de , 
<6^arc$ c^i armoiries.: 
.pcui: k cKalTe. il y a Ae» cornées» 

- • V 
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des Icvricrs , des Bracs des Ccrfs^ 
de:> ianalicrs y des Biches , des Daims, 
des eipieuxj, des mairacres de cerfs. 
Sradion en Allemagne poicc trois in- 
ftrumens a prendre des Ipups. Les 
Vbaldini d-: Florence , onc va malFa- 
cre de cerf. C^cîi pour auoir arrefté- 
par les cornes vn cerf en vne chaf^ 
ie 5 où cftoic TEmpereur Ff ideric 3^ 
Ferro en rend temoio-nare nc/le om- 
ily^ ^/7^.':)'ï',';'/i 3 imprimées infolio. pa-.- 

6" 

l^hi'ilàiyjo âjferrnyiào vn ceruo caceUîa 
âci vcitri pcr U cor?ia lo fcrmo che fn atta 
di oran fort€z^z.a:,in fegnodi che per che ??a 
y^'fi^^Jp r^'tcrnoria Tredcrico primo hnpem^ 
îoYc ch'era quini alla caccia y e che poi di 
propria rnarw jneno detto ceruo gli diede U 
cor h a accïùche feriîijfe per inanz^ialla pi-* 
imglin per arme* 

pour la pcfchc on void dans les 
rirrnoirics d' Allcma^îne des nalfes, des 
liamcçons , des poiiïons , &ic. ^ - , 

- L'Amour des fleurs , des oiicaixx^ 5ar 
de certains animaux. - - - ^ 

- L'inclination à baftirde plufieurf^, 
leur a fait prendre des Tours^ des Mai*^ 
;ian$> ^ de^ Chafteaux^ , des Fans^ d«M 
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mur , des Pièces- cacnciéc? », tna^fonr" 




Axtig IV. PapecftantiiHorencer • 
Iç quatrième Dimâche do C*r^^ - 
me, bénit. la^Rplè {èl^n.)» couftiune^e" 
ï£g\iC^, fic kiionna à la RfrpubliqviÇ' . 
au nom.de laquelle lacques Gh«iarjr 
^4ini la icçe«t», .& l'ajouta depuis ^ à fèy 
armoiries la faif4ni potteri par le Lioi> 
.de. ioH! blàibttt . - - ' : 

da cent£ einquantayannii» quA aggiufjfet » . 

.Mapji'Ji^artino 11^. la^domenica di ^m-k' 
tej^cbe fi dice ism^^dtiaè U Âvfa çhê. 
i»'^k^^m.fohmemerite benediçe aJl*^ 
Signona»e Jacopo Gherardm che frà efwi . 
tiornit.fiiftiio' fropojh U rieaitttf' daUa 
■fM mmo. ia memoria fem^erna di -^ne-^ 
fio fatt» s jteavcBerf^ iritentre eptefio f ^gnOjt • 

éUm-deHa Rofa. Vincenzo Borglwni. ' 

Lcs/De^^eadians dé- Biexie AIaiq^ 
]s:.Floxe»tip > . portcQt (knç le.ui;$ ar« ' 
lxu>ijcics:Vitf ^co£»iaii«xayçp^t^^ dto^ . - 
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qoelè Duc dt Milan donna à cet Am^" 
bairadeuc enuoyé pac ia Kcpubliq^e-" 
pour ciaicierauccluy. . _ 

Lés fledrilelys des atnioities de làp 
Vilif de Bologne » & celles .qae la" 
plufparc de fcs familles mettent eii- 
ésttf , Contre faite d^ l'éftendard 
thé deâ^iirdelys^doncvndenosB^oi» 
fit prerent'àcecrtf Ville. ' . 

lejne doute pomt aolS qtte qlrèlqifei^ 
vnes^ des clefs quç.tant d^Ëglifës ^ canl^ 
de familles , & tant de Villes^ portêiftPc 
en acinçiries nevfoient des marques do^ 
celles que les' Papes cnvoyoienî aii-^^ ' 
cfennfeiTieAt & qu'ils apptlloieni 
clefs de S. Piecre ^ parce qu'^ les bfe^^ 
ni Soient fplemnellement > ôt CiXfct^ ' 

noiedr eiti quelquer-ym^s' tn ds»^ 
iimure des chaifnes , dontccf A^pofÈcB? 
fjit lié dans h' prifon dc Tèrufalêm de> 
Pape Léon 1 1 U enuoya^ des' oîtà dd^ 
cette jCoïtc ï Qhsiïkma^nc aucç Viit- 
tiannicre pour fè fitiré deféttfeùr 
>dvotté de TÊglife dè Saint PieïSr 
re j & Praici&ui de^ là- ViUé deK 
BLoinCf« * * ^ ; 

-Lf Patriatci^e de lerttfalem fir' là^ 
meûne Cérémonie > & loy^envoyjil^S? 
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lecuiiàleai.. > - 

Monfieiiif De 5poncic racpnte ?vn 

Aê i^aiitrç dans l'abbregé des./ Annales. 
Ecckfiaftiqu£3 dii Cardinal BarQïîiuSç"; 
jâMHO. Chrifti 79 Léo II !• Papa Ltgà-^. / 
tifiMem ad C^noUm M^gmm. dicr^dfx 
cum mt^er^ittâ » riemf è clamhHS: a^reisi . 
ex 5< Feiri. ^ejmkhro de. mertk 'Aceéfitis^, 
vexilia Sjmmm vrbis^^ qtééu domÀ Bm'- 
tijîcihis mifti confueuermt ChriJî'iMi^ , 
JPfwcipibw * r.ficMti de cUudIim ejimmr 
pUêfim^ S* Gregorij aliorum^e I^c^ti^^. . 
cum teftôs fmt EpifielA* f^exillum eti^n^^ 

lifm lûfio hemdi^p^pk > v/^a^ claui^.^ 
fUnss locimm mijfum perhiherr 

te feu Roy Louys X 1 1 K iy«nt:vii 
en Ero v^iice le cabinet rar^^ . 
S: curieux du fie^urBorrilIy, luy donna< 

tfc. parmy, £bs {lurres rarciez ^ &. iu)^ 
ijennic d'èn laife (es armoiries. , » 
Les armoiries dé. Gcenohle > ibotl^|4 

>lJ*àr^e des RoCes , qucL ie5uPa|)C5:j(?»Ê 
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Origine des J moi/tes, . jiOï^' 
L E S D E V 1 $ E S* ^ ^ 

Otticne les àtnioiries n'ont cftc aa 
caoamç^Keipeut que dcmCc$ 
gcrip.nnqlles que l on cliapgeoit, com'^ 
mçon vouloir ^ auant qn^diie^ fuircnr 

É^miiU y ilnciï pas nouveai? qu'cUe^r 
jc^nu^em, armoiries,^ qu'elles en 
feileiu vnc paj^iif.. On çii.porte e.ttcQi:e;: 
aujpurd'huy xlans les cornettes dc^ Ça^^ 
yaieric , les hoalfures dcs chev^Xi/ 
èc aux^ Tournois., On les ix ponces fut" 
lies cotîés d'armes il n'y, a pas plus d'vn: 
iiede ce fut en yoyatu celles denos^ . 
Gavaliejs^ quipallcrenr en Italie ,,qu^ 
Paall^Mt con^ecM|a à^uiaii: 
(d»ire en:regk-.* ' ■ 
line faut que lire les hiftoircs3& les. 
ILoniahs, dii âecles. pa(fô > pour y re^ 
marquer les deuifes chiiïi ces & bo^ 
décsTur les habits >.atitc.diverfes fïgu- 
d^oifqaaxv^v ôc d'Animaui^ ^^dont: 
.onv^faii depiiis.dcs- Blafons. On void^ 
iBDcose de vieux: réaibles; à deiiiiesd^:^ 
«e.tte rortÇy.djQ^ ilsua. fao^^ x;oAfoa^ 
4r!^l'V(age auec ^eliiy. des Armokicsj, 
0Olïup«.4fc ^ il a diirc 



302 Art diéBlaforty - • ^ 
qa^il y eui combat etittè Iéan<IiiiNB^ 
Anglois y &.Ièan de Glciœont Franw* 
çois i parce qu'ils fetrouverent porccis 
les iTïefine$anbaii;iês^. Car la iigucé qui . 
6t le fuiet deleur querelle eftoit vne: . 
pure dcvifè , jmifque les atttoiries d^^^ 
Cli^^dos eftoieiït vne pile.^ oa vn pal' * 
cguise , & celles de Clcçniont tQute\ - 
âiutreehofe que cme Dame bicuë qmf^ 
-fvti i'occafion de leur combat.Frqifia£& 
raconte ce difFercorauToaiç lich.i (>i"r 

• . . . "* 

Aufcuus Ghcvallers twr François? 

qu'Anglois cheuauchertm en côfto-^ 

^^tlt les batailles fi&ur.aduiiercha^^ 

le conycnantdc fes ennemis ^ dont it' 

. «dnint que Monfcigneur léan- Gfaén*-^ 

' dos auoir ce iour çb^a|^cbé» & coAo^ . 

. fé la bataille dit Rojf de France fur 

isioniieur lean dè Clermoac l'yn der . , 
Marechaujr de France , en imaginant 
IvétEC des Ahglois; Etit donc û co^me 

cesdeiix Cbevajiers reroumoient cha-^ 

- "»■ - * ' 

cun dcuers fbnfvcoftë , ils' s'entrereiv* 
contrèrent. Si portoieifr ciMcun «iSeuir, 
vne .inefînc dcuifè d'vnc blciie daœ^ . 

c * Di'^itized by Oopgl 



Origine dey Armoirifs. 303 . 

& loufiQurs' 46llbiis lèurs haux' vefte- 
-Mens quelque eftat qo^ihfii(}enc» Sv 
.4iç>Monreigneurde Glenuont , Chan. \ 
dos y depuis quand aûez vous eniprins- 
à pocccr ma dcuiie? mais vous Umi^'n^ 
^«e repondit Chandosj car aiuani bien* 
eft elle mièiiAé comme vêire.Ie ie rous- 
niçjdic MotiJ[èign&ur leaadeGiermont^' 
& (h la foufFrance ne Fut entre les vo-» 
ftrcs 3 8>ç les nbfïtes \ ie vous montfaflè^ 
ta^tpt'^ que vpus n auez nulle cauief 
4t la porter* Ha t dit Monfeigneur 
l6an Ciiaiidos» votJS'me.tcouvefc^ de* - 
main- tout appareillé de défendre, &r 
de* prouver par fort d'armes qivaufli' 
bien ^ft elle mienne^ 0omme{ voftrer 
Monfeigneur lean de Cle^mont dit v- 
^ €hànd0s , te Ço\>t bicnr paroks 
Vos Apglois ;:,qui ne. fçaucmt aduifer 
riens' de nouvel*^ niais quant qu*il{j 
Voyèiit leinr.^ft bcfL A tant paffëreDf 
outro : ne lï^y eut adonc plus fait ne 
plus die : & chacun s'^n retourna de-* 
-irecs jfes'^ensv.. 

: D'autre pa^t Meffire léaii de Cler^ 
* liimii' Ib combattit fous' fa bannière^, 
tant qu'il pui^ duieY : m^is iliiiit'abba^ 
lu nelç gu^vsekuer ne venir à ran^ 



3 04 Blafon^ 
çon : Ainsfut là occis: & aucuns veu- 
lent dire que ce fut pour les paroles 
qui] auoit eiies le iour de deuant à 
Monfèigneur Ican C handos. 

Comme les deuifes fe prennent pour: 
quelque deflTein que l^on forme , cha-;^ 
cunfe les applique félon fon inclina- 
tion, & les entreprifes .qu'il fait.Ainfli 
il y en a de pieté comme celle qui fit le 
fojet de . cette conteftation > quieftoic 
Tirnage de Noftre Dame : il yen a de; 
militaires 3 de Galantes , de fericufesy 
d'enjouées & de (ècrettes & cachées.. 
G'eft ce qui a contribué à la diuer/îré? 
des choies 5 dont le blafon eft compo-^ 
fe j parce que c'eft par des deuifes li-- 
brcs^ & de fantaifie qu'il à commen- 
cé 3 y ayant peu d anciennes armoiries, 
qui n'ayent efté autrefois de fxmples 
liurées , 0^1 deuifes 3 comme i'^ay fait 
remarquer au chapitre précèdent.. Ccû^. 
pour cela qu'anciennement les armoi- 
ries auoienc^ le nom de deuifes 5 & les 
Tournois , ou pas d'armes 5 ou on les 
portoit le nom d'Emprifes , dont les- 
Italiens ont fait ctUy Imprefe qu'ils 
donnent à leurs deuiiès tant Académie 
qucs ^q\ie militaires ^;& g,alames. 
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Origine des Armoirhs 305 
Les Italiens font enrrer leurs deui- 
fes dans leurs Armoiries y la Mailort 
des Borromées & celle des Trivulces 
HOU s en fourniflcnt des Exemples. 

Vitalien fils de lean Vicalien , & 
de Marie Borromée ayant eftc attiré 
à Milan par lean Borromée fon onle, 
qui eftoic bien auprès du Duc Philippe 
Marie , il s'attacha aux belles lettres 
& prit pour deuife le chameau couché 
pour dire que fon oncle le releueroic* 
Il fe fit adopter à la famille Borromée> 
dont il prit le nom , & Philippe-Marie 
Duc de Milan luy en fit expédier vn 
A£te à Paviele 10. Octobre 1416. en 
ccsfQïvntsPhilippus Maria Dux Me- 
dioUtài'y Cornes PapU y AngleriAquei&c» 
De jpeciali gratis noftrA rnunere complace-- 
re volentes prudentiviroi Vitaliarîo hHU;e- 
niis j^om'wnto de Vitalianisy (]tii nunc nov%vr 
nntkry& ififtiturmn vult nomin^ri de Bor-^ 
romés y &c* Le mot htimilitas dè fes ar^ 
nioiriesnuec la Couronnejle Chameau 
couché,& la Licorne levée vers vn fo^ 
"ieil rayonnant auCanton dextre de l'E- 
cu^lacourone &c les trois plumes d'Au- 
ftruche , font autant defymboles dfe 

fk deuife , qmfe hurnUtM exaltabitw. 

puis. 
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Puifqu'au mot humilita^ eftoit ioiiïrc 
la couronne y & comme le chameau 
eft couché 5 la Licorne eft levée pour 
faire allufion à ces mots exaltabitur' 
fiait v^âcorms. Au contraire les plumes^ 
courbées en haut , & la couronne en*^ 
bas veulent dire qmfe exaltAt humi- 
liabitur* 

. Entre les quartiers des Trivulces* 
outre leurs armoiries pallées d'or & de* " 
finople 5 qni font armoiries parlantes 
de trois chemins Tre volte. Ils ont pris- 
• par alluiîon a Tre volti trois vifages, 
vne tefte à trois vifages , à quoy ils 
ont ajouté quelquefois pour deuife 
Mens î^msaÀJlm^gt de N.D. de Reg-> 
gio eft vne deuift de pieté, & la roiic 
de foleil remplie des armoiries de 
Gennes la deuifc d'^Erafmc Trivulcc 
quand il eut défait les- Génois en vn 
combat. Il y a vne médaille de cette 
adlion auec Tirnagc de cet Erafine dVh 
cofté y & la legcnde Erafmus Triuultius , 
"Brixelis^ Domims , & de l'autre cofté ^ 
cette rouë de foleil chargée des ar- 
moiries de Gcnesauec ces vnoi^Superat 

Les armoiries des Eftatsde HoUan*- 

de 
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iile font vue d^uiic; Les itpt âccWs> 
^que le lion tient en poignée reprc- 
iencenc lesfcpi Province vnies y & le* 
côiueJas que tient çelion;^u'ils auq|ph 
pris k$' armes poor^ fe dtftmcke. Aiv ^ 
cQnimencement ^iis ^uoieilt mis yiv 
chapeau *fur ce ^ lion pour inarquc de 
.leur liberté. 5. depuis ils l'ont coujx>]nn;é^ 
p)®ur marque dt fouuerainerc. Quei^ 
quefois le ciiapeaaeft mis fiîr la poin-^ 
te d^vâje lÀnceencirniervaurc hkàciÀik^^ 
Cotfçordia ns parHéL crefçmt.y difçordiS^ 

fcan Ttuchon Premier Pre/idenrdU' 
Parlenient de Grenoble prit pour ar-»r 
mpiries i%tn;i'550. d-azur ^ detrx rèr-* 
pens tortillez > j8c enlafTez à trois re- 
ttiur^en pal , au chef confit <ic gueules 
çhargé-ii*vn€ colowbe d^ârgent xxkcm^ 
brce.d'oc , pour exprimer Ç\ deuifè. 
Efiote prudentes fient ferpeht€S & fimpli^ 
ses fp^m Calumbd. La Mailon de Baie- 
mon qui lu y a fuçcedé porte cè 
Bia(btn 

L'Lfpine , &c la- Balance qui feruenc 
de brifures à ëSoit branches des Cz^ 
Jtaâes à Naples s I on nomme Ca- 
raflfes d4[^ â^^AK ^ Caraflfcs deUa fia- 
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dera eAaiçnt an.ciêunemenc des iieui^ 
/es qui fbiM deuenucs pièces fixes de 
ïtms hhSéùs. On les void en M^c^ PaiN 
JUl^it Na|>les 3 & dans la cha|^clie 
ibutermine de k grande £gHl£. V 

LES DaX>lTé. V 

•. ' Marques de Fïefs» - 



» 4 



L£s pàux iôaç malqctei twAÇ- 
didip^i, & ic ue doute poiiït .^uc. 
ce ne /bic vne dçs caufes de leur vfams. 
cfl oifies, ; • V . . T .. 
_ Les Fcrmaux , ^ ^nneau^t d'ôtcn- 
trent dans les reconnoilTahces quë-ies; 
$eigjnf ui;$ £»ida(akes doivent à ceu]^, 

i:e <l^i a les 
{rodufi^enartooines, . 
. . . tes oiIcimx..de Leuice Ibat yn<s 
pece d'hotnraagc de redeuançe , dont 
on a fai t dans . les ic^aié §^«0$^ vt»^ 
n^ai(jue de ISI^ble^f ' •" , • V ' 
Les billecces , (ont marque des frani-* 

Terres, &c., .-• . • " ^: - • 
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Ortgîne âés Armoiries. 3 - 
Coproe la plufpatt ^es ; moulins 
font bannaux3& du droit des Seigneur^ 
plufieurs fanftlles pour lAarqiier* cè 
droit ont pris des fers de moulin ^ ou 

caûillçs pour àrmoiries. * • , : 
* IL y a des ûcfs pour iefquels Hoâ 
Hoit à changement de Seigneur dès 

ifourruresdci^fair^ d^hcrmiiies , de Mar-. 
tes î des habiK d^écarlatÇjScci tout 
la entre en armoiries. .-, •. : • ■ 

. Les (bis d'or » les deniers d'aro^n't, 
& ccrcaitt noinbxe de pains fënc des 
tedeuanccs, dont onafait les bezansj 
tourteaux ' ^ " 

\ / le ne dis riep icy des ycftiges (^'u}X,u 
■<îttit^qcrëcemînesVilles ont pris pour 
armoiries i parce que i'en ay parié à 
Toccafion de Nifmes , &: d' Ausbourgj^ 
qCr^ portent les rtaîrcjaes àé leurs att- 
/cicnncs monnoyc&îr [ ' ; y * / 
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Dp CroîJades , Voyages 

itoutrmer» ' 

OVtrc le^ Tournois , oSc ksautxw 
cauies : dç: l^origiBe 'iies 4>iaâ3^ 
«qu^ ic yka&oie-ieraajrqucr.aux deux 
.chapitres précédents, il cdft certain que- 
.ies croiiiuks ^ & les voyages d'ouire^ 
mer n'y cm guère pioins contribue. 
Tant croix xie tant <k focmes^ S& 
4e tvàX de couleurs di£feci^tes.€n foat 
des preuves ^ quoy4:jue toutes ne foicat 
pas des marques in^^ilibles que ceujr 
qui les ont pxifè^ies premieu ayçnt - 
iiombattu contre les infidèles. 

DuratK les troubles & les brouille*^ 
jries , qai furent en;xe les Empereurs 
ies Papes , quelques- vas de ces Em** 
pereurs aygnc excommuniez » Jdc - 
declarçz hérétiques 9 les Villes^qui te- 
noient pour les Papes pom fb deckrer ^ 
poux eux prirent la .croix pour arraoi^^ ' 
xies^ & la portent encore auiourd'huy, . 

- ^ * * • 
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O;-/^/*^ des Armoiries. 3 r f 
^mme Spolcre , Pavie , Parme , Mo- 
aene. Milan, Padoue , &c. 

•quand CCS Villes marchoient en 
guerre elles faifoienc conduire dans 
Je corps de la bataille vn grand maft, 
im lequeleftoit leur bannière marquée 
• dVne grande croix : ce maft eftoit I/é 
fnr vn grand char tiré par des bœufs, 
& on nomraoit ce char le CarrofTe. 
// Carrocio. Les hiftoriens de Florence, 
& de Milan l'ont décrit , & il en eft 
fouuent parlé dans toutes les autres 
liiftoires des Villes d'Italie. 

Plufiéurs NiWts fe croiferent auffi 
depuis contre les Tyrans d'Italie, & 
Villani dit que l'on voyoit en piu/îcurs 
peintures des Eglifes des gens qui re- 
ceuoient la croix des Preftres & des 
Prélats pour ces forres de guerres , rel- 
Jemçnt qu'il ne faut pas Ce perfuader 

que toutes les croix que nous voyons 
en armoiries , & que l'on dit auoir efté 
prifes aux croifades , fc foient prifes 
pour les voyages d'outremer , & pour 
aller contre les infidèles. Il y a plu- 
^ /leurs familles de VemTe , qui portent 
des croifcttes dans leurs Armoiries de- 
, puis qu'elles fe déclarèrent pour Ale- 
xandre . 



\ 
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xandie I l I. Les Caibi , le^. Grh- 

ipani , vne branche des ' Coiuarini , 

^V' vrie des Dandoli, les Griti , les Fra- 

dellij & les Minii en ont encore au- 

iouud'huy dans leurs blafons. 

' Celar Clenientini en fon hiftoirede 

' Rimini diC que durant ces faélions qui ' 

'dinifoientrUalie on publioic founenc 

' croifades contre lesVilies rebelles, 

5^ allègue Texèniple de Forly , contre 

. '.laquelle vn Legac Apoftolique fit ^ 

; j)rçi)dre la croix , In qt^cfiq tempo il Lc^! 

• ^^^^to fece ba7îdirc U erociata eom Forli-- ' 

^ rfuefi corne ribellhconcedendo wd'dgen'La di * 

'. fem y e^di çolpa^U ,chi fi trouajfe in detta 

guerra 1 357* *- ^ ^ 

La Croix eftoit auffî en Italie la 

marque de liberté, connue aremarquc 

Pompée Compagnon en fou hiftoire 

vniuerfelle de k Marche part^^ i. Lj. 

où il dit , que la Ville de Macerata. 

s^eftant affranchie par le moyen de' 

Rodolfe,3 Tvn des Chefs de la ligue 

-d^'Italiê'j elle luy donna vne couronne 

d^or y auec vn drappcau parti de fes ar-- 

moiries , & delà Croix rouge en fi-.' 

gne de liberté» Solltuatain flat$ libéré 

Jidacerata per retiderfi piU ficttra cclf 
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ajpfienza dt Ridotfo corne vm de Cavi 
de lia Lega d' Italia det ta délia Ubertàfjof» 
fi aflcme ojferirgUpero colla manutentione 
délie giiirif dit tioni e primlegUU comand% 
fupremo délia citta e fm d^retto » ric»^ 
riofcendolo per attodi maggioranz.a d'vn 
fcudo t e d'vn fiendardo coU arme det 
comnne ripartita colla croce rojfa in campa 
giallo infe^no di cittk libéra e di vna f «- 
rona d'oro per dom. 

La fameiife bataille qu'Alphonfc 
I X. Roy de Caftille gagna fur les Ma- 
res aux plaines deTolofeaffifté de San- 
che Roy de Nauarrc , & de Pierre Roy 
aArragon,fucl 'occafîon de beaucoup, 
d'armoiries des plus illuftres familles 
d'Efpagne qui portent la croix , parce 
qu'il en parut vnedans le ciel durant le 
temps de cette (ànglante bataille, ou 
deux cents raille Mores furent défaits. 
S'il en faut croire les hiftoriens , il ar- 
riua beaucoup de prodiges , & de cho-. 
fes mervcilleufcs en. ce combat. Le 
Porte-croix de rArchevefque de To- 
lède palTa plufieurs fois au milieu des 
troupes des ennemis auec fà croix 
fans eftre atteint des flèches que l'on 
tiroîc fur luy de tous cofter , S.Iaques 
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combattit vifiblemcnc pour les ËfpaiK - 
gnols aucc vue £fpée .fangbatp q.ui^ . 
fait encoL'e aujonrd'huy la marque des 
Chei)aiier$ de S» laques dcjxuis i'in^i-^ 
tucion qu'en fit Alpliorilç IX* Les 
Mavarrois -rompirent ks chaifhes ^ 
la paliilàde du .çamp >. dont ils firjsnt 
Icuis armoipes » cemme. les GaAil- 
lojQs cocnpoiereac lies .leurs de. la 
. QiçÀx qu ils auoient v ûe« Les famille^ 
qui U portent, depuis ce temps-là^font 
Viilegas, Scgurai Melgàrejo , Rcy^ 
xioib > vn de ç&iit famille fut le pre- 
mier qui l'appcrçeut , & Roderic Xi- 
meneau qui a décrit cette bataille > 4di|L 
que le Roy Alphonfe a.qui il la mon- 
tra la luy donna pour armoiries» Lbgo^ 
Lerina> M^«aj:icgos , Pctcira^ Alar- . 
4îOn, Santoyo, Ibarbuen , Alderetc, 
Sotelo > Barco Romano > AvaftQ» Vil^ 
lagomez^ Ribas ^ Obxegon > i(iba«> 
deneira , Caro , Daca > Cafo ., Tolo- 
fa^ Arbolanche^ Romo ^.Ovando»Aio-<» - 
fnn ^Paatoxa > Apate > .GordoAcillo» 
Medrano , Tolofano , Argote , Bay"- 
tron > Congora» jirgm Jli^^f^ 

OncckbreejiEipagnecous lésant 

- » 

» w 
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.'k-^ètzieme de luillet , vnc fefte qu'ils 
. appellencie Tci^mphe delà CroiiÈ e» 

njcmoire de cette fanxeufe iournçe* 
Voiey commenc Lâmbertin racon- 

tcUe Xuçce;^ de cette bataille en pe^ de 

nîots dans la fuite des Rois d'Eû»*, 
-gne. ; ■ . . '-. 

fnel àSaracems apudlâcum AUrcosprA'» . 

: Ik dmQus» fuperatus fuit t vemm m-* • 
fimrfito pMU4tJCfm.Araéum4tiefMiM^' 
mommlim iterum congrejfus tatttamtdidiù 
jiragei^ »Vt .ifi Hijpam& negem vifam 
maiorem* In.eo etfim €onfiSiu duetnug 
MÀarantm millia referunt ceeiâiffe glo* 
riof^iîMemit mxilio €piê, iUiinfugn^ 
i^armjfe creditnr tantam cmrÀ iffgst 
i^ùSti^mét erticû hofies vi^orUmadeptug 
ffi* Hhifirif^imorum equUmt S» Jacobè' 
de Jpata ordinem infiituit » op^fcjue «»-. 
getttUms ditamt. HtiKim infi^ efi gla* 

. diui faniHimlentHi > qmd dttrame prâiië 
&,Apoffolui facê^uâ ptr amm ve^mgU'^ 
dism Mammn fan^m erùtntatfm 
geSiare conffeâm fit* Oma^um Regnm 
frimis eafimm aureum in . campo rube»» 
«9 quod magm iUo prétîia v^yc euafei^ 
itjfigmbiti fttis ittfimgs perhihtw ^. M* 
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3 1 6 Art du Blafon , 
Lambertinm in Theatro Regto fine Re^ 
gum HijpanU f me. 

Outre les grandes croifades de le- 
rufalem y de Damiette , & des autres 
endroits d'outremer y où nos François 
fèfont fîgnalez , il y a eu celle de Si- 
nion de Monfort contre les Albigeois. 
S. Dominique prelcha cette croifade, 
&inftituades Chevaliers , qui fur vn 
gironné d'argent & de fable portôient 
vne croix trefïlée de Tvn à Tautre. 
Ceux qui donnent ces armoiries à 
l'ordre de S. Dominique fc trompent 
évidemment , puifquc dans tous les 
anciens monumens^ces Religieux n'en 
ont point d'autre qu'vn chappé de fa- 
ble fur argent , qui eft la forme de leur 
habit compofé d'vne chappe noire fur 
vn habit blanc. 

Le P. Albert le Grand de Morlaix 
Religieux de cet ordre en fon traité de 
la vie ^ geftes , mort 3 & miracles des 
faims de la Bretagne Armorique , fait 
vn Blafbn admirable à cet ordre de 
Chcualerie que S. Dominique inftitua. 
Il fait la croix de quatre hermines en- 
lenees ÔLaibjlutées de l'vn fur l'autre, 
c'eft^infi quH les blafonne , auec vne 

• couronne 



à 
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couronne d*£ftoiIes ».& entoure i'Eca , 
dii Rofàiie trois tours. Les fupport$ 
ibnc deux leyrieis accoliez de Bceta- 
giie tenant vn fiambeau entre les 
dents. ' Il dit que ces armoiries ont 
«fté pù&s de celles des Fj:eres Prei^ ' 
xheucsa&de 4:elks de la Maifon dt • 

Gueman ^ dont eftoicS« Donninique^ 
illuë de celle de Bietague : voicy fè« 
.propres tcrtDCjs, ' ' ' 

- Ils fértMnt fHnt fur leurs Ecui Us 
armes emmures de leur ordre i ^ 4e cf'^ 
' ^/^^ FF. Prédicateurs » qui efl vn gi< 
de huit f$ec« d!^ar£^^ é' de fabU 
.s U croix de quatre hermines enleuéej 
ahbouttées de tvn fur l'autre , tecu coté- 
' rmmi J^'tmo-tourwne dételles que les Me-- 
.mains appeUoi^nt Coronas exploraro- 

rias ^ quils domunent aux Cheualiers de 
mérita 9 qui eji vn cercle d'or releuéje 
craijfans fufportarrt en cœur des eJtoUcs. 
WW» & en f ointe des boutons emaillez. 

. d^ argent y & de fable par moitié* Cimier ' 
vne tefte de chien emaillée de blanc accollé 
eU l'ordre des Cheualiers de I. tenant 

: m fa gueule vn famhau allumé de vér^ 
meil > Vécu entouré du Collier dudit ordres . 

. lequel eficin^se dn triple chappellet» oh 

Ai . • ' 0 3 



Mofdire gntm. decinU d'tftoites au^ bas 
duquel Penà vn chaïfmn d'or 3 la croix . 
. . ::^^àitdh 9rdrt^^ efi â-hermines tdtuées & 
\ '-'^^houtées y omwf celles de fecHi le tout 

• '^tmaUlé ^argent » & de fayie » & pour • 
^ fuppwts deux chiws gomme, celuy du ei- - 
mier 9 é»t collier de Brfitagne bordé d' or» 
fHpportez. d'vn rtHÎeau à là dutife de 
'Perdre' det Ireres Prédicateurs » qttiefi 

^ •• ' ^ f - 

' - . , L,a Modeftic & l'humilité de Saine 
' • Dominique ne rae pcffuèfttiit pfts^ac 
MéceY4irce Magnifique- BUTon^dooc 
: . t apl.autfe autxe n'a fait mention : on 
' «e verra de ce tenips>là anotne armoi- 
■ .trie ilïeguiiei^tnenc décorée» apnpas 
; - inermes celjes des Souverains. Les 
V ' Herairttes ne ibnc pa» les anrioirîes 
' deSiGuzmans » ce iônc des chaudières» ■ 

■ * • 

* \ & les HermiP">^ont î^s flanquent CCS 
ch^ttdlierès (bnt le Bia&>ti des Cifuei»- 
tes y donclaiamiile eft entrée dans cel-, 
' le des Guaurràns depuis la morrde S.' ' 
^Dominique- On. ne ver» pas de ce 
«emps-là de^ Ecus cpurpnpez , , ny des 
colliers mis autour des armoiries. Les 
. ciûeus ibni; ks f]^mbaLe& de la nai^^' 
' . ' V / ' > iance 
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• ,Êincc 4e S. Dominique que fa niérc vid 
en fonge fous cette forme , & roii or- 

- tdre l^a depuis ajouté a» chappé de £t9 
-armoiries , comme quelquefois il y , 
nicle des palmes> vn lys^, vnc eftoiie;> & * ' 
'~ vue cotiroiuie pour marquer fes 
, ; très Saints, S^Pierre Martyr , S.Tho^ - ' 
' mas. S/VirtccM Perrief, Sainte Ca* 
thèrioÉ de Sienne. > &c» * 

-Voyons maiijtenânt toutes les for- ^ - 
•tes de çroixi quîenërcnterïarmbiric& 
François des FolTez j^qui écriuir fon 
itraité des Armoiries du temps de Ri- ; , 
^chard I I. Roy: d'Angleterre qui • 

• ^croifa pour le voyage de Icrufalcni r 1 
'teconnoillbit de fbii temps douze fbt- 

^ tes dt^cïiâix ^fl^etites en ai^ipaoirîesr / 

• 'JpJÎHê Jigni X I !• âiffcreMuinHeniHntfir-^ " 

Cr Pt AK A 

îCrvx In^îradata v- 
"Crvx Trvncaxa ^ 

. C R V X ' Pà Tv iB N s 
: CiL V X-. FlÛITl VA ' 

. ► ■ • Crvx C r y g i a t a " 

Grvx MaLBKDfiNÀnr* 

• - * C K. V X F.L a R IDA 

. ' G R V X N O D V L A T A 

Ciuvx FioitiDA Patbns 

r.T:. • ■ • ,0 4 ' 
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CrVx Dvpxa Parti ta. 
. Ce que cet Au(h^ur ajoute agi€$ 
Avoir décrit toutes ces fortes de croix^ 
«ft touta fàic impertinent quand il dit 
^np portcf des çroi^ en arnooiiies 
c^eft la marque de roture3 &den^auoir 
.aucune raiion de prendre iks aniiei« 
ries* : . 

NotAWod ifl£ CrHces^ non funt proprii 
fgna > Jêà dîfferehfié f^gnmmmm Qnm^ 
dkqmi jRcjii Uaraldorum vidons alh 
i^uem çHpientem port are arma ^ ignçrans 
édicpum hûMm ^ wl malam émdâiênsm 
in eo % vcl froprUutem > dckct ^gM¥fi 
/Un de crucilms fujn'odi^û i quam Crsécem 
fmare fignM fmâiitm nmkâbiHédir 
. ^Ham Cé^fam 3 vel^conditiomm ftcundùm 
^uamfojjfentfibiarmA afignariyfed fig^ 
gnat hmimm hmuikm. Ce ticrme tfk 
cxtrauagant pour £gnifier vn rotu- 
licr.^ , ' 

Nicolas y pton <jiii écriait après luy 
6c qui l'à copié en plufîcurs èndrifrs^ 
^t qn'il y auoit tant de Portes de croix 
de ion temps qu^il n'ofoit pas fe pro- 
mettre de les poài^ir décrire toint^ 

léimAd quéifiionm fr^fcriptéim reàt^ 

' dcLUu 
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deUc^ quat cruces inmmmtiir in drmis 
pûTSau / Ad quam quidem quâfiionem 
fuh certo mmiro ipfa4 defcrlhe^do re^mr* 
^$ mn éiudeo y quia cruçes qnafi inmi^ 
merabiles in dies Um fortantur^ lî en,iie* 
cm trente différentes. * • 

Nous pouvons dire depuis luy que 
ce nonibre eft bien accrû ^ ainjfi ie 
n^oieiois me pron^ettre de les pou* . . 
voit couc.es décrire. le rapporteray les 
principales fur Icfquelles on pourra 
iuger des ^tres ^ <]ui ie trouvecoAi ea 
armoiries. * 




-7. : ■ Ty''! 

311 Art du Blafcrty 

AsPREMONTcn Lorraine, de gueii- 
fcs à la croix d'argenc'^cft lacroix plai- 
m,c'cft à dire qu'elle s^'eftend égaleméc 
.• aux quatre fafces de Técu , dont elle 
. occupe la troifiôme parcie dans le iena 
du pal 3 &: de la faite. On la nomme 
iimplement croix^ , & c'èft de cette, 
manière qu^elle eft ordinairement re^- 
prefèntée dans ]çs drappeaux dé. 
guerre, 

Dailion du Ludc^d^àzur à la croix, 
cngrelee d'àrgenr. Ge font les bordu- 
res en broderie,: ou à dentelles qui ont 
feit les engreflurcs des croix.. 

A rgentre' en Bretagne d^àrgent 
h croix partéed'àzur. 

XAiNTRAiLLEsd'àrgent à lacroîx^ 
Alezcede gueules ^c'éft à dire,. dont 
les kz , ou coftcz font coupez ou ra- 
' courcis. Ce qui fait que quelques vn la: 
nomment croix coupée. 

Sqvarcïafichi à Gennesde gueu- 
les à. la croix d'or potcncée, crampon- 
îice, repotencée en bande vers le câtoa' 
ieneftre du chef, Ôc vers le dextre du 
chef dè[îTiefiTie,-mouvant en barre de la 
potence droite de la rrauerfc , de mef- 
2nc vers la pointe des deux pointes de 

là* 
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. la potence du pied. Ge Blafbn eû l'y.n . 
j; ,< des plus irreguliers , ^ de ceux c^n'iï j 

efl; difficile 'dfi pottvâis bkn exjpU- 
- . <juer., ' . ■ * -'j • ,^ ! 

Damas d'oc à la croix anckrée de | 
gueules.' .. . - ^ ' . ' 

Allbgiiein , parti de gueules & • 
d'argent à ïa croix anchrée de l'vn à' 

: • V^iïttc, ■ - ., • • 

ViNASQ^E , d'or à la croix vui- 
dée, & pommettée d'aïùr. 
, SAVTBREAv>d'aiur àlacroixd'o» 
• ajccompagnée^de quatre faucons d'ar-- 
- gent bec<juc» «embie^ > & gtiUewà; '.r 

Kaer , de gueules à la croix d'Hcr^; . 
mine gringoléfe d'àt ç'eft à .diie^- . . 
chrtée detcftes.de ferpens.. ' . ' . i 

DÈS EcvRES , definopleMa croijT' , ' 
' anchnée d'argent chargéeençoeufrdV-» 

^ ne eftoile de ^blcr- - \ , ' : 

■ N. £n Angleterre 3 de giieufcs â! vn* " | 
croix câblée d'àrgent t c'eft vne croix> 
de Tottils de cables o^ cordes: Vptouv i 

/- dit auoir vû porter cc« armbmés à vu' 
^. Aoavelannobti»>do^I^v^aaeic eftc^ # 

..i^ifeur de cqrdésy , ; ^ j 

•• * "».. ' • - ■ 
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feue à quatre (^ucucs d'hermines ab-, 
oiirécs &~confromées en croix. 
Lav R.£Ncs cw Angietctre , d'argent 
à la croix Ecotée de gueules. ■ 

fixERLEY en Angleterre d'argent à. 
la croix rccioiibtée^dc gueules, . 

Vil LEQviERjde gueules à yne croix 
fleucdeliiee d'or accompagné de doii» 
zc biiiettes de meftne. " ; . , * • 
, Trovssei , en Angleterre d'argent . 
\ la croix ales^ , pattée »:& fieardeit» 
ice de gueules. 

De la Isli , de gueules à la croix 
ponunettée d'oi;. 

R VJB AT y en Breflë d'azur à la aoix 
Iperéncëe d*or. 

Xk Chast&e-» de g![ieiilc»i Ia^à( 
anclirccdc Vair. ; . - . 
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Ttschbstchkb , en Silefic d'azur 
à la croix alezce d'argent de deux 
traiierfes celle d'en haut plus courte 
que celle d'aibas >- celle d'cnbas cram 
.ponnce à fencilre vers la poiote«. 

Saliceta , à Gènes d'argent à la 
croix xecroirctiëc de huit pièces d« 
iinople deux à chaque branche. 

VviYER au Rhein , d'or à la croix 
tcçcrcelée de iàble chargée d'vn ccuf* 
ion de mefinc à trois bcuns d'or. 

HfiRscHFiLTjAbbaye en Allemagne 
d'argent à la croix double de gueules 
alezce la traucrlè d'en haiu plus courte 
^ue celle d'en bas , k pied enhcndé, 
c'eAàdire. de deuxsefeotes toufnécf 
<Oi croix ancrée , U pointe du milieu " 
coiBBie fickée. Ce terme enhendé, 
vient de TErpa^nol tehendid» y parce 
que ces ctoix ionc fréquentes en £{^ 
pagne. 

De. Tigmi > d'argent à la croix ale- 
Àée , pâtée » & ecartelée de gueaks, & 
-de ûhle*. ' ^ 

Dv B o s c,en Nonnandic de gueules ' 
-à la ccoix echiqiietée d'argent, & de 
£^bl£ deux traits > canbumée de 
^^ue X.iMu;eau;(d'or, . 



Trv c h s e s Rttiehthai en Sui (fe<i*oc 

cxoix foucchcttée de fable. Ctf 

ttom de Truehfes cft commun à plu^ 

fieurs familles j parce qu*ikcitlc titre: 

d*vn dçs ofices heccditaircs.-Il lignifia * 

I.chmfon , ainfi ceux qui ^loranienc 

feulemdntcctte .fitmille Tnùhfet ne 1» 

diûingijcnt pas de* autccs ,,qm ont v» 

ôareil office. " • • - ' ' 

V S^GoBBRtde guettltsà k ctoix trefw 

' ilcc d'argent , comme la croix 4e Tor- 
diede S.Mauiice en Savoyèi ^-^ ■ 
I LA RjVKKiî,degucuks-à;lac£oi» : 

d'or frctïéc d'azur.- - • ' 

• Ardinghelli à Florence ,dfoc àl* . 
«roix lûzàngée de iàblc , & d'argent.- 
Mon Priorifte dit de finople , & d'ar- 

fBt , la C hargë de C«ttfelonnt«f d« 
Republique efttntréc treize, fois ca 
cette roaifon , &il y a ctf vn- 
, de ce notii l'an I j 44. 
,^ ViKY- en Bourgogne de fable à 
^- ^ïoix de Moulin d'argent : c'eft à dite 
qu'elle eft anchrée,^ Ottvcitft-en qua*- 

«^,.ji«c -au milieu; ' • \ 

^ ^ ' EcH AVTî àoxipays bas defald« ii f«» 
'«iMxalesée'à doublé traueffc'd'argenC' 
«elle d^e^-hauC' pW courte que. celle 

d'eA^ 
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: cTcn bas. ç'eft cect)^ croix que l'on ' j 
nomme oreiinàicemetit croix de JLor.- j 
. caine. ' "ï' ■ , \ ! 

•„ La CongreGjA;tioî4 des Theatius* 
, fondée pitle J^apcPapeFàul-I V. por* 
te d or à, la longue- croijr de gueuw ! 
.fes. , avec la couronne d'élpines, &.lesî 

îïQis^ clouds , poféc fur trois m«mi^ ■ 
• cules. , .' , • . .-- ^ ■ • , I 

N; .. . , .. De gueules à.Ucrofx:, / i 
d*or perronée de Mois mâicàcs «tes- ' ' 
quatre flancs- v"^ ' ^ ' i 

MAiïjfREi>r, à Lucqiies d'argent às ' . i 
la croix d'azur rcwanchéc > & poftH ^ 

mettée... ' - 

' GNOBiBseir- Angleterre , rf'or à fft. / 
croix de gueules refaccçlce d'o>r:ce tae^'.^ . ' 
me' rcfarcelé' fignifie qu'elle a vn» filcc^ 
conduit fèlen le {èâ^ dé Ittxroir» > 

Rov s SET , de ^ueulçs: à' vne croix • . 
iîchéc d'àrgent. . .' ' * 

N; ». d'Argent à^vtte croix de ' 

lozange&deikble ,.ceue atmoirie eft:' 
"d'Vppbns. ' - : l' i 

- K. ^ V . ^. .• » . De giieules à'vae cro^ 

■^uivrée d-àrgenr, " - 

M;..*: De gueules à vne croix j 
le ^ied'ccatnponaé 



I • » 
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3 i 8 Art d» Slafon , 
ie flanc feneftce . : cette ai;moirie eft 
4ans l'EgUfe de R.ofey près Ch^lon en 
Bourgogne daîis la Chappèll» de 
Maunys. - . 

le pourcois donner icy plus de foi- 
xante autres croix de forme di&reme 
. tirées de& monnoyes » & des medaiUes 
des Empereurs Chreftiens > & de di- 
vers monumens ; mais- ces çïoix ex<>> ' 
' traordînaicesrom moins frequjsnces en 
armoiries. . " ' . ' .' . • 

Lis Meriettj^s font des a;rmoiries 
qai marquent les voyages^d'outremer; 
parce que ce font des oifeaax qui pal^ 
ienc les mers tous les anst On les a re- 
pxereniées ians bec^>'dî; fans pieds 
pour marquer fous ce (ymbolc les bieA 
iliresqu^onaiioicreceuësen ces voya-' 
ges entrepris conti;e les ix^deles» \ 

. Tant de Lions de tant de couleurs 
jdiiFerefites mai:quent au(fî ies. voyages 
faits en Sirie j en Egypte contre ks 
Mecreans. ' - 

Meyer croit qne les Seigneiiisd«s 
Pays bas s'accordèrent aÙant en Sy- 
de ^ de prendre des Lyons de différen- 
tes couleurs. Q'eftauiiu.é.<iefes An- 
nalcs , ou il rapporte les diuets icntir 

timea» 
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n)en& coaeh^nç les Ainjçs de Flandres» 
InJ^hilifpo Elfatio. It^fignia antem nigrf 

bUione Ahilweonm.RegHlo^parsMSsM" 
e^s antè Mediolamm nef :io ^uo temfor 
n fir Philip fwn cn^ns putant 1 au^ 
t^ qmd propiusi vero fit concordi a^nfn 
m Principibus "Belgarum^ parantihus ire in 
S^riam èxpediti^em variarmf 
. Icênes é^HTHptox ejfe volMnU 

DES CONCESSIONS. 

DEpuis que, les ariiiîoiries font dé- 
voues marques . de Nûble0e 5 il 
.^uyç.txecei&irement qa^eUes^ibient dptv» 
Tiees^ ou authoiifées par le Prince j 
parcf qu'elks d^iuem^feroir 4 pliifieii«« 
viagçs puiîlicjs » ou il faut que Tautho- 
rite du Souverain lès fa (Te recevoir/ 
Qn peuc^dirc en ce fens qui n^^ftaucu^* 
2)e.armoirie qui oe foit vnie conceilîon 
du Prince ; pacte qull pecmet de les 
pQireTj coœ»ô marque >Iobk0ej 
& de s^cn fexuir.en cous les ades pu- 
blifTS* C^efl: pour cel^ qu^iLeft 4ic èx-* 
prei(emenc dans ks lettres d^annoblii^* 
Icment^ou de confirmation de No- 
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Jîgnia qUA haUenus débite geft are confue^ ^ 
jiijli > non folum Coî^firmamns y verhm 
eîiam vberiori aâàitarnento roboramus^ & 
^uatenus ofus fit tibi & pofieritati tua de 
nouo& 'inhmc rnoàum défère ^ida conce" 
dimus & elargimur videlicet fcutumy&c* 
Les armoiries font icy décrites auec 
tous leurs ornemens , & peintes dans' ' 
les lettres après quoy il ajoute.^/i/^^ 
ejuidem armorum infigniis Tu & Pofieri- 
tas tuaprdfata de cdttero arbitrio in o?nni^ 
bH6 y& finguliâ honeftis decentibnfquc ' 
étHibm > & expeditionibtis , tàm ferio > 
quam ioco Nobilinm 3 MilitAritim , Ar- 
Tniçerorum more in Torneamentis hafiilw- 
dits > Ces mots font à remarquer , ou 
les Tournois font alléguez entre les 
premiers adtes de NoblefTc , bellis , 
duelUs 9 fingulari cert aminé , & quibuf- 
itimque pugnisy f cutis » vexillis > tentcf- 
riis y annulis , fignis y figillis y fignetis y 
mUis y tapetis 3 periftromatibus y mo- 
mmentis y adificiis y pi^lurû y f :ulptHris y 
f ^pulchrisy clenodiif & vniuerfa J tipeilcBi- 
li vefira y aliifque in rébus omnibffs vti 
fruique pojfitis y & valeatis^ Cette for- 
mule eft d€ TEmpereur Charles- 
Quinte 

Outre 
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Outre cette conceffion générale iï ' 

. , y en a de particulières , lors que les ' 
Souverains permettent à leurs fujet» 
de porter quelques pièces de leurs bl^i. ' 
^ns,&d'e les joindre à leurs arnu?i-. 

. lies, Qu lpi:^ qu'ils compo^nt ic 11 rs 
armoiries des pièces memies de^leur» • 
blafbns , comme nous yovons en la - 

• mai£on de Chafteau-fixient en Bréta- ' ' 
gne> dont les premières arm^seftoient 

, -Je gueules fcmé de pommes de Pin 
. ' d'or y4 caufe que leur Chafteiu cftow. 
au ra^ieu des bois , depuis .S. Louy» 
changea ces potâmes de pin en fleur- • ■ 
delys , comme pn fait i^y i'ohituaii% 

• du Prieuré de la Primaudiere.. PTgUia^ . • • 

. friétf mites » Mmimts. ÇaBribriemij^ '' " 
. 'ae Chalencio i deLepnio ac de can^elUs> l • 
fUus & hm» Domini Gan^S de Ca- ' ' 
. jirp-Briemij eui & eitu hmdihHS féinÏÏtêt ~ 
'LudouicM tmc Francorum Rex propter . ' ' 
ekts probitatem in étrms fiorés lUij imri 
'hcopomùrrmpini.Auri comurit,S>cc^ ^ ' 

De mefinc les ârntioiries de la Mai- •! 
"fon d'Eftaing qui foiit de France ait- ^f ' * 

• chef d'or, & Ta bande de fcmé de lîran- , ' ! 

. ce que pone la Maison 4e Ge^Banltir . ; 

X 
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CÎ3.2. Jrt duSUfon, 

les falces viurées de fes anciennes ar- 
moiries , font des Conceffions de nos 
Rois faites à ces familles pour des feç- 
uices conftderables. 

Il y a quantité de Maifons en Fran- 
ce qui ont des Conceffions Pareilles, 
ou en chef, ou en bande , ou en bor- 
dure , ou fur les pièces principales de 
leurs Blafons , ou en ecartelure , ou 
dans vn petit ecuifon fur le tout , ou 
femées fur le champ , ou acoftées aux 
pièces principales , dcc. 

C'eft de cette manière que les Rois 
& les autres Souverains recoflnoiflfent 
les belles actions, & les feruices qu'on 
leur rend : nous en auons deux exem- 
ples infîgnes en faueur des Maifons de 
Lumagu* , & de Mafcranny venues 
en France du Pays des Grifons , oia 
elles eftoieut des plus anciennes , & 
des plus confiderables du Pays. Le feu 
Roy permit à Tvne d'ajouter à fes ar- 
jnoiries vn chef d'azur bordé d'argent 
chargé d'vne fieurdelys d'or , & à l'au- 
tre de mettre fur le tout de fes trois 
fafces viurées vn eculfon d'azur à vue 
fleurdelis d'or. Voicy la teneur des 
brevets de ces Conceffions. 

Au 
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AVloHTfth^y xu dfé- MoU de Juin 
1 6 1^. le Roy ellant à Compiegne 
ayant égard > imx bons fidiUsr & i^fign» 
feruices que les-Jienrs OUanio Jean Andréa 
JliarC' Antoine Bartheletny j & Charles 
LMmétffêc^Frereê luy ont depuis Long-temps 
rpndu tant dedans que dehors le Royaume y 
fa majeBé dejirant Us ireconnoi$rep& leur 
témoigner, combien ils luy foi^t agréables^ 
four leur donner plus, de fujet de les conti^ 
smer à tstuenir. i leurapem$s^& pormea 
eux & à lettrs fucceffeurs nais J& à naifire», 
Rajouter à leurs armes vn chef d^azMir 
hardi argent émarge d'vne fleur delyr 
d'or four marque d honneur y & témoigna-^' 
ge de fa bienveillance y & déporter lefdi^ 
US, armes ainfi quêUes font empreintes 
' dans le prefent brevet que fa M^jefié 0 
voulu figner de fa propre main y&fii^con^ 
irefigner far moy fon CmfeUUr & Secre^^, 
tairç d'État * dcjes Commandemens 
finances. ^ ' 

^ Signé 

Loyrs. 

£tpla$bas. ' 

BEAVCLER. 
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Celuy de Meflîeurs Mafcran- , 
. ny,eft de 1(^ 3 5 . en cette ' 
^' ' forme. ' 

AV^ourd'huy ti* du Mois de luin» 
le Roy eftant à Chafiem Thierry y 
Ayant égard & fe fouvenant des bons ^ 
fidèles y & recomrnandables feruices que 
Défunt PanL Mafcranny fîeur de la 
Verrière luy a cy deuant rendus tant de- 
dans que dehors le Reyaume auec let 
Sieurs Lumague > lefquels ont efté y 
fmt continuez, encore à frefcnt par fef \ 
En fans y fçauoir par j^exandre Maf- 
cranny en la charge de fonCenfeiller Trc'^ 
forier de France y & ^General dis Finances 
en la généralité de Lion y par Paul en Id 
compagnie de f dit s fîeur s Lumague y & 
François & Barthélémy es chargés de fort 
Confeiller y & Maiftre ordinaire de foK 
hoflel > & intendant des Maifons & Fi- 
fiances de Monfeigneur le Duc d'Orléans 
Frère V nique de fa a je Hé y laquelle de^ 
firant de les reconnoitre dr leur temoi^ 
gner combien ils luy font agréables pour 
leur donner plus fujet de les continuer k 

Vatieniry 
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Sauenir 5 ^ permis & ferrnet au [dit s , 

ccjfetiTS nais y & a ^aiBre > itajouhr au 
emwr de lemi ^imoiries vn ecuJfon â'aKMr . 
chafgf d'vnefieursdtlys d'or pour marqué , 
^d'hoHfmr% ^ tmoignage de fa bienwilr 

. ; Signé - . 

.. 'lovys. ^ ' 



y • - 



Et plus bas -, " - 



Qy elqtttfbis ces Coijiceffioas 
font en .roefme- temps <jue l'anno- - 
blilUment, quand le Prince veuCdou— 
\ biement gratifier.celuy qu'il annoblir,« 
Ufaifantnpblçj, & luj pcmiettant de 
porter quelque pièce- de -Ces armoî-. ' . 
rics^Ainfi NoftreGrand Monarque ou- 
tre l'ardeur militaire, qui luy fait ega-,. 
, 1er tous les Héros des Récits qui l'ont-, 
deuancé aimant comme eux les beaux:. 
Arts qui peuuent feruir à la gloire, 

a aRbobli MotUîein: le 3iun > donc- 

V ; ' ' le • 



t.,' 

t * 



II 
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ic Pinceau ne trauaille depuis^ long^ 
temps que pour fa Ma)efté>& luf a faie, 

^VAËiarQU iiluftic d'azur àvne fleur- 
delys d'or, auec vn chef coufu de (a- 
btlechargé d'vn Cokiid'otk Tooc eft 

^myderieux en ce Ela£bn. Le &pleil qui 
eft la dcuife du Roy , & la fleurdelys 

; qui eft vne* pièce des armoiries Roy a* 
ies«Fan)bre & la lumière du chef ex- 
priment le clair & le brun , dont là 
fage diftdbutioii fâiikcous lesfècrets- 
de 1a peinture. Aind, lênom du Peintie 
Ce. crpuve en embietfitc 4h çè Blafbn, 
i«s myAei:e&deibn. Art , & la marque 
de la j^ienveillance de foq Maiftrç^ voi> 

'\cy la teneur des^ lettres \ qui inejcitenc 
d'être publiées à la gloire du Monar- 
que q^ii les a données 4 & du iùjec qui 
jcsareceuës/- ^^..vV-'rf^.t^: ^ • 



LOVYS PAR LA GRACE . 
DEDIEV ROY DE FRAN-. 
CE ET D£ NAVARRE. 

totis prfffns & auenir » S al v t Bien que . 
U vjtrtti nMitéûre rende tes Semieraim rè^ 
dmables à Uurs ennemis » qu'elle eBakUf' 
fe la tranquillité de leurs fuites a & f^e 

^éeloidehitrre^ i II fepefttdftt neîmt^ 

•jmeiM 
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tMMS .comme d'vn cofié les armes 
augmentent y & affermiffent les Efiatt, 
les: Arts liheratfx» & les antres wr- 
tm de la Paix les^embeliffent , ^ y 
. font naiftre l'abondance. C'efi aujfifar cef • 
€wfideratians que les plus fages Conque^ 
rms afres auçir rendit partiçipaas dt 
Users .lauriers » & apciet à la gloire de ' 
leur trioraphes 9 ceux qui Mioient tmplr>yc\ 
léurfang four la grandeur du Prince ,& 
le faim de l&ir Patrie i n'm pas iugé 
indigne de lettr foins » la recherche àe cet 
- gtanâs génies qui par ^excellence de leur 
Art , fefont rendus^ iUufires dàns lettr» ' 
Jkçles , & ont tranfmis à la pofieriii^ 
lettr repm^in • bien pins auant que leurs 
çuuragesl Et . comme cettk qut mtfexeelé 
dans la Peifjture ont toujîaurs eflè dan» 
totu les tetnps troe fatutrablenùnt traite:^ 
Aans les Cours des plut grands Princes i 
que' mn feulement leurs 'murages ont 
feru^jf 4' l' embeUijfemeat, de leurs Palaif-, 
mais encore de monument à leur gloire » ~ 
exprimant, à la pofierité.par vn langage 
* muet leurs plus hcUes & plus héroïques . ^ 
allions» mefme d'ornement aux Temples» 
m par de vtues & plus a^mUei expref^-^'^^"'^"''^^ 
^OfU d(s chofej Sai/ttp »ils ejleuent les 
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èceurs aux Autels , & fécondent par U 
fAinteti de Leurs artifices » le z^le & la 
-pieté des Minières. Aiiffi noué anons bien 
^ouIh dSnetau Sieur Le bK^^ ^totrcPcin^ I 
tre ordinaire des tnartfaes de l'e^tn^ > €pte 
novu faifons die fa perfonne y & de l ex- 
cellence da f ^ $9niragesyqni cfféicentpar vn. 
adueu vmnerfel , ceux des plpu fameux 
f cintres des derniers fiedes y Etparvne 
reconnoiffance d honneur proportionnée à fa 
ytrtHdqnner aux autres de nasftï ets de 
V émulation pour f imiter y&fe mettre en " 
^at par leur ejiude ^ & leur appUcatim^ 
de mériter de pareilles grâces. À ces eau- 
f$s a^aw co7:fiderat$ons y à ce JSlous 
' mouua^ y & de noslre grâce Jpeçiale^ 
'pleine puijfance ^ autorité Royaie. Avoi^s 
par ces pref entes fignées de ifoftre mam \ 
décoré & honoré 3 décorons & honorons^ ' 
du titre '& qualité de Noble ledu Sieur 
Le b rv n } f{oHlons quil foit tenu. & re^ 
pute pour tel iEnfemble fa Femme & fes 
Mnfs^s ) pofkcrité. ijr lignée y tant mafles | 
^uç fmcjles , naUjîr ànaiflre> & pro- ^ \ 
créez, en loyal mariage. Et que luy 
ceux de Jiadite pofierité & lignée f tient en 
tous a^es endroits tant en iugement 
epee déms > temu > tmfez^ & reputex. 

/ • ^Noblet 
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0' pPfijfsnt paruemr k tOHS degre^>d^ Cher 
mlerie > de mfire Gendarmerie y m* 
iquerir-^ tenir f!r pojfeder^ toutes fartes e^ \ 
Fiefs ^ Seigneuries & héritages Nobles de • 
êsfmelque titre fô" eonStions qnUs f oient : 
fif qnils jouiffem dejoM honneurs^ autor^ 
fez. y prerogaîiues > prééminences , prinh , 
ieges o frawhifei ^ txenipti^ns & frnnrn^ 
^mteK. :t dont jouirent & ont accoufijmc dc 
jmiir.^ vfer les Mires Nobles de nojire 
Royaume i tout ainfi:que fi kdit Sieut^ 
Le Brvn efioit ij^u de Noble 0' Ancien^ 
m ^ace i & de pof ter armes Tymbrées^ 
telles qu'elles font çy empreintes > fans pour 
ce quil foit ttnu notu payer ^ nj/ fUixRois • 
nos SHccef^etm aucune Binôme ny indem^ 
mte> à (quelque fomme quelle fe puifSe 
mmtev^9 dont Nous les auohs defsharge:^ 
& def chargeons 9 luy en auons fait & 
f ai f ans don par ces pre fentes.^ Si Dok-* 
NONS £^ Ma:nd£M£Kt k nos omex. &' 
féaux Cunfeillers 9 tes Gens tenons mflrt 
Cotir de Parlement à Paris a aux Ger^f . 
de nos comptes audit Iku s à tom me 
etutres Officiers qu il appartiendra » quç, ' 
de mspreftnies lettres stannobl$(Sempa^ 
.t^ de toM le contenu cy def^m > Us fa^ent^ 
. • Pi. 

N 
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£oi'ffrent & laij^eîft ]ouyr & vfer ledit 

p^U & à naiïire en loyal mariage > fUi-- 
f^m^^it & faifihle:n7(m & perpe$Helkmem\ 
çej^ant & faifmt cejier um^roubles & 
jHf/^fcf ^hcmens ait xontmire 3 nombfiant 
toHs Edits\ Arrefis y tir Régltmensi^Or" 
J^m^naSi Aidtm chêfes à^ce contrait €6%^ 
,imfqpLçllçf nous auons; dér ogé & dérogeons 
f arces prefemés : Car tel cjt mfirepUtfir^ 
Bt ^j^n qiàe ce [oit chofe ferniç, dfjiahle à 
.tQîiJiûUrs ; Nous atêons fait mettrk mfire 
'%eel à cefdttçé.prefente^ > données à Paris 
^H/Moié d'Qlîçbre y l'an de grâce 1661. 
Bt àfe ?7oftre Règne le xo.Signéy JLQY YSi 
yFfphs baâypar le Roy 3 DE. G V E N E- 
G ArV D \ Et Sçellfes du^and Sceau de 

CEà Cpaçeffiotiisn'oînt pas eft^ fci^. 
Jlcnac:n( pgur les fatnillc^ No^ks; 
^'Us encore pour les Maifbn^& cora- 
. jmufiauteï Eccldiaftiqucs & B^cgiilie- 
j:es.]L*An i joiJ'EinpercurMaximilieo 
^concéda àrordréde S.Antoii!^ de par* 
|cr l'Aigle de TjEiDpiye à. dieux teûe? 
accollées dVne çguionnç, & en cgeuç 

jt'ecHÛpft d'or auTt d'^pt leurs an- 

• ' - eicnnes 

■» 

r 
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ciennes armoiries. Voicy la teneur d«s 
lettres de cette Conceffion. 

MAXI^ILIANVS piVINA 

fàuente Clementiâ Roma- 
, npmm Rex Semper Au- 
guftus ; Hjingarisei Dal- 
• matis» Croaçiae, ôcc. Rex}- 
Archidux Auftriae \ Dux 
Burgundise , Lothaiingi» 
Brabantias ^ Stirias, Carnia?^ 
- Carhiolxâ Limburgîse, Lu- 

Landgcauius Aliàciac» Pnn. 
ceps Suecix î'Cômes Pa- 
latinus iiiyasburg , Anr-„ 
' g*^lc ; Cornes Princeps Bur-; 
gundisc , Flandriae , Tirolis, 
Goritiae ActheGae , Hol- 
landix^Zelandiae, Ferre tia^v 
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AD perpetuAm rei memariam. Cum 
Pofiquàm diuinjf oftlficia fuimus 
hoc C^farei Ctilminiâ faHiginm eueSH^ 
éèihU mapâ cMuemre honori mStro exifih 
maiiifnmy quam fi PrAdeceJfpjru nofirorum 
condigne & laud^^biliter gelîis totis virjr 

fiigiû ea coMremur aj^e^ni & cùmjxlei^ii 
^ndjè & nobu ipfis latu & gloria apud- 
pofieros ariri pcj^et* Cum itaquc ex ami'- 
qHi6 jnqnPmentis edotïi didifcermus no- 
ftros^pr^cejferes fimera zelo dulhs Jnh 
DmiAtnonij mmincfHnda^ejir mfiitmf^ 
fcy ex ho?7i^ &fornmis [HU^plurimoi 
cepimm eiufdem^ifrâinis î dfuïbué ckm mt^ 
orffni fiudio femper ad fuerimus y mtifqw 
meritis dtqM affidms fermiis hoûorahili- 
ur demi mbis diLeSti Sebaftiam de Bû- 
fris, jipoftotici Protomtarij y Primi Car 
feUani & Ele 'émofinarif noftri moderni 
damai (jn pr^eptorU in (fpidû mfi^roJn-- 
ipurk^ Prdceptoris tôt km ipfim San^i 
Ântonij Ordinem > nobilimps infignibm 
& armir decorare voluimpu > quikm inut 
tiBteru ^Relégmis , Chriftiank Ord'wis 
jPresbiteros Romani Impertj & vbiejue 
€omm corijlimos indè memom pajfim d$^ 

gnofcÀtury 
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gwfcMSir y & ijuilihet intelligat M finjf^ 
hnghis frArogatma decoratum* Vulumnê 
iyttnr ex hoc Iwperiali nofiro decreto de\ 
Céfurea mShrd potefiatis plemtitdmey prdtr^ 
ft/^tinrà ténor € fiatuimas & d^cermmusvt* 
pejihdc ordo ipfe wfrafcripta infignis 
orrMyvidelica fcMum aurcHmcntp^ a^nila 
Mgra^exf^j/ss alisycuiué collimmrea coro--^ 
circundatyac forais nureus fiutîi aurei 
colorié cum littera % cœlefiis coloris inpe^ 
Bore pedens fubtHs^defuper vtgalea aurea 
^arMm^tcrucmt^çQrom aurea^cuiné medio 
erit ^quila modo quo di^um efi^cHm Dior 
dcmÀte coronata ejnemadmoSim artificif 
tnimfierio Utius &^lanHs vider i pote fi % 
déferre atqne gcfiare abfque alicuius im^ 
fedimeto & càmmd^mie pojfu & vaùofy 
illifqHC in ommlfHê honejlis dçcemibnfqHe 
éÊ&ih$u & expeditiùnihki tàm locoqkàm- 
vexillis y tentoriis^fignisyfigiUUymorjur^ 
tis 9 ddijiciis i fupelk^ili > & aliis w locis 
- émnibHi yiaxta ipfius Ordwis PrAcepto- 
. rum exigentem volumatcm & dcjïderiim i 
Wi & frmpojfirit & debeantïibJqHe aliqHQ 
impeSmento & obfiaeulo > qwpropt^y 
vniuérfis ^ Ji^igulis priréCipibHS tam Ee^ 
gdejiafiids quàm ptcularibus > tenare pr£^ 
fentmnriMndamis & feriosc prétçipmnsj 
• ' p 4 
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JDucibHs^MarchiohibHSy C^mitibus^ iS^ra^- 

yicedminis 3 AdMocMÙ^cœtmf jue omm* 
bus , mftri ^ San^i Impery f ubditis 
fidelibus dikQùxCuiHfcimejHe fiatus 3 gra^ 
dhs & eorjditionis exifiant > e^Hatenus pyd,^ 
jftntm wdinem SknSÎi^mwij ^ & eius 
: Frét€eptore$ Reciom iugit^r^. in per^ 
fetHum vnk cHtn armis & wfigmbM 
fuùyfiçMi Prdceptmbw MBi ûrdinis vi^ 
debmrm fupradiiïanim wfign'mnxSr 
mmenîormn frultionexTiec turbcrn^mcim-^ 
, ftdfULnixifnhiUk frui & m pcrm^ttrg 
^uietè & pacifiée quantum gratiam ng^ 
cHaram exiftimant > & fub pcetia 
^^Ht^^^gi^ta mreipmi) quam vn$ffqttif" 
ijHC foluere débet totiens qiiotiens contré 
fecerU > quorum média fi fc9 \ alnra ver^ 
dctrimentum hoc pntimtibns libère de^ 
Meniat fecundum teftimonium literarum 
ftgUli imprejfione mutikarHnh DAT V M 
i?i Oppido rwfirû Ua^urg die 3 . lavuarif 
iÂmo domini i$oi. Regriorum mftrorunt 
. j^omani 16. JJftrJgnrû^ vero duodecim. 

L'An 1^49. ia Mftiefté fit vue con- 
celBon femblable^à la Congrega- 
teides RR.PP. Auguftins dcchaulTez' . 



« 
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rfe ce Royaume donnant des armoi- 
ries générales à tout i'otdte qui eft en' 
France, & aux trois Provinces de Pro- 
vèfacc , Datiphiii^ &r France à chacutié' 
de particulières. L'Ade de cette con- ,_ 
• ceffion efl: fi fîngulier qu'il mérite d'e- 
ficeinièré icy tout eiitier: " ^ . - 

■ ^ 

J^iourd'huy 20. iom du mois de Ikiti 
1649 . Le Roy tftant k jimièhs^^m^^ 
tantainfi qnc la R^ys fes pndecejfeHts 
donner aux ordres RjgPiUers qui ont leur '* 
geoeraliié , &c ie$ir frindp€ fon Royath' 
fJ9eJcs marques d'honneur ^ dont elles doi» 
MOmt vfery & eflre décorées en fi^ne de leur ^ 
eftablîffemnt François. Veut & -ordonné 
que l'ordre dès Auguftirîs defchdujfés dé 
la SéWréoj & Royàtte jOongre^^anon des 
Gaules , que le feu Roy d'heur eu fe mémoire 
Loùys le lufle XIIl. dn nom fon ires ho^ 
noré Seigneur & Pere. , a mis en fa pdr^ 
tkulttrè , & Royale proteilion ^ eommè' 
fa Maiejhé la met en fa fpeciate & perpe^ 
tueUe de la Couronne de tranee aye,& por^ 
te pour fes armes générales d'honneur , 
de lunfdmiôh l'efcu d'azur , femi dè 
f;md4lys à* or % aceompa^nfen cotur d'vÀ 
f eiU écH dot' à tms ceeuri de gueules char^ 
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ge de trois JliHrdelys d'or , deux vnr^ 
. ênuuU à' va thapfpcHei d'or matfâfcélc 
€roix pa^ ecs de, fable , ckéorgéts d'^ne pe^ 
tUf noflre Dame d*or , & angliis de. qma^ 
.trePefiiej fiemdel)^ de^ ,mfm €$won»e. 
de ï ancienne couronne de France » & orjn£ 
d'vn cbapeM EpifeopaU ay^mt pjoHrfaum 
. Unans oH fupofij deux^ Perès de^ l ardr^^^ 
teuans l'ejcu d'vne main & de l'autre 
çbacun vneeref[e d'or femc de cmurs ^ 
de fleurdelys de mtfme. Et parce que fadi^^ 
n Maie fié veut > & menddmner poun^* 
. Hufims fin règlement aux ar$nes.dc 
^ dite cofigregation : elle . veut , 4^ cr donner 
^tife hs mm Pr minces Jiùrei' dme-I^^ 
. fueile elle a efii^ & eji originairement^ 
' lé^ e/i encor prefentement diuifée :fçauoir.' 
Meu^pee y Dauphiné , {fc fronce ppne^rênt^ 
toutes trois fC/ttrteU. au premier & der^ 
nier des jirmes gentralesrde tordre : am^ 
fkonà * & tfoiJîeme^Pj^ovence peifteM d'm^ 
étrla croix de fabîé ^ cantonnée d^ quatre 
eUftxdei^mémeà la hèrdàre d^Ziur chargée 
di quatre, ceturs > J& de quatre ftewrdelyjpf 
^or entouré du chappeUet de l'or4re ^ & 
feufl^Mk de deux . Rèllgieux^^ dtine-méte-. 
è^)£efcfé & vu coeur de l'ordre à l autrei ' 

mttronnid'vne couronne d^JordtJrois fleuri- 
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delys fsuUment y & orne d'vn chapeau 

Unce a argent À^k^ & vn à la bordure^ d'or 
chargée de quatre jbàuphins d'àtur : le . 
chappelei^ & la coun^nneje chapeau^ lef ^ 
fiippûrtA comme l' autre France d'argent a ^ 
€Wq cmerormes aUjpines de finopk , deux^ 
^ vm,& deuxyk la bordme à'aKMt fmée dt 
' cœHrjj/(jr de fieurdelj/s d'or le chapelet^ la^ - • 
cntrameis U cbapeau & les fpippms comme 
. les autres. Et pour ce ijuiefides prouinces ' 
^ui feront Mtirféts a Vauenir : Sa Maitfté ^ ' " ' 
donnant pour priHilcge d'honnenr, y & de ^ 
faueur Ipmale 4 ces trois premières PrM^ 
mnpes^ y les tre%r pieres de ï ordre , qu* elles 
efemselfront des Armes générales de la^ 
cengregOitfon J^eut&ordonM au elles écar^ , 
ttlertsM MtÊ premi^. « & am- J^n^er de- id . 
Prouince^ dçnt elles feront émanées toê , 
ftçond , # tfoèf^eme ^deree ^ui leur fera ^r- / 
den^ié pm U chépitre gênerai » 4i4ec le 
chapelet , la couronne » le .chapeau % & les 
fuppàfis de me/me deS' Anciens: E t pùteree » 
ejui efi des Cenuenu pariicuUers % les Cha^ 
pitter Prouinciaux en ordonneront vou^ ' 
lé^e poseeutni ^ tir erdonnëfte Sa MaieSlé^ 
fu'ils porteront la Ifotdure de lepirs Pro^ 

etince^: & l^ ihappeley \ & lr* f^pofi*^ 
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ffMltmnt» à U rtferucdu Royal Ceimm 
de nofirt Dam des tiillpires de Paris 
auquel àmmrtritnt telles y dr^<àinji qtm' 
ftêi d' heufeufe memoke U B>»y finAres-'hoi- 
mré Seigfteur & Pere les 4 erdonnces par 
le heuet de fttf&ulMim : Et fmie ipttt^ 
U eji U volonté de S4 Maiejlé > elU m*a ' 
imfnandé le prefent breuet en efireexpB^ 
dU. » le^l elle 4 voulu figner de fa maWf 
&fait comreftgner par moy fon Conjell- 
1er , & Secrétaire de fes cmmmkmt»», 

LOVYS • ■ . " 

I>£ LOMXNJE. 

LE feii Roy. auoit d^>dènné M-- 
Conuenc de Paris , de. fondation* 
Royale^d'azur à vne image de naftHC". 
Dame coarouniée de . la couronne- Ro- 
. yalç^4'argenc , acceçipagné^ 4es crois 
neurdclys des armes clu Royaume aoec- 
4eis Calmes autour de 4'^o> èi^ ^vol- 
Anges pour fupports. " • " " 

Il n'y a qat les Princes & les Re-» 
pubUquesS^uuej^aiues qui puiiTi^nc fu- 
ie des conceiHons ^ Parce que les ar- 
motsies «ftant des «arques de Dobki^ 
il .âtuc qu'e lles fuient - donts^es^ 01» 
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authoiifées par vue puilîanccfbuvc- 
raine , & incUpendànte. Les annoiries , 
<ks autres peiionnes^ ôc des autres fa-^ 
milles ne fè prennent que par alliance, * - ' 
par ïîibftiuuian par adoption. - 

La République de Vtaife a fait . 
quelques conceflîons du Lion fymbo- 
lique de S. Marc qui fait ies. armoi*^ . v 
riesi^ Les familles Vénitiennes qui \t ' 
portent ) font Foicâfi Magno j'^yne 
branche des Nani. , &ç y ne branche dçs 
Venieri. Le Sénat fit vne pareille cojv . 
ceâian à Renc de Voyer de PauUny 
Comte d' Argenfon Ambaffadeur po^Mf 
le Roy auprès de cette fereniffimc Re- 
blique. On tes void fucfon tombeéu à 
S. lob à Venife , ou Ton fils qui lu y 
iocceda en c^te AmbaOadc luy a hit ' " 
drelier vn fuperbe M^ufolée. Les ar«» • ^ 
moiries de ce Seigneur y font ecarxe- 
lées ail I /& an 4. d'^âzur à deux Léo- ^ 
.pards d'ox qui eft de f^oj/er de Paulmyy 
au deux & trois d'argent à la fafce de 
&bie > qui eft de Gu^duît ^Argenfon^ 
fur le tout de la Republique. ' ' ' 
La Repùbii^ipio de Gènes a (ait au Si 
' 4ies concclEons do la. croix de S. Geor- 
ge fgft Patron que quelques familles 
. • " - Gcnoiies 
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Gcnoifes portent en chef comme Cy-, 
bo> paçesi) V\gv\Zy Palf^nade Deifinn* 
Gorpnaia , Luxanda , Boccanegra 
vné branche des PioeUi ^ Yall»cana»« 
Maichia,&c. \ , 

L'anj[i47. l^Empereur Frideric I I-^ 
concéda à pluiieurs ^mijles de Vicen-/ 
ce de porter l'Aigk de i'Evi^1^\^^dmde' 
-Vafce dit rhiftorien- de Vicencc che- 

Mfati delU çitta port are- HquUa dentrojè^^ 
fxudid^ne i dmiirydpUe armee^infegné lo^ 
to*^ Gu{fiQrëa MaZéMri ^ hifi M Fic^n^jim^ 
L'^Emperçur lean Paleologue s'é-- 
tant trouvé au Concile de . Floienae: ' 
Git plu/ieurs Florentins Cheuaiiers ^^ 
Comtes Palatins i & officiers de la* 
niaiibn ^Jeur permettant d'ajouter 
leurs armoiries TAigle de rEmpire- 
D^'Orient , particulièrement aax Ma-^. 
ri gnoli ^ Petrucci^-Cambi di via Mag* 
jo, Çocchi di fanta Croce > Maa-- 
r6d^'jMartelli>&c^ v * 

Borghini à remarque ttxfts traitez» 
dès familles de Florence que lés Repu- 
bliques d'italie ont fait des C oncef^ 
fions, & les ; Villes libres , ,commc.' 
c^oit aatrc£»is£loi:oice ^ & ^ quanw 
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; tire de petits CQuneaux OU bczanschar- 
* gcz4e ctoifettes que l'on void en leurs 
' armoiries , font la plufparc des €041-/ 
ceffioas du Public comme les lam-^ 
beaux- & les fleurdelys le font de ► 
Charles I. d'Anjpu Roy de Naples,. 
^& de^Sicile, La Croce vermp^lia tn vno^ 
'^/fHde$tû* picealà neUt mfire ^^mi è fre^ 
. quentiffima 3 la medefiraa grande neUe^^ 
Genmtfi y U b^nca cm certe pallme iV^ 

^aU in f^emtU che fono f/îni€oldn feg?Ju 

' eiafàina diUa frn ciuàk A Berenz^a vincé^ 

tutti gli altri di numéro pC di varietà iL 

fegi^io du raiiello rojfo e cm gigli ^efen-- ] 

z.agigluUibbeii¥efieûrfg^^ 

frima^ perche non folo.nsl^ fait Q d'wmçi. * 
eomr^a Manjredi gli-veime mph^ a pr&^ 

Jfifitifi l'opéra di que lia valorofa . kanda^ * 
de G fieljl vfcitiichefhronogran parte de/là 
vitteria i mâe elm a rimettergjti mttiin 
§afai e Jlabilirli çonperfftua fermez.z^0 
perte'àfêelfa^ yne jyce mlti difm mànQ' 
CanaUeri.^ - ^ 

Ptii/îeurs rtalîèns ayant eftcenuoye:^' 

jirmbaûàdeurs en Fiance, ^n^Aliema^ 
gne ,.cnv Angleterre , en Eipa^ne , &; 
. sâiièuu^ oat chargé. kurs Arnioxies de 
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35* ÂftàuBlafon\ - \ 
ficurdelys , d'Aigles , de Léopards > de 
Rofcsa & de Lyons. Quelques familles 
^ Vçtûiienncs ont con£erve ces marques 
comme les Capelli , Quirini > Tron'i,- 
"^'^ > Canali> Comaro , Contarini', Sec. 

. Les concelEoas doiuenc toujours 
; * occuper les lieux les plus honorables 
* , dans ks armories , de il faut les portée 
ou eia chef^ oo^ au premier quarrier »^ 
ou fur le tout , ou en cimier , ou fur la: 
piecepriiKipale dc rariàoirie » où 1^- 
« i&ire porter par la figure fi elle peut 
eftre vn fupporr , comme vn lion , m 
coq , vn aigle ,ôcc# . • - 
, ^ Les Villes qui porteac par concef- 
£on des âeurdelys les meftene ordi^ 
' nairemenc en chef ^ comme Paris^ 
Lion , &c. 

L€6 Lumagues portent aiim 
flturddys de leuc conceiEon » & les , 
C^irini de Venife , & les Coftes de 
.Gcpnes Ma^cr^iïny » 8c Viileoeuve> 
des Arts, la ipcttent fur le tout dans v» 
. petit ecullba. Gendan , Ri voire, &c. 
en bande fur le tout. Les Cappelli à 
Venife mettent vne ficurdelys fur le 
chapeau de létHrs atmoiries. Beirrrand 
fut le. chevron 4« filafon/ Atiti* 

* 
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gnate la fait porter par le Lion dé les 
armoiries , Contarini , dont le. Doge 
de Vctîifed'à prefent la fait porter en 
cimier par vne patte de lioa auec cette, 
deuifc , Ilg^^^s virtHte parti» La Maifon 
d^AltM^t les porte au pretx>iet &der^ 
niet quartier/ (^lelqucs MaiTons en 
fenicnt leur ecu , comme la Tour d'Au- 
vergne ^ 5oiirons Moreul» S. Valéry^ 
d*au très, les mettent au premier 
parti ^ comme fai (bit la Maifon de 
Tournons quelques* vns en accoilenc 
la pièce principaledc leur Blafon, com- 
me du Lys , Alegrc , Candc à Vcnife» 
Du Bellay 9 Guebriant ^ ôce. 

QLiclques Souverains en permet- 
tant àleurs faiets de pocter leiirs ar« 
moitiés , leur ont ordonne exprell'é- 
iùént de les mettfe au lieu le plus4io- 
norable > comme lean Roy d'Arragon^ 
de Sicile , de Valence , de Maillorque, 
&c. Gomte de BStcelonne 8c Duc 
D'Athènes » voulant reconipenfer 
Icau , de Bernard de Marguerit Tvn 
Évéque de Gironne , 6c l^autre Che- 
.yalier^desbons & fidèles feruices qu'ils 
luy auoicnt rendTus > Se leur donnée 
quelque nianque 'particulière de Son 
• . eftime 



eftim$4eur -permit de porcer le& zimci^ 
ries de fes Royaumes à'Ai^^^n ^^ de 
Navarre & de Sicilcj^à condition quMs^ ^ 
^esi met^oienc en ckef au délias de$^ 
armoiries de leur famille y In perfê"^ 
tmm cùwedim^ cjuad vdéMù vùs y & 
vter^ veftrum jfojfmtque liberivtriufciH^^ 
fexfu nati & nafcituri à vohû diilo Ber^ 
nard(t& ab if fis lib^k n^efi^ris le^imè 
defcendenUs^ liheri lidti abfque iinr^ 
fedimcmo y& contraàïciiont mfirl > hd^ 
r^dumque nofirornm p & offçialim» aa 
fnhditoïum > nojlra eorum wjîgnia 3 finc^ 
armd nojira RegU 9 & RegPt^ram 
Jtrornm ArmggnHm % NavaifTé^ Si^ili^ 
vnk cHm armis veflris rjaîHralibHS:>'& 
Jeu dmm & famvlùt n^iBre fae^re 9 ha^. 
here 5 & geFiare incodm fcuto ^ fcHlptHra^ 
feu figura vbicUfnqM vobis & - eis libu9>^ 
;rit ea faeere f fu fiui fac^f > ftc^perc ac^ 
^ingère ^ dummodo wfig/2ja feu arma m-^ 
fira Me^ia &^RegnairHm fr^diihram 
frà infigma fine arrM nefira jxrA^t^a r 
(îripfa veBra fubths t.oBra ^ rcgnorum 
mSrùTum frddiBorum %H tùdmi fatiio^ 
fcnlpturn feu piUitra exijlant y &cc. data^ 
mviUa Tarregd dU vicefimo quint è jiprir* 




* y Ongme^ des Armoiries, 

Regmque mSiri 'Navarre amO '^o^ alior , 
rnm verh Regnorntn 8 . ^ 

Les aimes de la Yi^^ de,;Cony ci> 
Piedraoïic fafcéeî de gueuk$^& d'ar- 
gent y [f>xM de conceifioli ^Mte^^pù les* 
Ducs d'AujXJU i^ois de Naplçs Sçjift, 
Hongrie , Le Dac Emanuel Philibert 
>Je Sayoye y ajouta la croix de SavoyÇjr 
pource qWils foudnrent trois Ae^^P^^V ^'^ 
duranifa teiraiteaux Pays bas ^ fîteuti 
des pièces ^'aruUçtie j 6c encre liiuêni; ' 
la garni (bu à& leurs propres frais. Coro^. 
ha ai SA^êiap^.i^p^l oo. 
• Les Ducs de Sa^voye ont fait de& 
conccffions de divers quartiers de leurs • 
armoiries ^ ^comiut à la Maifon des 
Villes de Eeirare qui porcoit écartelç 
au 4« Cheval efëiré de Saxe^au 
deuxième troiiicme 4e Tes armoiries, 
propres , & fur le tout de la^ croix de 
Savoye per là fernitu fatta da ^jneUi die 
q^efia cafa alli f ^rer;ijfimi nofiri £adrohi j 
ait TEvéque de Salaces.. < 

Xe Duç Charles Emanuel permio 
aux Bruyfcis de Bugcy , & de Savoye 
de porter en chef les trois bouteilles 
d'Angrie ^Gmehonp hiSL de Brefle ôc 
Bugejr. 

Lcs> 
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Les Princes font quelquefois àts 
conceiEons de leurs armes à la Noblei--. 
fceftrangere pour marque de leur cfti- 
me 9 & de leur afFeâidn » foie qu'ils, 
en aycnt receu quelque feruicç > foit 
qu'ils voeillenc les honorer de cetre 
luacque de leur amitié pour quelque 
auçre railbn particulière. Aînfi voyons 
iK>us que les Maifoîig de Medids &. 
d^^rfie^qui font aujourd'hui Souve- 
raines en Italie , portent des marques 
• de l'eitime> ^ de l'amitié de nos Rois» 
Tvnc en vn tourteau de^curdelys 
qu'elle met au defïtis des autres de Tes 
armes , & l'autre en deux quartiers de 
Ifon eavécartelé* . ^ * ^. ' 

Les Papes font auffi des eonceilîons» 
eu de^ armoiries de TEglife qui ionc 
"des c^efs>ou de leurs annoiries parti- 
'"^culieres 8&^proptes de leurs ^milles» 
Ainfi les Cl^monts de Dauphinc di- 
. iènt que les c^cfs de leurs armoiries 
f(>i»c vue coKicelEon d'vn Pape > & les 
Mafcranny difent la mefme choie 
4e çelle qui eflrau chtf de lç.urs ar- 
moiries» *• 

Le Pape Grégoire X y. Tan i6ii. 
par^JBulIe exprcllè^ fit vingt- trois de 

fes 
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fcs principaux Officiers Domcftiques 
Comtes Palatins de SJean de Lacian^ 
Chevaliers, citoy€ns' & nobles Ro- 
mains, & leur permit de porter Icsv 
i^côioiries pléines ou en partie , '& dç ' 
les ajouter ^ comme ils v(»idroiefiC. à 
* celles de leurs familles. 

Mine fMcdms adgrata fàmiliari-^ 
tAtU çiffeqHia , ^m vos etum qui eontinm ' 
■ ^eemmenfalcf mfiri exifiitù > & qmlibçt 
vefiruttt mbis harems im^ndiftii , 
' adhttc folUcitù fiftdiù impe/zden mn df 
0ttû>Saeri Palm j y & AuU Lateranen- 
Jis Comités » mcmn aat^^ militU c 'ejuitef» ' 
Oc N obiles Rornanos , ^ vrhu Rom&iom-' 
ntumijue. ac fingularum alianm Ciuita- 
tum iTerrarum , & loeerim Romane Ec^ 
çlefi<t médite fubieBomm Cines cum om^ 
nibm mUnu.» imifdimmibHs tp^aga" 
mis , & infignibus débit u & confuetit 
■tcreummae twifiituimut :^ec mn honoris 
eatffa i^figniagemis noSirét » fitUMtegrh ' 
. cm» vtSiris nJpeEiiHè compofti^ gelure 
f cjfms » prçvt vobU pla^Herit €«lmdùnHSn 
Tom. l i I, Builari i Rom, '. ; 

t 

I ' 



Chapitre V li 
. Lambreqmns, 

LE Ciùiicr eft, rornement du Tym— 
hre^coiptne k Tymbre<:ûccluy dç 
hEcu , il elî la pièce 1^4 plus ckvce fur 
la tcfte du Cavalier > & fur le Blafbii 
àe Tes aimes. Il tire iba.npiii de i'^ù 
, £ette qu'on luy. donne, comme nous.^ 
doniwns^ehiy de Cime 4 T^itUfieiic^ 
xi^viie Montagne^, & de toutç ^uirc. 
^^ofe élevée, c 

Il eft d'vn vfage ancien ^ ô( nous tVL 
voyons la prati<^ue dans tous les Sie*- 
. cks de Fhiftoife Crec^ue & Romaine* 
Protëe 9 qiiç la fable nous reprefenrc 
^ibus-tantiiechangernensjfut vn Cava^ 

lier s q^n cbangeoic tous lesiôurs de 
cimier, & qui portoic cju tefte tancoft 
vn œeuffle de /lion', tantofrla téftc 
dVn ORrs , celle d'vn cheval > d^vn 
^ragpn , &c» donc on a faû depu;is vn 
moojftre à diner fès |prmes , tomme les 
preœi^rs £icuyej:s palTerent pour de^^ 

' - . Centaures* 
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Centaures. Pliuarquc a décrit le cimier 
de Pyrrhus dans rÈloge qu'il a faic de ^ 
ce Prince* Les Aîacedotnens regar dotent 
* far tout s'ils ^urr$iem choifir & trouver 
a l'œil Pjrrhpcs pour s'aller rendre à hty i 
* €m il auoit oiîi fon armet Àêfn teïittniak 
jeFiamafperceu que cela U faifoit de con- 
coure 3 il le remit > lors il fut reconnu 
de tout, loin s ^âufe du Jbtéiu (Sr grmtd jp^- 
n^he 5 & des\cornci de Bouc il for toit 
four timier dejftu fon di^met^ C^eft 
ainHque Monlieur TAbbé TalleiDani; 
a traduit cet endroit de Plutarqiie. 

Les Poètes , qui.ibtii: riches en ia<« ' 
ventions n'ont pas manqué de donnée 
cet ornement à leurs Héros. Homêire, 
Virgile , le TaiTe ^ & TAriofte , ont 
la description de plu Heurs tares xi- 
miers. ' • 

Les Caualiers qui portoienccesci^ 
mîersne les prenoicnr que pour don-/ 
ner de terreur à leur^ ênnicmis parla 
vue des dépouilles des plus fiers ani- 
mauric , ou- par leur reprefentation. 
' Cy<A ainfi que Scac^ a dit des Parti^kes 

■ ' ■ mferârim 

' Riânque horrificant gdedt* 
£t,auL.4v Uc 

V 
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lÛc^ LycaonU rit} h caput ancrât 

Ou pour paroiftcfi plus grands & 
plus élevez , 6c pour fe faire pai*tijcu- 
îierenient rcrnarqucr^ans ie combat. 
Polybe le dit claiicmenc dans ion iiure 
de la Milice çr^oçiâivtsûv xopt/. 

^IjjàV afiit réU e?^^olr ^«i/ » o ^ dyif^ 

Tioi^. CHf^ M f Hmmo venke aim ar^ 

mis addidçrint y vir dp^plomMot appareil 
pubhra^ 0a ff^ecm fit 9 heiiiqpie faf^ 
midolofa^ &c Ti(e Liue L. si.^vtjper 
€iem magnitiidim corporum adderent; 

Il fei voU au|n au ralliemenc.5 & il 
cftoirla marque, à laquelle les Princes 
êc les Generaux^eftoient reconuus pdoc 
eitre fecourus dans Tefforc de la me* 
lét,, Ior$ (qu'ils eftoient ea ddu* 
-ger. , 

Qnelqucs^vns les portoientpai Cun 
pecftition pour honorer leurs Dieu xi 
comme les Suédois au rapport dt Ta- 
ciiQ. JnJîgne fuperHuionù formas afftf^ 

^ Hj&ycon. Arménien ciiap* 4e 
Tartaxi| » ôc LgzAie Saranfe en Ton 



Ot-hotnati pârCé z.nombre 6 1 . ont ob- 

' ièruc que depuis que Zingi ou Changi 
foi deliurc dej^s ennemis par le rna- 

. yen dVn iiibôu , qui s'eftoit perché fur 
i'a(bj:e fous kquei il Qfkoixjczcké , ^ 
. qui fit croiic que j)erlbiine n'cftoit pjceè 
4e là, pui(qué cetpi{èaa y eftoic e« 
lepps^les Tacç^es Imiteof en veoe* 
ration,& s'cftiinoient heureux de pou-, 
voit mettre quelqàes-vDiM: dbiès p1u<i 
tàts Cat leurs tcft es. 

Les cimiers extrauagans d'aninjaux». 
♦pt iirvi ^ heftocoup de fy» 

fcics. Les Aflyriens ne doia^enti Se» 
«apis vnc -tefte d'Elpervier qu'acaul^' 
que ce Çayaliçr en avbirlàic foà ci" ' 
oiier , éc lupiter Hammon fut cepfe* 

' iencë àœc Vne cnefie de Bélier parce 
^'11 çnpectoic vnt dans le combat. 
C'eft ainfî que npiifs. voyons encore 
quelques ttïcdailles j où Alexandre eft, 
reprefenié auec vu œeuéie delîtm fiir 

. la teftç , ou auec vne te (le de Bélier i 
cauiè qu'il fè dilbit îfTa de lûpîter 
■Hammon^ & , Geryon fut crju auoir . 
'^Boîs teftcs à caofcqu'il portoit vn tri* 
pie chnier dit Suidas , Sri rfth ^ipoug 
^X^v ïv T« «ieM«f«A«e|«(^ Qtiodtrehtrh. 



.^JirtàttBUfon , ' " ' 

ibis Terui à. diiliisigLiçr les fadions^ 
C'cft ainfi que les Monaldefchi an— 
cien^GeDtilshor^iae^il'Ofvieie en Ira-» 
iic a'eftant paixagez prirent qyatxe ci- 
miers différents 3 donc ilsforcac nom* 
jn^z ^oiiaàcbrcBi de lai^ijc|ic>M9iial« 
defchi du Chien , Monaldefchi delà 
Gnivré » & Maiialdefchi de l'Aigle ^ 
aa rapport de Sanfovin en fou livre de 
l'origine des famiUes iliuftres d'Italie ^ 
page 5 S. delU Ceruara ^ d^l Cmt ^deUa 
"vif^cm y i deJiift aquiia^/jfÇMdo fer cimier^ 
e imprefa fopra l'arme co7nme Aîoi^ah 

defcamAkdmmd Ç'é^ic eai'annéfr 

Quçlques-yns s*en font fer»! .pour 
la^diiUnâion des bcancbe^ d'vae £9l,^ 
nulle , & ils^t ten^ lica de brifure, 
comme i'ay remarqué cy âeuanc^nr 
deux^arailleja d'AlTace , dgnt i'ay don* 
l^é.les exemples au .chapitre pïiscedcnt. 

Les Cimiers de plume ont efté vnû 
. yejçfelkiBjBt recettp.de tous les peuples, ^ 
ce qui fajit qu'ils font plus fréquents 
^ en blafon que les âut res, ccmiœe Ta re-% 
^^arqué lufte Lipiè U y. de Milit^Rm^ 
J^i4* ^ A'^yî^w nmm dnilu vbifjM 

% ' - % * 

* 
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fmrârum ferè^beiUtoreih héç ^dft^ant^ 
Brkntales pajfim y ntqne etiam rudes iHi 

• in mùo MMore$ mïiri fiudiost , 
hinc tpfignui iSi4 fanùtiar$m Uêm ttmiâ 

\ queis fuperbimus. *, 

Poi^e iies Smi^ trois pknuies xon^ 

* g^s , au uoires 4e la hauseui: à'ynt 

ToiAÎyiSsQ-. Super h^c omnia adornantttr : 
apice fluméo » '^pemifqui puniceif 
" mgru re&is ticAtUidd cwiti lovgitudinenu 

Les cimiers îc peuvent changer fc- ' 
ion ]a fauuiiiie de-.chacun ; parce qu'ils ' 
■ * tiennent da4is le Blafon lieude deui- 
iè ^d'omeffloat, plûtaft que de pie^* 
ce £xe & decennipéè , c'eft ainfi 
que noiis voyons que plufieurs ià<« 
milie^en'Onc prii de differensiidiuers 
temps. - ~ " - , 

Il a efté fbuuent fimple deuifc, 
6ç ornement de fantai/îe particulière- - 
ment dans les -Tournois j oii il çftoit . ~ 
prdihairfemenc de galanterie , & d'a- 
tnoui i ccKBme (ont qisèlqiies.vns de 
ceux que PauKhïvc * décrit djuision ^ 
«ait^ des deuifcs. - ^ 
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Aùffi Mofeau en foii cableatt 4es 
iMoioitics «le France «.oçmnie ks ci--. 
,4»içr^ iJ*«^a cliap, $, notu refnarqite" 
fMS en ce lieu quelques dif(ife* » dout 

»-?Cofin€ <ie Medieis Duc de Floreiice 
Ckicy&Uit de la toiÙia, d'oc , poctait 
PQUC cimier v4i faucon d'acgenc tcnauc 
de la fctrc droite élevée vti ..aiineâii 
^^'oi- garni d'vadktnanc tailié pom* 
«eavec m<H,S«>s*fr %ui eûoic A d«- •. 
Vife, ■ • 

Vttl&n Colombie]» » qni a. tjH 
ie. pltts.exa(5i: de tous nos Autheucs 
Jpi^ncois à decrke kctoaiec, & quicn 
allais de fort cases dans ibn oii vrage» - 
dit que leur raaticre c&ok pour Tor* 
fiinaire, le cuir hottil^ > le farchemifi» 
9H b imimvâm oit fiiifoit fmaàre (fit - 
.verdir les fi^es^^ifinqu'elUs^pHjfentre* 
. plier à la fluyè > & qttè queïquefm ^luffi, 
' mfaïfoU Muc Â-nfer * tm aeier béUtih 
m 4mc du bois i méis œh fart rarement, 
fmerct que cemntârimne (es vmàai^ fhi 
fefimf que éiutc de mr » au^df cartom . 
«« a» les pofoitfur le haut du cafyue re- 
çardiOÊ de jrim. » # ifit mles a it a ch tif 
igtec trait iQwnroyes çhitf^* 40, JifiU fm»» 
4,eroiqH9t - - X* ' 
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Origine des jirm&iries. 5^5 

' LaJbfme ôl les âgures de ces ci*^ 
miers dépendaient du caprice de 
U hx^mhe des Caualiers* La pluf^ 
part prcuoienc vnc pièce, des bkfon» 
We leur écu, comme le cimier de nos ^ 
Rc^s eft vne âeurdelyv^ celuy dtrfità** 
pire vue Aigle > de. Gaftille> & d« 
Léon vn chafteau- & vn Libn. Quel* 
4]iiefais il eft difïerem > comnic les 
Ducs de Savoye qui portent la croix 
pour leurs armes ^ ont pour leur ci- 
iDÎei; vne tefte de Lion ailée » qui en» 
goule .'le cafque ou qui eft plaçai» 

.Monfîe^urChiiHecen ies Cheualiefit 
^ de la toifbn 3 a pris ce Lion aiflé pour 
«Ttv oiftau* Pue* or . bla£biinant: . 
armes d'£mani|ii' Philibenc j & de 
Charles Emanuel. 

Le Cimieir de Mofitmotency eft vn 
chien courant » qui n^cA pas vue pièce 
de leurs ^rmes. 

Les Pièces honorables du EhCm ne 
' ie mettent point en dwiec, 5c l^on n'y 
void ny pal , ny chevron , ny fafce, ny 
bande , ny giron j on n'y met pasnoa 
• plus celles , qiii ne fe & peuvent pas 
^ îbu||enir d^elles mefmes , ôc qui n'ont 



^66 .Art du Btafm , : - ' 
point 4e confiftence , comme les. 
Yieies les écharpes , içs rubaus. . 

Mais on Jles reprefeiite £in :dfis vols, 
^jfiir d'autres pièces. ' 
' Oû n'a plus maintenant l'vfage des « 
éimiers dans l#s armées , on s'en 
pli ièulcffleùt dans les Toiirnois , & 
dans, les orneraens ilu ËlaCoa. Il.eft 
ibuvent faitd'vne aigrette ^ ou d'vnc 
9aSL& de plumé d' Auftttiebe » ou de hé- 
ron i.- la. diueiiité de coule.uirs ^u'oa . 
leur donqe.I & le tour pa^ichéjqu'ellç» 
^re{ine9£ leucdoune bonne grâce l \t9 
..plumes des^ autres oyfeaux OM e« Ip 
«nefine .vfage cbe» les anciens , & lç$ 
€:.ftranger&i'on{ retenu > carDu Belloy . 
.5:jti l'origine des Ordres^de Cl^eyalerie» . 
«t ,, que la ïmijfalret, » qui omfhuf4^ 
de f/rçHVe^ de. ieitr valeur aUaitP eâ gmr» 
accomp^gmnf le grand Seigneur , s'actat^ ' 
trematuc des fhunes d'Aufirwhe y&4çt 
f ennaches^ de l'oyfMU nmmé IU9ffit4eèjs»- 
■qui font en vne majfe de, tr& beUes ftlumes- 
-deUgro/fetm itlfji chapon^ & procèdent 
tmtes d'vn fettt corfti ok ity. A fue bt 
ipeoH, Il eri rappofte"l*origine à Baja- 
zet ,.qui domiaà chacunde* l€s>Sol» 
dats vne phune pout naetue^^ Jems 
^ • ■ ■ turbans 
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^ Origine àes AmoirUs. 5^7 ^ 
ttftbans en témoignage des belles . 
actions qu'ils auoientfaices^r ' ' 
Aldroiiatld dicdes -Ht^ngroi^ , ce 
que Du fielioy^ adit: d^ lamiraires, 
\rj)c Hungari4 frpdunt f tores maxifM 

re^ eoùimU fro fingulû omforufh i^^ff:" 
capitikus ex açie^ relatts ^ fwgulas aq^ila-- 

viâoriû multiplicare > gloriofum plurimas^, 
elypeis cajfidibufque m^xos atit èlançeùy 
haftilibnf jfur depenâentts nf^rrt inpTAf 
': iium > pHlchrum itidem ofud iUof eafdem 
per cafira Mqnp "vrhes in caphe gejiare^ 
Ormthol Thm.,L tih vf^ éUMiU inrcly^^- 

peu* ; , • ^. . * 

€e$ Toj^ÊS d^.|)4iime$- 5 <|cie 110$^ 
vieux. liuresA- de Tournois non^ment 
ptumails ou plumars fe mettent fbuuent 
dans des tuyaux fui? de haut8rJ;>Qn-A* 
..»ets. Les AUcmandsl'obfervencainfi', - 
& W cimiers dr la Maîfon de Savoy e 
ibntdç ce^tc fornîevqtioy que quelfr 
* qucs Autheufs ayent pris ces tuyaux^ 
êc ces b««tnetS' pour des^^emy .co- 
lomnesr ' • - ^ 

L'Ecuiïbn de Saxe LavembQurg., 
émit yk RsQyaîe Maifon de Sâyoye & 
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dit ijiUie fuffit àdcfabufer de cctté éï* 
xeurzpairque ces deux iu)(MixJibnr pla«-, 
cez fur vn chapeau^ Von en vaid de 
xecoutbez » qui percéfic les céls Àtà 
chevaux > des cignes» & de quelques 
/ autres aiiiuiaux , cumiaie les figures Jle . 
inftifient.. 

Ces Tuyaux foin d'vfage ancjen ^ 
chrii^X > félon Euf^achius ^ qui les a 
particulièrement décrits ^ihki > (J^ T/V<e> 

iis fit nccQiiyrQol hQ(foi. Fhalh inxtà qmf* 

dam vitinm fiftnU aUt iulmli f^frà ' 
ijrQHUm in quos crifi^ imnmtbamHr; ' 
Les hauts bonnets font encore do 

ji\iàge moderne ^es^orienuux > ^ Vii» 
• génère rions en a donné la figure en fes 
cotîimentaires fur Tliiftoirc de Chai- 

Xes familles qui ont changé d*Ar-^ 
moiries pour de iuÛ;es> raiions ) ont 
xetenu les aocieunes en cimier , com^ 
me les Ducs de Biunfvicic fortis de la 
Mai ion de Saxe y ont encore 6n cimief 
Je , cheval de Veilphalic, ou 4e IV.i- 
cîcnne Saxe les Colonines d'Italie 
portent en ciitiier vne Sereine. 

La it^aii^a de la B^lle eu Augleter- 
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^ ; Origm dès Armoiries. 3 ' 

ï/t qui portoic auceefois de gueuie^i 
vne biche d'argent , & qui a depuis 
pris vn chevf on acéoinpagn^- de ttoi^ 
J^ofes a retenu la bjciie euamier. 

La Mai^Qn de Montferrier S. Bon- 
nec Tl^oiras jadis du nom de Caylar ^ 
. retenu le Giœitr, & ies.fupports 
, Caylar ayant pris les arn)es de MQatj^ 
&£çier , & S. Bonnet pour (ktiséiris 
tçftament de Catherine de Monifet*^ 
, rier q'uiiai(& rousres biens à GuiHau-j- 
«le 4e Caylar ion mary à ia charge die 
porter Tes armes , ce qu'il £t après )ak 
' inorr.de ià iènime retenant feuîcmenç . 
le nojn de \^ famille & k iùbftituvi 
tion d'Antoine de S. Çonnet Seigneur 
de Thpiras héritier, vmuerfel de ft. 
■Maifqn ,donc xpus. Us nptaflçs eiUnK 
iQorts les droits en vinrent à G^^Hlaur 
ne de Cailajc dctrxiemie' du nom qui 
iiécartela depuis de Montferrier ,& .Sf 
Bonnet. 'Baudier ea^la vit Au Martr 
€hal de. TJmrds yém diffom gwcalèr 

gi^ue. :• r " /' ■ /. ' y 

s. lulicn de Baleurre a r^eçonnu que 
wc'eftotic desAiu^ieQs Tournois ^qfnesntp^jB 
eft venu l'.vlàge de .mettre le cafqnfi JGv 
si^eeu des acmoixic^* qu£ c'eâ,oiCi|^ 
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tiurqiic de Noblefle & de CheYalerie^ 
En ms vvwx Rmofis nous y pomms 
oMfrfffdrf deux chofes > l-'vne que es h' 
hours i.é' tournois > les Cheualierr ejtotenp 
t/mÀrquez. pir cernim particul^rs ftg--' 
mU x&^iiPtifes quih portpient , & d'i- 
eelles premientvulgairtmerftU mm »' taur 
tre^ epte tels Chevaliers » & mcuns guer^ . 
tiers pofant leurs armes anoient acconflu- 
m de mettre 4tntrr hemmii dejfui hurr 
étHi y de façon que le. heaume irnportattt 
marque de Chevalerie » l'ecujigtiifioit de 
^i il efioit i dont ejt àdttenu ep4eparcen^ 
tinitation' de mefme ohferuance onp$mt 
S écu ainjî que dépendant du heaumeé 

. Tous les çafques ancien» font fèrf 
rnez , & l'inuention des grilles , & dp 
ibs^ toarnet de front j ou^cn^iScrs eft 
modéme , & de ce dernier fiçfle, Dê^^ 
.puis que les Tournois , .& combats dô 
la; barrière èntrceiTé par- l'accident 
arxiud a Henry-sl I. on a commencé 
a donner, aux cafques des armoiries la^ 
&rmie que. lion a^voûlur-' 
V 11 s'en trouve quantité de Contourr 
liez qui' ne (ont pas marquciac baftan- 
dii^ quoy que à\& la Colombicre* Il y 
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Origine des Armciries ^71 ^ 
' jes Ducs de Bourgogne, En Aile^. 
magne on les- .place indifFeuemmcnt 
à droite & à gaocht i&c fur les armoi-r 
^ lies des Ducs de Saxe » Il jjsxk a quatra 
confouraiez ^ quatre dtcits pour le» 
afifron^r les vns aux autrés»- V 

Le^ Lambrequins^ ioiu Tancienna 
-couuerture^des caf^uea , & les Cauaj- 
Kers^ yetii (emoient pour- défendre la^ 
•tefte.de la chaleur du Soleil 3 dont ie« 
ardeurs leur auroicnt efté infupporta-^ 
, ^es Çi leurs armes en auoienc eAé - 
^chaufFées.Usleur feruoient aufli pauir 
les tpnleraer contre k pluye & la pou<^ 
idre , & (k macoue poui fè leconaoicc» 
«ans laiiî^leç } ainuîi pïoprçmentpar- 
.lêr > le$> Li^brëqiain» leur eftoient à' 
tegard.de la. tcfte çc que .^a cott* • 
d-armès leur eûçit pour Ic: rçû» dg^ 
<prps»- • " 

. . Genefontpâs de« Peunaçhes,conaK - 
- .me le P. Petrafanda , la Colombicre,> 
Monûeur Chifflec , le P.;Mon», &: 
quelques autres on cruî Les Plurae&l©-* ' 
ttiefcçat- bien en cimier , & l-v(àge etf 
oft ancien pour les pkirees^o Pâoh 
• ^e Gigue , & pqyr les^igrcttes ',xmi$i 
]«$^iâ0reûùinsUoticd'eftol& , ceu^ dè^ 



Digitized by Gopgle 



Rois d'£j(pagne> & de quelques autres 
Souvetaîns Tout fourrez d^Hcrmine» 
, Tay recnaxqu^^ dans vnc verriçre de 
l*Eglifc de S. Pierie de llflc ^ ceux des 
Aftnoiries d^vn Seigifeur de Bèêhane 
fcmcsde flèurdelys y ceux dVn Sei- 
gneur de Chaft.eauvilain fourré d'her- 
mine. • . /-t ^ / " 

Les Lambrequins ferupienr enco(| 
à ibutenir les cimiers> qui leur eftoient 
.littachez ; & danr ils eftoîenr cotmne 
les contrepoids ^pour les tenir fermes . |j 
5c arrcftcz. Il y en au oit de plu(rcurs 
:fe«ês ^ ^oelques-'viis eftoienc en foi:- 
ttie de Cafpelim > dpnt ils euretic le : 
tf&Sà y *ofnme cchiy de Ghatnpagne 1 
^ue ie donne ky. d'autres e(loiei]it .à | 
longue queue , cpmme celuy de Bre-i j 
Itagne ^ i\y moit à lioope , à plis, ' 
Se en rreifes «jcomme ces uçtis ci^ez.de 
tirois^ÎJeaux d'Angleterre , quelquefois ; 
lis e6K>jent des nrdnœkts eiitlers^ cotn- 
zt>e<:éluy ^die<Lio]^cer4ielde^ quel^quefois 
volàns 3 comthe celuy du fceau de 
^«oul de Mot^ben^err-^èlonces àà^ ! 
nerfcs ^^oies îls.:aaoieiïc xli^ers 4i)orœ« ! 

On leur ddnnoit le nom de Cap^ * 

^/m» '^B<1 Ms ^eûeisiK ^€ ia fût* • 
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me de ceux des armoiries de Chacopa^ 
gne ^de la vint le puouerbe d\ a hbm- 
nae de Cappeliwe^oM vn horatâè ce- . 
folu 3 & dececvniaé au com^ac* La 
dçfcripcion des anciens pas d'armes 
.^ty£e HeMmméfi en façon d'vn bdén-^ 
mt aja Cappeline* Le' luantelec entier 
fe qpmmoic C^w^î/ , comme il cft dit . 
en ceue mefine defcription r^M^ 
leurs ^armêim de . tefte 9 ont yn grand ba^ 
cimt à Camail fans vifîere. Quand il 
leftoic délié À Jeger qn luy donnoitle 
nQxn dt Volet > comme on peuc voir ' 
«n diuers «iKlicoits d'Oliviec ^ 1a 
tA^tçh^. , . * 

Quand ils eftoient longs en forme 

4^ lambeaux y on ies narrimoit-Xiimi»#" 
çwi»/ » ou i40mérecfuim du -mot Laiin^ 
i^mnifm fignièe proprement ces 
rubans vo^aMs ^ dotn^ iescourouneis de^ 
Anciens e(toienç.liées ^ comme on yoid 
tn leurs images. ^ * 

Qivand ils 'eftoient découpez a^rtî* 
ftement , ibrode^ garnis de perles , & 
^e pierreries 5 ou releuez en broderie 
oti îes>nomi)K)ii;i^ci^e;»m ) c^^^ à dire 
t>rncmens de leftc * c*cft ce que figni^ 
proprement ^ ^esme d'Açhefrnê^ 

* * * ^^^^ 
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574 - Aftâ».Blafon^ 
foie qiiil vienne àtVliûi^n A^udmam- 
<|ui eft parer la tefte. Non metta boccor 
inqueft^dcwM âiefuefiiv^unjfi domei 
k qtéali vanno ptrdute dietro aUe nuout 
inuentiowdi gaU > c a yizjirri artificij di 
jjSL^zimaiii aomparir quelle chevc^ 
rament e non fonû* idlbricciantl Pmegtr^ . 
ii S^Gmfefpey foic qu^il viemie ^/i- 
j[ewww4rtfi Dautc Parada ZrO. 
- Ond io vidi îngemmato il fefio Inme^ 
. I«an le Maire parknc de lanon ^ 
i|iiand elle parue deuant le içune Paris 
• , I44120 efloit hornée de merveilleux 
trefm r m^ftmâbUs 9 m fon- êiif 
achefmé di^n très riche atour d^ifique eUt ^ 
éiMit fa couronne de fi grand excellence 
quil efi 4mpoJfiklcde le ^cifiër^ L0 i<x . 
ch. yh. des llluûradons des Gaules>aa 
chap. j j. il die encore ^çs richès habiw 
& achemines ^armts ioyaux* 
On dit encore en Picardie 
: vne Efpouiee pour dire la coiffer ^ ^ 
on^ appelle mal achefméei ^celles què 
font- mal coifFées* Tout ce qu'on a die 
descoups donnez à la guerre^^lonciSM* 
lambequins eftoient hachez^^ dont on^ 
a crû qu'ils -auoienr efté nommez ha^ 
§himMs^>^^à^dQ^ ces-ibrtefrdc^oiiieâuo-' 
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^ Origine des Armoiries, j 
ses que Ton donne comme apparentes^ 
^uand on u'a tien de plus folide. 
Le tprmede lambrequin eftlepltis^ 

^ commun > Se le plus ancien.^ Feiius die 
Lemm/ki > idefi Fafiiok CokrU dcfen-* 
dentés ex coronisprof tenk àicmtuTy quod^- 
Mt^uijjimu fuit genus cùt^nkyHm^ En e£ç, 
fcc ç clt de râcicn diadème que Pvfager 
iès iambrequina^flr venu y&.du Tour4 
cil ou Bottdbc^s qui eft vn diadème ctb: > 

'Kvrée , donc on fe fcrt çour attachée 
ks iâbrequiûs (kr le cafque* On noiii?!^ T 
«leaufli Lambrequin&les pendans deè 
«lirafles à Tantique , & les bandes^ > 
dontles MedecUiS'^^ ^ Chirurgiens fe 
&ruenc pour lier les. ble^res nçmpè^ 

Unamentum implicitum in longitudinem^ 
C'eilainfi qufe Gelfe les dcfcrû liu..7i. 
'^chap. Le DitSfcionaire Anglois dit^ 
Lei^isci^ Labels hangwjjr dtmnte m 

hankes legges. Lambrequins font ban- 
des efttoites à lier des guiriandes , &: 
cojjronnea , dont les bouts pcndeni^- 
Le mot Lab^Hm^^}^^^^ fatigué les 
, Aù thdiîr* vieîit'dli met Gaulois LaJmt 
qui eftoitla rocfme chofe que Labdi: 
mrcô q|ic. Coi)ftaniin fU mettri5.viît: 



pance d'EIèoâe aux etifeignes Romaî* . 
nés ^ comme nos Gonfanons que ks ' 
Latins dès fîecfes fnôyetis ont nom*- 
mçz Léthara. On fç^iE que c'eft ea 
France que Conflantin vid le Chif&e 
&icté qu'il fit icttettre en fe^^^ 
dards. * ' * ' - . 

Les. leuncs gens particulièrement 
ks ai&ezi des nmiUes datant la vie 
de leurs Pères , porcpientuu col de ces 
rubans ou lamtjreqnins ^ & quand on- 
poibitieuts caiques itit lents ecu0bns 
aux Tournois , ces labeaux , ou lam- 
beaux 3 ronlboienc fur les chefs de ces 
ccuilbns. S. Bernard ks^ noœnke U^^ 
^uc4 » &c Rofira > parce que c^eiloic 
comme des tguillettes,en la règle qu^il 
donna aux Templkrs chap. 29. J)é 
Rofiris & laqt^u mam/efinm efi ejfggen* 
tiîe y cum ahominAbiU hoc ommhui 
agnofcatur , prohikem^ & eofrtradidmm 
vt aliqtiis ea non haheat r> tTjfào frorfm cét^ 
Ttai y alns autim^â twipm fdtnnlamibHS , 
Eojlra dr la^e^ at &^/filiamm fi^per^ 
finit atem > & veBi^ immoderatam Ion* 

ùtin^no co^tra/ifcimué. A in ii^ les ancieûs 
êftmbeaux '«ftoienr' tous ^tteoans au 
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: Ortghe des Armoiries^ 37*7 
I ' dtef dans lesaneknnes armoiries ^ fui; 
k%ielks ils combokui^à uois ^ qua«- 
trc, cinq, fix,. Tepc , & him becs 
cooime pointes de iiarcaùx > ce qui les 
.4. fait nommer pai les Italiens ra/i^Ui^ 
fermé qui a trompé Henninges , & 
Zazzena qui ont ^pm^ë pour armairic^ . 
des. rail;eaiix accoftcz. de fieurdelys à 
des famriles qm ponoîenti-le chel^'tf^ 
■ d^ Anjou - Sicilie j parce qu^iis auoienï,.|, 
. lu qu'elles porî:oienc^ig//> r^ificili.ToUB^ , . 

ces lambrequins .&lainbéaux > oula^ V 
' teaux eftoiciu d'tûotfe pretienfe , 3c'^ 
de broderie^dans les com|)i:t^'d'Eftien^?^^; 
B€ de k fontaine de l'an 1 350. Il y < 
. pour deux anlnes^ de Vi^^ui^u v^fynêil &■ 

FÏ^HT Amclimes & dmk de eéndal'Ua^:^^^ 
^ vermeil k faire tes I^abeaux; ce qui 
. «ê (e peut entendre que des Larobré4- 
quins. Les decoupeures le uomtQoienc ; 

> commQ oii .voîd au mefme 
Cocnpte* Pbur fept quartiers de Zlitoiiifr 
là' Indei& feft quankrs^d^ fùrttueUkùi$t 
vermeil four faire deux cottes a armes» 
• Pmr vfi marc $ . efterlins de Perles blan^ 
fihes 4 fetner le champ def iiw ^mes faire 

les copions des Labeaux*] 

V ■ Les 
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- Les Allecnands nomment cet orne* 

ment du cafijuc Helmdéckly à dire , 
cpuueEture du calque di^ Hdmdesl^ 

JKvtij^ vnà Schvvartz.. Les Lambre- - 
^uius d*àrgcût &: de iaUer. * ^ ^ 
Ces Lambrequins .ont quelque* 
fois mis fur le cafque ttf ^oimt de- 
Iwnnet ekvKs coi\«ne celu)^ que pQri» 
Iç doge de ycniffc, ils font^ous de 
cette forte au foutnoy diela <Srachu£e 
qui fe fit à Bruges l'a» ^ 3 ^i. &c aux 
Verrières de S. Pierre de Tlfle , ceux 

; des armoiries da' G<»nte de* Bout go^ 
gne,& dû Seigneur de Ciiafteaiivillaiur 
Qn découpe les lambrequins par Iate-« 
j^eaux^ Olivier âk la Marche decriuanfi ^ 
i'habit du Roy des Rotaains au ck. 7r 
du premier liure.de fes mémoires dit> , 
0* aumi vn chaperon ptr gorge » dota U 

\ fotte venoit iujques à h f^tiie y^ ejioii 

, decoîifé à grands lambeaux* ^ / 

Comme ces d9coupeures4>n|quel«« 

que rapport aucc les fueillcs d'Acanthe 
des Chapiteaux Corinthiens » quel>^ ^ 
ques-vn& leur, ont 4<^nné le aom^.de 
fueillars , parcrculieremcnt Vaçgas-^ 
qui dit > de a qid iuuiereffr pumciffip^ loi . 
&)lkies.^^gfii« ^ ciiores^fe ponen 

' ek. 



V 

Digitized by Çoogle 



Origine des Ammtes. 3 /5^ 

m kf efcudos de iM repofietaf. Quel- 
ques-vns de nos François Iç^u ont 
donne le naefiiîe nom , comme TAl- 
. lotietce» Fauy n ^ & Moccau > niais mal 
à propos , puifq.uc iamais ce ne fièrent . 
des foeilles. Iheft- vray que I'qq^ peut 
ks découpée à fbcme de fueilies de 
chelhe , d! Acanthe de Palme ôc de . 
toute autre tnatriere que l^'ou voudrâ> ' 
comme; Moniieur .S^udery a décrit 
ceux des Caualiers Mores qui parurent 
aax feftesK de ikenade dans Ja place de 
Viuaramble.^ qu'il a lî galamment re- 
.prcfcmez en fon Alraahidé , où il fait 
Yoirl'vtage de ces lambrequins 

des eipauies 5i de la ceinture pour les 
xnancflies & les pantes de la cuiraiTe^. 
Auffi bUn que pour les habillemens de 
tefte.. En vpicy quelques exemples* 
^ Le vaillant Aûmmn marchaip féal 
épresxe ^char n^prefti^mt lugurthe Roy 
de Numidie : douz^e efclane^ marchaient 
a l^entouir de luy > habiUez. de ^nitfueif' 
de,fatm mir à kontof^iere^ à! argent auec 
des colliers de même metjtl* // a^éoit comme 
vne cmrkce de toWie i£ argent ^ lame 9 qtm 
parotjfoit fort luifante enrichie £^v/ie grof- * 
fe hroÀeriç à trophées* On Iny vojoità 

. ' . , tenmr 



jio Jrt duBÎafon^ ' 
hmour des Efpaiite^3'& de la éehtunr 
4gJ lambrequins coupez. à fuciUes de ehé^^ 
ne de cette mejme toile d'argent,^ & de 
Àtte fnefme hroderii. ' . r . 
^ • £nla defcription d'Abdala repre-^ 
fetttaiit Micipfa. Z^- 
j 'Lis Idmkre^uiM^ de fes manches & 
feux qui luy pendoient au dejfouê de fa cni^ 
raffe et or fur l( TameHet btahç efiûiem it 
fatinde laXhmecûHpez..à fnfiMej diA^ 
ianthc > & couuers de broderie^ 

En Gçlie du Pdaçe MoulTa leprefèii» 
lantHyarbe. 

Les lambrequins des manches & ceux 
Bas de faye eHoient de i/eleuts eitrofh 
couuerts de broderie d'or & d'argenté 
palmes entrelacées^ 

. Pouriuftiâet enfin que ceux des ca£ 
^ues des Tournois eftoient auffi d'é- 
toffe it n'a y qu'a produite l'ditick de 
l^empriife du Roy Jlené que i'ay déjà 
autrefois alléguée en mon arc du bla» 
foniuftifié» • - 

Le tymbre doit eftre fur vnç pièce 
de cuir bouâlly bien fàulcrée d'vn doigt 
*U*eIpe2r bu plus, par Ife dedans : & doit 
contenir ladite. pièce de cuir tout le 
ibeaiime^ Se fera couuerte, ladite pièce 
^ ' ' du 
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à\i lambrequin aï mojié des armes À€ iiclny 

. Les Lamj^rcqui^s dûiuenr eftre des 
mefincs Emaux qu£ le champ ôc les • 
pièces àa blafbii v çe^qui s^ob^utie 
i^uffi pour le Toiirtil , ou bourler. ^ 
' 'Il y a dès lambrequins extraordi- 
luiras 9 .côœtQe ccluy d'voe celle 
vieillard à grande barbe » éc .à girands 
cheyeox qui <irv€lt>ppejît toutTEcUt^ 
comme Die yl^mtdfehadcn au Pays dui* 
K\\^\n^ MàtTiheneif^ en Alface. A Pa- 
doiie il y a de longues treiTes de che- 
veux qui pendent des lambrequins des 

armoiries de Gattmfhta fn^^ 1^ toip- 
be9ttdli4anieiu|: Capitaine de cei noost 

dont les armâides^^^ trois ci^eilès ^ 
de cheveux. ! " - ^ 

. l'ay padé de. rorigine des £ipports . 
. au chap^|,pag.i7j,oùi'ây dicque <;*eft . 
desTouÈnois quel'vfàgecn eft vcnu,éc • 
^e^'oii .yMbiilaû4e« Pages^ôc Valets v 
depied des TenaoLS» S>c Ââàillans ea 
$adiKiges, en Mores,en Dienx de la Fa- 
bk»en< Ouis^n X.iQjiSs& de cencaucies 
l^anifxes» comme on peuc voir dAns ks . 
inembjràs d'Oliviâc de la MascW. 
. i.es pçuUèfi ^ 4e guejxe^ ont 
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eu ia niefme origine. Ainfi ie finis 
- par où i'ay commencé. alTarant que c^eft 
: 4ies Tournoie que le blafon nous eft 
;^v€nu , & que lesarmoiriet n'y eftoiem 
^^fiaifcommeiïCemenc que. d^s^deuiies de 
. j^ancaifie , qui font depuis deveniies 
marques de NobkflTe , ^ des familles^ 
Ces. vers rirez d'vne ancienne dcfcrip-' 
don d^vn Tournoy fait à Huy au Pays 
4e Liège iz89;lQnc vntémôig^ 
nage aurentique decei£e,origine« 

• • • 

■ Btl Tmmy emmewher fut frcfigé k 

. tour' ■ • 
La veffrêe àtUAnt ii blafon de lantour 

■ Cifmït mfeneftres Attachez, fans fréiwr 
Illecy ot^^lafons de plufieurs Contours» 
Li Comte de Clemutt'y aueit fort 

atour.' - - ' 

fnt £w à vn Aigie ^ui efioit de 
XMteotfr» 

Ly Comte de Motat 0t efm de-verdout 

A vn lion argent» chu pôrtoit eft ^fiçstr 
. A cel tenips queie^Ui i mais fritvttt im 
piour ' ^ .\ '> •• . ••' 

Gféj/oft de Frmchimoftt ». qui fut degr^^ 

i'mafo» ,£çH4 'orh4ndi.dtfabU mwr 

■ '' A 
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OrîgmeÀes^f mornes. 

jrf vn /agitiairt Rmge fçaclm tout fmi- 
- ' demour» , 

^OHtrementîe fait fie fi en famé erroun 
£t U Comte de Seine pomk m iwirfau-^ 

. t»Ht ' 

: \Ayn»4SH d'argent, éneery ot. vn meittmr^ 
^ Li Cuens de iMxemborchj fnt c^eJiJUi^ 
colay < 

jQ^i d'arget & d'azur auoit burié degUy^ 
Avn lion degueul rampam^te» iele fçay- 
EtU emns èe^Lembour portait bien l'ef' 

^ D'argent a vn Uon de gueul \>ien l'auifay, 

Radom dti.Prez. pmoif bien tegarday ■ 

D'argent a vn lion de guetd bienl'auifay 

lÀ Ecufht d'ax,w 0 corne deuifé ay 

Totfemé de erftite^.d'or, pl/uioU fut que 
Gay. 

D'autre Priwe y eutaffea dont me tairay 
Drottement un Totarn^ ^ umt dym re^ 

■ venray >. . ' > ^ 

Chi fat entre Rrenf que ie vous diuifay , 

JLideux entrens furent, Bafin epiiprm efi 

• vray " \ " • 

Cefi ly Carmdic Buy \ui portait, f ans 
Efmay " 

• Son EcH de fin or a vn lion de Boy 
Chfi fut d'fixjsrfm &.0Hluy fut vn amajf 
1.'. \ t. . Cmt^ 
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Comte âe tet Haymu qui portmt AuDonà^ 
' Argent fur ly écHê > t a m le cèlera^ 
jA trots aigles deguetd^^ kien J^oiftifos 

Souvent les €a97gea,jnii6 four UfÊoeray% 
JEt li Gnens de Nannnry fut bien ^dHiJojf 
jQpii fort oit écîi d'&r airjfi que le trowuay 
Et d'où Fafces de fable f )Huent te le prh 

Noble fut li blafon a garant vtmê en ay 
jMaié chus furent lai^ez^cùmme deuiferay . 
Si portèrent de Handres& bie^Je fr4?it^ 
ray 

i^and ic feray w Ueu imde ^hujuirUray. 

. On void par ces vers que le hlafôa 
n'ciloit pas ^xe en ce t^mfs-ià » -puis- 
que le Comte de DoUay en changeoic 
£)uvent , & le Cointes 4e Nasaux en 
f rit depuis va autre* . ' ' 
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EXTRAIT ' 

DV PRIVILEGE- ROY, 

PAr Grâce & Privilège du Roy^donrïé 
àS. Getmain en Laye le i5.ioariie 
Février 1 668. Signé par le Roy , en Ibn ' 
Confeil ^ DiUALOH r SttWéy il eft ^fUL. 
mis à B£NoiST Coral ï Marchand Li« 
'^fcraire à Lyon , de faire imprimer ^veri- ' 
ért Se debftef /» HeHtahh Art duBlÀ^ 
/on pluûciius parties » ou volumes^ 
€omfoféj>arle R. P. C l a v de F r a n- ' 

^ Ibsvs 9 pendant le temps de icpc 
années s & dcfence font faites à toas Li- 
luaircs» Impcimeurs, Gcaveiirs»& autres^ 
perfonnes de quelques (^ualicez & coA-> 
éîtions qu'eUe^ foient , de £iire impri«^ 
|ner> vendre & débiter, fans le con^nw 
temdnt dudit Goral, lefdits Livres , eir 
sout onea parties^scy-delTus enoncé^ây 

à peine de quatre mil livres d^amende^* 
&dc confifcation des exemplaires con-r 

^ iKéfairs » planches »caraâere| & prefles^ - 
9c tous dépens , dommages & interefts^ 

«omme îl c^l^jlas an long^ ]^orté^ie£^ 

4i(es' 
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dites Lentes» ^ui font oxm^éês pcror 
bien Se deuëmenc ûgniâécs jui vertu du. 
prefcnt Extrait. . . 



Sigifiré fpir le Livre de la communauté 
dfe/ Libraires & Imprimeurs de Paris ^ l€^i.. 

ment du ^ . uivril i^j h ^ <^l^}i du Q^nr 
^U!^i^ldu^^7*MiwUr 

AcHevé-dlmpriraèr cette partfe ou; va- 
. hune »kx.^ouIt 1^71^. . 
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^ ' E R R ii^ TAv . 

Pàgè i^.Sènonîo» /i/îx Senonoir. p. /tîBoV 
que , Albuquerque. pr y j. Philippe X I. /^c 
Wiil.ppc I L p. 8i». Ames &Wafons: V** Ame*; 
& Blafons. p. ix>,^oftteprafperîté7^/-.* noftrc> 
poftemé. p.irj. Euftachius /. Euftathius.p.zjo* 
des Paincs de Tolofc li/. des Plaittes.p.ij,r.iVo 
Lambal /if LambeL-p^j:,. les Contî Guidi î, les^ 
eomtes Goidi.i;**. Entrcmonc lif. Entremonti. 
f,Z97-C(fcetato lifcz <r««Mf<». joLchiffrées & bor. 
dccs /i/: brodées, p. 6» U tranquillité de leurs 
fliites. UjT. de eors frijets. p. 341. c;&«* 

fttmé oriimis. hCevtrdints. p. Guieohoo. iiC ' 
Guichcnon. - • "J 
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